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A 

SON    ALTESSE  SERENISSIME 


MONSEIGNEU  R 
L  E     C  O   M  T  E 

DE  TOULOUSE 

PAIR  ET  AMIRAL  DE  FRANCE. 


ONSEIGNEVR, 


Dans  t  impatience  ou  fêtois  de  don- 
ner a,  Votre  Altesse 
S  r  k  E  n  i  s  S  i  M  E  ,  des  marques 
publiques  de  mon  attachement  invio- 
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E  P  I  T  R  E. 

table  &  de  mon  profond  refpetly 
pouvois-je  choifir  un  fujet  qui  lui 
fut  plus  agréable  que  la  Description 
du  Palais  du  plus  Grand  Roy  du 
monde  ? 

Dés  votre  plus  tendre  Enfance, 
MONSEIGNEUR,  vous  avez,  en 
une  admiration  particulière  pour  tout 
ce  qui  i  noit  de  cet  Augujle  Pere. 
Vous  tâchâtes  dimiter  fes  grandes 
AÏÏions  y  dés  lors  que  Vous  fûtes  en 
état  de  les  connottre  j  &  dans  un 
âge  qui  ne  fetnble  dcjliné  qu'aux 
jeux  &  aux  amufemem ,  Votre 
Altesse  Serenissime, 
avoit  déjà  également  Jignalé  fa  pru- 
dence &  fon  courage. 

Ce  feroit  icy  t  endroit  où  je  devrois 
parler  de  ce  jour  *  mémorable  où  vous 
fçutes  fi  bien  méfier  la  Valeur  à  U 
prudence  y  que  la  fupériorité  des  En- 
nemis ne  fervit  quà  rendre  votre  VtCm 

*  Combat  de  Malaga  g^gne  par  S.  A.  S. 
maigre  L'avantage  du  vent  &  de  treize  V ai flçau* 
que  les  Ennemis  ayoient  de  plus. 


E  P  I  T  R  Ë. 
ioire  plus  glorieufe.  Je  devrais  encore 
rappeller  tant  d'affions  de  valeur  é* 
d'intrépidité  qui  ont  répandu  Ji  glo- 
rieufement  votre  réputation  dans  toute 
l'Europe  :  Je  les  pajferay  néanmoins 
fous  fdence  ,  MONSEIG  NEVR> 
four  ne  parler  que  des  principes  qui  les 
ent produites.  T outes  éclattantes  quel- 
les font  y  elles  ne  feroient  voir  que  ce 
que  vous  avez,  fait ,  au  lieu  que  les 
principes  feront  encore  connaître  ce  que 
vous  pouvez  faire. 

Votre  A  ltesseSerenis- 
sime,  comprend  déjà,  MON  S  EI- 
GNEV  que  je  veux  parler  de  cet 
affemblage  heureux  de  grandes  qualités 
qui  font  les  Héros ,  &qui  ont  été  dans 
tous  les  tems  inféparables  du  fang  Au- 
gufle  dont  Vous  fortez?  &  que  je  n'en 
veux  pas  moins  a  ce  Courage ,  k  cette 
Grandeur  £ ame ,  &  à  cet  Amour  pour  la 
jujlice  qui  vous  ont  acquis  l'ejlime  des 
Hommes ,  qu'a  cette  politejfc  de  mœurs  y 
&a  cette  inclination  bienfaifante  qui 
Vous  en  ont  gagné  les  Cœurs. 
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E  P  I  T  R  E. 

Hé  jufqu'a  quel  point  y  MON  S  BU 
G  N  EV  R,  ne  l}  avez* -vous  pas  portée 
cette  inclination  bien  f ai  jante  !  Deve- 
nu jaloux  de  Titus  vous  l'avez,  effk~ 
ce.  Cet  Empereur  fut  un  jour  fans 
faire  du  bien ,  &  il  n'y  en  a  pas  un 
dans  la  vie  de  Votre  Altesse 
SerenissimEj  qui  ne  foit  mar- 
qué par  quelque  grâce. 

Vous  ri  êtes  pas  de  ces   Grands  » 
MON  SEIGNEVR  ,  qui  ne  le 
font  quaux  yeux  du  public ,  &  qui 
lœffes  de  paroître  ce  qu'ils  ne  font  pasy 
réduits  a  eux-mêmes ,  ceffent  enfin  de 
fe  contrefaire   &  paroijfent  ce  quils 
font.  T oujours  Prince ,  toujours  ma- 
gnifique ,  toujours  le  même  ,  Fous  êtes 
dans  votre  Borne fique ,  ce  que  vous 
paroifés  a  la  Cour  &  au  public.  Ceux 
qui  ont  l'honneur  d être  a  Vous  ne  syap- 
perçoivent  que  Vous  êtes  leur  Maître 
que  par  le  bien  que  Vous  leur  faites  } 
Votre    Altesse  Se- 
renissimE;  donne  toujours  aux 
fervices  y  aux  be foins  (jr  au  mérite  ce 


E  P  I  T  R  E. 
quon  ne  donne  ordinairement  ailleurs 
qu'aux  Courtifans  Jes  plus0  empnjfez>? 
cfr  fouvent  aux  plu*  indignes. 

En  vain  y  voudrois  je  ici ,  cJW  0  N- 
S  E 1 G  N  EV  R  y  vous  donner  des  élo* 
ges  que  Vous  méritez  fi  bien  &  que 
la  Renommée  publie  de  toutes  parts, 
quelque  fe cours  que  je  deuffe  attendre 
de  la  fécondité  &  de  la  noblejfe  du 
fujet  y  il  fera  toujours  >  fi  malaifé  de 
Vom  reprefenter  tout  entier ,  que  je 
l'entreprendrois  avec  plm  de  témérité 
que  de  fuccès  ;  aujji  n'ai- je  d'autre 
deffein  que  de  vom  marquer  le  profond 
refi/ett  avec  lequel  je  fuis , 

MONSEIGNEVR, 

DE  VOTRE  ALTESSE  SERENISSIME, 


Le  tres-humhie  &  très- 
obcïffant  ferviteur, 

PlGANIOL  DE  LA  FORCE. 


PREFACE. 

JE  naurois  jamais  oCé  en- 
treprendre la  Defcription 
de  Versailles  &  de  Marly, 
dans  le  deffein  de  la  donner 
au  Public ,  fi  tout  ce  qui  vient 
de  Louis  le  Grand, 
n'etoit  produit  par  un  goût  fi 
fàblime,  qu'il  épargne  à  un 
Ecrivain  jufqu  a  la  honte  d'en 
parler  foibiement. 

Flaté  d'ailleurs  par  un  peu 
de  goût  que  j'ai  pour  les/^rts, 
&  incité  par  le  loifir  que  me 
donnent  les  bontés  d'un 
grand  Prince ,  j'ay  inlènfible- 
ment  achevé  l'Ouvrage  qui 
paroîc  aujourd'huy  ;  convain- 


T  REFACE. 
eu  que  les  honnêres  gens  fe- 
ront favorables  à  un  homme 
qui  ne  penfe  qu  à  les  inftrui- 
re  >  après  s  erre  inftruit  lui  mê- 
me ,  pendant  que  d'autres  ne 
penient  qu'à  les  étourdir  par 
des  exprefïïons  fanfarones , 
&  plus  propres  à  faire  con- 
naître l'oraueil  des  écrivains 
que  les  monumens  qu'ils  dé- 
crivent. 

Comme  je  n'a  y  uniquement 
penfé  qu'à  peindre  à  l'efprit 
ce  que  les  chofes  que  je  dé- 
cris y  peindroient  elles-mêmes 
par  leur  préfènee  ,  j'ay  moins 
cherché  à  briller  qu'à  me  fervir 
d  exprefïïons  {impies ,  aifées, 
naturelles  &  telles  enfin 
qu'une  Defcription  femble  les 
demander. 


PREFACE. 
Qu'on  ne  s'attende  donc 
pas  à  trouver  des  fleurs  dans 
chaque  page  de  ce  Livre  -y 
fouvent  bien  loin  de  pouvoir 
courir  après  les  ornemens, 
j'ay  été  ablolument  contraint 
de  dire  les  choies  dune  ma. 
niere  unie,  &  de  ne  faire 
voir  que  de  la  netteté  là  où 
j'aurois  fouhaité  faire  paroî- 
tre  de  l'eiprit.  Cependant 
quand  le  fujet  a  pu  être  or- 
né, j'ay  tâché  de  n'en  point 
perdre  l'occafion  ;  &  ça  été 
pour  lui  ôter  cet  air  de  fé- 
cherefTe,  qui  eft  prefque  tou- 
jours inféparable  des  Defcrt- 
ptions  exactes ,  que  j'y  ai  fait 
entrer  la  Fable  ôc  l  Hiftoi- 
re.    Si  je  n  ecrivois  que  pour 


PR  B  FACÊ. 
des  Sçavans,  j'avouë  que  je 
me  fèrois  épargné  cette  pei- 
ne. Mais  l'on  fè  doit  à  roue 
le  monde  ;  il  y  a  beau- 
coup de  gens  de  qualité  & 
de  mérite  qui  ayant  cultivé 
leur  raifon  avec  plus  de  foin 
que  leur  mémoire,  n'ont  pas 
toujours  prêtent  tout  ce  que 
les  Poètes  ou  les  Hiftoriens 
nous  difènt  Cur  un  fùjet.  En 
un  mot  j'ai  voulu  appren- 
dre la  Fable  &  l'Hiftoire  a 
ceux  qui  ne  les  ont  jamais 
fçues  ,  ou  en  faire  refbuvenir 
ceux  qui  pourroient  les  avoir 
oubliées. 

Des  deux  Tables  que  j'ay 
ajoûtées  à  la  fin  de  1  Ouvra- 
ge, il  y  en  a  une  qui  con- 


PREFACE. 
tient  un  Abrégé  de  la  vie  des 
Ouvriers ,  dont  il  eft  parlé 
dans  le  corps  du  Livre.  J'y 
ai  marqué,  autant  qu'il  m'a 
été  pollible ,  le  temps  &  le 
lieu  de  leur  nai/Tance ,  la  par- 
tie dans  laquelle  ils  excel- 
loient,  la  page  de  ce  Livre 
où  il  eft  parlé  des  Ouvrages 
qu'ils  ont  faits ,  &  enfin  le 
temps  de  leur  more  j  enfbrte 
que  d'un  coup  d'oeil  on  ver- 
ra ce  qu'on  ne  trouveroic 
que  dilperfé  dans  plufïeurs 
Volumes. 

Il  n'y  a  perfônne  qui  ne 
croye  en  voyant  Versail- 
les, que  ce  Palais  n'eft  plus 
fufceptible  de  nouveaux  em- 
belirfèmens,  &  qu'il  a  été  con. 


PREFACE. 
duit  à  ce  point  de  perfection 
auquel  on  ne  peut  rien  ajou- 
ter. Cependant  fi  la  nature 
&  l'art  femblent  épuifés ,  le 
goût  exquis  du  Roy  ne  l'efl 
pas,  &  l'on  travaille  tous  les 
jours  à  rendre  les  Apparte- 
nons plus  agréables  ou  plus 
commodes,  &  à  rembélifïê- 
mentdes  dehors. 

Au  refte  j  aurois  pu ,  fàns 
faire  voir  que  j'ignore  les  pre- 
miers élémens  de  la  langue 
dans  laquelle  j'écris,  donner 
à  mon  Livre  un  titre  plus  ca- 
pable de  féduire  ceux  qui  fè 
îaiflent  ailement  prévenir  : 
Mais  de  bonne  foy ,  qu'e'roit 
l'ancien  Verfàilles  ?  J  ay  crû 
mieux  répondre  à  l'indulgence 
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&  au  goût  que  le  Public  a  eu 
pour  cet  Ouvrage,  en  appor- 
tant tous  les  jours  une  nouvel- 
le attention  pour  luy  faire  con- 
noître  les  beautés  d'un  Palais 
qui  ne  fera  jamais  aufli  con* 
nu  qu'il  me'nte  de  i  être. 


APPROBATION- 

J9  A  y  lu  par  ordre  de  Monfeigneur  le 
Chancelier  ce  Manufcrit,  intitulé 
Vefcriftion  des  Châteaux  &  Parcs  de  VeY* 
[ailles  &  de  Marly ,  avec  une  explication 
des  Tableaux  &  des  Statues ,  &  je  puis 
affurer  Monfeigneur  le  Chancelier  que 
la  ledfcure  en  fera  très- utile  &  tre's- 
agreable  au  public  s'il  lui  plaift  d'en  per- 
mettre l'impreflîon  ,  &  d'accorder  un 
Privilège.  En  foy  dequoy  j'ay  figné  à 
Paris  ce  22.  Décembre  1700. 

Signé  l'Abbé  TALLEMANT. 

de  l'Académie  Françoife, 


APPROBATION. 


J'Ay  lu  par  Tordre  de  Monfeîgneur  le  Chance- 
iiel  cetie  Defcription  des  Châteaux  de  Ver- 
j  ailles  &  de  Mary  9  où  je  n'ayrien  trouve' qui 
ne  pût  faire  plaifir  au  public.  Fait  à  Paris  ce 
onzième  Aouft  1707.  Raguït, 


PRIVILEGE    DV  ROY. 

LO  U I  S  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  Fran- 
ce &  de  Navarre  :  A  nos  amez  &  féaux  Coa- 
fei  11ers  les  gens  tenans  nos  Cours  de  Parlement;, 
Maîtres  des  Requeftes  ordinaires  de  notre  Hô- 
tel ,  grand  Conieil ,  Prevoft  de  Paris  ,  Baillifs, 
Sénéchaux  ,  leurs  Lieutenans,  &  à  tous  autres 
nosJuges&  Officiers  qu'il  appartiendra,  Salut. 
Notre amc Florentin  Delaulne, Libraire 
de  notre  bonne  ville  de  Paris,  Nous  a  fait  expo- 
fer  qu'il  defireroit  faire  réimprimer  un  Livre 
intitule7  '.Nouvelle  Dejcription  des  Châteaux  & 
Parcs  de  Ver/ailles  &  de  Marly,  contenant  une 
explication  Hiftorique  de  toutes  les  Peintures, 
S culptures ,7 ableaux ,  Statues,  Va/es  &  Orne- 
ment qui  s'y  voy en t ,  leurs  dimen fions ,  &  les 
noms  des  Peintre;,  Sculpteurs, &  Graveurs  qui 
les  ont  faits;  avec  des  Figures  lesPlans  de  ces 
deux  Matfons  Roy  ailes  ,  parle  Sieur  Piganiol 
de  la  Force,  s'il  nous  plaifoît  iuy  en  ac- 
corder nos  Lettres  fur  ce  neceffaires.  A  ces 
causes,  voulant  favorablement  traiter  l'Ex- 
pofant ,  Nous  lui  avons  permis  &  accordé,  per- 
mettons &  accordons  par  ces  Prefcntes,  de  faire 

imprimer, 


imprimer  ,  vendre  &  débiter  dans  tous  les  lieux 
de  notre  obeïflfance ,  par  tel  Imprimeur  qu'il 
youdra  choifir  ledit  Livre  qui  a  pour  titre,  Nou- 
velle Defcription  des  Châteaux  &  Parcs  de  Ver- 
failles  &  de  Marly,  contenant  &c.  en  tant  de 
volumes ,  de  telle  marge  &  caradcre  ,  &  autant 
de  fois  que  bon  lui  femblera  ,  l'efpace  de  quatre 
années  confecutivesy  à  compter  du  jour  &  datte 
des  Prefentes  ;  Deffendons  à  tous  Imprimeurs  , 
Libraires  &  autres  perfonnes  de  quelque  qualité' 
&  condition  quelles  foient  ,  d'imprimer  ,  faire 
imprimer  ou  contrefaire,  vendre,  ni  débiter  ledit 
Livre  ,  &d'en  faire  aucuns  extraits  fous  quelque 
prétexte  que  ce  puifle  être,  même  d'imprefïion 
étrangerè,tans  le  confentement  par  écrit  de  l'Ex- 
pofant  ou  de  fes  ayans  caufe,fous  peine  de  quin- 
ze cens  livres  d'amende  contre  chacun  des  con- 
rrevenans  ,  apliquable,  un  tiers  à  Nous ,  un  tiers 
à  l'Hôtel-Dieu  de  Paris  ,  &  l'autre  tiers  à  l'Ext 
pofant  3  de  confifcaiion  des  Exemplaires  contre- 
Faits,  &  de  tous  dépens,  dommages  &  interefts,à 
condition  de  faire  enregiftrer  ces  Prefentes  dans 
trois  mois  du  jour  de  leur  datte  fur  le  Regiftre 
de  la  Communauté7  des  Imprimeurs  &  Libraires 
à  Paris;  que  l'imprellion  dudit  Livre  fera  faite  en. 
beaux  caractères,  fur  du  beau  &  bon  papier,  dans 
notre  Royaume,  &  non  ailleurs  ,  conformément 
aux  Reglemens  de  la  Librairie  ;  &  qu'avant  l'ex- 
pofition  dudit  Livre  en  vente, il  en  fera  mis  deux 
Exemplaires  dans  notre  Bibliothèque  publique, 
un  dans  le  cabinet  de  nos  Livres  en  notre  Châ- 
teau du  Louvre  ,&  un  dans  la  Bibliothèque  de 
notre  très  cher  &  féal,  Chevalier ,  Chancelier  de 
prance  ,  le  Sieur  Phelipeaux ,  Comte  de  Pont- 
chartrain,  Commandeur  de  nos  Ordres  ,  le  tout 
à  peine  de  nullité  des  Prefentes  ,  du  contenu  des- 
quelles, Nous  vous  mandons  &  enjoignons  de 
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fiire  joîiîr  &  ufer  FÈxpofant  piainement  &  p&P 
fiblemcnt,  fans  foufFrir  qu'il  en  foit  aucunement 
empêche7  i  Voulons  aufïi  que  la  copie  des  Prefen* 
tes  qui  fera  tout  au  long  imprimée  au  commen- 
cement ou  à  la  fin  dudit  Livre  foit  tenue  pour 
dûèïnent  fignifiée,  &,  qu'aux  copiesqui  en  feront 
collationnées  par  l'un  de  nos  amez  &  féaux  Con- 
feillcrs  Secrétaires ,  foy  foit  ajoutée  comme  à> 
l'original.  Commandons  au  premier  notre  Huif- 
fier  ou  Sergent,  de  faire  pour  l'exécution  des 
Prefentes  ,  tous  a<fte s  requis  &  neceflaircs  ,  fans* 
demander  autre  permifTion ,  &  nonobftant  cla- 
Jrtieur  de  Haro ,  Charte  Normande  &  autres  Let- 
tres à  ce  contraires  j  Car  tel  eft  notre  plaifnv 
Donne*  à  Verfailles  le  vîngt-huitiéme  jour 
d'Aoutt ,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  fept ,  &  de 
notre  règne  le  foixante-cinquie'me. 

Par  le  Roy  en  fon  Confeil,  Lauthur^ 

Hegiftré  fur  le  Régi f  m  n9  ^.  de  l&  Commu- 
nauté des  Libraires  &  Imprimeurs  de  Parts,, 
page  141.  tf.fio.  conformément  aux  Reglemens^- 
C^»  notamment  à  l'Arrefi  duConfeil  du  \%.Aoufl 
1703.  A  Paris  ce  trentième  jour  d'AouJl  mit 
fept  cent  fept,  L.  GuiRiNj  S^if, 
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DESCRIPTION 

DES  CHASTEAUX 
ET  PARCS 

DE  VERSAILLES» 

ET  DE  MAR.LY. 


Versailles. 

Ouïs  le  Grand 
n'eft  pas  de  ces  Princes 
qui  de  la  valeur  &  de  la 
gloire  des  armes ,  fê  font 
un  droit  d'ignorer  ou  de  négliger 
tout  le  refte.  On  l'a  vu  au  con- 
traire toujours  appliqué  ,  6c  toû- 
jours  Héros. 

A 


2  Description 

Versailles,  ce  fuperbe  Pa- 
lais que  je  vais  décrire  ^  l'admira- 
tion des  fîécles  à  venir  x  &  la  mer- 
veille du  nôtre  ,  fera  connoître 
à  la  poftérité  la  plus  reculée  ,  que 
les  Arts  protégés ,  les  Montagnes 
razées ,  les  Fleuves  détournés  ou 
conduits  par  de  longs  canaux ,  ont 
été  les  amufemens  de  L  o  u  i  s  :  & 
que  ce  grand  Roi  ne  fe  délafle  qu'à 
embellir  la  nature  ,  ou  à  la  furpaf. 
fer. 

Quand  Verfailles  devint  l'objet 
des  foins  de  SaMajeste',  ce 
n'étoit  qu'un  petit  Château  où 
Loiiis  XIII.  avoit  tenu  ies  équipa- 
ges de  Chalïe ,  au  lieu  que  c'eft  au- 
jourd'hui un  Palais  digne  de  loger 
le  grand  Roi  qui  l'habite  $  &  la 
Cour  du  monde  la  plus  brillante 
6c  la  plus  augufte. 

Au  deflbus  de  Viroflée  on  en- 
tre dans  la  grande  Avenue  bordée 
de  quatre  rangs  d'Ormes  qui  for- 
ment trois  allées  j  celle  du  milieu 


dï  Versailles.  3 
a  vingt-cinq  toifes  de  large,  &  les 
deux  qui  font  aux  côtés  en  ont  dix 
chacune. 

Avant  que  cette  belle  avenue 
aille  fe  terminer  devant  le  Châ- 
teau y  on  rencontre  à  main  droite 
le  Cheny  où  le  Grand  Veneur  a  un 
Appartement ,  où  logent  les  prin- 
cipaux Officiers  de  la  Vénerie ,  & 
où  font  tous  les  Equipages  de 
ChafTe. 

Vis-à-vis,  l'on  voit  l'Hôtel  de 
S.  A.  S.  Madame  la  Princefle  de 
Conty  la  Douairière  :  Maifon  où 
ce  n'eft  que  goût,  que  propreté, 
qu'élégance  $  les  bains  fur  tout  y 
font  d'une  beauté  finguliere. 

La  grande  &  la  petite  Ecurie 
viennent  enfuite ,  &  font  féparées 
par  cette  même  avenue  :  La  gran- 
de eft  du  côté  du  Cheny ,  &  la 
petite  du  côté  de  l'Hôtel  de  Con- 
ty. C'eft  précifément  en  cet  en- 
droit que  la  grande  avenue  fe  perd 
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dans  la  place  d'Armes  ou  Place 
Royale  qui  a  cent  quatre  -  vingt 
toifes  de  face.  L'avenue  de  Saint 
Cloud  &  celle  de  Sceaux  viennent 
auffi  s'y  rendre,  &  forment  une 
patte  d'oye. 

La  Grande  Ecurie. 

Les  Ecuries  font  d'un  def- 
fein  exquis ,  &  l'on  peut  dire  que 
Michel-Ange  n'a  jamais  rien  ima- 
giné de  plus  heureux  ni  de  plus 
grand  j  &  qu'il  n'a  jamais  rien  pra- 
tiqué où  il  y  ait  tant  de  fagene  & 
tant  de  régularité- 
La  Grande  eft  fermée  par  une 
grille  de  fer  qui  a  trente-deux  toi- 
fes de  long; ,  dont  les  ornemens . 
comme  les  montans  a  jour,  qui 
font  d'efpace  en  efpace  pour  entre- 
tenir les  travées,  les  fers  de  piques, 
&c ,  font  dorés  &  d'un  beau  tra- 
vail. 
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Elle  eft  encore  fermée  par  deux 
Pavillons  de  neuf  toifes  chacun , 
couronnés  par  deux  frontons,  dans 
lefquels  Ton  voit  des  enfans  affis 
fur  des  trophées  y  ils  ont  été  fcul- 
ptés  par  Martin. 

Ces  Pavillons  flanquent  deux 
aîles  de  trente-fept  toifes  de  long  , 
qui  en  fe  joignant  au  principal 
avant-corps ,  terminent  la  Cour  en 
demUune. 

Cet  avant-corps  eft  pareillement 
couronné  d'un  grand  fronton  ou 
font  les  armes  du  Roi  pofces  fur 
des  Trophées  d'armes  ,  &  te- 
nues par  deux  Renommées.  La 
fculpture  de  ce  fronton  eft  de 
Granier  &  d'un  beau  travail.  L'on 
voit  au  deflbus  un  groupe  de  trois 
chevaux  de  pierre  ,  &  fur  les  tru- 
meaux quatre  Trophées  d'armes  à 
la  Françoife  ,  parmi  lefquelles  on 
en  a  mêlé  de  celles  qui  fervent 
pour  les  Joutes  &  les  Tournois. 
Ces  ouvrages  ont  été  fculptés  par 
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Raon ,  Maziére  &.  Granier. 

Ajprés  cette  grande  Cour  ter- 
minée en  demi-lune  ,  on  en  trou- 
ve deux  moyennes ,  de  vingt  toi- 
fes de  long  fur  douze  de  large  j 
elles  font  entourées  de  bâtimens. 

Par  la  porte  principale  qui  eft 
dans  le  grand  avant-corps  \  &  par 
deux  autres  qui  font  dans  ces  Cours 
moyennes ,  on  entre  dans  un  fort 
beau  Manège  couvert ,  qui  a  vingt 
toifes  de  long  fur  huit  de  large, 
derrière  lequel  on  trouve  un  vafte 
Manège  découvert  qui  fait  face  au 
Cheny. 

Aux  côtés  de  dehors  il  y  a  en- 
core deux  petites  Cours  de  vingt 
toifes  de  long  fur  neuf  de  large  , 
lefquelles  forvent  pour  les  fumiers, 
&:  font  fermées  par  un  mur  de  la 
hauteur  du  premier  étage,  Les 
frontons  qu'on  voit  fur  les  portes 
de  ces  deux  Cours  font  des  mêmes 
Sculpteurs.  Au  refte  c'eft  dans  cet- 
çe  Ecurie  que  font  tous  les  che- 
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vaux  de  Manège ,  &  une  partie  des 
Coureurs  de  Sa  Majefté. 

La  Petite  Ecurie. 

La  petite  Ecurie  eft  fermée  y 
ainfî  que  la  grande,  par  une  grille 
de  fer,  &:  par  deux  Pavillons  qui 
flanquent  deux  ailes ,  &  (ont  cou~ 
ronnés  par  deux  frontons ,  où  l'on 
voit  des  enfans  affis  fur  des  Tro- 
phées ,  fculptés  par  Arcis. 

La  Porte  où  fe  joignent  ces  ai- 
les ,  eft  ornée  d'un  fronton  où  font 
les  armes  de  Sa  Majefté.  Au 
deflbus  il  y  a  un  Groupe  de  trois 
Chevaux  conduits  par  le  Cocher 
du  Cirque  ;  &  fur  les  trumeaux 
Ton  voit  des  Trophées  d'armes 
qui  font  d'une  légèreté  &  d'une 
beauté  furprenante.  Le  tout  fcuL 
pté  par  le  Comte ,  qui  a  fait  aufll 
les  frontons  des  Cours  qui  font 
aux  côtés. 

Par  la  Porte  principale  on  entre 
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dans  la  plus  large  des  Ecuries  a 
deux  rangs  de  vingt- quatre  Che- 
vaux chacun  ^  &  au  bout  on  trou- 
ve une  coupe  de  douze  toiles  de 
diamètre  ,  qui  fépare  cette  pre- 
mière Ecurie  de  deux  autres  qu| 
font  dans  les  ailes.  Il  y  a  ici  une 
autre  grande  Porte  qui  fait  face  à 
l'Hôtel  de  Madame  la  Princefle 
de  Conty  la  Douairière  5  cette 
Parte  eft  couronnée  d'un  fronton 
dans  lequel  il  y  a  deux  hommes  & 
deuxChevaux  fculptés  parDedieu. 
Ceft  dans  la  petite  Ecurie  que 
font  les  Chevaux  de  CarrofTe ,  8c 
le  refte  des  Coureurs. 

Avant-Cour  du  Château, 

Des  Ecuries  on  revient  à  la 
Place  Royale,  &  de^là  Ton  moi*, 
te  dans' Pavant-cour  du  Château 
qui  eft  féparée  de  la  Place  par  une 
grille  de  fer  enrichie  d'enroulé* 
mens  7  montans  ?  pilaftres  &c  cou? 
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ronnemens  ,  le  long  de  laquelle 
on  trouve  deux  guérites  qui  fer- 
vent de  piédeftaux  à  deux  grou- 
pes de  pierre. 

Celui  qui  eft  à  main  droite , 
c'eft  les  vidoires  de  la  France  fur 
l'Empire  ,  qui  eft  figuré  par  l'Ai- 
gle. Ce  groupe  eft  de  Gafpard  de 
Marfy.  A  gauche  ce  font  les  vi- 
ctoires de  la  France  fur  l'Efpagne 
fymbolifée  par  le  Lion.  Ce  grou- 
pe eft  de  Girardon. 

Cette  avant-cour ,  qui  eft  en  for- 
me de  demi-lune ,  a  quatre-vingt 
cinq  toiles  de  long ,  &  quatre  gros 
Pavillons  aux  quatre  coins  qui  flan- 
quent deux  ailes. 

C'eft  dans  ces  bâtimens  que  lo- 
gent trois  Secrétaires  d'Etat  ,  & 
plufieurs  autres  Officiers. 

On  fort  de  cette  avant-cour 
par  deux  grandes  Portes  de  fer 
qui  font  aux  deux  cotez ,  &  don- 
nent deux  points  de  vue  parfaite- 
ment bien  alignés ,  &  qui  ne  font 


io  Description 
bornés  qu'à  une  aflez  grande  di~ 
ftance  de-là,  par  des  bocages  & 
des  cotteaux  qui  s'élèvent  infenfî- 
blement ,  <k  font  le  plus  bel  effet 
du  monde. 

Grande-Cour  du  Château. 

De  l'avant-cour  on  entre  dans 
une  grande  Cour  ,  qui  en  eft  fé~ 
parée  par  une  grille  de  fer  ornée 
ainfi  que  la  première ,  le  long  de 
laquelle  on  voit  deux  guérites  , 
pofées  fymmétriquement ,  qui  fer- 
vent de  piédeftaux  à  deux  grou- 
pes de  pierre.  À  droite  c'eft  la 
Paix  ,  qui  le  flambeau  à  la  main 
brûle  un  Trophée  d'armes,  &  tient 
de  la  main  gauche  un  Caducée 
qui  eft  fon  fymbole  :  ce  groupe 
eft  de  Tuby.  Celui  qui  eft  à  gau- 
che reprefente  l'Abondance  3  il  eft 
de  Coyzevox. 
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Le  Château. 

On  voit  enfuite  deux  Pavillons 
qui  flanquent  les  deux  ailes  du 
Château  ,  &  qui  ont  en  face  cha- 
cun un  balcon  de  dix  toifes  de 
long  foûtenu  par  fix  colonnes  ,  & 
orné  d'autant  de  ftatuës  de  pierre. 

Sur  celui  qui  eft  à  main  droite 
il  y  a  trois  Divinités  qui  figurent 
PAir  ,  &  trois  pour  fignifier  le 
Feu. 

L,es  trois  de  l'Air  font  :  Iris  avec 
fon  voile  ,  par  Houzeau  :  Junon 
avec  fon  Paon  5  par  des  Jardins  j  & 
Zéphire  avec  des  petites  ailes ,  par 
Roger. 

Les  trois  qui  reprefentent  le 
Feu ,  font  :  Vulcain  au  milieu  de 
deux  Cyclopes  ,  par  Erard  ;  les 
Cyclopes  font  :  Sterops ,  par  Ma- 
gnier  5  &  Bronte ,  par  Drouïlly. 
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La  Chapelle, 

Ceft  à  côté  de  ce  corps  de  lo- 
gis qu'eft  la  Chapelle.  Ce  mo- 
nument fuperbe  de  la  pieté  &  de 
la  magnificence  de  Louis  le 
Grand,  fut  commencé  au  mois 
de  Mars  de  Pan  1699.  Il  feroit 
inutile  de  dire  que  toutes  les  beau- 
tés &  tous  les  ornemens  que  P  Ar- 
chitecture peut  donner  ou  rece- 
voir y  font  étalés  5  ce  font  des 
chofes  qui  font  inféparables  de 
tout  ce  qu'on  fait  pour  le  Roy. 
En  voicy  les  dimcnfions  comme 
je  les  ai  prifes  avec  beaucoup  d5é- 
xa&itude. 

La  longueur  de  cet  édifice  eft 
depuis  la  principale  Porte  jufques 
hors  œuvre  de  la  Rotonde  ,  de 
vingt-une  toiles  ,  &  dans  œuvre 
dep'uis  la  même  Porte  jufqu'au 
grand  Autel,de  dix-fept  toifes  deux 
pieds  &  demi.  Sa  largeur  hors  œu- 
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vre  eft  d'onze  toifes  deux  pieds 
cinq  pouces  5  &  en  œuvre  ,  cinq 
toiles  un  pied  &  demi.  Les  bas  cô- 
tés qui  régnent  au  pourtour  ont 
neuf  pieds  deux  pouces. 

La  Tribune  du  Roy  a  dans 
œuvre  treize  pieds  &  demi  ,  & 
celle  qui  règne  au  pourtour  , 
neuf  pieds  un  quart.  Sur  cette 
dernière  on  a  élevé  feize  colonnes 
d'ordre  Corinthien  ,  qui  ont 
vingt-trois  pieds  &  demi  de  haut , 
fans  y  comprendre  la  bafe  ni  le 
chapiteau  ,  fur  deux  pieds  neuf 
pouces  de  diamètre.  Les  dans  œu- 
vre des  murs  de  face  ont  vingt  4 
deux  demi  colonnes. 

Dans  le  fonds  il  doit  y  avoir 
un  magnifique  Autel  conftruit  de 
marbre  rare,  &  de  bronze.  La  hau- 
teur de  cet  édifice  depuis  le  rezde 
chauffée  jufqu'à  la  fuperficie  du 
comble  a  cent  trois  pieds. 

Sur  le  Balcon  qui  eft  à  gauche  , 
il  y  a  de  même  que  fur  celui  qui 
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eft  à  droite  fîx  Statues ,  dont  trois 
reprefentent  la  Terre  ;  &  les  autres 
trois ,  l'Eau.  Les  trois  de  la  Terre 
font  :  Cerés  ,  par  Tuby  5  Pomone , 
par  Mazeline  j  &  Flore ,  par  Maf. 
ibu.  Les  trois  de  l'eau  font  :  Nep- 
tune 5  par  Buifter  §  Thetis ,  par  le 
Hongre  }  &  Galathée  ,  par  Hou- 
zeau. 

Petite  Cour  du  Château. 

De  cette  grande  Cour  Ton 
monte  fur  la  petite  par  cinq  mar- 
ches ,  elle  eft  pavée  de  marbre 
blanc  &  noir.  La  face  &  les  ailes 
de  l'ancien  Château  font  bâties 
de  brique  &  de  pierre  de  taille , 
&  les  trumeaux  qui  font  entre  les 
croifées  font  ornés  de  Buftes  an- 
tiques de  marbre  \  pofés  fur  des 
confoles  de  même. 

Au  devant  de  la  façade  eft  un 
Balcon  foûtenu  par  huit  colonnes 
d'ordre  Dorique  de  marbre  de 
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Rance,  *  dont  les  bafes  &  les  cha- 
piteaux font  de  marbre  blanc. 

Aux  côtés  du  fronton  de  la  fa- 
çade, on  voit  deux  Statues  à  main 
droite.  Ceft  Hercule  qui  le  repo- 
fe  après  avoir  vaincu  l'Hidre  : 
c'eft  la  figure  allégorique  de  Louis 
le  Grand,  qui  fe  repofe après 
avoir  triomphé  de  fes  ennemis  5 
dont  les  principaux  ,  qui  étoient 
TEfpagne  &  PEmpire ,  font  figurés 
par  le  Lion  &  par  le  Taureau.  Cet- 
te Statue  eft  de  Girardon. 

La  Statue  qui  eft  à  gauche  re- 
prefente  le  Dieu  Mars.  Elle  eft  de 
Marfy. 

Le  long  de  la  Baluftrade  de 
l'ancien  Château  tout  au  tour  de  la 
Cour  de  marbre ,  il  y  a  dix-huit 
Statues  de  Pierre  qui  ont  chacune 
huit  pieds  de  haut ,  &  reprefenfent 
quelques  -  unes  des  Vertus  de  Sa 
Majefté. 

*  Le  Marbre  de  Rance  en  Hainault",  efl:  d'un 
rouge  fale  >  mêlé  par  yeines  &  taches  blanches 
&  bleuâtres. 
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Les  neuf  de  l'aîle  gauche  font  : 
la  Vidoire ,  par  l'Efpingola  ;  l'A- 
frique ,  par  le  Hongre  j  l'Améri- 
que ,  par  Regnaudin  ;  la  Gloire  qui 
loûcient  une  Pyramide  ,  par  le  mê- 
me. L'Autorité  &  la  Richefle ,  par 
le  Hongre.  La  Generofité  fym- 
bolifée  par  le  Lion  ,  par  le  Gros  j 
La  Force  vétuë  d'une  peau  de 
Lion  ,  ibûtenant  d'une  main  la 
bafe  d'une  colonne ,  &  de  l'autre 
tenant  un  rameau  de  chefne  ,  par 
Coyzevox  :  l'Abondance  qui  por- 
te une  branche  d'Olivier  &  une 
corne  d'abondance  ,  par  Marfy. 

Les  neuf  qui  font  à  l'aîle  droite 
font  :  la  Renommée,par  le  Comte  ^ 
l' Afie ,  par  Mafïbu  :  l'Europe ,  par 
le  Gros.  La  Paix  ,  par  Regnau- 
din. La  Diligence  qui  a  dans  fa 
main  une  branche  de  Thin  ,  fur 
laquelle  il  y  a  une  abeille  qui  eft 
fon  fymbole ,  par  Raon.  La  Pru- 
dence cara&erifée  par  le  Serpent 
entortillé  autour  d'une  flèche  , 

par 
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par  Maftbu.  Pallas  appuyée  fur  fon 
écu ,  par  Girardon.  La  juftice  avec 
Tépée  &  la  balance,  qui  font  fes 
attributs  ,  par  Coyzevox»  La  Ri- 
cheflè ,  qui  d'une  main  verfe  toute 
forte  de  biens,  &  de  l'autre  tient  un 
plan  de  Bâtimens ,  par  Marfy. 

Appartement  des  Bains. 

Après  qu'on  a  parcouru  des  yeux 
toutes  ces  figures  ^  l'Appartement 
des  Bains  eft  ce  qui  fe  prefente  le 
plus  naturellement.  On  y  entre 
par  une  Porte  qui  eft  au  delfous  de 
la  dernière  des  Statues  dont  je 
viens  de  parler. 

On  trouve  d'abord  une  Pièce 
décorée  de  huit  colonnes  de  mar- 
bre de  Rance  ,  &  d'ordre  Dori- 
que ,  &  ornée  de  quatre  Statues 
de  marbre  5  ce. font  Venus  copiée 
d'après  l'antique  qui  eft  à  Florence, 
par  Clairion  5  un  Mercure  antique, 
un  Bacchus  d'après  l'antique  qui  eft 
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à  Florence  ,  &  Apollon  dont  le 
corps  eft  antique  &  le  refte  mo- 
derne. 

La  féconde  Pièce  qu'on  appelle 
la  Salle  de  Diane ,  eft  remarquable 
par  huit  colonnes  de  brèche  (  i  ) 
ifabelle  &  d'ordre  Ionique  5  par 
quatre  autres  de  marbre  de  Char- 
lemont  (  2  )  ,  &  par  deux  Statues 
d'après  l'antique  3  ce  font  Flore  & 
Pallas. 

Un  Sallon  des  plus  magnifiques 
fait  la  troifiéme  Pièce.  C'eft  ici  que 
l'or  &  les  ornemens  les  plus  pré- 
cieux brillent  de  toutes  parts.  Sut 
la  cheminée  il  y  a  un  Tableau  où 
l'on  voit  Apollon  qui  pourfuit 
Daphné.  Elle  eft  hors  d'haleine , 
Apollon  la  faifit  déjà  ^  mais  le  fleu- 
ve Penée  qui  étoit  fon  Pere  ,  la 

(  1  )  On  appelle  bre'che  le  marbre  qui  n'a  point 
de  veines  ,  &  fe  cafle  comme  parjbre'ches  5  la 
brèche  ifabelle  a  des  taches  ifabelles  &  vio- 
lettes. 

(  %  )  Le  marbre  de  Charlemont  eft  noir  & 
tené  de  blanc. 
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-change  en  laurier  pour  la  déro- 
ber à  la  tendreffe  de  ce  Dieu  qu'el- 
le n'aimoit  pas.  Ce  Tableau  a  été 
peint  par  Houaflè,&  a  quatre  pieds 
&  onze  pouces  de  haut ,  fur  trois 
pieds  fept  pouces  de  large. 

Ce  Salon  eft  encore  orné  de 
douze  Statues  de  bronze  doré  3  ce 
font  les  douze  mois  de  l'année. 
Janvier  a  été  fculpté  par  Marfy. 
Février  ,  par  Hutinot,  Mars,  par 
Marfy.  Avril ,  parTuby.  May  i  par 
Regnaudin.  Juin ,  par  le  Gros.  Juil- 
let ,  par  le  même.  Août ,  par  le 
Hongre.  Septembre ,  par  le  même. 
Odobre,par  Houfeau.  Novembre, 
par  Erard.  Décembre  ,  par  Re- 
gnaudin. 

Chambre  des  Bains, 

De  ce  Salon  on  entre  dans  k 
Chambre  des  Bains.  Dans  le  Ta- 
bleau qui  eft  fur  la  cheminée  on 
voit  Vulcain  qui  prefente  à  Venus 
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les  armes  qu'il  a  forgées  pour  Enée$ 
l'Amour  eft  au  milieu ,  &  tient  le 
fabre.  Ce  Tableau  eft  d'Audran , 
&  a  quatre  pieds  quatre  pouces  de 
diamètre. 

Dans  la  même  Chambre  il  y  a 
fîx  colonnes  de  brèche  ifabelle  , 
avec  des  baies  &  des  chapiteaux 
de  bronze  doré.  On  avoit  mis  ces 
colonnes  pour  accompagner  & 
pour  orner  une  table  en  forme  de 
Buffet ,  fur  laquelle  on  auroit  mis 
tout  ce  qui  eft  neceflaire  pour  les 
Bains. 

Au-delà  de  cette  Chambre  ,  eft 
le  Cabinet  des  Bains ,  où  l'on  voit 
une  grande  Baignoire  de  marbre  , 
tres^îpacieufe ,  &  d'une  beauté  ex- 
traordinaire. Cette  defcription  tou- 
te fîmple  &  toute  naïve  qu'elle  eft, 
fait  affés  connoître  que  cet  Appar- 
tement efface  tout  ce  qu'on  nous 
raconte  de  la  magnificence  des 
Bains  des  Anciens.  Elle  a  même 
cet  avantage  ,  qu'elle  ne  doit  rien 
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à  l'imagination  &  aux  embelifle- 
mens  de  l'Ecrivain  y  &  que  tout  y 
eft  exactement  vrai  &  fans  la  moin- 
dre exagération. 

Le  Grand  Escalier. 

Au  fortir  de  l'Appartement  des 
Bains  ,  on  trouve  à  main  droite 
dans  la  Cour  du  Château ,  trois 
Arcades  de  face ,  dont  les  Portes 
font  de  fer  doré  ,  &c  on  entre  dans 
un  Veftibule  à  compartimens  de 
marbre  qui  a  trente-neuf  pieds  de 
large  fur  treize  de  profondeur.  On 
monte  par  trois  degrez  fur  le  pre- 
mier palier  du  grand  Efcalier  ,  qui 
eft  revêtu  tout  autour  comme  le 
bas  de  compartimens  de  marbre. 
Sur  ce  palier  s'y  élevé  un  Perron  à 
pans  d'onze  degrés  ,de  marbre. 
Dans  la  face  du  palier  qui  eft  au 
defTus  de  ce  Perron  il  y  a  une  niche 
fiirbaiflee  ,  dans  laquelle  eft  un 
baffin  de  marbre  foûtenu  par  deux 
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Dauphins  de  bronze  5  au  defïïis  eft 
une  double  coquille  de  marbre  or- 
née d'un  mafque  qui  jette  de  Peau 
&  forme  une  nape ,  qui  après  être 
tombée  dans  un  baffin  de  marbre,* 
fe  décharge  enfin  par  un  autre  maf« 
que  &  par  les  deux  Dauphins. 

Au  deiïus  de  cette  niche  on  a 
pofé  contre  le  mur  le  Bufte  du 
Roy  en  marbre ,  accompagné  des 
ornemens  qui  conviennent  j  II  eft 
de  Coyzevox  5  aufïî-bien  que  l'é- 
eu  aux  Armes  de  France  qui  eft 
vis-à-vis. 

Les*  deux  rampes  qui  compo- 
fent  l'Efcalier  ont  chacune  dix 
pieds  de  large ,  &  vingt-un  degrés 
de  marbre  :  les  appuis  font  de  mê- 
me ,  &  font  fupportés  par  des  ba- 
luftres  de  bronze  cifelés  &  dorés  au 
feu.  Les  deux  paliers  font  à  corn- 
partimens  de  marbre  ,  &  ont  cha- 
cun dix  pieds  de  large. 

Sur  ces  paliers  on  a  élevé  des 
colonnes  &;  des  pilaftres  de  mar- 
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bre  ,  d'ordre  Ionique  ,  dont  les 
bafe*  &  les  chapiteaux  font  de 
bronze  doré. 

Au  milieu  des  faces  qui  font  fur 
ces  paliers ,  il  y  a  deux  grands  Tro- 
phées d'armes  de  bronze  doré  > 
qui  font  à  la  gloire  de  Minerve , 
&  d'une  grande  beauté  5  ils  font 
de  Coyzevox. 

Sur  les  deux  grandes  faces  de 
cet  Efcalier ,  on  voit  quatre  Ta- 
bleaux à  freifque  peints  par  Van- 
dermeulen  ,  qui  reprefentent  des 
Conquêtes  de  S.  M. 

Sur  celle  qui  effc  du  côté  des 
Appartenons  5  il  a  reprefenté  du 
côté  de  la  Chapelle ,  le  Siège  de 
Valenciennes  par  l'armée  du  Roi 
qui  la  commandoit  en  perfonne. 
Cette  Ville  fut  jprife  le17.de  Mars 
1677.  Du  côte  des  Appartenons, 
e'eft  le  Siège  dcCambrai  par  le  Roi 
à  la  tête  de  fon  armée.  Cette  Ville 
futprife  le  5.  &la  Citadelle  le  17. 
du  mois  d'Avril  de  la  même  an- 
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née.  Le  premier  de  ces  deux  Ta- 
bleaux a  été  gravé  par  Robert 
Bonnart ,  &  le  lecond  par  François 
Ertinger. 

Des  deux  qui  font  fur  la  face  qui 
eft  du  côté  de  la  Cour  ,  Pun  eft 
vis-à-vis  le  Siège  de  Valenciennes , 
&  reprefente  la  Bataille  de  Mont- 
caffel  gagnée  par  S.  A.  R.  Mon- 
sieur Frère  unique  du  Roi  le  1 1. 
d'Avril  1677.  &  dans  l'autre  qui 
eft  vis-à-vis  le  Siège  de  Cambrai , 
on  a  peint  celui  de  S.  Omer.  Cette 
Ville  fe  rendit  à  S.  A.R.  Mo  n  si eur 
qui  commandoit  l'armée  du  Roi , 
le  20.  du  même  mois  de  la  même 
année  3  ce  dernier  a  été  gravé  par 
Robert  Bonnart. 

Les  maffifs  des  quatre  Portes 
par  lefquelles  on  entre  dans  les 
Appartemens  ,  font  ornés  de  fein- 
tes Tapifleries  à  fond  d'or  pleines 
d'ornemens  &  de  figures. 

On  a  encore  peint  fur  toutes 
ces  faces ,  des  Galeries  dans  lef, 

quelles 
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quelles  on  a  reprefenté  des  perfon- 
nés  de  différentes  Nations.  Dans 
les  angles  il  y  a  des  poupes  de  Vaif. 
féaux  qui  femblent  foûtenir  les  ga- 
leries qui  font  au  delTus  de  la  pre- 
mière, corniche. 

Le  Plafonds  eft  orné  de  bas 
reliefs  odogones  remplis  de  figu- 
res qui  conviennent  au  fujet ,  &  de 
grands  rideaux  tombent  le  long 
des  attiques. 

Le  tout  eft  difpofé  avec  tant 
de  choix  &  tant  de  fagefle  ,  que 
cette  grande  variété  de  Sujets  & 
de  figures  n'y  caufe  pas  la  moin- 
dre confufion ,  &  qu'on  a  trouvé 
le  moyen  d'y  faire  entrer  encore 
les  Mufes  ,  la  Peinture  ,  la  Scul- 
pture ,  les  quatre  parties  du  monde 
avec  leurs  attributs ,  une  partie  des 
Adions  du  Roi ,  la  Poëfie,  l'Hit 
toire  ,  la  Renommée ,  Mercure  , 
&  le  Roi  qui  eft  placé  au  milieu  y 
pour  montrer  qu'il  eft  le  Héros  de 
cette  fête. 

C 
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Cet  Efcalier  eft  éclairé  par  une 
grande  ouverture  qui  eft  au  haut 
du  comble  ,  &  qui  eft  fermée  par 
des  chaflis  garnis  de  glaces.  Les 
peintures  font  d'après  lesdefleins 
de  le  Brun ,  &  ont  été  gravées  en 
fix  planches  par  Etienne  Baudet. 

Les  Grands  Appartemens. 

Du  grand  Efcalier  on  entre  par 
deux  Portes  dans  la  Salle  de  Ve- 
nus j  &  en  fe  détournant  un  peu 
on  va  commencer  à  parcourir  cette 
longue  enfilade  de  Pièces  qu'on  ap* 

{>elle  les  grands  Appartemens ,  pai? 
a  Salle  de  l'Abondance  ,  qui  tient 
à  l'ancienne  Chapelle. 

Salle  de  l'A bondance. 

Cette  Pièce  a  pris  fon  nom  de 
l'Abondance  qui  eft  peinte  fur  le 
Plafond  avec  la  Libéralité ,  &c. 
par  HouafTe.  Pendant  i'Hy ver  on 
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y  voit  les  Tableaux  fuivants. 

La  Vierge  qui  eft  pofée  fur  une 
colonne  de  jafpe ,  &  tient  le  petit 
Jefus  entre  Tes  bras  }  au  bas  il  y  a 
plufîeurs  Pèlerins.  Ce  Tableau  eft 
du  Pouflîn ,  &  d'un  fort  bon  goût 
de  couleur  j  mais  quoiqu'il  ait  neuf 
pieds  huit  pouces  de  haut  fur  fept 
pieds  huit  pouces  de  large  ,  les  fi- 
gures de  Pèlerins  font  néanmoins 
un  peu  trop  grandes.  Le  fujet  de 
ce  Tableau  eft  le  même  que  celui 
d'un  autre  qu'on  voit  à  Sarragofîe , 
&  que  les  Efpagnols  appellent  U 
Madona  del  fiUr  ,  Notre-Dame  du 
pilier. 

Enée ,  qui  après  la  prile  de  Troye 
fe  retire  à  Delphes  \  portant  fes 
Dieux  domeftiques  &  fon  Pere  & 
menant  fon  Fils  Afcagne  par  la 
main.  Ce  Tableau  a  été  peint  par 
le  Carache  ,  &  non  pas  par  le  Do- 
miniquain ,  comme  l'ont  dit  quel- 
ques Auteurs  mal  inftruits  :  il  a 
cinq  pieds  deux  pouces  de  haut  , 

Ci] 
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fur  trois  pieds  neuf  pouces  de 

large. 

La  Vierge  &faint  jofeph  qui 
fuyent  en  Egypte  ,  pour  fauver 
l'Enfant  Jésus  ;  par  le  Guide,  Ce 
Tableau  a  cinq  pieds  un  pouce  de 
haut  ,  fur  trois  pieds  huit  pouces 
de  large. 

La  Femme  malade  d'un  flux  de 
fang ,  guérie  par  Jésus-  Christ  , 
par  Paul  Veronek  :  ce  Tableau  a 
à  peu  prés  les  mêmes  dimenfions 
que  celui  que  reprefente  Rebeca. 

S.  Pierre ,  par  la  Mare, 

S.  Paul ,  par  le  même. 
Le  premier  de  ces  deux  Tableaux 
a  trois  pieds  dix  pouces  de  haut, 
fur  deux  pieds  onze  pouces  de 
large  -,  &  le  fécond  ,  trois  pieds 
huit  pouces ,  fur  deux  pieds  onze 
pouces  de  large. 

Cabinet  des  A  n t  i  qu e  s. 
Pour  ne  pas  revenir  fur  mes  pas. 
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je  dirai  qu'on  entre  par  cette  Préce 
dans  le  Cabinet  des  Bijoux ,  autre-» 
ment  des  Antiques ,  &  qu'on  peut 
appeller  le  Cabinet  de  l'Art  &  de 
la  magnificence  ;  car  on  ne  fçair 
ce  qu'on  admire  le  plus  ici ,  ou  l'or 
&  l'azur  prodigués ,  ou  la  manière 
dont  les  Ouvriers  ont  enrichi  l'un 
&  l'autre.  Ce  Cabinet  eft  de  figure 
odogone  ,  &  eft  éclairé  par  une 
voûte  en  manière  de  dôme.  Il  eft 
tout  entouré  de  glaces ,  &  dans  les 
niches  il  y  a  des  gradins  qui  font 
chargés  de  Bijoux  de  même  que 
quantité  de  confoles. 

Sur  la  Cheminée,  qui  eft  de  mar- 
bre verd  *  moderne  :  on  void  des 
Agathes  de  toutes  fortes ,  qui  for- 
ment ou  reprefentent  mille  chofes 
différentes  \  des  Criftaux  précieux 
par  eux-mêmes ,  &plus  encore  par 

*  Le  marbre  verd  moderne  s'appelle  impro- 
prement marbre  d'Egypte.  On  le  tire  fur  les 
côtes  de  Gennes  prés  de  Carrare.  Il  eft  d'un 
verd  fonce'  &  taché  d'un  gris-4elin  &  d'un  peu  de 
blanc 

C  iïj 
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l'art  avec  lequel  on  les  a  taillés  > 
de  petites  figures  de  bronze  anti- 
ques ,  des  figures  d'or  couvertes  de 
pierreries  ,  &  au  milieu  il  y  a  un 
magnifique  Bureau  rempli  d'une 
infinité  de  Médailles  Antiques  ôc 
Modernes. 

On  y  voit  encore  un  grand  Baffin 
d'argent ,  qu'on  appelle  le  Médail- 
lon :  il  fut  trouvé  dans  le  Rhône 
en  1656  :  le  bas  relief  reprefente 
la  Continence  de  Scipion ,  qui  s'é- 
tant  rendu  maître  de  Carthagéne^ 
y  trouva  une  fille  parfaitement  bel- 
le &  qui  étoit  fiancée  à  un  grand 
Seigneur  Portugais.  Quoique  ce 
grand  Capitaine  ne  fût  âgé  que  de 
vingt-quatre  ou  vingt-cinq  ans ,  il 
la  remit  entre  les  mains  de  fes  pa- 
rens  fans  l'avoir  touchée  ,  &  lui 
donna  pour  dot  une  fomme  con- 
iïderable  ,  outre  celle  qu'on  vou- 
loir lui  donner  pour  fa  rançon.  M. 
Spon  a  cru  ,  ce  me  femble  avec 
beaucoup  de  raifon ,  que  ce  Bafïîn^ 
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qui  a  deux  pieds  de  diamètre,  étoit 
un  Bouclier.  Il  ie  fonde  fur  ces 
lettres  qu'on  y  voit  CL.  V.  qui  fé- 
lon lui  fignifient  Clypeus  votivus  y  ou 
Clypeumvovit.  Il  appuyé  cette  ex- 
plication fur  plusieurs  revers  de 
Médailles  où  ces  lettres  doivent 
s'entendre  de  cette  manière.  On 
voit  enfin  dans  ce  Cabinet  un  tres- 
grand  nombre  de  Tableaux  tous 
rares  &  curieux. 

Une  Vierge,  de  Raphaël  5  ce 
Tableau  eft  haut  de  dix-neuf  pou. 
ces  fur  quatorze  pouces  de  large  $ 
il  eft  fiir  bois. 

J  e  s  u  s-C  hrist  guérilîànt  la 
Belle-mere  de  S.  Pierre  ,  par  Paul 
Veronefe  ,  haut  d'un  pied  deux 
pouces  ,  &  large  d'onze  pouces. 
Voilà  comme  j'ai  expliqué  le  fu- 
jet  de  ce  Tableau  ,  conformément 
à  l'Evangile.  Cependant  un  hom- 
me qui  depuis  moi  a  écrit  fur  ce 
même  fujet  ,  a  avancé  que  c'étoit 
la  fille  de  S.  Pierre.  Je  voudrais 
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bien  qu'il  nous  eût  fait  la  grâce  de 
nom  dire  fur  quoi  il  fe  fonde  j 
a-t'il  trouvé  fur  quelque  Antique 
un  Evangile  nouveau  ? 

La  Sainte  Famille ,  par  Paul  Ve~ 
ronefe  ,  haute  de  deux  pieds,  & 
large  de  deux  pieds  huit  pouces. 

S.  François  ,  par  le  Carache , 
haut  d'un  pied  &  demi ,  ôc  large 
d'un  pied. 

Une  Sainte  Famille  ,  &  S.  Mi- 
chel ,  par  de  Vinci  5  haut  de  trois 
pieds  5  &:  large  de  deux  pieds  un 
pouce. 

S.  Euftache  qui  defcend  de  Che- 
val &  fe  met  à.  genoux  à  la  vue 
d'un  Cerf  qu'il  découvre  dans  la 
Foreft  ayant  un  Crucifix  au  mi* 
lieu  de  fon  bois ,  par  Viole  5  haut 
de  deux  pieds  ,  large  de  deux 
pieds. 

La  Vierge  ,  par  André  Mante- 
gne  5  fur  bois  5  haute  de  deux  pieds 
huit  pouces  &  demi. 

Un  Crucifix  r  par  Paul  Vero- 
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nefe^  haut  de  trois  pieds  un  poucey 
large  de  deux  pieds  onze  pouces 
&  demi. 

S.  Hubert  à  genoux  auprès  de 
fon  Cheval  qui  boit ,  par  Viole  -y 
haut  de  huit  pouces ,  large  d'un 
pied.  Il  effc  fur  marbre. 

La  Vierge  tenant  le  petit  Jesus^, 
&c  ayant  à  la  gauche  S.  George  , 
fainte  Catherine  &c  un  Benedidin £ 
par  Paul  Veronele  ^  haut  de  trois 
pieds  deux  pouces  ,  6c  large  de 
trois  pieds.  • 

L'Ange  &  Tobie  ,  par  André 
del  Sarto  ;  haut  de  trois  pieds  trois 
pouces ,  de  large  de  deux  pieds  un 
pouce. 

Salle  de  Vek  us. 

On  fort  de  ce  Cabinet  pour  ren- 
trer dans  la  Salle  de  l'Abondance , 
&  de-là  Ton  pafle  dans  celle  de 
Venus,  dans  le  Plafond  de  laquelle 
on  voit  cette  DeefTe  fur  fon  Char 
tiré  par  des  Colombes.  Elle  effc 
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foutenuë  par  un  Cigne ,  &  eft  cou- 
ronnée  par  les  trois  Grâces.  Les 
Dieux  &  les  Héros  que  la  Fable 
&  PHiftoire  ont  le  plus  célébré , 
ornent  fon  Triomphe. 

Les  Dieux  font  :  Mars,Vulcain, 
Bacchus  >  Neptune  ,  &  Jupiter 
même. 

Les  Héros,&  les  Héroïnes  font  : 
Titus  &:  Bérénice  •  Marc- Antoine 
&  Cleopatre  ;  Jafon  &  Medée  , 
Thefée  &  Ariane. 

Le  premier  Tableau  des  côtés 
du  Plafond ,  eft  vis-à-vis  des  fenê- 
tres. Il  reprelente  Nabuchodono- 
for  qui  fait  élever  les  Jardins  de 
Babylone  ,  qu'il  venoit  de  prendre, 
à  la  hauteur  des  Montagnes  de  Me- 
die  ,  pour  faire  plaifir  à  la  Reine 
Semiramis  fa  Femme  qui  étoit 
Mede. 

Celui  qui  eft  du  côté  de  la  Cha- 
pelle nous  fait  voir  Augufte  qui 
donne  au  Peuple  Romain  le  plai~ 
lîr  des  Courtes  de  Chariots ,  dans 
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le  Cirque  qu'il  avoit  fait  bâtir. 

Dans  celui  qui  eft  du  côté  des 
Appartenons ,  c'eft  Alexandre  qui 
époufe  Roxane.  Il  la  vit  dans  un 
feftin  chez  Oxartes  Pere  de  cette 
Fille ,  &  en  devint  fi  paffionnément 
amoureux,  qu'avant  de  fe  lever  de 
Table ,  il  l'époufa  à  la  manière  des 
Macédoniens  ,  en  partageant  un 
morceau  de  pain  avec  elle. 

Dans  le  quatrième  qui  eft  au- 
deflus  des  fenêtres ,  c'eft  Cyrus  qui 
fait  pafter  les  Troupes  en  revue 
devant  une  Princeftè  à  laquelle  il 
vouloit  donner  ce  fpe&acle.  Tou- 
tes  ces  Peintures  font  de  Houaflè 
&  autres. 

Il  y  a  deux  PeHpe&ives  excel- 
lentes,  qui  font  de  Rouflèau ,  hom- 
me d'un  mérite  rare  pour  ces  for- 
tes d'ouvrages  ,  &  mort  depuis 
peu  en  Angleterre. 

On  voit  encore  dans  cette  Salle 
une  Statue  antique  qui  reprefente 
L.  guint.  Cincinmtus ,  quand  après 
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avoir  quitté  la  charrue ,  il  prend 
fes  fandales  pour  aller  commander 
les  armées  >  &  pour  aller  dégager 
Minutiiïs  tellement  affiegé  dans 
fon  Camp  par  les  Eques  r  qu'il  ne 
-  pouvoit  ni  en  fortir ,  ni  combattre. 
Cincinnatus  défit  les  Eques ,  les  fit 
pafîèr  fous  le  joug  ,  &;  après  avoir 
donné  le  pillage  de  leur  Camp  à  fes 
Soldats ,  il  rentra  triomphant  dans 
Rome  ,  fe  démit  de  la  Dictature 
le  feiziéme  jour  y  quoiqu'on  la  hâ 
eût  accordée  pour  fix  mois ,  &  s'en 
retourna  avec  une  tranquilité ,  qui 
a  peu  d'exemples ,  cultiver  quatre 
arpens  déterre  qu'il  avoit  au-delà 
du  Tibre. 

Salle  du  Billar  d. 

La  troifiéme  Pièce  efl  la  Salle  du* 
Billard.  Le  Plafond  reprefente  la 
Lune  fous  la  figure  de  Diane ,  la- 
quelle eft  fur  un  Char  tiré  par  deux 
Biches.  Elle  eft  accompagnée  des 
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Heures  qui  ont  de  petites  ailes  : 
celle  du  travail  eft  defignée  par 
l'Horloge  -,  celle  du  repos  ,  par 
le  fommeil  dont  elle  jouit  -y  &  cel- 
le de  la  veille,  par  une  lampe  qu'el- 
le tient. 

Comme  la  Lune  préfide  à  la 
navigation  &  à  la  chalïe  ,  on  voit 
auffi  fur  ce  Plafond ,  une  Femme 
fur  un  VaiiTeau  dont  elle  tient  le 
Gouvernail  &  une  Ancre  :  les  en- 
fans  qui  l'accompagnent ,  portent 
les  inftrumens  neceflaires  pour  la 
navigation. 

La  Femme  qui  tient  un  filet  à 
prendre  des  oifeaux,  &lesenfans 
qui  tiennent  ou  un  cors  ,  ou  des 
lefles  de  chiens  ,  reprefentent  la 
çhafTe.  Ce  Plafond  a  été  peint  par 
Blanchard. 

Les  fujets  des  quatre  Tableaux 
qui  font  aux  cotez ,  font  : 

Cefar  qui  envoyé  quelques  Co- 
lonies à  Carthage  vers  Tan  du  mon* 
de  3927. 
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Cyrus  encore  jeune  qui  attaque 

un  Sanglier.    Ces  deux  ont  été 

peints  par  Audran. 

Jafon  qui  aborde  à  Colchos  où 

il  alla  pour  conquérir  la  Toifon 

d'Or. 

Alexandre  qui  chafle  aux  Lions. 
Ces  deux  derniers  ont  été  peints 
par  la  Folle. 

Sur  la  cheminée  il  y  a  un  Ta- 
bleau qui  réprefente  Iphigenie  fille 
de  Clytemneftre  &  d'Agamemnon 
Roi  d' Argos.  Elle  devoit  être  im- 
molée ,  parce  que  le  Roi  Ton  pere 
avoit  tué  un  cerf  confacré  à  Diane. 
Le  Peintre  a  pris  le  moment  pen- 
dant lequel  Diane  fit  paroître  une 
biche  pour  être  facrifiée  en  la  pla- 
ce d'Iphigenie.  Ce  Tableau  eft  un 
des  meilleurs  de  la  Folïe  :  il  eft 
admirable  ,  fïir-tout  pour  l'harmo- 
nie des  couleurs.  Il  eft  haut  de  fix 
pieds  onze  pouces  fur  fix  pieds  &c 
demi  de  large. 

Le  fujet  du  Tableau  qui  eft  vis- 
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à-vis  eft  auiïi  pris  de  la  Fable,  Ceft 
Diane  qui  va  trouver  le  Berger  En- 
dymion  fon  ami  pendant  qu'il  fe 
repofe  dans  le  fein  de  Morphée  , 
fur  une  Montagne  de  Carie.  Ce 
Tableau  a  neuf  pieds  dix  pouces 
de  haut ,  fur  fîx  pieds  &  demi  de 
large.  Il  eft  de  Blanchard. 

Le  Bufte  du  Roy  par  le  Cava- 
lier Bernin  eft  encore  dans  la  Salle 
du  Billard.  Cet  habile  Sculpteur 
n'a  pas  feulement  reprefenté  au 
naturel  tous  les  traits  de  ce  Grand 
Monarque ,  il  a  encore  rendu  vifi* 
bles  fon  cœur  &  fon  efprit  :  il  a 
exprimé  cette  noble  fierté  qui  fait 
la  terreur  du  genre  liumain  ,  fans 
altérer  en  aucune  manière  cetcç 
douceur  qui  en  fait  les  délices. 

Salle  de  Mars. 

La  Salle  de  Mars  vient  enfuite.. 
Ce  Dieu  eft  peint  fur  le  milieu  du 
Plafond .  il  eft  far  un  char  tiré  par 
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des  Loups.  On  y  voit  des  Génies 
de  la  guerre  qui  fè  chargent  d'ar- 
mes pour  le  fuivre  ^  elles  leur  font 
fournies  par  trois  Cyclopes.  Dans 
le  fond  du  Tableau  il  y  a  encore 
d'autres  Génies  de  la  guerre ,  qui 
après  avoir  renverfe  Saturne,  lui 
ôtent  fa  faux  ,  &  PHiftoire  eft 
auprès  de  Saturne ,  laquelle  écrit 
ce  que  la  Renommée  lui  dide. 
Tout  cela  fîgnifie  que  le  temps  ne 
peut  rien  fur  les  adions  des  Héros. 
Ce  Plafond  a  été  pemt  par  Au- 
dran. 

Il  y  a  encore  deux  Tableaux  fur 
ce  Plafond.  Dans  l'un  ,c'eft  la  Ter- 
reur accompagnée  de  la  Fureur  & 
de  l'Ire ,  qui  pouiîent  la  Crainte  &c 
la  Pâleur  pour  épou venter  les  Puif- 
fances  de  la  terre.  Il  a  été  peint 
par  Hoiïafïe. 

Dans  l'autre ,  c'eft  la  Vidoire 
foutenuë  par  Hercule,  qui  dans  cet 
endroit  fîgnifie ,  la  Force.  La  Pru- 
dence ,  la  Libéralité  &  des  Génies 

qui 
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qui  le  difputent  des  Couronnes, 
raccompagnent.  Il  a  été  peint  par 
Jouvenet. 

Six  Tableaux  en  Camaïeu  *  , 
rehauffés.d'or,  qui  font  dans  la  mê- 
me Chambre  fe  prefentent  en-fuite 
à  la  vue.  Dans  celui  qui  efl  fur  la 
)  Corniche  qui  eft  vis-à  vis  des  fe- 
nêtres ,  on  voit  Cefar  qui  range 
fon  armée  en  bataille. 

Dans  celui  qui  eft  audeftus  des 
croifées  ,  c'eft  Marc-Antoine  & 
A.  Pojl.  Albinus  qui  fut  Conful  vers 
Tan  de  Rome  653.  Ces  deux  font 
peints  par  Jouvenet. 

Le  troifiéme  repre fente  la  Dé- 
gradation d'un  Officier  par  Ale- 
xandre Severe  y  en  prefènce  de 
l'Armée. 

Le  quatrième  qui  eft  du  côté  de 
l'Appartement  du  Roi ,  rep refente 
le  Triomphe  de  Conftantin.  Ces 
deux  derniers  font  de  Hoùafle. 

*  On  appelle  Camaïeu  un  Ouvrage  âc  peinture 
qui  n'eft  que  d'une  couleur. 
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Dans  la  cinquième ,  c'eft  Cyrus 
qui  range  Ton  armée  en  bataille  j 
peint  par  Audran. 

Dans  le  fixiéme  ,  c'eft  Déme- 
trius  Poliorcetes  *  qui  force  une 
Ville.  Cétoit  un  Prince  beau  & 
bien-fait  :  il  étoit  fils  d'Antigone , 
Roi  d'Afie ,  &  de  Stratonice  ,  fille 
de  Corée  5  peint  par  le  même. 

Cette  Salle  eft  encore  ornée 
des  Tableaux  fuivants. 

Sur  la  première  Porte,  c'eft  un 
faint  Jean  ,  par  Raphaël.  Ce  Ta- 
bleau a  quatre  pieds  &  demi  en 
qnarré. 

La  Famille  de  Darius  aux  pieds 
d'Alexandre ,  par  le  Brun.  Alexan- 
dre après  avoir  vaincu  Darius  ,  & 
s'être  rendu  maître  de  fon  Camp 
prés  de  la  Ville  diffus  5  entra  dans 
la  Tente  des  Reines ,  &  y  trouva 
la  mere ,  la  femme ,  le  fils  &  les 
deux  filles  de  Darius. 

Alexandre  qui  venoit  de  fignaler 

*  Cejl-à-dire ,  le  Preneur  rte  Villes, 
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fa  valeur  ,  voulut  auffi  faire  admi- 
rer la  clémence  $  &  la  modération 
que  ce  Vainqueur  fit  paroître  ce 
jour-là  ,  ne  lui  a  gueres  moins 
fait  d'honneur  que  fes  Vi&oires  & 
fès  Triomphes,  Ce  Tableau  eft 
un  des  meilleurs  de  le  Brun  :  il  y 
a  étalé  tout  fon  génie  ,  fes  gran- 
des idées  3  &  cette  corredion  de 
deflein  qu'on  trouve  fi  difficile- 
ment dans  les  Ouvrages  de  la  plus 
part  des  Peintres  3  &il  a  fallu  un 
grand  art  pour  peindre  fur  les 
vifàges  de  dix-huit  perfonnes  qui 
regardent  Alexandre ,  la  Crainte , 
laDouleur,&  l'Admiration  :&  pour 
leur  donner  en  même  temps  des 
attitudes  toutes  différentes.  Ce 
Tableau  a  neuf  pieds  de  haut  , 
fur  treize  de  large.  Il  a  été  gra- 
vé par  Gérard  Edelinck  ,  par 
Sebaftien  le  Clerc ,  &  par  Benoît 
Audran. 

La  Vifitation  de  la  Vierge  par 
Sebaftien  del  Piombe,haut  de  cinq 

D  ij 
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pieds  >  &:  large  de  trois  pieds  dix 
pouces.  * 

La  Vierge  tenant  le  petit  Jesus5 
faint  Antoine  &c  faint  François  font 
auprès  d'elle  j  par  le  vieux  Palme. 
Ce  Tableau  qui  eft  fur  bois  eft  haut 
de  quatre  pieds  neuf  pouces  ,  & 
large  de  fîx  pieds  5  gravé  en  1682. 
par  Eftienne  Picart  le  Romain. 

La  Sainte  Famille  ,  par  Paul  Ve- 
ronele  ,  haute  de  deux  pkds  onze 
pouces  en  quarré. 

La  Nativité  de  la  Vierge  ,  par 
Pierre  de  Cortone.  Ce  Tableau  eft 
haut  de  cinq  pieds  deux  pouces  , 
fur  trois  pieds  dix  pouces  de 
large. 

Jésus  Christ  avec  les  Pèle- 
rins d'Emaûs  5  par  Paul  Verone/e. 
C'eft  un  grand  Tableau  qui  a 
neuf  pieds  de  haut ,  fur  treize  pieds 
de  large. 

*  Il  y  a  plus  de  vingt  ans  qne  ce  Tableau 
cft  à  Veifaîlles  ,  quoiqu'un  habile  homme  aie 
dit  depuis  déux  ans,  qu'il  eton  à  Fontainebleau. 


de  Versa  ill  es.  45 
Sur  la  Porte  ,  par.  laquelle  011 
continue  à  parcourir  le  grand  Ap- 
partement ,  il  y  a  un  Tableau  qui 
reprefente  la  Vierge  &  S.  Pierre, 
Il  ift  haut  de  trois  pieds  huit  pou- 
ces ,  fur  quatre  pieds  neuf  pouces 
de  large  3  par  le  Guerchin. 

Salle  de  Mercure. 

La  Pièce  qui  fuit  s'appelle  la 
Salle  de  Mercure  ,  parce  qu'il  eft 
peint  fur  fon  Plafond.  Ce  Diéu  eft 
fur  fon  Char  tiré  par  des  Cocqs  : 
La  Vigilance  fymbolifée  par  la 
Gruë  eft  à  côté  du  Char.  Le  point 
du  jour  ,  la  trompette  à  la  main  r 
&  ayant  pour  fymbole  une  étoille 
fur  fa  tête  ,  le  précède,  &  les  Arts 
&  les  Sciences  raccompagnent. 
Ces  Peintures  font  de  Champa, 
gne. 

Le  Tableau  qui  eft  au  deflus 
des  fenêtres,  reprefente  Alexan , 
dre  le  Grand  qui  fait  apporter 
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plufîeurs  animaux,pour  qu'Ariftote 
fît  cette  belle  Hiftoire  Naturelle 
qu'il  a  laifTée  à  la  pofterité.  Ce 
Prince  avoit  donné  huit  cens  ta- 
lents pour  fournir  à  cette  dépen- 
fe  5  c'etoit  de  nôtre  monnoye  qua- 
tre-cens  quatre- vingt  mille  écus> 
félon  Budée. 

Dans  celui  qui  eft  du  côté  de 
la  Salle  de  Mars  ,  c'eft  le  même 
Alexandre  qui  donne  audiance  aux 
Gymnofophiftes  ou  PhilolopheS 
Indiens ,  qu'il  avoit  envoyés  quérir 
par  Oneficrite.  Ce  fut  un  d'eux 
appellé  Calanus  âgé  de  83.  ans, 
qui  ayant  accompagné  ce  Conqué- 
rant en  Perfe ,  fur  quelque  reflen- 
timent  de  Colique  afîèz  léger  *  le 
fit  drelîer  un  bûcher  &  s'y  brûla  , 
difant  qu'après  avoir  perdu  fa  lan- 
té ,  &  après  avoir  vû  Alexandre  , 
il  ne  fe  foucioit  plus  de  vivre. 

Le  troifîéme  qui  eft  vis  à-vis 
des  fenêtres,  reprefente  Ptolomée, 

*  Quint.  Curfe.  Liv.  i«. 
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qui  s'entretient  avec  des  Sçavans 
dans  une  Bibliothèque. 

Sur  le  quatrième  Tableau ,  qui 
eft  du  côté  de  la  Salle  du  Thrône  % 
on  voit  Augufte  qui  reçoit  des 
AmbafTadeurs  des  Indes,  qui  Pal. 
lerent  trouver  pendant  qu'il  étoit 
àSamosvers  l'an  du  Monde  3979. 
pour  conclure  un  Traité  d'Allian- 
ce avec  les  Romains.  Ils  lui  pre- 
fentent  des  Tygres  &  un  jeune 
homme  fans  bras  ,  qui  de  fes  pieds 
bandoit  un  arc,  en  décochoit  des 
flèches ,  fonnoit  de  la  trompette , 
&c.  Après  le  Traité  conclu  ,  ils 
accompagnèrent  Augufte  à  Athè- 
nes -,  &  ce  fut  là  qu'un  de  ces  Am- 
bafladeurs  appellé  Zarmare ,  fe  fit 
brûler  à  l'exemple  de  Calanus. 

Ces  Peintures  font  de  Charn^ 
pagne. 

Quant  aux  Tableaux  qui  font 
difperfés  çà  &  là  dans  cette  Salle , 
en  voici  l'explication.  . 

Sur  la  Porte  qui  conduit  à  la 
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Salle  de  Mars  r  c'eft  le  Portrait  de 
Marie  de  Medicis  en  Veuve  te- 
nant des  roies.  Ce  Portrait  eft 
Jiaut  de  trois  pieds  fept  pouces  y 
for  trois  pieds  un  pouce  de  large  j 
par  Vandeik. 

Jesus-Christ  &  deux  de  Tes 
Difciples  qui  font  à  table  dans 
le  Château  d'Emaiis  ;  par  le  Titien. 
Ce  Peintre  s'eft  ici  oublié  jufqu  a 
commettre  un  anachronifme  un 
peu  fort,en  donnant  des  Chapelets 
aux  Difciples.  Tout  le  monde  fçait 
qu'ils  n'ont  commencé  à  être  en 
ufage  que  fous  le  Pontificat  d'Ur- 
bain IL  Ce  Tableau  au  refte  efh 
cf  une  grande  beauté  v  &  a  neuf 
pieds  de  haut ,  fur  treize  de  large. 
Il  fut  vendu  au  Roi  par  feu  Jabac, 
&:  a  été  gravé  par  Antoine  MaC 
£bn. 

Un  Concert  de  Mufique ,  que 
le  Dominiquain  fit  pour  le  Car- 
dinal Ludovife.  Après  fa  mort  il 
paila  de  main  en  main  jufqu'au 

fieur 
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jfïeur  Jabac ,  qui  le  vendit  à  S.  M, 
Il  a  quatre  pieds  dix  pouces  de 
haut ,  fur  cinq  pieds  trois  pouces 
de  large. 

Saint  Sebaftien ,  par  Anibal  Ca- 
rache  ,  haud  de  trois  pieds  onze 
pouces ,  fur  deux  pieds  neuf  pou- 
ces de  large. 

Andromède  expofée  à  un  mon- 
ftre  marin ,  &  délivrée  par  Perlée  j 
par  le  Titien.  Ce  Tableau  eft  très- 
eftimé  pour  la  carnation  ,  &  a  huit 
pieds  de  haut ,  fur  fept  pieds  dix 
pouces  de  large. 

L'Affomption  ,  par  Anibal  Ca- 
rache  ,  haut  de  quatre  pieds  deux 
pouces  y  fur  trois  pieds  un  pouce 
de  large. 

Jésus  ,  la  Vierge ,  fainte  Agnes, 
&  fainte  Catherine  ,  par  le  Titien. 
Ce  Tableau  a  cinq  pieds  en  quarré. 

Jesus-Christ  qu'on  met  au 
tombeau  \  par  le  Titien.  On  efti- 
mé ce  Tableau  par  la  diftribution 
des  couleurs ,  &  jamais  la  lumière"7 
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&  l'ombre  n'ont  été  ni  plus  tendre- 
ment unies  j  ni  plus  judicieule- 
ment  ménagées.  Jabac  l'avoit  eu 
du  Roi  d'Angleterre ,  èc  le  vendit 
au  Roi.  Il  eft  haut  de  quatre  pieds 
&  demi ,  fur  fix  pieds  &  demi  de 
large. 

Sur  l'autre  Porte  vis  à -vis  le 
Portrait  de  Marie  de  Medicis  > 
c'eft  un  Portrait  de  la  même  Prin- 
cefle  affife  dans  un  fauteûiil  ,  par 
Rubens ,  haut  de  trois  pieds  qua- 
tre pouces  ,  fur  deux  pieds  neuf 
pouces  de  large. 

Voila  les  Tableaux  qu'on  voit 
dans  cette  Salle  depuis  le  retour 
de  Fontainebleau  jufqu'aprés  Pâ- 
ques. Pendant  le  refte  <lu  tems 
on  n'y  en  voit  que  deux  ,  fçavoir  > 
La  fainte  Famille  ,  par  Raphaël, 
haut  de  fix  pieds  trois  pouces ,  fur 
quatre  pieds  trois  pouces  de  lar- 
ge \  &c  S.  Michel ,  par  le  même  , 
haut  de  huit  pieds  un  pouce  ,  fur 
quatre  pieds  dix  pouces  de  large» 
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Raphaël  l'envoya  à  François  I. 
vers  l'an  1  j  1 8.  dans  lapins  grande 
force  de  Ion  génie ,  &  peu  de  tems 
avant  fa  mort. 


Salle   d'A  pollon. 


Sur  le  Plafond  de  la  fixiéme 
pièce  on  voit  Apollon  fur  un  char  , 
traîné  par  les  quatre  Courfiers.  Les 
quatre  Saifons  figurées  par  Flore  , 
Cerés  ,  Bacchus  &  Saturne  l'ac- 
compagnent. La  France  ,  la  Ma- 
gnanimité &  la  Magnificence  font 
tout  auprès  du  char.  Le  tout  peint 
par  la  Folîè. 

Les  Tableaux  qui  font  au  deiïus 
de  la  grande  Corniche,  font  : 

Auguftc  qui  fait  faire  un  Port 
à  Mifcene. 

Vefpafien  qui  fait  bâtir  le  Co- 
lifée ,  Amphithéâtre  ainfi  nommé 
d'un  Colofie  qui  étoit  auprès.  Ce 
fameux  édifice  ,  dont  on  a  enco- 
re des  relies ,  étoit  de  figure  ronde 
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en  dehors  ,  quoique  l'Arène  fut 
ovale ,  &  il  contenoit  quatre  vingt 
cinq  mille  Speftateurs ,  lans  comp- 
ter ceux  qui  demeuraient  de* 
bout  dans  les  pafïages  ,  dont  le 
nombre  montoit  à  prés  de  vingt 
mille. 

Coriolan  qui  fe  laifle  fléchir  par 
les  prières  de  fit  mere  Veturie ,  &: 
levé  le  fiege  qu'il  avoit  mis  devant 
Rome  la  Patrie. 

L'entreveuë  d'Alexandre  &  de 
Porus  Roi  des  Indes.  Ce  dernier, 
quoique  vaincu  &  tout  couvert  de 
bleffures  ,  ne  lailîa  pas  de  faire 
paroître  tant  de  grandeur  d'ame  , 
qu'Alexandre  en  fut  charmé,  6c 
lui  donna  pour  marques  de  fon 
eflime ,  fon  amitié  ,  &  un  Royau- 
me plus  vafte  que  celui  qu'il  ve^ 
noit  de  perdre. 

Les  Tableaux  qui  font  dans  les 
angles  reprefentent  les  quatre  par- 
ties du  monde  5  où  la  Renommée 
porte  la  gloire  de  Louis  le 
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Grand.  Toutes  ces  peintures 
font  de  la  Foffè. 

On  voit  depuis  quelques  années 
fur  la  cheminée  de  la  même  pièce, 
un  Portrait  du  Roi  en  pied.  Des 
adions  qui  dureront  autant  que  le 
rrionde  avoient  fait  connoître ,  la 
Valeur ,  la  Juftice,  la  Prudence  & 
les  autres  grandes  qualités  du  Roi. 
On  n'avoit  àfouhaiter  qu'un  Por- 
trait qui  nous  rendît  les  traits  du 
vifage  de  ce  Prince  }  5c  c'eft  ce 
que  Rigaut  fit  en  1702.  On  trouve 
dans  ce  Portrait  tout  ce  qu'on  peut 
attendre  de  la  peinture  ;  refïèm- 
blance ,  corre&ion  de  defîein  ,  & 
force  de  couleur.  Il  vient  d'être 
gravé  par  Thomaffin. 

Pendant  Phy  ver  on  voit  encore 
dans  cette  même  Salle  ,  les  Ta  - 
bleaux  fuivants. 

Sur  la  Porte  qui  eft  du  côté  de  la 
Chapelle,  ce  font  les  Portraits  du 
Prince  Palatin  &  de  fon  frère  le 
Prince  Robert ,  peints  dans  leur 

E  iij 
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jeunefïe  j  par  Vandeik.  Côtoient 
le  Pere  &  l'Oncle  de  S.  A.  R.  Ma  . 
dame.  Ce  Tableau  eft  haut  de 
quatre  pieds  ,  &;  long  de  quatre 
pieds  dix  pouce?. 

Pour  l'intelligence  de  quelques 
Tableaux  du  Guide  5  qu'on  voit 
dans  cette  Pièce  ,  il  faut  fçavoir 
qu'après  qu'Hercule  eut  vaincu  le 
fleuve  Acheloiisfousla  figure  d'un 
Taureau  ,  &  que  par  cette  vidoire 
il  eut  rneritéDéjanire  fille  d'Oenée 
Roi  d'Etolie ,  il  l'emmena  ,  &  étant 
arrivés  fur  le  bord  de  l'Evene  ,  il 
pria  le  Centaure  Nefïïis  de  la  pa€ 
1er  d'un  côté  de  ce  fleuve  à  l'au- 
tre. Le  Centaure  fut  fi  vivement 
touché  de  fa  beauté  ,  qu'il  voulut 
l'enlever  $  mais  Hercule  s'en  étant 
apperçû  5  le  perça  d'une  flèche 
trempée  dans  le  fang  de  l'Hydre 
de  Lerne,dont  les  bleflures  étoient 
incurables.  Le  Centaure  mourant, 
donna  fa  chemife  teinte  de  fon 
iang  à  Déjanire  ,  en  lui  dilant 
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qu'elle  auroit  la  vertu  de  fixer  i'm- 
confiance  de  fon  mari.  Elle  le  crut 
parce  qu'elle  le  .fouhaitoit  ,  & 
Hercule  n'ayant  pu  deffendre  fon 
cœur  contre  les  charmes  d'Iole, 
Déjanire  lui  envoya  cette  fatale 
chemife.  A  peine  en  fut-il  revêtu, 
qu'un  feu  dévorant  fe  glilla  jufques 
dans  fes  os  ;  il  étendit  la  peau  du 
Lion  de  Nemée  fur  un  bûcher  qu'il 
venoit  de  drelfer  des  arbres  que  fa 
rage  lui  avoit  fait  déraciner  •  il  fe 
coucha  deflTus ,  &  pria  fon  ami  Phi- 
loélete  d'y  mettre  le  feu  •  qui  con~ 
fuma  tout  ce  que  ce  Héros  avoit 
de  mortel  ,  pendant  que  fon  ame 
s'envola  dans  l'Olympe  ,  où  les 
Dieux  lui  donnèrent  Hebé  pour 
époufe. 

Dans  le  premier  de  ces  Ta- 
bleaux ,  on  voit  le  Centaure  Nef 
fus  qui  porte  Déjanire.  La  jambe 
de  cette  belle  Perfonne  eft  la  plus 
blanche  8c  la  mieux  taillée  qu'on 
puifle  voir  j  &  fes  cheveux  flotans 
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à  gros  bouillons  lur  iès  épaules  , 
relèvent  par  leur  noirceur  la  blan- 
cheur de  la  peau  de  Déjanire. 

On  remarque  ici  un  Payfage  d'un 
excellent  goût  j  &  la  moitié  du 
corps  humain  y  eft  unie  avec  celle 
d'un  cheval  d'une  manière  tendre , 
&  qui  n'a  rien  qui  tranche  ;  &  la 
paffion  du  Centaure  pour  Déja- 
nire ,  eft  très- vivement  exprimée 
dans  Tes  yeux.  Ce  Tableau  eft 
du  Guide  ,  &;  a  fept  pieds  onze 
pouces  de  haut ,  fur  cinq  pieds  dix 
pouces  de  large. 

Hercule  qui  lute  contre  le  fleuve 
Achelotis.  Ce  dernier  étoit  fils  de 
l'Océan  &  de  Thétis  :  il  fît  tout  ce 
qu'il  pût  pour  n'être  pas  vaincu 
par  Hercule  3  mais  en  vain  il  prit 
la  figure  d'un  Serpent  &  celle  d'un 
Taureau  ,  Hercule  le  vainquit.  Ce 
Tableau  eftaufîi  du  Guide,  &  de 
la  même  grandeur  que  le  précé- 
dent. 

Thomyris  Reine  des  Meflagetes, 
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laquelle  fait  tremper  la  tête  de  Cy~ 
rus  Roi  de  Perfe  dans  du  fang.  Elle 
eft  accompagnée  de  deux  femmes 
dont  les  têtes  font  d'une  grande 
correction  de  delTein.  Ce  Tableau 
eft  de  Rubens ,  &  a  huit  pieds  &; 
demi  de  haut  ,  far  iîx  pieds  un 
pouce  de  large. 

Un  faint  François  à  genoux  & 
en  extafe.  Il  eft  du  deflein  d'Ani- 
bal  Carache ,  &  a  été  peint  par  le 
Valentin.  Sa  hauteur  eft  de  iept 
pieds  trois  pouces,fur  cinq  pieds  de 
large. 

Hercule  qui  tuë  l'Hydre ,  par 
le  Guide.  Il  eft  de  la  même  gran- 
deur que  celui  d'Hercule  qui  lute 
contre  le  fleuve  Ancheîoùs. 

Hercule  fur  le  bûcher  ,  par  le 
même.  Il  a  les  mêmes  dimenfîons 
que  le  précédent.  On  voit  dans  ces 
quatre  Tableaux  du  Guide ,  tous 
les  agrémens  &  toutes  les  grâces  de 
fon  pinceau  ;  fes  beaux  airs  de  tête, 
la  belle  ordonnance  j  enfin  tout 
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ce  qu'il  a  voit  de  force  &  de  dou> 

ceur.  Ils  ont  été  vendus  au  Roi 

par  Jabac  ,  &  gravés  par  Gilles 

Rouîïèlet: 

La  Vierge  tenant  le  petit  Jésus 
qui  carefle  un  homme  qui  eft  à 
genoux  ;  &c.  Ce  Tableau  a  fix 
pieds  deux  pouces  &  demi  de  haut , 
fur  fix  pieds  de  large.  Il  eft  de 
Vandeik. 

Sallon  de  la  Guerre. 

Nous  voici  parvenus  au  Sallon 
de  la  Guerre ,  qui  fait  fimmétrie 
avec  le  Sallon  de  la  Paix.  Ils  ont  la 
même  largeur  queja  Galerie  qu'ils' 
terminent.  Ils  font  éclairés  chacun 
par  fix  croifées  \  &  ont  quatre  por- 
tes ,  dont  trois  font  ornées  de  gla- 
ces de  Miroir. 

Comme  ce  Sallon  eft  confacré 
à  Bellone  y  les  ornemens  de  la  Fri- 
fe  ne  font  que  trophées  d'Armes , 
que  Foudres  &  que  Boucliers.  Le 
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deftiis  des  Portes  eft  occupé  par 
de  grands  trophées  de  métail  do- 
:  ré.  Les  quatre  Saifons  figurées  par 
des  mafques  &  des  feftons  qui  leur 
conviennent,  font  au  deflbus,  & 
fïgnifient  que  Louis  le  Grand 
a  été  un  Vainqueur  de  toutes  les 
Saifons. 

La  Voûte  de  ce  Sallon  eft  or- 
née de  cinq  Tableaux ,  dont  le  plus 
grand  eft  dans  la  coupe  ,  &  les  au- 
tres dans  les  Cintres.  Dans  les  An- 
gles on  voit  des  globes  avec  les  ar- 
mes &  la  Couronne  de  France. 

La  Devife  du  R.  o  y  eft  au  deflus 
dans  des  Cartouches  qui  font  po- 
fés  entre  des  trophées  de  Stuc 
doré ,  &  foûtenus  par  des  enfans 
qui  femblent  fonner  de  la  Trom- 
pette. 

La  France  eft  peinte  dans 
le  Tableau  qui  remplit  la  coupe. 
Elle  eft  for  un  nuage,  &  tient  d'une 
main  la  foudre ,  &  de  l'autre  un 
bouclier ,  fur  lequel  eft  limage  du 
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Roi  ,  pour  fignifîer  que  c'eft  à  ce 
Héros  à  qui  elle  eft  redevable  de 
cette  longue  fuite  de  Vidoires  qui 
l'environnent  ,  &  qui  marquent 
quelqu'uns  de  ces  fameux  Exploits 
qui  ont  rendu  fi  célèbre  le  Règne 
de  Louis  le  Grand. 

Sur  le  Cintre  qui  fait  face  aux 
grands  Appartenons ,  on  voit  Bel- 
lonne  en  fureur.  Elle  eft  fur  un  char 
traîné  par  des  chevaux  fougueux 
qui  foulent  aux  pieds  des  armes  & 
des  hommes.  Un  Soldat  menaçant 
la  précède  5  la  Difcorde  la  fuit ,  & 
avec  des  flambeaux  allumés  ,  met 
le  feu  à  des  Palais  &  à  des  Tem- 
ples,pendant  que  la  tendre  Chanté 
tenant  un  enfant ,  s'enfuit  •  que  la 
Balance  de  la  Juftice  &  les  Vafes 
Sacrés  font  à  fes  pieds ,  &  que  des 
hommes  effrayés  marquent  la  ter- 
reur que  la  guerre  répand  de  tous 
côtés. 

Sur  le  Cintre  oppofé  à  celui  dont 
je  viens  de  parler ,  c'eft  l'Allema- 
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gne ,  qui  l'épée  à  la  main ,  fait  (es 
efforts  pour  deffendre  la  Couron- 
ne Impériale.  Mais  quand  elle  voit 
dans  un  Tableau  que  les  Vi&oires 
lui  montrent  les  Allemands  repaf- 
fer  en  foule  fur  le  Pont  de  Str^f. 
bourg ,  la  frayeur  la  faifit  3  Envain 
un  Soldat  levé  TEtendart  de  l'Em- 
pire ^  envain  un  autre  s'efforce  de 
frapper ,  les  uns  fuyent  ,  &  les  au- 
tres font  morts  ou  renverfés. 

Sur  le  Cintre  qui  fait  face  à  la 
Galerie,  c'eft  l'Efpagne,  qui  femble 
menacer  la  France  avec  une  pique 
qu'elle  tient.  Son  Lion  sugit  &: 
fe  drefîè  ^  mais  fes  Soldats  mis  en 
fuite ,  &  le  Guidon  de  Caftiile  ren- 
verfé ,  font  allez  connoître  la  foi- 
blefîê  de  cette  Monarchie  ,  malgré 
les  forces  de  les  Alliés,  représen- 
tées par  les  Etendarts  de  differen* 
tes  couleur  ,  &  malgré  les  mor- 
tiers ,  &x ,  qui  font  feu  de  toutes 
parts. 

Sur  celui  qui  eft  peint  fur  TAr- 
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cade ,  par  laquelle  on  entre  dans 
la  Galerie  ,  c'eft  la  Hollande  ren- 
verfée  fur  fon  Lion  ,  qui  d'effroy 
laifle  tomber  une  partie  de  les  flè- 
ches 3  les  Vailïeaux  font  en  feu ,  & 
les marchandifes tombent  dans  lai 
mer.  C'eft  là  une  image  de  la  guer- 
re que  la  France  déclara  à  la  Hol- 
lande en  1672. 

Ce  Salloneft  encore  orné  de  iîx 
têtes  de  porphire ,  qui  reprefentent 
ûx  Empereurs  Romains.  On  les  a 
accommodées  en  Bufte  avec  des 
Draperies  de  bronze  doré  ^  elles 
font  portées  par  des  f  abellons  d'al-  | 
baftre  oriental.  Le  tout  eft  d'une  ! 
grande  magnificence. 

La  Grande  Gallerie. 

Par  ce  Sallon  on  entre  ;  comme 
je  l'ai  déjà  dit ,  dans  la  Grande  ! 
Gallerie,  Elle  a  trente-fept  toiles  | 
de  long  au  dedans ,  fur  cinq  de  lar- 
ge  ,  &  c'eft  conftamment  un  des 
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plus  beaux  morceaux  qu'il  y  ait  au 
monde  dans  ce  genre-là. 

Dix-fept  grandes  fenêtres  cin* 
trées ,  qui  répondent  à  autant  d'ar- 
cades remplies  de  glaces  de. miroir, 
règlent  l'ordonnance  de  l'Archi- 
tecture. Les  fenêtres  &  les  arca- 
des font  féparées  de  chaque  côté 
par  vingt-quatre  pilaftres  de  mar- 
bre de  Rance.  Dans  chacun  des 
fonds  il  y  a  une  grande  Arcade 
ornée  de  deux  colonnes  &  de  fix 
pilaftres  ^  le  tout  le  marbre  de 
Rance. 

Cette  Gallerie  eft  voûtée  d'un 
berceau  à  plein  ceintre ,  fur  lequel 
le  Brun  a  peint ,  fous  des  figures 
allégoriques ,  l'Hiftoire  de  Louis 
le  Grand  depiiis  la  Paix  des  Pi* 
rénées ,  jufqu'à  celle  de  Niméguej 
&  cela  fur  neuf  grands  Tableaux 
&  dix-huit  petits. 

Le  plus  grand  eft  au  milieu  de 
la  voûte.  L'Infcription  de  la  pre- 
mière partie  eft  : 
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Le  Roy  prend  lui-mesme 
la  conduite  de  ses  etats  f 
et  se  donne  tout  entier 
aux  affaires.  m.  d  c.  l  x  i. 

Ce  Prince  eft  ici  reprelenté 
dans  la  fleur  de  fa  jeunefïe  fur  un 
Trône  ayant  la  main  droite  fur  un 
timon  de  Navire.  Les  Grâces  font 
debout  auprès  de  lui ,  &  la  Tran- 
quilité  ,  fous  la  figure  d'une  femme 
aflîie  ,  tient  une  Grenade ,  fymbo- 
le  de  l'union  des  peuples  fous  l'au- 
torité Souveraine.  La  France  eft 
aulfi  affile.  Elle  écrafe  avec  un  bou- 
clier fur  lequel  elle  eft  appuyée  , 
la  difcorde.  L'Himenée  l'éclairé 
de  fon  flambeau ,  &  marque  qu'on 
étoit  encore  dans  les  réjoiiiflances 
du  mariage.  La  Seine  marque  par 
les  fleurs  &  les  fruits  qui  fortent  de 
fon  urne ,  la  fertilité  du  païs  qu'elle 
arrofe. 

Le  bas  du  Tableau  eft  rempli 

d'enfarçs 
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cPenfans  nuds  qui  reprefentent  par 
leurs  attitudes  différentes ,  les  fê,- 
tes  &  les  plailîrs  dont  on  joiiit 
dans  une  jeune  Cour  toure  polie 
&  toute  brillante.  Le  Monarque 
îï'eft  uniquement  occupé  que  de  la 
Gloire  qui  fe  prefente  à  lui  ,  8c 
qui  fait  briller  à  fes  yeux  une  Cou- 
ronne d'or  enrichie  d'étoilles.  Mi- 
nerve eft  à  côté  du  Trône ,  &  Mars 
eft  au  deflbiïs„ 

Le  Tems  levé  un  des  coins  du 
Pavillon  ,  &;  fait  voir  d'avance  les 
grandes  &  les  éclatantes  a&ions 
du  Ro  y,  Les  Divinités  r  Jupiter  > 
Junon , Neptune  ,  Vulcain  ,  Plu- 
ton^  Hercule  ,  Diane  &  Cerés  font 
attentives  &  regardent  du  haut  du 
Ciel  ce  jeune  Monarque.  Le  So- 
leil fur  fon  Char  fe  hâte  pour 
être  le  témoin  ,  &  Mercure  vole 
pour  annoncer  fa  Gloire  à  toute 
k  Terre. 

L'Infcription  de  la  féconde  par- 
tie de  ce  Tableau  eft  : 


Description 


L'ancien  orgueil 
des  Puissances 
voisines  de  la  france. 

L'on  voit  ici  l'Allemagne  fous 
la  figure  d'une  femme  fur  un  nua- 
ge avec  une  Aigle  &la  Couronne 
Impériale.  L'Eipagne  lous  la  figure 
d'une  autre  femme,  dévore  un  Roi 
des  Indes  étendu  fur  des  tréfors ,  & 
eft  appuyée  fur  fon  Lion.  Au  deiîus 
on  voit  l'Ambition  qui  met  le  feu  à 
des  Palais ,  &c.  La  Hollande  ap- 
puyée iur  un  Lion  ,  qui  tient  les 
lept  flèches ,  marque  par  fon  Tri  - 
dent  &  par  une  chaîne  à  laquelle 
Thetis  eft  attachée,  fa  puiflànce  fur 
mer.  Les  Vaifïeaux  &  les  Marchan- 
difes  qui  font  au  defîbus  5  fignifient 
fon  grand  Commerce. 

Le  fécond  Tableau  eft  à  gauche 
du  plus  grand ,  c'eft-à-dire,  du  côté 
des  fenêtres.  Son  Infcription  eft  : 
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Resolution  prise 
de  chastier 

LES  HoLLANDOlS. 

Le  Roy  aflîs  fur  un  Trône  ,  êe 
revêtu  de  fon  Manteau  Royal ,  dé~ 
libère  avec  Minerve  ,  Mars  &  la 
Juftice.  Mars  l'invite  a  monter  fur 
ion  Char^  lui  donne  pour  garants 
du  iuçcés,  les  Villes  qu'il  avoit  déjà 
conquifes  en  Flandres  ,  dont  les 
noms  font  fur  des  boucliers  épars. 
La  Viétoire  eft  prés  du  Char ,  prête 
à  le  couronner  5  &  la  Renommée 
a  la  trompette  à  la  main  ,  jpour 
porter  fa  Gloire  aux  extrémités  de 
la  Terre.  Envain  Minerve  expofe 
aux  yeux  du  Roy  ,  fur  un  morceau 
de  tapiflerie  s  les  fatigues  de  la 
guerre  -y  la  Juftice  décid<^&  fait 
voir  par  la  lance  &  l'épée  qu'elle 
tient ,  qu'il  faut  faire  la  guerre. 

Le  troifîéme  Tableau  eft  à  droite 
du  grand,  &  au  deftus  des  fenêtres  : 
fon  Inlcription  eft  : 

Fij 
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LeRoy  arme  sur  Mer 
et  sur  Terre, 
m.  d  c.  l  x  x  i  i. 

Le  Roy  eft  ici  reprefenté  de- 
bout ,  donnant  Tes  ordres  de  tous 
côtés.  La  Prévoyance  eft  tout  prés 
de  lui  fur  un  nuage.  Elle  a  un  Livre 
&  un  compas  3  Neptune  s'aproche 
du  rivage  pour  préfenter  fon  tri- 
dent à  S.  M.  Mars  lui  amené  des 
Officiers  &:  des  Soldats  •  Mercure 
lui  donne  un  Bouclier  3  Vulcain 
une  Cuiraiïe  &  des  Armes  qu'on 
voit  entre  les  mains  d'un  Cyclope. 
Minerve  qui  eft  dans  les  airs  ,  fe 
difpofe  à  lui  mettre  un  cafque  d'or 
fur  la  tête.  Apollon  ,  Dieu  de  l'Ar- 
chite&ure ,  veille  fur  des  ouvriers 
qui  travaillent  ou  à  des  Vaifïeaux  , 
ou  à*  des  Fortifications.  Pîutus  a 
déjà  répandu  aux  pieds  de  ce 
Grand  Monarque  ,  Tes  trélors 
immenfes.  Cerés  &  l'Abondance 
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lui  offrent  tous  les  vivres  neceflai- 
res  ;  &  la  Vigilance  eft  dans  la 
partie  la  plus  élevée  du  Tableau. 
Elle  eft  peinte  avec  fes  fymboles , 
qui  font  des  ailes ,  une  horloge  de 
fable ,  un  cocq  &  un  éperon. 

Le  quatrième  Tableau  eft  à 
gauche  du  grand ,  &  au  deflus  des 
Miroirs.  Son  Infcription  eft  : 

Le  Roy  donne  ses  Ordres 
pour  attaquer 

EN  MESME  TEMS 

quatre  des  plus  fortes 
Places  de  la  Hollande, 
m.  d  c.  l  x  x  1  r. 

Le  Roy  tient  un  Confeil  de 
Guerre  avec  le  Duc  d'Orléans, 
M.  le  Prince ,  &  M.  de  Turenne  , 
tous  reprefentés  au  naturel.  Mi- 
nerve prefente  à  S.  M.  un  Plan ,  fur 
lequel  on  voit  les  noms  des  quatre 
Villes ,  par  la  prife  defquelles  on 
doit  commencer  la  Campagne, 
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Les  Villes  font  3  Veiel  y  Buricîi  y 
Orfoi ,  &  Rhimberg.  L'Amour  de 
la  Gloire  en  enfant  ailé  &  couron- 
né  de  laurier  ,  étend  ce  même 
Plan  par  un  des  bouts.  La  Pré  j 
voyance  eft  derrière  le  Roi  •  la 
Gloire ,  la  Vigilance  &  la  Vidoire 
font  en  l'air.  Mars  par  les  Fleurs 
de  Lis  qu'il  porte  fur  fon  cafque, 
marque  qu'il  a  pris  parti  en  faveur 
de  la  France  ;  &  le  Secret  y  eft  fi- 
guré  par  un  jeune  homme  férieux 
qui  tient  un  cafque  ,  &:  a  un  doit 
fur  la  bouche  ^  &  l'impatience  de 
combattre  eft  marquée  fur  le  vifa- 
ge  des  Soldats  qu'on  voit  dans  le 
lointain. 

Le  cinquième  Tableau  occupe 
toute  la  voûte  ,  ainfi  que  celui  du 
milieu  de  la  Gallerie.  Son  Infcrip- 
tion  eft  : 

Passage  du  Rhin 
en  presence  des  ennemis, 
m.  d  c.  l  x  x  i  i. 
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Ce  Tableau  ne  reprefente  pas 
||  feulement  le  Pafïage  du  Rhin,mais 
encore  toutes  les  Victoires  qui  le 
|i  précédèrent  &  qui  le  foivirent.  Le 
|  Roi  eft  fur  un  Char  que  la  Vertu 
|  Héroïque  en  Hercule  pouffe  deflus 
î  les  flots.  L'Elpagne  qui  veut  l'ar- 
rêter eft  entraînée  j  le  Rhin  épou- 
venté  ,  laifle  tomber  Ton  gouver- 
nail ,  &  le  Char  ne  peut  être  arrê- 
té ni  par  les  obftacles  qui  s'oppo* 
fent  &;  qui  font  figurés  par  des 
groupes  d'hommes  &  de  Femmes 
renverfées  ,  ni  par  la  Hollande  , 
qui  l'épée  à  la  main  oppofe  fon 
bouclier.  L'orgueil  de  cette  Ré^ 
publique  eft  abatu  ,  &  ^ft  repre- 
fente  par  cette  figure  qui  mord  la 
pouffiere.  L'homme  qui  eft  ren- 
verfé  entre  des  balots ,  marque  le 
défordre  de  fon  Commerce  ,  &  le 
Matelot  marque  la  perte  de  fes  for- 
ces Maritimes  5  &  les  hommes  qui 
apportent  les  clefs  des  Villes  ,  té- 
moignent la  consternation  desPetu 
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pies,  Parmi  les  Victoires  qui  volent 
de  toutes  parts ,  il  y  en  a  une  qui 
tient  quatre  Couronnes  dans  tes 
mains ,  par  raport  aux  quatre  Siè- 
ges par  lefquels  on  ouvrit  la  Cam- 
pagne j  Un  autre  porte  un  étend  art 
fur  lequel  eft  écrit  Tolhuis ,  qui  eft 
le  nom  de  l'endroit  où  les  François 
payèrent  le  Rhin.  La  prile  de  Ma- 
ftrik  eft  figurée  par  une  femme  qui 
a  Pépée  à  la  main  &  qui  tombe. 
D'autres  Vi&oires  tiennent  des 
boucliers  ,  fur  lefquels  fon  écrits 
les  noms  dès  principales  Villes  qui 
furent  prifes  après  le  paftage  de  ce 
Fleuve.  L'Europe  eft  fi  attentive 
qu'elle  a  laifle  tomber  fa  Couron- 
ne fur  fes  genoux  $  les  inftrumens 
des  Arts  &  les  fruirs  qu'elle  tient 
ordinairement  ,  font  échapés  de 
les  mains  i  &  enrichirent  le  bas 
du  Tableau  5  &  la  Vi&oire  Navalle 
que  le  Roy  vient  de  remporter , 
porte  l'effroi  &  l'épouvente  ju£ 
qu'au  nouveau  Monde.  Il  y  a  au 
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bas  cette  autre  Infcription  : 

Prise  de  Mastrik 
en  treize  jours, 
m.  dc.  lxxiii. 

Le  lîxiéme  eft  au  deflus  de  l'Ar- 
cade du  Sallon  de  la  Guerre.  Son 
Infcription  eft  : 

Ligue  de  l'Allemagne 
et  de  l'Espagne 
avec  la  Hollande, 
m.  d  c.  lx  x  i  i. 

Les  trois  Femmes  affiles  qui  le 
jurent  une  étroite  union  ,  repre- 
fentent  ailégoriquement  la  Ligue 
■de.  l'Allemagne,  avec  l'Efpagne  &c 
la  Hollande.  Les  trois  Furies  qui 
font  derrière ,  lignifient  les  pallions 
qui  Pont  formée.  D'un  côté  Ton 
voit  des  Gyclopes  qui  forgent  des 
Armes  qu'on  diftribuë  aulîî-tôt , 
&  dans  l'autre  ce  font  des  gens  ar- 
més ,  dont  les  habits  &  les  dé- 
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marches  font  bien  différentes,  Les 
Renommées  qui  font  fur  leurs  tê- 
tes ,  vont  publier  les  Conquêtes 
du  Roy. 

Le  leptiéme  eft  au  delTus  des 
Miroirs  5  fon  Infcription  eft  : 

La  Franche-Comte' 
soumisepourlaseconde  fois, 
m.  dc.  lxxiv. 

Le  Roy  eft  debout  ,  &  a  à  fes 
pieds  des  femmes  que  Mars  lui 
prefente  ;  ce  font  la  Franche- Com- 
té &  fes  Villes.  Le  Doux  qui  eft 
un  Fleuve  de  cette  Province  ,  eft 
tout  effrayé  ;  les  Soldats  fuyent, 
ou  fe  précipitent  du  haut  des  Ro- 
chers^ le  Roy  en  Hercule,  monte 
à  grands  pas  vers  la  Citadelle  de 
Befançon.  Les  fignes  des  Poiflbns, 
du  Bélier  &  du  Taureau  marquent 
les  mois  pendant  lefquels  on  fit 
cette  Conquête.  L'Hyver  fous  la 
figure  d'un  Vieillard  ,  répand  à 
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pleines  mains  la  neige  &  les  fri- 
mats.  La  Vi&oire  tient  deux  Cou  - 
ronnes  ,  &  la  Renommée  deux 
trompettes  ,  pour  marquer  que 
S.  M.  a  conquis  deux  fois  cette  Pro- 
vince ;  en  1 668  ,  &  en  1674.  Ce 
Tableau  a  été  gravé  par  Charles 
Simoneau  Paîné  5  &  on  peut  dire 
que  ce  morceau  eft  le  dernier  effort 
de  fon  Art.  Ceft  dommage  que 
cet  excellent  Graveur  n'ait  pas 
continué  à  graver  tous  les  autres 
Tableaux  de  la  grande  Gallerie. 
Cette  Eftampe  eft  rare. 

Le  huitième  occupe  toute  la 
voûte.  L'une  de  fes  Infcriptions  eft: 

Prise  de   la  Ville 
etdelaCitadelle 
de  Gand  en  six  jours, 
m.  d  c.  l  x  x  v  i  i  i. 

Le  Roy  précédé  de  la  Terreur, 
fuivi  par  la  Vigilance ,  le  Secret  & 
la  Gloire  5  eft  porté  par  un  Aigle» 
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La  Flandre  fous  la  figure  d'une  ; 
femme  couverte  d'un  voile  noir.rjj 
l'aperçoit  à  peine  ,  qu'  elle  tombe  j 
d'effroi ,  &  que  Minerve  arrache  [ 
des  clefs  &  un  étendard  à  une  jeune  ! 
fille  aflîfe  dans  un  parc  d'ozier/n 
laquelle  reprefente  la  Ville  de 
Gand.  Au  bas  du  Tableau  il  y  a  un 
Char  de  Triomphe  où  font  atta- 
chées des  femmes  qui  portent  des 
Boucliers  ,  fur  lefquels  font  écrits 
les  noms  des  Villes  qu'elles  repre- 
fentent.  Le  Dieu  Mars  eft  dans  le  I 
lointain  &  chaffe  la  Difcorde,PEn«  ! 
vie  &  la  Fureur. 

Dans  l'autre  partie  du  Tableau  i 
on  a  reprefente  les  effets  que  pro- 
duifit  la  prife  de  Gand.  La  femme 
vêtuë  d'un  manteau  de  pourpre  , 
ayant  à  fes  pieds  un  Léopard  &  le  \ 
Livre  de  Machiavel ,  &c.  reprefen- 
te la  Politique  des  Efpagnols  & 
l'abaiffement  de  leur  Monarchie. 
Le  Château  foudroyé, marque  le 
mauvais  état  des  Places  d'Efpagne. 
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2  Les  Colonnes  d'Hercule  ,  fur  lef- 
i  quelles  eft  écrit  le  Non  plus  ultra, 
de  Caries  -  Quint ,  font  prêtes  à 
I tomber.  L'Infcription  de  cette  der- 
rière partie  du  Tableau  eft  : 

Les  mesures  des  Espagnols 
rompues 
par  la  prise  de  gard. 

La  neuvième  eft  fur  l'Arcade 
!  du  Sallon  de  la  Paix ,  avec  cette 
;  Infcription  : 

La  Hollande 
accepte  la  p  a  i  x  , 

et  se  de'tache 
de   l'  Allemagne 
et  de  l'Espagne. 

On  voit  dans  ce  Tableau  les  trois 
PuilTances  qui  avoient  formé  la 
Triple  Alliance.  La  Hollande  > 
malgré  les  efforts  que  fait  l'Aigle 
de  l'Empire  pour  la  retenir  par  la 

G  iij 
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robe  ,  court  au  devant  de  Mer*  l 
cure  &  de  la  Paix  qui  defcendent 
du  Ciel ,  avec  les  Jeux  &  les  Ris  1 
figurés  par  des  enfans  qui  répan-  j 
dent  des  fleurs.  L'Efpagne  s'atta- 
che  plus  fortement  à  l'Allemagne  1 
qui  eft  affife  fur  un  nuage  ,  &  la  ! 
Vanité  couronnée  de  plumes  de 
Paon  ,  met  tout  en  ufage  pour  ! 
empêcher  que  ces  deux  PuilTan- 
jces  ne  fuivent  l'exemple  de  la  Hol- 
lande. Mais  voyant  l'Antre  où 
fe  forgeoient  leurs  armes  ,  fou-* 
droyé  ,  &  entendant  la  Renom- 
mée qui  eft  fur  leurs  têtes ,  elles 
font  la  paix. 

Voila  tout  ce  qui  regarde  Pex- 
plication  des  grands  Tableaux  ;  il 
refte  à  parler  des  dix-huit  petits , 
dont  les  fujets  font  pris  auffi  de 
la  vie  du  Roi. 

Le  premiei"  eft  à  la  clef  de  1& 
voûte  ,  avec  cette  Infcription  * 
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Soulagement  du  Peuple 
pendant  la  famine. 

M.  DC.  LXII. 

La  Pieté  cara&erifée  par  une  fla- 
me  qui  eft  fur  fa  tête  ,  tient  d'une 
main  une  corne  d'abondance,  &  de 
l'autre  donne  du  pain  à  des  per- 
fonnes  qui  font  à  genoux.  C'eft  la 
véritable  image  de  ce  que  fît  pour 
lors  nôtre  Grand  Roy  ,  qui  pour 
foulager  fes  Peuples ,  fît  venir  du 
bled  des  Païs  étrangers  pendant 
cette  grande  famine. 

Le  fécond  eft  du  côté  des  Mi- 
roirs 5  avec  cette  Infcription  : 

La  Hollande  secourue 

CONTRE  L'EvESQUE 

de  Munster,  m.  dc.  lxv. 

Le  Roy  en  qualité  d'Allié  des 
Hollandois ,  leur  envoya  un  Corps 
de  deux  mille  chevaux  &  de  qua- 

G  iiij 
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tre  mille  hommes  de  pied  fous  le  j  i 
Commandement  de  M.  de  Pradel. 
C'effc  pour  cela  que  dans  le  Ta- 
bleau on  voit  la  France  fur  un 
nuage.  Elle  a  les  armes  à  la  main 
&i  fe  jette  entre  deux  Amazones 
acharnées  l'une  contre  l'autre.  Ce 
font  l'Evêque  de  Munfter  &  la 
Hollande.  Cette  dernière  paroît 
la  plus  foible  j  mais  le  fecours  de 
la  France  la  fait  enfin  triompher 
de  fon  ennemie. 

Le  troifiéme  Tableau  eft  du 
côté  des  fenêtres.  Voici  Ion  In£  j 
cription  : 

Réparation  de  l'Attentat 
des  Corses,  m.dc.  lxiv. 

Pour  bien  entendre  le  fujet  de 
ce  Tableau  5  il  faut  fçavoir  que  le 
20.  du  mois  d'Aouft  de  l'an  1662. 
un  François  ayant  eu  à  Rome 
quelque  démêlé  avec  un  Soldat 
Corfe  ,  toute  la  Compagnie  prit 
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les  armes ,  &:  les  Officiers  à  la  tê- 
te attaquèrent  tous  les  François 
qu'ils  trouvèrent  ,  invertirent  le 
Palais  du  Duc  de  Crequy  pour  lors 
Ambalîadeur  à  Rome  y  tirèrent  fur 
lui  &  fur  le  Carrofle  de  PAmbafla- 
drice  qui  revenoit  de  la  Ville ,  tuè- 
rent un  de  fes  Pages  3  &  blefferent 
un  de  fes  Laquais.  Sur  cette  nou- 
velle le  Roi  donna  ordre  à  l'Am- 
balladeur  de  fe  retirer  dans  les 
Etats  du  Grand  Duc  ,  &  fît  dire 
au  Nonce  qui  étoit  auprès  de  lui , 
de  fortir  de  fon  Royaume.  S.  M. 
demanda  enfuite  réparation  de  cet 
attentat  au  Pape  ,  qui  après  qua- 
tre mois  d'inftances  5  fit  pendre  un 
Corfe  &  un  Sbirre ,  &  exila  le  Car- 
dinal Impériale  Gouverneur  de 
Rome.  Mais  le  Roi  ne  fut  pas  con- 
tent de  cette  fatisfa&ion  ,  &  dans 
la  réfolution  de  s'en  faire  faire  une 
plus  conforme  à  Pinfulte  qui  avoit 
été  faite  à  fon  Ambafladeur  ,  fit 
partir  le  Maréchal  Dupleffi-Praf- 
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lin  pour  commander  une  armée  en 
Italie.  Ce  Maréchal  étoit  encore 
à  Lyon  quand  raccommodement 
fe  fit  à  Pife  le  i  z .  de  Février  de  Pan 
1664,  par  un  Traité  conclu  par 
PAbbé  de  Bourlemont  &  l'Abbé 
Rafponi.  Par  ce  Traité  il  fut  ar- 
rêté que  le  Cardinal  Chifi  palîèroit 
en  France  avec  titre  de  Légat ,  que 
la  Nation  Corfe  feroit  déclarée  in- 
capable de  fervir  dans  l'Etat  Ec- 
clefiaftique  ,  qu'il  feroit  drefle  une 
Pyramide  fur  laquelle  on  verroit 
le  Décret  rendu  contre  cette  Na- 
tion 5  que  le  Cardinal  Impériale 
viendroit  fe  juftifier  auprès  du 
Roi ,  &c. 

Cette  réparation  eft  exprimée 
dans  le  Tableau  dont  je  parle  par 
deux  figures ,  dont  Tune  reprefen- 
te  la  France  qui  déployé  un  papier 
fur  lequel  eft  le  deflein  d'une  Py- 
ramide v&  l'autre  reprefënte  Ro- 
me qui  d'un  air  fournis  femble  ac- 
cepter les  conditions  qu'on  lui  pre£ 
cri  t. 
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Le  quatrième  Tableau  eft  à  la 
clef  de  la  voûte  ,  avec  cette  In£ 
cription  : 

La  fureur  des  Duels 
arreste'l 

On  voit  dans  ce  Tableau  la  Ju- 
ftice  avec  fes  attributs.  D'une  main 
elle  fépare  des  hommes  qui  fe  bat- 
tent ,  &  leur  fait  entendre  en  les 
menaçant  de  l'autre ,  qu'il  y  a  des 
voyes  légitimes  pour  fe  faire  faire 
raifon  des  injures  qu'on  a  reçues  , 
&  que  les  voyes  de  fait  ne  font  pas 
permiles. 

Le  cinquième  eft  du  côté  des 
Miroirs.  Son  Infcription  eft  : 

Défaite  des  Turcs 
en  Hongrie 
par  lestroupesdu  rô y. 

M.  D  C.  L  XI  V. 

Les  Turcs  ayant  voulu  pafTer 
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le  Raab.au  Pont  de  Querment  de- 
mUieuë  audeffous  de  S.  Gothard  à 
la  vue  de  l'armée  Chrétienne  ,  fîx 
mille  François  commandés  par  le 
Comte  de  Coligni  s'y  oppoferent 
fi  vigoureulement  ,  qu'ils  empê- 
chèrent le  paflage  5  &  l'on  publia 
que  les  Turcs  y  avoient  perdu  plus 
de  fix  mille  hommes. 

Cette  adion  eft  exprimée  dans 
ce  Tableau  par  la  France  ,  qui  l'é . 
pée  à  la  main  vient  de  renverfer 
des  Turcs  qui  font  à  Tes  pieds  5  8c 
avance  fon  bouclier  pour  foutenir 
l'Aigle  de  l'Empire  qui  femble 
chancelier. 

Le  fixiéme  eft  du  côté  des  fenê- 
tres. Voici  fon  Infcription. 

La  Prééminence 
de  la  France 
reconnue  par  l'espagne. 

M.  DC.  LXII. 

L'Ambaflàdeur  de  Suéde  faiiant 
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fon  entrée  à  Londres  le  10.  d'Oc^ 
tobre.  Le  Comte  d'Eftrade  Am- 
bafladeur  de  France  y  envoya  fes 
Carroflès.  Le  Baron  de  Batteville 
y  ayant  envoyé  les  fîens  auffi,  vou- 
lut prendre  le  pas  fur  l'AmbaflL. 
deur  de  France,  fit  tuer  quelques 
gens  du  Comte  d'Eftrade  ,  &  me. 
me  les  chevaux  de  fon  Carroilè. 
Le  Roi  inftruit  de  cette  in  fui  te , 
ordonna  à  Fuenfaldagne  Ambafla- 
deur  d'Efpagne  auprès  de  lui  7  de 
fortir  inceflamment  de  la  Cour  ;  ÔC 
pour  l'appaifer ,  le  Roi  d'Efpagne 
lui  fit  la  plus  ample  fatisfadion 
qu'on  puifïe  fouhaiter.  Il  défavoiia 
le  Baron  de  Batteville,  &  envoya 
en  France  le  Marquis  de  Fuentes, 
qui  déclara  au  Roi  enprefènce  de 
tous  les  autres  Ambafïadeurs ,  que 
le  Roi  d'Efpagne  proteftoit  ne  vou- 
loir pas  que  fes  Ambafladeurs  en- 
trafle  jamais  en  concurrence  avec 
ceux  de  Sa  Majefté  Très  -Chré- 
tienne. 
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Cette  fatisfa&ion  eft  ici  expri- 
mée par  deux  Femmes ,  dont  l'une 
eft  la  France.  Il  paroît  fur  fon  vila- 
ge  quelques  reftes  de  reftèntiment. 
L'Ëfpagne  a  un  vifage  fort  fournis , 
fon  Lyon  eft  profterné  aux  pieds 
de  la  France ,  &  la  Juftice  avec  fes 
attributs  eft  derrière ,  &  préfîde  à 
çe  qui  le  fait 

Le  feptiéme  eft  à  la  clef  de  la 
voûte  ,  &  a  pour  Infcription  : 

Guerre  contre  l'Espagne 

pour  les  Droits 
de  la  Reine,  m.  dc.  lxvii. 

Le  Roi  eft  debout  &c  preft  à 
marcher.  L'Himenée  &  la  Juftice 
font  voir  que  fes  droits  font  incon- 
teftables.  Mars  fur  un  nuage  le 
précède  ,  &  la  Renommée  vole 
devant  lui  &  tient  les  Manifeftes 
qu'on  fit  pour  les  droits  de  S.  M. 

Le  huitième  eft  du  côté  des  Mi- 
roirs ,  avec  cette  Infcription  : 
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Rétablissement 
PE  la  Navigation. 

M.  D  C.  L  X  I  I  I. 

Le  Roi  eft  peint  avec  un  Tri- 
dent à  la  main.  Un  Matelot  tranf 
porte  des  Marchandas  fur  des 
Vaifleaux  qui  font  au  Port.  L'A- 
bondance eft  derrière  le  Trône  , 
&  des  Corfaires  font  aux  pieds  du 
Roi.  Ce  qui  marque  les  Societez 
établies  pour  le  Commerce,les  Ri- 
cheffes  que  la  Navigation  apporte, 
&c  que  la  Mer  a  été  rendue  libre 
par  la  défaite  des  Pirates. 

Le  neuvième  eft  du  côté  des 
fenêtres ,  avec  cette  Infcription  : 

Rejfqrmation  de  la  Justice, 
m.  dc,  lxvii. 

L'Ordonnance  Civile  de  i66j. 
fait  le  fujet  de  ce  Tableau.  Le 
Roi  fur  fon  Trône  la  donne  à  des 
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Juges  qui  font  devant  lui.  La  Jufti. 
ce  tient  fes  balances  &  porte  un 
faifîeau  de  Verges  ,  &  la  Chicane 
fous  la  figure  d'une  vieille  femme, 
eft  renverfée  fous  le  Trône  3  &  dé- 
vore des  lacs  de  papier. 

Le  dixième  eft  à  la  clef  de  la 
voûte.  Son  Infcription  eft  : 

Paix  faite  a  Aix  la  Chapelle. 

m.  DC.  LXVIII. 

La  Guerre  qu'on  avoit  entreprile 
pour  les  Droits  de  la  Reine ,  fut 
enfin  terminée  par  le  Traité  qu'on 
conclut  à  Aix-la-Chapelle  le  2. 
de  May  1668.  par  lequel  le  Roi  fut 
maintenu  dans  tout  ce  qu'il  pofiè- 
doit  en  Flandre  ,  &  rendit  au  Roi 
d'Elpagne  tout  ce  qu'il  avoit  con- 
quis dans  la  Franche- Comté. 

Le  Roi  eft  debout  &  prefente 
une  branche  d'Olivier  à  l'Efpagne, 
qui  la  reçoit  avec  empreflement. 
La  Franche-Comté  fous  la  figure 

d'une 
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d'une  Femme  ,  eft  à  genoux  ,  & 
paroît  affligée  de  ce  que  fon  bon- 
heur dure  fi  peu ,  de  qu'elle  ceftè 
d'être  à  la  France.  La  Vi&oire  eft 
en  l'air  ,  &  couronne  le  Roi  ;  &  la 
Renommée  vole  pour  annoncer  a 
l'Univers  la  nouvelle  de  cette  Paix. 

Le  onzième  eft  du  côté  des  Mi- 
roirs. Son  Infcription  eft  : 

L'Ordre  rétabli 
dans   les  Finances, 
m.  dc.  l  x  1 1. 

Xe  Roi  tient  le  Gouvernail  de 
PEtat ,  pendant  que  Minerve  Pé* 
pée  à.  la  main  pourfuit  les  Parti- 
fans  figurés  par  des  Harpies  qui 
s'envolent  &  laiflent  tomber  des 
facs  pleins  d'argent ,  qu'elles  vou- 
loient  emporter.  Le  Roi  tient  une 
clef  d'or,  pour  marquer  qu'il  va 
être  lui-même  le  difpenfateur  de 
fes  tréfors.  Sur  le  devant  du  Ta- 
bleau on  voit  la  Fidélité  avec  un 
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Livre  de  Comptes  &une  régie  a" 
la  main. 

Le  douzième  eft  du  côté  des 
fenêtres.  Llnfcription  eft: 

Protection  accord e*e 
aux  beaux  Arts, 

Le  Roi  eft  fur  fon  Trône  j  Mi- 
nerve eft  à  côté.  L'Eloquence  ac- 
compagnée desSciences  &  desArts, 
femble  porter  la  parole  pour  re- 
mercier Sa  Majefté  de  cette  glo- 
rieufe  prote&ion  qu'EUe  leur  a  iî 
généreufement  accordée. 

Le  treizième  eft  à  la  clef  de  la 
voûte ,  &  a  pour  Infcription  : 

Acquisition  de  Dunkerque. 

M.  DC.  LXII. 

Ce  fut  au  mois  de  Novembre 
l'an  1662.  que  le  Roi  acheta  cette 
Place  des  Anglois  ,  la  fomme  de 
cinq  millions. 
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La  France  eft  (ur  un  Trône. 
La  Ville  de  Dunkerque  eft  à  ge- 
noux >  &  lui  prefènte  fes  clefs.  La 
France  lui  tend  la  main  &  la  retire 
des  mains  de  PHérélîe  ,  qui  a  un 
Bandeau  fur  les  yeux ,  &:  eft  envi- 
ronnée  de  Livres  en  confulion. 
Dïin  autre  côté  l'Angleterre  fait 
mettre  dans  des  coffres  l'argent 
que  la  pieté  du  Roi  lui  diftribuë 
pour  l'acquifition  de  cette  Ville. 

Le  quatorzième  eft  du  côté  des 
Miroirs.  L'Infcription  eft  : 

Etablissement 
de   l'Hôtel  Royal 
des  Invalides, 
m.  dc.  l  xx  1  v. 

La  pieté  du  Roi  affife  fur  un 
Trône ,  donne  le  Collier  de  faint 
Lazare  à  un  Officier.  Elle  a  auprès 
d'elle  une  Corne  d'abondance ,  de 
laquelle  fortent  des  fruits ,  des  piè- 
ces d  or  &  d'areent  ,  &  Minerve 
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lui  montre  le  plan  du  fuperbe  Edi- 
fice de^  Invalides. 

Le  quinzième  eft  du  côté  des 
fenêtres  y  avec  cette  Inicription  : 

Ambassades  envoyées 
des  extr.emitez 
de  la  Terre. 

Le  Roi  eft  reprefenté  relevant 
des  Ambafladeurs  du  Roi  de  Ma- 
rock,  du  grand  Duc  de  Mofcovie 
&  autres  Puiflances  d'Afie  &  d'A- 
frique. 

Le  feiziéme  eft  à  la  clef  de  la 
voûte.  Son  Infcription  eft  : 

La  Police  et  la  Seurete* 
retablies  dans  paris. 

M.  D  C.  L  X  V, 

La  Seureté  aflîfe  &  appuyée  fur 
un  faifteau  de  verges  j  tient  une 
bourfe  ouverte  5  &  eft  accompa- 
gnée de  la  Juftice.  Dans  l'éloigné- 
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ment  on  voit  des  Soldats  qui  font 
le  guet ,  &  d'autres  qui  pourfuivent 
des  voleurs. 

Le  dix-feptiéme  eft  du  côte  des 
Miroirs.  Il  reprefente  le 

renouvellement 

d' Al  l  i  an  c  e 
avec  les  Suisses. 

Cette  Alliance  commença  fous 
Louis  XL  Depuis  ce  tems-là  on  Ta 
quelquefois  renouvellée.  En  1 66  3. 
par  exemple  ,  ils  envoyèrent  en 
France  une  nombreufe  A  m  ballade. 
La  France  couverte  d'un  Manteau 
Royal ,  tend  la  main  à  ces  anciens 
Alliez  ?  qui  paroilîènt  fort  fenlibles 
à  l'honneur  qu'ils  reçoivent. 

Le  dix-liuitiéme  eft  du  côté  des 
fenêtres,  &  reprefente, 

La  Jonction  des  deux  Mers. 


Voici  un  de  ces  projets  dont 
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l'éxecution  étoitréfervée  au  fîécle 
des  prodiges ,  c'eft-à-dire,  au  règne 
du  Roi.  François  I.  i'avoit  tenté 
inutilement5enfin  en  1 664.  le  Sieur 
Riquet  de  Beziers  emLanguedoc  , 
fe  chargea  de  l'entrepriié  &  y 
réiiffit. 

Cette  Jon&ion  eft  reprefentée 
par  cet  emblème:  Neptune  &The~ 
tis  fe  donnent  la  main.  La  Baleine 
qui  eft  auprès  de  Neptune  ,  eft  le 
Symbole  de  l'Océan ,  parce  qu'on 
n'en  trouve  que  dans  cette  Mer  5 
&  la  Méditerranée  eft  figurée  par 
Tlietis  qui  a  un  Dauphin  &  une 
Rame  5  deux  chofes  qui  convien- 
nent extrêmement  à  la  Mer  Mé- 
diterranée. 

Cette  Gallerie  la  plus  belle  &  k 
plus  magnifique  qui  foit  au  mon- 
de ,  n'eft  pas  feulement  enrichie 
des  Glaces  &  des  Peintures  que 
je  viens  de  décrire  5  elle  eft  en- 
core ornée  de  huit  Statues  anti- 
ques j  de  plufîeurs  Buftes  5  Vafes , 
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Navichelles ,  &  Tables  de  Porpià. 
re  &  d'Albaftre. 

En  entrant  dans  la  Gallerie  par 
le  Sallon  qui  eft  du  côté  des  grands 
Appartenons ,  &  qu'on  appelle  le 
Sallon  de  la  Guerre  ,  on  trouve 
d'abord  deux  Statues  de  Marbre 
blanc  qui  font  antiques  \  &  polees 
fur  des  piédeftaux  en  faillie. 

A  main  droite  ,  c'eft  la  Venus 
d'Arles,  ainfî  nommée^parce  qu'el- 
le fut  trouvée  dans  cette  Ville  de 
Provence.  On  a  répandu  quelque 
érudition  pour  prouver  que  c'eft 
une  Diane  &  non  pas  une  Venus. 
Mais  un  peu  moins  d'érudition  & 
un  peu  plus  de  goût  auroient  fa^t 
connoître  qu'il  n'y  a  aucune  raifon 
pour  en  faire  une  Diane  ,  &  qu'il 
y  en  a  plufîeurs  qui  perfuadent  que 
c'eft  une  Venus.  Au  refte  cette 
Statue  eft  antique ,  &  a  été  reftau- 
rée  par  Girardon ,  qui  en  a  fait  les 
deux  bras.  Mellan  le  grava  en 
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Celle  qui  eft  à  gauche  reprefente 
Bacchus  tel  qu'il  a  toujours  été 
dépeint.  Elle  eft  antique  &  haute 
de  fîx  pieds  &  demi,qui  eft  la  hau- 
teur ordinaire  des  Statues  de  cette 
Maifon  Royale.  Cette  Statue  a 
été  gravée  par  Mellan. 

Vers  le  milieu  de  la  Gallerie  on 
en  trouve  quatre  qui  font  dans  des 
niches  ,  deux  de  chaque  côté. 

D'un  côté  c'eft  Germanicus  y 
figure  antique  de  marbre  faite  par 
Alcamenes.  Germanicus  étoit  fils 
de  Drufus  &c  d'Antonia  nièce  d'Au- 
2;ufte.  Il  fut  adopté  par  Tibère 
Ion  Oncle  paternel  ;  fut  enfuite 
Quefteur  y  Conful ,  &  refufa  l'Erru- 
pire  que  l'Armée  qu'il  commai^ 
doit  en  Allemagne  voulut  lui  don-, 
ner  après  la  mort  d'Augufte  ;  puis 
fut  Conful  pour  la  féconde  fois  ^ 
vainquit  le  Roi  d'Arménie ,  acquit 
la  Capadoce  à  l'Empire  ,  &  mou- 
rut à  Antioche  âgé  de  trente - 
quatre  ans. 

Au 
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Au  deflbus  de  Germanicus  &  du 
même  côté  ,  on  voit  une  Venus 
de  marbre  ,  antique.  C'eft-un Ou- 
vrage de  Praxitèle  qui  la  fit  à  peu 
prés  fur  le  même  deflein  que  celle 
de  Gnide  ,  mais  plus  modefte.  Les 
bàbitans  de  lTfle  de  Coos  dans 
PAfîe  mineure  l'achetèrent. 

Vis-à-vis  la  Statue  de  Germa- 
nicus ,  il  y  aune  Statue  de  marbre. 
On  croit  que  c'eft  une  Prêtrefle. 
Elle  fut  trouvée  il  y  a  quelque  an- 
nées fur  les  cotes  du  Golfe  de  Sy- 
dra  à  l'Orient  de  Tripoli  %  dans  un 
endroit  appellé  Bengazi.  Les  Mo. 
res  qui  en  firent  la  découverte  la 
donnèrent  au  Bâcha  de  Tripoli  , 
des  mains  duquel  elle  pafîa  au  Sieur 
du  Sault  Conful  delà  Nation  Fran- 
çoife  ,  lequel  la  fît  apporter  en 
.France.  Ceft  peut-être  1 -antique 
la  mieux  confervée  qui  foit  en  Eu- 
rope. 

Vis-à-vis  V enus ,  c'eft  la  Statue 
de  Diane  y  elle  eft  antique  &  d'une 
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tres-grande  beauté.  Elle  fut  appor- 
tée en  France  fous  le  Règne  de 
Henry  IV.  L'on  ne  voit  rien  qui  en 
puifle  faire  connoître  le  Sculpteur. 
Je  pardonne  volontiers  aux  per- 
ïbnnes  qui  ne  font  point  obligées 
par  leur  profeffion  d'avoir  lu  les 
Auteurs  Grecs  &  Latins ,  de  croire 
que  c'eft  la  Diane  qui  fut  autrefois 
fi  fameufe  par  le  Temple  qu'elle 
avoit  à  Ephefe  ,  &  par  les  Oracles 
qu'elle  y  rendoit.  Mais  je  ne  fçau- 
rois  pardonner  à  un  faifeur  d'Ex- 
plications d'avoir  dit  froidement, 
que  quelques-uns  ont  cru  que  c'é~ 
toit  la  fameiriè  Diane  d'Èphefë. 
Pour  peu  qu'on  ait  lu ,  il  n'eft  pas 
permis  de  fuivre  le  fentiment  de 
ces  quelques  uns  ^  pas  un  Auteur 
n'a  parlé  de  la  Diane  d'Ephefe 
comme  d'une  Statue  de  Marbre. 
Vitruve  nous  dit  qu'elle  étoit  de 
Cèdre  $  Xenophon  qu'elle  étoic 
d'or  ;  Cal  lima  que  ,  de  haître  j 
D'autres  d'y  voire,  ou  d'orme  5  & 
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Mutien  *  dit  qu'elle  étoit  de  bois 
le  vigne  ,  que  Canetias  qui  en 
:toit  le  Sculpteur ,  choifit  comme 
itant  le  meilleur.  Cette  excellente 
Antique  a  été  parfaitement  bien 
gravée  par  Mellan. 

Enfin  aux  côtés  de  l'Arcade  par 
laquelle  on  entre  dans  le  Sallon  de 
la  Paix  ,  on  trouve  deux  Statues 
pofées  fur  des  piédeftaux  en  faillie, 
lefquelles  font  fymmétrie  avec  cel- 
les qui  font  à  l'entrée  du  Sallon  de 
la  Guerre.' 

D'un  côté  c'eft  une  Veftale  ,  fi- 
gure antique  de  marbre  reftaurée 
par  Girardon  ^  elle  garde  le  Feu 
Sacré  fur  un  Autel  antique  qui  effc 
auprès  d'elle.  Ce  Feu  étoit  la  feule 
image  qu'elles  eufiènt  de  Vefta  \ 
fdle  de  Saturne,&  femme  de  Janus. 
Ceux  qui ,  après  Licetus  ont  cru 
que  le  Feu  des  Veftales  n'étoit  pas 
dans  un  foyer ,  mais  dans  une  lam- 
pe dont  elles  ne  dévoient  pas  lait 

*  Pline  Liv.  xé.Ch.  40. 

iij 


ïoo  Description 
fer  éteindre  la  lumière  ,  ne  trou,- 
veront  pas  ici  leur  compte  ,  non 
plus  que  dans  quelques  anciennes 
Médailles  fur  lefquelles  Vefta  eft 
reprefentée  avec  un  foyer  auprès 
d'elle. 

Numa  inftitua  les  Veftales  pour 
facrifier  à  cette  Déefïe ,  &  pour  en- 
tretenir le  Feu  Sacré  lans  le  laif- 
fer  éteindre.  On  ne  les  pouvoit 
recevoir  que  depuis  fix  ans  juf. 
qu'à  dix ,  &  il  falloit  qu'elles  fu£ 
fent  nées  de  Pere  &  de  Mere  qui 
n'eufîent  jamais  été  efclaves.  Leurs 
engagemens  duroient  trente  an-. 
nées,dont  elles  employoient  les  dix 
premières  à  s'inftruire  des  Céré- 
monies &  des  Coutumes  5  les  dix 
fuivantes  à  les  pratiquer  5  &  les  dix 
dernières  à  les  enfeigner  aux  au- 
tres. Après  ce  tems-là  il  leur  étoit 
libre  de  demeurer  dans  la  Maifon 
pour  fervirde  Confeil  aux  autres , 
ou  de  fortir  &  fe  marier  ,  mais  ira* 
rcment  preiioient-elles  ce  derniçir 
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parti.  Elles  étoient  engagées  à  une 
chafteté  fi  rigide ,  que  quand  elles 
perdoienc  leur  virginité  y  on  les 
enterroit  vives  dans  urie  petite  ca- 
ve qui  étoit  hors  de  la  Porte  *  Col  - 
line  j  &  celui  qui  avok  eu  afaire  à 
elles ,  étoit  foiietCé  jufqu'à  rendre 
l'aine. 

De  l'autre  côté ,  c'eft  la  Mufe 
Uranie ,  c'eft  à-dire  Celefte.  Elle 
préfidoit  a  l' Aftrologie ,  &eft  cou- 
ronnée d'étoiles.  Girardon  Ta  re£ 
taurée. 

Avant  que  de  quitter  cette  GaK 
lerie  ,  il  faut  oblerver  que  du  mi- 
lieu de  ce  charmant  endroit ,  l'on 
découvre  prefque  toutes  les  beau- 
tés du  Parc  ,  quoiqu'en  grand 
nombre  ^  &  on  ne  les  quitte  que 
pour  admirer  une  vue  la  plus 
champeftre  &  la  plus  variée  qu'on 
puifle  voir  ,  &  d'une  étendue  qui 
n'eft  bornée  que  par  la  foiblelîe 
des  yeux. 

?  AujpurcThui  Salara.* 
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Il  faut  encore  remarquer  qu'on 
a  pratiqué  les  fenêtres  de  cette 
Gallerie  avec  tant  d'art ,  &  qu'on  a 
fi  ingenieufèment  placé  les  Glaces 
qui  font  vis-à^vis  ,  que  l'excellent 
Païfage  dont  je  viens  de  parler  , 
vient ,  pour  ainfi  dire ,  s'y  peindre', 
èc  fait  des  Tableaux  qui  par  leur 
relfemhlance  &  par  leur  brillant, 
ebloiiilfent  &  charment  également 
les  yeux. 

Sallon  de  la  Paix/ 

La  Corniche  du  Sallon  de  la 
Paix  effc  ornée  de  branches  d'Oli- 
vier, d'épics  de  bled  ,  de  bouquets 
&  de  couronnes  de  fleurs.  Sur  les 
quatre  Portes  on  a  mis  des  vafes 
&  des  enfans  qui  foutiennent  des 
fêlions.  Au  deflbus  ce  font  des  tê- 
tes de  Mu  Tes  5  des  trophées  de  Mu* 
fique  &  d'Inftrumens  5  &  dans  cha- 
que angle  il  y  a  une  Lyre  fùrmon- 
tée  d'une  Couronne  de  France 
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entre  deux  Caducées  &  deux  cor- 
nes d'abondance.  Les  Armes  de  la 
France  font  au  de£Tus  dans  des  Car- 
touches foutenus  par  des  Amours 
qui  portent  des  Sceptres  &c  des 
Couronnes. 

Sur  la  Coupe  de  ce  Sallon  5  Iâ 
France  eft  reprefèntée  affife  fur 
un  Globe  dans  un  Char  porté  fur 
un  nuage  :  la  Gloire  eft  au  deffiis 
de  la  Couronne  du  cercle  de  l'Im- 
mortalité. La  Paix  ,  le  Caducée  à 
la  main ,  vient  pour  recevoir  fes  or . 
dres.  D'un  autre  côté  l'Abondance 
prend  des  feftons  de  fleurs  d'une 
corbeille  qu'un  Amour  foutient  , 
tandis  que  des  autres  Amours  af. 
femblent  fous  le  joug  chacun  deux 
Tourterelles  ayant  des  Médailles 
attachées  au  col ,  qui  defignent  le 
Mariage  deMonfeis;neur  avec  Ma- 
dame  la  Dauphine  ]  &  celui  de 
Mademoifelle  ,  avec  Charles  1 1. 
Roi  d'Efpagne.  Un  troifîéme  A- 
mour  alîèmble  des  Tourterelles 
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dont  les  Médailles  defignent  le 
Mariage  de  Mademoifelle  d'Or- 
léans avec  le  Duc  de  Savoye.  L'Hi- 
menée  accompagné  des  Grâces  eft 
auprès  du  Char.  Il  attache  à  fou 
flambeau  des  feftons  de  fleurs  qui 
tiennent  au  joug  des  Tourterelles. 
L'Allegrelîè  fous  la  figure  d'une 
Bacchante  qui  joue  des  Cafta- 
gnettes ,  eft  auprès  de  l'Amour 
du  plaifîr  qui  joue  d'une  Cimbale 
antique.  La  Difcorde  &  l'Envie 
trébuchent  3  la  Religion  ôtl'ïnno* 
cence  brûlent  de  l'encens  fur  un 
Autel  ,  au  pied  duquel  l'Herefie 
eft  renverfée  avec  fbn  mafque  & 
fes  livres.  La  Magnificence  vient 
enfuite.  Elle  montre  à  la  France 
des  Plans  d'Edifice ,  &  a  à  fes  pieds 
les  Inftrumens  des  Arts ,  parmi  des 
cornes  d'abondance. 

Le  Tableau  qui  eft  du  côté  de 
l'Apartement  de  Madame  la  Du- 
chefle  de  Bourgogne  ,  reprefente 
l'Europe  Chrétienne  en  Paix  fous 
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la  figure  d'une  femme  affife  ,  qui 
tient  une  Tiare  &  une  corne  d'a- 
bondance ,  &  ayant  à  fes  pieds  des 
dépouilles  de  l'Empire  Othoman  , 
qu'elle  a. remportées  à  la  faveur  de 
la  Paix  que  la  France  lui  a  don- 
née. Elle  efi  accompagnée  de  la 
Juftice  rdont  l'étoille  qu'elle  a  fur 
la  tête  montre  l'origine  ^  &c  déplu- 
fieurs  enfans  qui  s'occupent  à  dif- 
férents Exercices ,  &  qui  reprefen- 
tent  le  rétabliflement  des  Arts. 
D'un  autre  côté  on  voit  la  Pieté 
qui  élevé  une  Cafïblette  vers  le 
Ciel ,  &  prefente  à  un  enfant  une 
bourfè  ouverte  j  Un  autre  enfant 
à  genoux  au  pied  d'un  Autel  an- 
tique, marque  le  zele  de  la  Reli- 
gion. Enfin  on  découvre  un  Tem- 
ple fous  de  grands  arbres  -,  c'èft  une 
image  de  la  défolation  des  Mona- 
fteres  que  les  fureurs  de  la  guerre 
avoient  rendus  deferts  5  &  que  la 
Paix  a  repeuplés. 

Au  defllis  des  croifées  qui  font 
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face  à  la  Gallerie  ,  on  voit  l'Alle- 
magne appuyée  fur  un  Globe.  El- 
le regarde  la  Religion  qui  eft  dans 
la  Coupe  du  même  Sallon ,  &  tend 
la  main  à  un  enfant  qui  lui  aporte 
une  branche  d'olivier  &  une  de 
laurier,  fymboles  de  la  Paix  dont 
elle  joiiit ,  &  de  fes  vi&oires.  Ses 
peuples  remercient  le  Ciel  de  ces 
prefents ,  &  lui  font  un  facrifîce 
des  dépouilles  des  Turcs  ;  &  leur 
joye  eft  exprimée  par  un  enfant 
qui  tient  un  verre  plein  de  vin  f  & 
par  des  hommes  &  des  femmes 
qui  boivent  au  fon  des  trompettes 
éc  des  mofettes ,  &  au  bruit  du  ca- 
non &  des  feux  d'artifice.  Des 
Génies  fe  jouent  avec  des  armes 
èc  les  jettent  dans  le  feu. 

Le  Tableau  qui  eft  au  defïus  de 
l'Arcade  reprefente  l'Efpagne  qui 
levé  les  yeux  &  les  mains  au  Ciel , 
d'où  elle  reçoit  une  branche  d'o- 
livier par  les  mains  d'un  Amour. 
Les  enfans  qui  jettent  des  armes 
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&des  étendartsdans  un  grand  feu, 
font  voir  que  la  guerre  a  fait  pla- 
ce à  des  plaifirs  plus  tranquilles 
&  plus  doux  3  qui  font  figurés  par 
un  enfant  qui  joue  de  la  guittar.- 
re ,  &c. 

La  Hollande  eft  peinte  fur  le 
Tableau  qui  fait  face  à  PAparte- 
ment  de  Madame  la  Duchefle  de 
Bourgogne.  Elle  eft  à  genoux  & 
reçoit  fur  Ion  bouclier  des  flèches 
&  des  branches  d'olivier  qu'un 
Amour  lui  aporte.  Son  Lion  a  per- 
du toute  fa  férocité  5  &■  fes  MagiC 
trats  rendent  grâces  au  Ciel ,  pen- 
dant que  fes  peuples  penfent  à  ré- 
tablir le  Commerce. 

Ce  Sallon  eft  orné  ainfî  que  ce- 
lui de  la  Guerre  vde  fix  Têtes  de 
porphyre  ,  qui  reprefentent  des 
Empereurs.  Elles  font  accommo- 
dées en  Bufte  avec  des  draperies 
de  bronze  doré  ,  &  font  portées 
par  des  Scabellons  d'albaftre  orien- 
tal. Elles  font  antiques ,  &  les  Bu£ 
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tes  &  les  Draperies  font  de  Gi 

rardon* 

Appartement  de  Madame 
la  Duchesse  de  Bourgogne* 

L'ordre  le  plus  naturel  veut  que 
de  ce  Sallon  on  entre  dans  l'Ap- 
partement de  Madame  la  Diw 
chefle  de  Bourgogne. 

Sur  le  Plafond  de  la  Chambre 
de  cette  grande  Princeflè,  on  voit 
le  Soleil  qui  répand  ks  rayons  fur 
les  quatre  Parties  du  monde  ,  fïgu- 
rées  par  quatre  Femmes ,  dont  la 
plus  belle  reprefente  l'Europe.  Elle 
eft  accompagnée  de  deux  Amours. 
L'un  verie  des  fleurs  &  des  fruits 
d'une  corne  d'abondance  l'au- 
tre porte  un  Caducée  &  des  Li- 
vres ,  ce  qui  marque  que  cette  par- 
tie du  monde  eft  extrêmement  fer- 
tile, &que  les  Arts  &  les  Sciences 
y  floriflent. 

L'Aurore  répand  des  fleurs  que 
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le  Soleil  colore  j  &le  Point  du  jour 
porte  un  flambeau  â  la  main.  Dou- 
ze jeunes  filles  reprefentent  les 
Heures  ;  quelques-unes  le  tiennent 
par  la  main  Se  fuivent  le  Soleil  5  &c 
d'autres  attellent  fcs  chevaux  à  ion 
Char. 

Le  Tableau  des  côtés  qui  fait 
face  aux  croifées  ,  reprefente  ce 
fomptueux  Repas  de  Cleopatre  & 
de  Marc- Antoine,  pendant  lequel, 
dans  la  chaleur  de  la  débauche , 
cette  PrincefiTe  fit  dilToudre  &  avala 
une  perle  qui  pefoit ,  à  ce  qu'on  dit, 
quatre- vingt  carats ,  Se  valoit  lept 
cens  cinquante  mille  livres. 

Dans  le  fécond  \  c'eft  Didon  qui 
examine  le  Plan  de  Carthage  qu'el- 
le fit  bâtir.  Un  Architede  lui  en 
explique  le  defîèin. 

Dans  le  troifiéme^c'efl  Rhodopé. 
Cette  fille  étok  née  en  Thrace  : 
elle  eut  le  malheur  de  tomber  dans 
Tefclavage  ,  &  de  fervir  quelque 
tems  avec  Efope  ;  enfin  elle  fut  ra- 


no  Description 
chetée  par  Charaxus ,  frère  de  Sa- 
pho.  Dans  la  fuite  elle  fçut  mettre 
a  profit  fes  charmes  &  fa  beauté. 
Elle  fît  le  métier  de  Courtifane  à 
Nau cratis ,  &  fçut  fi  bien  faire  va- 
loir le  talent  %  qu'elle  y  acquit  des 
biens  immenfes.  Des  Auteurs  çrecs 
afiiirent  qu'elle  en  fit  bâtir  une  de 
ces  fameufes  Pyramides  d'Egypte 
qui  ont  été  mifès  au  rang  des  Mer- 
veilles du  monde  ;  cependant  Hé- 
rodote qui  en  devoit  fçavoir  plus 
qu'eux  là-defiTus  ,  n'en  dit  pas  un 
mot  ,  non  plus  que  d'une  fort  jo- 
lie Hiftoriette  qu'ils  ont  débité  fur 
la  même  Rhodopé.  Ils  ont  dit 
qu'un  jour  qu'elle  fe  baignoit  ,  un 
Aigle  fondit  fur  fes  habits  &  en- 
leva un  de  fes  fouliers  qu'il  laifla 
Tomber  iur  les  genoux  de  Pfam- 
mitichus  Roi  d'Egypte.  Celui-ci 
jugeant  de  la  beauté  du  pied  par 
le  foulier ,  fit  chercher  par-tout 
la  belle  à  qui  il  appartenoit,  &  l'é- 
poufa  auffi-tôt  qu'il  l'eut  vue. 


DE    Ve  RSAILLES,  III 

Le  quatrième  reprefente  Nito- 
crix  Reine  d'Affiné  ,  qui  pour  ar- 
rêter les  Conquêtes  des  Médes,  fit 
rompre  le  Cours  de  PEuphrate. 
Cette  chambre  a  été  peinte  par  de 
Seve  rainé. 

Sur  le  Plafond  de  la  Salle  qui 
fuit ,  on  voit  Mercure  qui  répand 
fes  influences  fur  des  femmes  qui 
reprefentent  les  Sciences  &:  les 
Arts  y  &  portent  chacune  les  attri- 
buts qui  leur  conviennent. 

Dans  le  Tableau  qui  eft  au  de£ 
fus  des  croifées  ,  on  voit  la  Pein- 
ture fous  la  figure  d'une  Femme 
qui  peint. 

Dans  celui  qui  eft  vis-à-vis,  c'effc 
Pénélope  qui  travaille  à  ce  fameux 
Ouvrage  de  Tapiflèrie  ,  à  la  faveur 
duquel  elle  échapa  aux  pourfuites 
de  fes  téméraires  Amans. 

Sapho  qui  joue  de  la  Lire  ,  efl: 
dans  celui  qui  eft  au  deflus  de  la 
cheminée.  Cette  dixième  Mufe 
émit  de  rifle  de  Lefbos,  &  vivoic 
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vers  la  quarante-deuxième  Olym- 
piade, c'eft-à-dire,  environ  fix  cent 
ans  avantjESus-CHRisT.  Elle  étoic 
veuve  d'un  Habitant  de  Plfle  d'An- 
dros ,  quand  elle  devint  éperdu- 
ment  amoureufe  de  Phaon,  qui  par 
fes  mépris  l'obligea  de  ie  précipi- 
ter dans  la  mer.  Cette  infortunée 
Sapho  avoit  aimé  avec  tant  de  pa£ 
fion  &  tant  d'attention  ,  qu'il  ne 
faut  pas  trouver  étrange  fi  elle  fit 
dans  cet  Art  des  découvertes  fort 
fublimes ,  &  fi  ce  fut  fur  le  calcul 
qu'elle  avoit  fait  des  fignes  auf. 
quels  on  peut  connoître  fi  une  per- 
fonne  eft  amoureufe,qu'Erafiftrate 
reconnut  que  la  maladie  d'Antio- 
cluis  venoit  d'un  excès  d'amour. 

Le  fujet  du  Tableau  qui  eft  vis,, 
à-vis  ,  eft  Afpafie  qui  s'entretient 
avec  des  Philofophes.  Elle  étoit 
née  à  Milet  d'un  pere  appellé  Axio- 
cus.  Sa  beauté  &  fon  efprit  étoient 
capables  de  tout  charmer  ^  &  Pe- 
ricles  en  devint  fi  paflionnément 

amou- 
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amoureux  r  qu'il  répudia  fa  femme 
poui4  vivre  avec  Afpafie  j  &  depuis 
il  l'aima  auflî  conftamment  que  fi 
elle  n'avoit  pas  été  fon  époufe. 

Ces  Peintures  font  de  Corneille; 
&  les  Trophées  de  Mufique  &des 
Arts  qui  font  fur  les  Portes  y  font 
de  Mademoifelle  Boulogne. 

Sur  le  Plafond  de  l'Anticham- 
bre, on  voit  Mars  avec  les  figues 
du  Zodiaque  qui  lui  conviennent, 
c'eft  à-dire  v  le  Capricorne  &  le 
Scorpion. 

Les  Cintres  de  ce  Plafond  font 
ornés  par  fix  Tableaux ,  en  Ca- 
maïeu ,  rehauffés  d'or. 

Le  premier  reprefente  Rhodo- 
gune  ,  lorfqu'elle  apprit  étant  à  fa 
Toilette ,  la  mort  de  fon  mari ,  & 
qu'elle  fît  ferment  de  ne  point 
achever  de  le  coëfFer  qu'elle  ne 
l'eût  vengée.  Cette  Reine  étoit 
fœur  de  Phraates  Roi  des  Parthes, 
Elle  avoit  époufe  Demetrius  Ni  * 
canor  Roi  de  Syrie ,  qui  avoit  été 
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fait  prifbnnier  dans  une  bataille 
qu'il  avoit  perdue  contre  Phraates. 
Il  s'en  retournoit  dans  fesEtats  avec 
fa  chère  Rliodogune  ,  quand  il  fut 
tué  par  fa  première  femme ,  appel- 
lée  Cleopatre  ,  en  haine  de  cette 
nouvelle  époufe. 

Le  fécond  effc  au  deflus  des  fe- 
nêtres, &c  reprefente  Harpalice  fille 
de  Licurgue  ,  qui  à  la  tête  d'une 
petite  Troupe ,  délivre  fon  pere  qui 
avoit  été  fait  prifonnier  par  les  Ge- 
tes.  L'Auteur  qui  s'eft  écarté  de 
l'Evangile  ,  ainfi  que  je  l'ai  déjà  re- 
marqué ,  s'écarte  ici  de  l'Hiftoire 
prophane  $  en  quatre  mots  if  fait 
deux  fautes  :  il  dit  qu'Harpalie 
étoit  fille  d'Harpalus.  Cela  s'ap- 
pelle ignorer  le  nom  de  la  fille  6c 
celui  du  pere. 

Dans  le  troifiéme  c'eft  Bellon- 
ne  qui  avec  un  flambeau  brûle  le  * 
vifage  de  Cybele>  &  contraint  l'A- 
mour de  s'envoler  dans  les  Cieux. 
Jufqu'ici  toutes  les  Peintures  de 
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cette  Salle  font  de  Vignon  3  &c  les 
cinq  Tableaux  dont  je  vais  parler , 
ont  été  peints  par  Paillette. 

Dans  le  premier^c'eft  Clélie,  qui 
ayant  été  donnée  en  otage  à  Por- 
fenna  Roi  d'Etrurie ,  qui  avoit  a£ 
fîegé  Rome  fous  le  Confiât  de 
Brutus  &c  de  Valerius  Publicola  , 
trouva  le  moyen  de  s'échaper  ,  & 
de  pafler  le  Tibre  à  la  nage .  D'au- 
tres difent  qu'elle  pafTa  ce  fleuve  à 
cheval  •  &  d'autres  enfin  rejettent 
le  tout  comme  une  Fable. 

Le  fécond  eft  au  dellus  d'une 
des  Portes.  C'eft  Ipficrate  à  che- 
val. C'étoit  la  femme  de  Mitridate 
qui  le  fuivit  toujours  à  la  guerre 
malgré  toutes  les  difgraces  de  ce 
Prince. 

Le  troifiéme  reprefente  Zeno- 
bie  Reine  de  la  Syrie  Pal  m  ire  ne , 
qui  combat  contre  l'Empereur  Au- 
relien. 

Dans  le  quatrième  {  c'eft  la  Ftu 
reur  fous  la  figure  d'une  Femme 
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qui  tient  d'une  main  une  épée ,  &î 
de  l'autre  un  flambeau..  La  Guerre 
y  paroît  auffi  fous  la  figure  d'un 
homme  qui  tient  un  javelot  qui 
brûle  par  un  des  bouts,  &  qu'il  eft 
prêt  à  lancer  du  côté  des  Ennemis. 

Le  cinquième  enfin  reprefente 
Artemife  Reine  de  Carie  ,  &  fille 
de  Lygdamis.  Elle  fuivit  Xerxes 
dans  l'expédition  qu'il  entreprit 
contre  les  Grecs,  &  donna  même 
de  tres^bonnes  raifons  pour  ne  pas 
hazarder  la  Bataille  de  Salamine, 
Cette  Artemife  au  refte  aimapafl 
fionnément  un  homme  d'Abydos, 
nommé  Dardanus ,  lequel  la  mé- 
prifa  fi  fort ,  que  de  rage  elle  lui 
creva  les  yeux  pendant  qu'il  dor- 
moit  :  mais  les  Dieux  vengeurs  îa 
rendirent  encore  plus  paffionnée  , 
&  l'Oracle  lui  confeilla  d'aller  à 
Leucade  où  elle  fe  précipita.  Il  ne 
faut  pas  5  à  l'imitation  de  plufieurs 
Ecrivains  célèbres,  confondre  1* Ar- 
temife dont  nous  parlons5avec  celle 


de  Versailles.  117 
qui  fut  la  femme  de  Maufole. 

La  dernière  Pièce  de  cet  Appar- 
tement s'appelle  la.  Salle  du  Bil- 
i  lard  ,  apparamment ,  parce  qu'il 
y  en  avoit  un  autrefois. 

Sur  le  Plafond  on  voit  Jupiter 
accompagné  de  la  Juftice  &  de  la 
Pieté.  Lesfignes  du  Zodiaque  qui 
lui  conviennent ,  comme  le  Sagit- 
taire &  les  Poiffons ,  y  font  auffi. 

Le  Tableau  des  côtés  ,  qui  eft 
au  defîus  des  fenêtres,  nous  fait 
voir  Solon  qui  foutient  l'équité  des 
Loix  qu'il  avoit  données  aux  Athe^ 
|  niens,  contre  leurs  obje&ion*. 
Dans  celui  qui  eft  en  face  de  la 
cheminée  ,  on  voit  Trajan  qui  re- 
çoit des  Placets  de  toutes  les  Na- 
tions du  monde. 

Dans  le  troifiéme ,  c'efl  Ptolo- 
mée  Pliiladelphe ,  qui  en  confîde- 
ration  de  la  Loi  de  Moïfe ,  que  le 
Grand  Prêtre  lui  avoit  envoyée  y 
donne  la  liberté  à  tous  lesEfclaves 
Juifs  qui  étoient  dans  fes  Etats, 
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Le  quatrième  repre fente  i'Em* 
pereur  Severe  ,  qui  pendant  une 
grande  famine  fait  diftribuer  du 
bled  au  peuple  de  Rome.  L'Hi- 
ftoire  fait  honneur  à  ce  Prince  de 
deux  diftributions  de  grains.  Il  fît 
faire  la  première  à  fon  retour  d'An» 
gleterre  ,  &  l'autre  après  avoir  ter- 
miné en  perfonne  la  guerre  d'O- 
rient ,  &  après  être  entré  triom- 
phant dans  Rome. 

Sur  la  cheminée  il  y  a  un  Ta- 
bleau où  l'on  voit  une  reprefen- 
tation  du  facrifice  qu'on  faifoit  à 
Jupiter  fur  le  Mont  Licée ,  pour 
la  fertilité  de  la  Terre.  Comme  il 
falloitque  le  Prêtre  y  fut  fervi  par 
des  Vierges ,  on  en  voit  deux  dans 
ce  Tableau  ,  qui  eft  haut  de  fîx 
pieds  onze  pouces ,  fur  fîx  pieds  & 
demi  de  large. 

Vis-à-vis  ce  Tableau  il  y  en  a 
un  autre  dans  lequel  on  voit  Ju- 
piter ;.•  qui  immédiatement  après 
fà  naifîance  ,  eft  enlevé  par  les 
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|  Corybantes ,  &  porté  en  Crète  par 
|  deux  nourrices  qui  font  tous  leurs 
!j  efforts  pour  le  dérober  aux  yeux  de 
j  Saturne  qui  eft  au  haut.  Ce  Ta- 
bleau a  neuf  pieds  dix  pouces  de 
j  haut  ,  fur  lîx  pieds  &  demi  de 
large. 

Dans  les  Angles  on  voit  1.  La 
Juftice  qui  recompenfe.  2.  La  mê- 
me Vertu  qui  punit.  3.  Des  Efcla- 
ves  qui  font  affranchis.  4.  Deux 
figures  atténuées  de  faim ,  à  qui  les 
enfans  de  la  Pieté  prefentent  des 
fruits.  Et  dans  le  fond  il  y  a  une  e£ 
pece  de  Gallerie  peinte  où  plu- 
sieurs perfonnes  femblent  fe  pro- 
mener. Les  Peintures  &  les  Ta- 
bleaux de  cette  Salle  font  tous  de 
Coypel  le  pere. 

Appartement  du  Roy. 

Après  être  forti  de  l'Apparte- 
ment de  Madame  la  Duchefîe  de 
Bourgogne  ,  on  paffe  fur  le  palier 
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d'un  grand  Efcalier  de  marbre  ,  & 
l'en  entre  de  plein  pied  dans  l'Ap- 
partement du  Roi. 

Salle  des  Gardes. 

On  trouve  d'abord  la  Salle  des 
Gardes  ,  fur  la  cheminée  de  la- 
quelle il  y  a  un  Tableau  qui  repre- 
lente  un  Combat  où  l'on  voit  des 
Gardes  du  Roi.  Ce  Tableau  eft  de 
Parroflel ,  &  a  cinq  pieds  de  haut , 
fur  iîx  pieds  neuf  pouces  de  large. 

Salle  du  grand  Couvert^ 

La  Salle  dans  laquelle  Je  Roi 
mange  à  fon  grand  Couvert  ,  eft 
ornée  de  plufieurs  Tableaux  qui 
reprefentent  des  Batailles.  Ils  font: 
de  Parroflel. 

Dans  celui  qui  eft  fur  la  chemi- 
née, on  voit  la  fameufe  Bataille 
d'Arbelles ,  dans  laquelle  Alexan- 
dre vainquit  Darius  vers  Tan  du 

monde- 
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monde  3674.  Ce  Tableau  eft  du 
Bourguignon.  Il  eft  haut  de  fix 
pieds  huit  pouces  ,  lur  dix  pieds 
huit  pouces  de  large. 

Le  grand  Sallon. 

De  l'ancienne  Antichambre  du 
Roy  &  de  la  Chambre  5  on  n'en  a 
fait  qu'un  grand  Salon,  qui  charme 
encore  plus  par  le  goût  qui  règne 
jufques  dans  les  moindres  orne- 
mens ,  que  par  les  Glaces  qui  en 
ornent  les  trumeaux  ou  en  ferment 
les  arcades ,  &  que  par  l'or  qui  fem- 
ble  y  être  prodigué. 

On  y  admire  fur-tout  une  gran- 
de Frife  rompante  qui  l'environne 
entièrement.  Elle  eft  furmontée 
d'une  riche  Mofaïque  où  Ton  voit 
plufîeurs  figures  en  bas  relief  ,  qui 
font  dorées  ,  &  reprefentent  des 
enfans  dont  les  uns  s'amufent  à  fau- 
ter ,  àdancer,  &  à  d'autres  jeux 
qui  conviennent  à  leur  grande 
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jeunefle.  D'autres  au  contraire  ont 
déjà  des  fentimens  au  deffiis  de 
leur  âge  :  ils  manient  des  armes , 
&c.  Toute  cette  Sculpture  qui  eft 
d'un  fini  merveilleux ,  eft  de  CouC 
toux,  Flamen,  Vancléve  j  Hurtrel, 
l'£lpingola,Poirier,&:  d'Hardi  pour 
celle  qui  eft  en  Stuc  ;  car  quant  à 
celle  qui  eft  en  bois,  elle  eft  de 
Taupin,  de  Goulon ,  de  Goupi^&c. 

Les  Tableaux  qui  ornent  ce  Salon 
font  fort  beaux  ,  &  méritent  une 
attention  particulière. 

Des  deux  qui  font  fur  les  Portes 
qui  communiquent  à  la  Salle  du 
grand  Couvert  ,  l'un  reprefentè 
des  Bergers  qui  adorent  Jésus- 
ChPvIST  peu  de  tems  après  fa 
naiftance  ,  &  l'autre  le  Corps  de 
esus-  Christ  qu'on  met  au  tom. 
eau  ^  ils  font  l'un  &  l'autre  de  Paul 
Veronefe  ,  &  ont  chacun  trois 
pieds  dix  pouces  de  haut ,  fur  qua- 
tre pieds  dix  pouces  de  large. 
Outre  ces  deux  Tableaux  de 
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grandeur  moyenne  ,  il  y  en  a  en- 
core ici  trois  autres  qui  font  beau- 
coup plus  grands,&  du  même  Pein- 
tre. Dans  l'un  il  a  reprefenté  Efter 
prefque  évanouie  dans  le  moment 
qu'elle  a  appris  le  cruel  ordre 
qu'on  avoit  donné  contre  les  Juifs  j 
&  quelle  va  fe  jetter  aux  pieds 
d' AlTuerus  fon  Epoux,  pour  le  faire 
révoquer.  Dans  le  lecond  c'efl 
Betfabée  dans  le  bain  ,  à  qui  un 
ferviteur  de  David  va  déclarer  la 
paffion  de  fon  Maître  qui  la  regar- 
de de  fon  Palais.  Enfin  Paul  Vero. 
nefe  a  peint  dans  le  troifiéme  Ju- 
dith qui  tient  la  tête  d'Holopherne 
après  l'avoir  coupée.  Le  premier 
de  ces  trois  Tableaux  a  fept  pieds 
cinq  pouces  de  haut,  fur  onze  pieds 
10.  pouces  de  large.  Le  lecond  a. 
fëpt  pieds  de  haut  \  fur  fept  pieds 
cinq  pouces  de  large.  Et  le  troi- 
fiéme rfept  pieds  de  haut  \  fur  huit 
pieds  cinq  pouces  de  large. 

Sur  la  Corniche  qui  eft  au  defïus 
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de  la  cheminée  ,  on  voit  un  Ta- 
bleau qui  repreiente  la  Vierge  ,  le 
petit  Jésus  &  faint  Jofeph  qui 
fiiyent  en  Egypte.  On  y  remarque 
quelque  chofe  de  la  manière  du 
Guide  pour  les  airs  de  tête  &  pour 
la  couleur.  Il  eft  d'Horatio  Gen- 
tillefchi  ^  Peintre  Italien  ,  qui  vi- 
voit  vers  le  milieu  du  fiécle  dernier. 
Ce  Tableau  a  fix  pieds  quatre  pou- 
ces de  haut ,  fur  fix  pieds  dix  pou- 
ces de  large,. 

Sur  .les  deux  Portes  qui  font  aux 
côtés  de  la  cheminée  ,  il  y  a  deux 
Tableaux  du  Baflan.  Ils  ont  cha- 
cun trois  pieds  un  pouce  de  haut , 
&  quatre  pieds  huit  pouces  de 
large, 

Chambre  du  Roy. 

S'il  y  a  quelque  choie  au  monde 
de  plus  magnifique  que  le  Sallon 
que  je  viens  de  décrire ,  c'eft  con- 
ftamment  la  Chambre  du  Roy,  qui 
étoit  auparavant  un  Salon  où  S.  M. 
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s'habilloit  &  fe  deshabilloit. 

La  Sculpture  eft  ici  dorée  &  fur 
un  fond  blanc  de  même  que  dans 
le  Salon ,  &  eft  auflî  de  Taupin  ,  de 
Goulon  ,  de  Goupi ,  &c. 

Parmi  les  charigemens  qu'on  a 
fait  dans  cette  Pièce ,  celui  de  la 
cheminée  eft  lans  doute  un  des 
plus  confîderables.  On  Ta  placé  au 
Nord,âu  lieu  qu'elle  étoit  au  Midi. 
Elle  eft  ornée  d'un  grand  Cham- 
branle de  marbre  5  &  dans  l'Ar- 
cade qui  eft  au  deiïus  on  voit  une 
Glace  fort  haute  &fort  belle.  Le 
cintre  de  cette  arcade  eft  foutenp 
par  des  pilaftres  d'ordre  ïoniqué , 
&  porte  une  caftolette  auprès  de 
laquelle  on  voit  des  feftons  de 
fleurs  &  deux  enfans  ailés  qui  re- 
prefentent  des  Zéphires.  Vis-à-vis 
cette  cheminée  &  à  la  place  de 
l'ancienne  ,  il  y  a  une  autre  arcade 
de  même  ,  &  qui  eft  auffi  ornée 
d'une  glace. 

Le  Lit  de  Sa  Majefté  eft  de  ve- 
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lours  cramoifi  enrichi  d'une  brode- 
rie d'or  ,  d'un  deftèin  dont  le  goût 
&  la  magnificence  frapent  égale- 
ment. Ce  Lit  eft  placé  dans  l'en- 
foncement que  forme  une  Arcade 
furbaiffée  ,  fur  l'archivolte  de  la- 
quelle on  voit  deux  Femmes  affifes 
qui  tiennent  des  trompettes  5  &  ex- 
priment la  Renommée.  Dans  le 
cintre  qui  eft  au  defïus  du  chevet 
du  Lit  du  Roy ,  on  voit  la  France 
affilé  ,  &  qui  femble  veiller  à  la 
confervation  d'un  Prince  à  qui  elle 
doit  tout  fon  bonheur  &  toute  fa 
gloire.  Ces  trois  figures  font  de 
Couftoux. 

Les  Tableaux  qui  ornent  cette 
chambre ,  font  : 

Le  Portrait  de  François  de  Mon- 
cade  Marquis  d*Ay tonne  ,  peint 
par  Vandeik  ,  &  gravé  par  Lucas 
Vofterman.  Il  a  deux  pieds  dix 
pouces  de  haut ,  fur  un  pied  neuf 
pouces  de  large. 

Sur  la  Porte  qui  eft  vis  à-vis  ]  Se 
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par  laquelle  on  entre  dans  les  Ap- 
partenons du  Roy  ,  il  y  a  le  Por- 
trait de  Vandeik  peint  par  lui- 
même.  Il  a  deux  pieds  quatre  poiu 
ces  de  haut ,  fur  un  pied  neuf  pou- 
ces de  large. 

Les  quatre  Evangeliftes  qui  ont 
chacun  trois  pieds  &  demi  de  haut, 
fur  quatre  pieds  lept  pouces  le  lar- 
ge ,  ont  été  gravés  par  Roulfellet. 

Les  Pharifîens  qui  montrent  à 
Jesus-Christ  la  pièce  d'argent 
qu'on  donnoit  pour  le  Tribut.  Il 
a  cinq  pieds  deux  pouces  de  haut  y 
fur  trois  pieds  fept  pouces  de  large. 

Et  une  Bohémienne  qui  dit  la 
bonne  aventure.  Ce  Tableau  eft 
de  cinq  pieds  trois  pouces  de  haut , 
fur  trois  pieds  quatre  pouces  de 
large.  Ces  fix  Tableaux  font  du 
Valentin. 

Agar  dans  le  Defèrt  avec  fon 
fils  &  un  Ange  5  par  Lanfranc. 
Haut  de  trois  pieds  onze  pouces  5 
fur  4.  pieds  onze  pouces  de  large. 
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Un  Mariage  de  Jesus-Christ  j 
avec  fainte  Catherine  5  par  Ale- 
xandre Veronefe.  Haut  de  trois 
pieds  dix  pouces  ,  fur  cinq  pieds 
trois  pouces  de  large. 

Sur  Tune  des  Portes  feintes  il 
y  a  une  Magdelaine  qui  eft  du  Do- 
ra iniquain.  Ce  Tableau  a  deux 
pieds  quatre  pouces  de  haut ,  fur 
un  pied  neuf  pouces  de  large. 

Sur  l'autre  qui  eft  vis-à-vis  celle 
dont  je  viens  de  parler ,  il  y  a  un 
faint  Jean  -  Baptifte  par  le  Cara- 
vage.  Ce  Tableau  a  deux  pieds 
cinq  pouces  de  haut  ,  fur  un  pied 
deux  pouces  de  large. 

Salle  du  Conseil. 

Dans  la  Salle  du  Confeil  il  y  a 
trois  Tableaux  du  Poufïïn,  &  un 
de  Lanfranc.  Ceux  du  Pouffin  font: 

Pirrhus  ,  dans  le  moment  que 
des  amis  de  fon  pere  ^Eacides ,  que 
les  Maulofïïens  avoient  chalfé  de 
fon  Royaume ,  le  dérobent  à  la 
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Fureur  de  ces  rebelles ,  &  le  fau- 
vent  à  Megare.  Ce  Tableau  a  qua- 
tre pieds  de  haut ,  fur  fix  pieds  de 
large  3  gravé  par  Château. 

Les  Aveugles  de  Jéricho  gué- 
ris par  Jescs-Christ.  Il  eft  haut 
de  trois  pieds  fept  pouces ,  &  large 
de  cinq  pieds  quatre  pouces  j  gravé 
par  le  même. 

Une  Bacchanale.  Sur  le  devant 
de  ce  Tableau  on  voit  une  femme 
vêtue  de  blanc  qui  jouë  de  la  Gui- 
tarre.  Il  eft  haut  de  trois  pieds  lept 
pouces ,  &  large  de  cinq  pieds  qua- 
tre pouces. 

Celui  de  Lanfranc  eft  vis-à-vis 
de  la  Bacchanale.  Ceft  la  fepara- 
tion  de  faint  Pierre  èt  de  faint 
Paul.  Il  a  trois  pieds  onze  pouces 
de  haut ,  &  quatre  pieds  cinq  pou- 
ces de  large.  Il  fut  gravé  en  1679. 
par  Eftienne  Picart  le  Romain. 

Cabinet  du  Billard. 


Sur  la  cheminée  du  Cabinet  du 
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Billard ,  il  y  a  un  Chrift  crucifié  , 
dans  le  moment  qu'on  élevé  la 
Croix,  C'eft  un  des  plus  beaux 
Tableaux  que  le  Brun  ait  peint. 
Il  a  quatre  pieds  huit  pouces  de 
haut  5  fur  fîx  pieds  de  large. 

Ce  Cabinet  eft  encore  orné  des 
Tableaux  fuivants  : 

Un  Mariage  de  Jesus-Christ 
avec  fainte  Catherine  j  par  Nicolo. 
Ce  Tableau  a  deux  pieds  deux  pou- 
ces de  haut ,  &  un  pied  dix  pouces 
de  large. 

Rebecca  ,  par  Coypel  le  fils. 
Haut  de  trois  pieds  fept  pouces,  fur 
fix  pieds  de  large. 

Les  filles  de  Jethro  infultées 
par  des  Bergers  ,  &  vangées  par 
Moïle  qui  terrafîe  un  homme  $  par 
le  Brun.  Ce  Tableau  a  trois  pieds 
cinq  pouces  de  haut,  fur  trois  pieds 
huit  pouces  de  large. 

Adam  &  Eve  chafles  du  Paradis 
Terreftre  ;  de  l'Albane.  Ce  Ta- 
bleau eft  fur  bois ,  &  a  deux  pieds 
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deux  pouces  de  haut,  lur  fept  pieds 
de  large, 

Jesus-Christ  p  or  tant  fa  Croix. 
Par  Mignard.  Ce  Tableau  a  quatre 
|  pieds  huit  pouces  de  haut  5  fur  fix 
pieds  de  large. 

Latonne  qui  fait  métamorpho- 
fer  les  Païfans  de  Lycie ,  pour  l'a- 
voir empêchée  de  prendre  des  ra- 
frafchilïernens^par  l'Albane.  Haut 
de  deux  pieds  &  demi  5  &  large 
d'un  pied  un  pouce. 

Moïfe  retiré  des  eaux  par  or- 
dre de  la  Fille  de  Pharaon.  Ce  Ta- 
bleau eft  de  la  Folïe,  &:  a  trois  pieds 
dix  pouces  de  haut ,  for  fix  pieds  de 
large. 

Le  Mariage  de  Moïfe  avec  Se.- 
phora,  fille  de  Jethro  Sacrificateur 
Ethyopien.  Ce  Tableau  eft  de  le 
Brun,  &  a  trois  pieds  cinq  pouces 
de  haut ,  fur  trois  pieds  huit  pou- 
ces de  large. 

La  Samaritaine  :  par  le  Guide. 
Haut  d  un  pied  neuf  pouces  8c  de- 
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mi  ,  fur  deux  pieds  huit  pouces  de 

large. 

Dans  la  Pièce  qui  fuit  on  voit , 

Un  grand  Tableau  qui  repre- 
fente  Moïfe ,  Aaron &:  les  Ifracli- 
tes  qui  ramalfent  de  la  Manne  : 
par  le  Pouffin.  Ce  Tableau  eft  par* 
faitement  bien  defTrgné  ,  &  d'une 
belle  compofîtion.  Il  a  quatre 
pieds  de  haut  ,  &  fix  pieds  de  lar- 
ge. Il  a  été  gravé  en  1680.  par 
Château. 

Vis^à-vis  de  ce  Tableau ,  il  y  en 
a  un  autre  du  même  Peintre  $  c'eft 
une  Pefte.  Il  a  quatre  pieds  fept 
pouces  de  haut  ,  fur  cinq  pieds 
deux  pouces  de  large  ,  gravé  par 
Picart  le  Romain. 

Le  Raviflèment  de  faint  Paul 
au  troifiéme  Ciel  j  par  le  même  :  Il 
a  quatre  pieds  deux  pouces  de 
haut ,  fur  trois  pieds  trois  pouces 
de  large  ^  gravé  par  Château. 

Vis-à-vis  de  ce  Tableau ,  il  y  a 
une  Nativité  :  par  le  BafTan.  Il  a 
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I  quatre  pieds  de  haut,fur  trois  pieds 
deux  pouces  de  large. 

Venus  &  Vulcain  5  par  Mignard. 
Ce  Tableau  a  deux  pieds  dix  pou- 
|  ces  de  diamètre. 

Une  Fée  qui  garde  des  Moutons, 
&  écrit  fur  un  tronc  d'arbre  5  par 
le  Mole.  Ce  Tableau  a  un  pied  fîx 
pouces  &  demi  de  haut  >  fur  deux 
pieds  un  pouce  de  large. 

S.  Bruno  couché  fur  une  ter- 
rafle  dansun  Païfage5  par  le  même. 
Il  a  trois  pieds  de  haut ,  fur  deux 
I  pieds  deux  pouces  de  large. 

Une  femme  qui  penfe  un  blefle , 
&  un  homme  qui  le  foûtient  5  on 
voit  un  cheval  dans  le  lointain  • 
haut  de  deux  pieds  trois  pouces,  & 
large  de  trois  pieds  *  parle  même. 

Les  quatre  Tableaux  qu'on  voit 
au  deflus  des  Portes  font  : 

Moïfe  qui  foule  aux  pieds  la  Cou- 
ronne de  Pharaon  :  -parle  Pouflîn. 
Haut  de  deux  pieds  onze  pouces  j 
&  large  de  trois  pieds  dix  pouces. 
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Moïle  qui  change  fa  verge  en 
ferpent ,  en  prefence  de  Pharaon  s 
par  le  même.  Ce  Tableau  a  les 
mêmes  dimenfîons  que  le  précé- 
dent. 

Les  Pafteurs  d'Arcadie  3  par  le 
même.  Haut  de  2.  pieds  8.  pouces, 
&  large  de  deux  pieds  7.  pouces. 

La  fainte  Famille ,  par  le  même. 
Haut  de  deux  pieds  un  pouce,  fur 
un  pied  fept  pouces  de  large. 

Dans  la  Pièce  qu'on  trouve  après 
celle  dont  je  viens  de  parler,  on 
voit  les  Tableaux  qui  fuivent  $ 

Sur  la  Porte  en  entrant  il  y  a  un 
Tableau  où  le  Brugîe  a  reprefenté 
un  retour  de  Chafïe.  Haut  d'un 
pied  onze  pouces  ,  fur  trois  pieds 
deux  pouces  de  large. 

Saint  Thomas  mettant  le  doigt 
dans  le  côté  de  J  e  s  u  s  ,  en  pre- 
fence des  autres  Apôtres.  Haut 
d'un  pied  onze  pouces ,  fur  un  pied 
fept  pouces  de  large  ;  par  le  Mu- 
tien. 
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La  Circoncifion  $  par  le  Dofle. 
Ce  Tableau  eft  haut  d'un  pied  un 
pouce ,  &  large  d'un  pied  &  demi. 

La  fainte  Famille^par  le  Pouflîn. 
Haut  de  deux  pieds  onze  pouces , 
fur  quatre  pieds  onze  pouces  de 
large. 

La  Vierge  5  par  le  Guide.  Haut 
de  neuf  pouces ,  fur  fept  de  large. 

Une  Nativité  3  par  Louis  Ca* 
rache.  Ce  Tableau  eft  fur  cuivre  , 
&c  a  un  pied  un  pouce  &  demi  de 
haut  ,  lur  un  pied  fept  pouces  &c 
demi  de  large. 

Un  Païfage  avec  Muïïque  ;  par 
Anibal  Carache.  Haut  d'un  pied 
trois  pouces ,  fur  un  pied  huit  pou- 
ces de  large. 

Le  Silence  ,  ou  Jesus-Christ 
qui  dort  entre  les  bras  de  la  Vierge. 
Ce  Tableau  eft  auffi  de  Caraclie , 
&  a  un  pied  cinq  pouces  de  large , 
fur  quatorze  pouces  de  haut.  Oeft 
Eftienne  Picard  qui  Ta  gravé. 

Saint  Jean  qui  prêche  dans  le 
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Defertjpar  le  même.  Ce  Tableau 
eft  haut  d'un  pied  trois  pouces ,  & 
large  d'un  pied  huit  pouces. 

Une  Vierge  du  Minziola. 

Une  femme  qui  cout  }  par  le 
Guide.  Ce  Tableau  eft  fur  cuivre , 
&  a  neuf  pouces  de  haut ,  fur  lept 
pouces  de  large. 

L'Annonciation  ;  par  l'Albane. 
Haut  d'un  pied  huit  pouces  &  un 
quart ,  fur  un  pied  trois  pouces  & 
demi  de  large. 

La  Vierge  \  par  le  Carache. 
Haut  d'un  pied  cinq  pouces ,  fur 
un  pied  un  pouce  de  large. 

La  Nativité  ^  par  Jofépin.  Ce 
Tableau  eft  fur  bois  \  &  a  neuf  pou- 
ces de  haut ,  fur  onze  pouces  de 
large. 

Circé  qui  change  les  Compa- 
gnons d'Ulifle  en  pourceaux  ^  par 
l'Albane.  Ce  Tableau  eft  fur  cui- 
vre ,  &  a  un  pied  trois  pouces  de 
haut  \  fur  un  pied  huit  pouces  de 
laree. 
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UnPaïfage  où  l'on  voit  une  Pla- 
ce publique  de  Rome,  que  les  An- 
ciens appelloient  Forum  Boarium , 
aujourd'hui  CampoVaccino  >  c'eft  à- 
dire ,  le  Marché  aux  Bœufs  3  par 
!  Corneille  Polambourg.  Il  eft  fur 
bois  ,  &  eft  haut  d'un  pied  huit 
pouces,&  large  de  deux  pieds  trois 
pouces  &  demi. 

La  Vierge  tenant  le  petit  Jésus, 
&  ayant  auprès  d'elle  fainte  Ca- 
therine ,  faint  Jérôme  ,  faint  Am- 
broife,&un  Ange  $  par  le  Parme-, 
fan.  Ce  Tableau  eft  haut  d'un  pied 
trois  pouces  &  demi ,  &  large  de 
t  dix  pouces  &  demi. 

Le  Martyre  de  S.  Eftienne  3  par 
le  Carache.  Ce  Tableau  eft  fur  cui- 
vre ,  &  a  un  pied  2.  pouces  de  haut, 
I  fur  un  pied  7.  pouces  de  large.  Il  a 
t  été  gravé  par  Guillaume  Château, 
Le  Martyre  de  faint  Eftienne  j 
I  par  le  même.  Le  fujet  eft  différa- 
[  ment  traité  dans  celui-ci  ,  qui  a 
I  deux  pieds  &  demi  de  haut ,  fur 
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deux  pieds  &  demi  de  large-  Ef* 
tienne  Baudet  le  grava  en  1677. 

Le  Siège  de  la  Rochelle  $  par 
Claude  Lorrain.  Haut  d'onze  pou- 
ces ,  fur  un  pied  quatre  pouces  de 
large. 

Le  Sacrifice  d'Abraham  ;  par 
Anibal  Carache.  Haut  d'un  pied 
cinq  pouces  5  fur  un  pied  un  pouce 
de  large. 

La  Vierge  >  par  Garofalo.  Ce 
Tableau  eft  haut  d'un  pied ,  &  lar- 
ge de  neuf  pouces  &  demi. 

Biblis  &  Caune  5  par  l'Albane.  Bi- 
blis  aima  fbn  frère  Caune  avec  tant 
d'emportement ,  qu'elle  l'obligea 
à  s'enfuir  •  mais  il  eut  beau  faire  , 
elle  le  fuivit  jufqu'en  Carie  où  elle 
fut  changée  en  fontaine.  Ce  Ta* 
bleau  qui  eft  digne  de  l'Albane  5  a 
quatre  pouces  &  un  quart  de  haut, 
fur  onze  pouces  de  large.  Il  eft  fur 
cuivre. 

J  e  s  u  s-C  hrist  qui  porte  ia 
Croix  j  par  Rotenamer.  Ce  Ta- 
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bleau  eft  fur  cuivre ,  &  a  onze  pou- 
ces de  haut ,  fur  un  pied  trois  pou- 
ces &  demi  de  large. 

Le  Parnafle  &  les  Mufes  d'un 
côté ,  &  les  Piérides  de  l'autre.  Ces 
dernières  étoient  filles  de  Pierus 
Roy  de  Macédoine  &  d'Evippë. 
Elles  furent  changées  en  pies  pour 
avoir  ofé  fe  comparer  aux  Mufes. 
Ce  Tableau  qui  eft  fur  bois  eft  de 
Perrin  deh  Vague  ;  &  a  onze  pou- 
ces de  haut }  fur  un  pied  deux  pou- 
ces de  large. 

Le  Pere  Eternel  dans  fa  gloire. 
Ce  Tableau  eft  de  l'Albane  ;  &  eft 
haut  d'un  pied  trois  pouces  ,  fur 
un  pied  de  large. 

Un  Païfage  fur  cuivre  ,  où  l'on 
voit  Abfalon  fufpendu  par  fes  che- 
veux aux  branches  d'un  arbre  ,  de 
que  Joab  perçe  de  fa  lance  ^  par  le 
Carache  :  haut  d'un  pied  cinq  pou- 
ces ,  &  large  d'un  pied. 

Venus  &  Vulcain  5  par  Jules  Ro- 
main d'après  le  defïein  de  Raphaël: 

Mij 
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haut  d'un  pied  un  pouce  &  demi  > 
fur  neuf  pouces  de  large. 

Apollon  qui  pourfuit  Daphné  , 
&;  qui  enfin  la  laifît  5  mais  ce  Dieu 
fut  bien  furpris  ,  quand  au  lieu 
d'embraflèr  une  beauté  qu'il  ido- 
lâtroit ,  il  n'embraflà  qu'un  laurier. 
Ce  Tableau  eft  haut  de  quatre 
pouces  un  quart,  fur  onze  pouces 
de  large.  Il  eft  fur  cuivre ,  &  a  été 
peint  par  l'Albane. 

Jesus-Christ  qui  âpparoît  à 
faint  Pierre  &  à  faint  Paul  5  par 
PaulVeronefe.  Haut  de  trois  pieds, 
&  large  de  deux  pieds  un  pouce. 

Jesus-Christ  qu'on  defcend 
de  la  Croix  5  par  Vandeik.  Il  eft  fur 
cuivre  5  &  a  onze  pouces  de  haut , 
fur  un  pied  &  quatre  pouces  de 
large. 

Un  Païlage  où  Ton  voit  des  B 1  an- 
chilien  fes  3  par  A  ni  bal  Carache. 
Haut  d'un  pied  neuf  pouces  y  fur 
deux  pieds  un  pouce  de  large. 

Un  Païfage  qui  reprefente  le  Pas 


de  Versailles.  141? 
de  Suze 3  par  Claude  Lorrain,  Haut 
d'onze  pouces  ,  fur  un  pied  qua- 
tre pouces  de  large. 

Un  Silence  ;  par  le  Brun.  Ceft 
un  des  beaux  Tableaux  de  ce  grand 
Peintre,  qui  le  fît  en  16  50.  Il  a 
deux  pieds  huit  pouces  de  haut,  fur 
trois  pieds  fept  pouces  &  demi  de 
large.  M.  le  Grand  le  donna  au 
Roy  le  iy.d'Aouft  1696. 

L  a  Vierge  ,  J  e  s  u  s  -  Christ,  fiint 
Jean  &  faint  Jofeph.  Ce  Tableau 
eft  du  Corége ,  &  a  deux  pieds  de 
haut,  fur  un  pied  fept  pouces  de 
large. 

Saint  Jean  qui  prêche  dans  le 
Defert  5  par  Philippe  Napolitain. 
Ce  Tableau  qui  eft  fur  cuivre ,  a  un 
pied  un  pouce  de  haut ,  fur  un  pied 
quatre  pouces  de  large.  Il  fut  don- 
né au  Roy  par  feu  le  N autre ,  au 
mois  de  Septembre  de  Pan  1693. 

Un  Païfage  5  par  Philippe  Na- 
politain. Haut  d\m  pied  quatre 
pouces ,  fur  un  pied  dix  pouces  de 
large. 
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Diane  &  fès  Compagnes  qui  fe 
baignent  j  par  Corneille  Polam- 
bourg.  Haut  d'un  pied  lept  pou- 
ces ,  fur  deux  pieds  de  large. 

La  Vierge  qui  apparoît  à  faint 
François  ;  par  Anibal  Carache. 
Haut  d'un  pied  deux  pouces  ,  fur 
deux  pieds  de  large. 

Un  Païfage  5  du  même.  Haut 
d'onze  pouces ,  fur  un  p^ied  deux 
pouces  de  large. 

La  Vierge  \  par  Paul  Veronefe. 
Ce  Tableau  a  un  pied  neuf  pouces 
de  haut ,  fur  un  pied  cinq  pouces 
de  large. 

Le  Sacrifice  d'Abraham  $  par 
Holbein.  Ce  Tableau  qui  eft  fur 
marbre  ,  a  un  pied  trois  pouces 
de  haut  ,  fur  deux  pieds  &  demi 
pouce  de  large. 

La  Nativité  j  par  Garofalo. 
Ce  Tableau  eft  fur  bois  5  &  eft  haut 
d'un  pied  fept  pouces ,  fur  un  pied 
cinq  pouces  de  large. 

Un  Païfage  ,  où  Paul  Brill  a  re- 
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prefenté  Campo  Vaccino.  Ce  Tableau 
eft  fur  cuivre ,  &  a  dix  pouces  de 
haut ,  fur  un  pied  &  un  pouce  de 
large. 

La  Vue  de  Verfailles ,  celle  de 
St.  Germain  en  Laye  ,  celle  de 
Fontainebleau  ,  &  celle  de  Vin- 
cennes. 

Ces  quatre  Tableaux  ibnt  de 
Vandermeulen ,  &  ont  chacun  un 
pied  iept  pouces  de  haut ,  fur  deux 
pieds  dix  pouces  de  large.  Les  Vues 
de  Verfailles ,  de  Vincennes  &  de 
Fontainebleau  ont  été  gravées  par 
Antoine  &  François  Baudoûins. 

Depuis  quelques  années  on  voit 
dans  cette  même  Chambre  un  Ou- 
vrage nouveau  &  curieux.  C'eft 
une  Sphère  armillaire  ,  qui  par  le 
mouvement  de  les  cercles  imite 
celui  des  Cieux  ,  principalement 
du  premier  mobile  ,  du  Soleil  & 
de  la  Lune  >  &  par  une  image  fen- 
fïble  aux  yeux ,  reprefente  la  fîtua- 
tion  apparente  du  Ciel.  Tout  eft 
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admirable  dans  cet  Ouvrage  j  il  y 
a  du  goût  jufques  dans  les  orne- 
mens  qui  en  compofent  le  pied. 
Les  cjuatre  Elémens  y  font  repre- 
fèntes  par  quatre  figures  humaines, 
qui  par  leur  fexe  &  par  leur  attitu- 
de font  auffi  -  tôt  connoître  ce 
qu'elles  fignifîent.  Pour  rendre 
cette  Sphère  plus  complette  ,  on  a 
mis  fur  l'eftrade  au  pied  de  la  Ma- 
chine, une  Boulïble  pour  l'orienter. 
Elle  a  environ  fix  pouces  de  diamé- 
tre  ,  &  eft  ornée  du  Portrait  du 
Roy  en  forme  de  Soleil ,  avec  cette 
devife  écrite  fur  un  Ruban  qui 
voltige  autour  des  cheveux  de  Sa 
Majefté  :  Sufficit  orbi.  Ceft  à  Jé- 
rôme Martinot  Horloger  \  Valet 
de  Chambre  du  Roy  ,  que  nous 
fommes  redevables  de  cette  belle 
Machine. 

Dans  un  petit  Cabinet  qui  eft 
vis-  à- vis  de  la  petite  Gallerie,  il  y  a 

Une  fainte  Cécile  ayant  une 
Harpe ,  &  un  enfant  auprès  d'elle 

qui 
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qui  tient  un  Livre  de  Mufîque. 
Haut  de  deux  pieds  trois  pouces  % 
&  large  d'un  pied  huit  pouces.  Il  eft 
de  Mignard. 

Une  Vierge  ;  par  le  Domîni- 
quin.  Ce  Tableau  eft  haut  d'un 
pied  deux  pouces  ,  fur  un  pied 
quatre  pouces  de  large.  Le  Do- 
miniquin  le  fit  fur  le  defïein  du 
Carache. 

L'Adoration  des  Rois  ;  par  Paul 
Veronefe.  Ce  Tableau  a  quatre 
pieds  de  haut  ?  fur  neuf  pieds  de 
large. 

La  fainte  Famille  ;  par  le  Pouf. 
fin.  Haut  de  deux  pieds  onze  pou- 
ces ,  iur  quatre  pieds  onze  pouces 
de  large. 

La  fainte  Famille  ;  par  André 
Azio.  Haut  de  deux  pieds  dix 
pouces ,  fur  un  pied  huit  pouces  de 
large. 

Un  Païiage  ;  par  Anibal  Cara- 
che. Haut  d'un  pied  trois  pouces, 
fur  un  pied  huit  pouces  de  large. 

N 


146  Description 
Des  Joueurs  de  Violon  :  par  le 

Giorgion.  Ce  Tableau  eft  iur  bois, 

&  a  un  pied  huit  pouces  &c  demi 

de  haut ,  fur  un  pied  quatre  pou- 

ces  ôc  demi  de  large. 

Le  Portrait  d'Henry  IV.  par 

Porbus.  Il  eft  fur  bois  ,  &  a  un. 

pied  trois  pouces  &  demi  de  haut , 

lur  dix  pouces  de  large. 

Saint  Jérôme  ^  par  le  Gueçi. 

chin.  Haut  de  trois  pieds  &  demi , 

fur  deux  pieds  neuf  pouces  de 

large. 

Une  Femme  qui  reprefente  la 
Comédie  ;  par  le  Giorgion.  Haut 
d'un  pied  huit  pouces  &c  demi  , 
iur  un  pied  quatre  pouces  &  demi 
•  de  large. 

Le  Portrait  d'Henry  III.  par 
Janet.  Il  a  un  pied  un  pouce  de 
haut ,  fur  fept  pouces  &  demi  de 
large. 

La  fainte  Famille ,  par  Mignard. 
Haut  de  deux  pieds  quatre  pouces, 
&  large  d'un  pied  neuf  pouces  &c 

demi. 
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La  Samaritaine  3  par  le  même. 
Haut  d'un  pied  un  pouce  &  demi , 
&  large  d'un  pied  fept  pouces. 

Sallon  de  la  petite 
Gallerie. 

Dans  une  efpece  de  Sallon  qui 
n'eft  prefque  pas  diftingué  de  la 
Gallerie ,  on  voit  * 

Une  tête  d'homme  fur  du  pa- 
pier colé  fur  bois  3  par  Antoine 
More.  Haut  d'un  pied  huit  pou- 
ces ,  &;  large  d'un  pied  quatre 
pouces. 

Le  Portrait  d'Holbein  3  par  lui- 
même.  Il  effc  habillé  de  noir  ,  & 
a  un  bonnet  de  la  même  couleur. 
Ce  Tableau  a  deux  pieds  de  haut, 
fur  un  pied  huit  pouces  de  large. 

Un  Païfage ,  d'Anibal  Carache. 
Haut  d'un  pied  cinq  pouces ,  fur 
un  pied  de  large. 

La  belle  Ferronniére  Maîtreflè 
îde  François  I.  Par  de  Vinci.  Haut 

Ni] 
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d'un  pied  &  demi  ,  fur  un  pied  un 
pouce  de  large.  Ce  Tableau  eft  fur 
bois. 

Une  Vierge  tenant  Jésus  fur  les 
genoux  3  par  le  Guide.  Haut  de 
trois  pieds  fix  pouces,  &  large  de 
deux  pieds  neuf  pouces. 

La  Vierge  ^  par  le  Titien.  Haut 
de  deux  pieds  quatre  pouces  ,  fur 
trois  pieds  deux  pouces  de  large. 

La  Magdelaine  ,  fur  bois  $  par 
le  Titien.  Ce  Tableau  eft  de  dçux 
pieds  fept  pouces  de  haut ,  fur  un 
pied  onze  pouces  de  large. 

Le  Martyre  de  S.  Eftienne  3  par 
Corneille  Polem  bourg.  Ce  Ta- 
bleau eft  fur  cuivre ,  &  a  un  pied 
deux  pouces  de  haut ,  fur  un  pied 
fept  pouces  £c  demi  de  large. 

J  e  s  u  s~C  h  &  1  s  t  qui  porte  fa 
Croix  5  par  Paul  Veronefe.  Ce  Ta- 
bleau eft  fur  bois ,  &  a  un  pied  neuf 
pouces  de  hauteur  deux  pieds  deux 
pouces  de  large. 

Lie  Portrait  de  Life  ,  femme 
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d'un  Florentin  nommé  Giocorïde  5 
par  Léonard  de  Vinci  ,  qui  mit 
quatre  mois  à  le  faire  :  auffi  eft-il 
un  des  mieux  exprimés  &  des  plus 
finis  qui  fbit  forti  des  mains  de  cet 
habile  Peintre.  François  I.  en  ayant 
eu  envie ,  l'acheta  douze  mil  livres. 
Il  a  deux  pieds  quatre  pouces 
&  demi  de  haut,  fur  un  pied  fept 
pouces  de  large. 

Un  Bain  de  Diane  5  par  l'AL 
bane.  Haut  de  deux  pieds  un  pou- 
ce,fur  2. pieds  neuf  pouces  de  large. 

Le  Satyre  Marfyas  écorché. 
Marfyas  félon  la  Fabîe  étoit  Phry- 
gien ,  &  fils  d'Hyagnides.  Il  s'at- 
tacha à.  Cybele  ,  &  la  fuivit  pref- 
que  dans  tous  fes  voyages.  Un  jour 
étant  avec  elle  à  Nyfa ,  il  ofa  fort 
impertinemment  diiputer  à  Apol- 
lon le  prix  de  l'harmonie.  Apollon 
voulut  bien  s'abaiffer  julqu'à  lui, 
à  condition  pourtant  que  le  vaincu 
fubiroit  la  loy  qu'il  plairoit  au  vain- 
queur de  lui  impofer.  L'infolent 
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Marfyas  fut  vaincu  ,  &  Apollon 
indigné  ,  le  fît  attacher  à  un  chêne, 
où  il  fut  écorché  tout  vif.  Ce  Ta- 
bleau eft  en  Miniature  fur  toile. 
Il  a  quatre  pieds  quatre  pouces  de 
haut,  lur  deux  pieds  huit  pouces 
de  large ,  &  a  été  peint  par  le  Cor- 
rege. 

Trois  petits  Amours  dans  les 
fleurs  j  par  le  Dominiquin  Ce 
Tableau  eft  tout  gracieux  ,  &  a 
un  pied  cinq  pouces  de  haut ,  fur 
un  pied  2.  pouces  &  demi  de  large. 

Le  Portrait  du  fameux  Marquis 
de  Guaft  3  par  le  Titien.  Haut  de 
trois  pieds  neuf  pouces  ,  &  large  de 
trois  pieds  quatre  pouces. 

Adam  &  Eve  $  par  le  Domini- 
quin. Ce  Tableau  i  qui  eft  fur  cui- 
vre, fut  donné  au  Roy  par  feu  le 
Nautre  ,  au  mois  de  Septembre 
de  Pan  1693.  &  a  deux  pieds  onze 
pouces  de  haut  ,  fur  deux  pieds 
quatre  pouces  de  large. 

Les  Vertus  peintes  en  Miniatu** 
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re  fur  toile  ;  par  le  Correge.  Ce 
Tableau  a  quatre  pieds  quatre  pou- 
ces de  haut  5  fur  deux  pieds  huit 
pouces  de  large, 

La  Vierge  tenantjESus,  &  faint 
François  eft  au  defïous.  Ce  Ta- 
bleau du  Dominiquin  eft  fur  cui- 
vre ,  &  a  un  pied  quatre  pouces 
de  haut  5  fur  un  pied  dix  pouces  de 
large. 

Petite  Gallerie. 

Le  Plafond  de  la  petite  Gallerie 
a  été  peint  par  Mignard  :  &  les 
Tableaux  qui  ornent  les  faces,  font 
tous  rares  &  curieux.   Ce  font  : 

Jesus-Christ  fortant  du  tom- 
beau }  par  Anibal  Carache.  Haut 
d'un  pied  deux  pouces  &  demi ,  ÔC 
large  d'onze  pouces  &  demi. 

La  Nativité  5  par  le  même.  Haut 
de  trois  pieds ,  fur  deux  pieds  qua- 
tre pouces  de  large. 

Le  Batême  de  Jesus-Christ 
N  iiij 
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par  S.Jean.  Ce  Tableau  qui  eft  de 
r  Albane  eft  un  des  plus  gracieux 
&  des  plus  beaux  qu'on  puifle  voir. 
Il  a  deux  pieds  trois  pouces  de 
haut ,  fur  deux  pieds  de  large. 

La  Magdelaine  $  par  le  Guide. 
Ce  Tableau  eft  fur  cuivre  ,  &  a 
deux  pieds  de  haut  ,  fur  un  pied 
huit  pouces  &  demi  de  large. 

La  Vierge  ;  par  le  Parmefan. 
Haut  d'un  pied  trois  pouces  &  demi* 
&  large  de  dix  pouces  &  demi. 

L'Union  du  Deftein  &  du  Colo- 
ris ;  par  le  Guide.  Ce  Tableau  qui 
eft  un  des  plus  beaux  du  Guide  , 
a  trois  pieds  huit  pouces  de  diamè- 
tre. Ceft  le  Portrait  du  Guide  , 
&  celui  de  fa  Maîtreftè. 

La  Fécondité  5  par  TAlbane. 
On  croit  que  ce  Peintre  a  peint  ici 
fa  femme  &fesenfans.  Ce  Tableau 
eft  fur  cuivre  ,  &  a  un  pied  cinq 
pouces  quatre  lignes  de  haut ,  fur 
un  pied  fïx  pouces  Se  demi  de  lar- 
ge- 
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Un  Ecce  Homo  \  ou  la  tête  de 
Jesus-Christ  couronné  d'épinesj 
par  le  Guide.  Ce  Tableau  fut  don- 
né au  Roy  le  huit  du  mois  de  Sep- 
tembre de  l'an  1 65)6.  par  le  Com- 
mandeur de  Hautefeuille. 

La  fainte  Famille  ;  par  Raphaël. 
La  Circoncifîon  3  par  Jules- 
Romain.  Haut  de  trois  pieds  cinq 
pouces  5  &  large  de  trois  pieds  huit 
pouces. 

Saint  Jean  qui  prêche  dans  le 
Defert}par  PAlbane.  Haut  de  deux 
pieds  trois  pouces,  &  large  de  deux 
pieds. 

La  fainte  Famille  $  par  le  même. 
Haut  d'un  pied  fept  pouces  &  de- 
mi ,  &  large  d'un  pied  trois  pouces 
&  demi. 

Une  Nativité  3  par  Anibal  Ca- 
rache.  Ce  Tableau  eft  fur  cuivre , 
&  a  trois  pieds  de  haut ,  fur  deux 
pieds  quatre  pouces  de  large. 

Herodias  à  qui  on  prcfente  la  tê- 
te de  S.  Jean  5  par  le  Giorgion.  Ce 
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Tableau  a  deux  pieds  quatre  pou- 
ces de  haut ,  fur  un  pied  onze  pou- 
ces de  large. 

Un  Païfage  5  par  Paul  Brill.  Haut 
d'un  pied  &  demi ,  &  large  de  deux 
pieds  deux  pouces. 

Une  Vierge ,  manière  de  Titien^ 
par  le  Guide.  Haut  de  trois  pieds 
deux  pouces,&  large  de  trois  pieds 
huit  pouces  &  demi- 
La  Vierge  ->  par  Raphaël.  Haut 
de  deux  pieds  quatre  pouces. 

L'Efperance  vécue  d'un  man- 
teau verd,  ayant  les  mains  jointes  y 
&:  étant  accompagnée  de  trois  en- 
fans  5  par  Mignard.  Haut  d'un  pied 
&  demi ,  &  large  d'un  pied  onze 
pouces. 

Le  Portrait  de  Jean  Bellin  ,  Se 
celui  de  fon  Frère  $  par  Jean  Bel- 
lin.  Ce  Tableau  a  un  pied  trois 
pouces  &  demi  de  haut ,  fur  un 
pied  onze  pouces  de  large. 

Sainte  Catherine  &  deux  An- 
ges j  par  Léonard  de  Vinci.  Haut 
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de  deux  pieds  trois  pouces,  &  large 
d'un  pied  onze  pouces. 

La  Foy  vêtuë  d'une  robe  blaiï- 
che  &  d'un  manteau  bleu  ,  tenant 
une  Croix  &  un  Livre  ouvert ,  & 
étant  accompagnée  de  trois  en- 
fans  ,  dont  l'un  tient  les  Tables  de 
la  Loy.  Ce  Tableau  eft  de  Mil 
gnard.  Il  eft  haut  d'un  pied  &  de- 
mi ,  &  large  d'un  pied  onze  pouces. 

La  Vierge  $  par  le  Guide.  Haut 
d'un  pied  onze  pouces  large  de 
deux  pieds  huit  pouces. 

La  Vierge  ,  laint  Jofeph  &  des 
Anges  dans  un  Païfage  $  par  Cor* 
neille  l'aîné  de  Paris.  Haut  d'un 
pied  quatre  pouces  &  demi  J  &  lar- 
ge  d'un  pied  dix  pouces  &  demi. 

La  tête  de  Caftillan ,  fur  toile 
colé  fur  bois  5  par  Raphaël.  Haut 
de  deux  pieds  &  demi  5  &  large  de 
deux  pieds. 

Le  Ravilîèment  de  S.  Paul  5  par 
le  Dominiquin.  C'eft  un  des  plus 
beaux  de  ce  Peintre ,  6c  dans  foa 
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efpece  il  peut  être  comparé  avec 
le  S.  Jérôme  ,  le  David  ,  &c.  de 
cet  habile  homme.  Ce  Tableau  a 
un  pied  &  demi  de  haut  ,  fur  un 
pied  deux  pouces  de  large. 

S.  George  ;  par  Raphaël.  Haut 
d'onze  pouces  ,  &  large  de  neuf 
pouces.  Il  eft  fur  bois. 

Le  Mariage  de  fainte  Catherine^ 
par  le  Correge.  Ce  Tableau  eft  fur 
bois ,  &  a  trois  pieds  deux  pouces 
en  quarré* 

La  Vierge  ,  Jésus  &  fainte  Ca*. 
therine  5  par  le  Titien.  Au  bas  du 
Tableau  il  y  a  un  lapin  blanc.  Il 
eft  haut  de  deux  pieds  deux  pou- 
ces ,  &  large  de  deux  pieds  fept 
pouces. 

Omphale  Reine  de  Lydie  ,  & 
Maîtreiîè  d'Hercule  ,  lequel  s'en 
fit  aimer  pour  avoir  tué  prés  du 
fleuve  Sangaris  un  ferpent  qui  dé- 
foloit  ce  païs-là.  Ce  Tableau  eft  de 
Louis  Carache  $  &  a  deux  pieds  & 
demi  en  quarré. 
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L'Aflomption  ^  par  le  Pouffin. 
Haut  d'un  pied  fix  pouces  &  demi, 
&:  large  d'un  pied  deux  pouces  6c 
demi. 

Saint  Michel  ;  par  Raphaël.  Ce 
Tableau  eft  fur  bois  v  &  a  onze 
pouces  de  haut ,  fur  neuf  pouces  <le 
large. 

L'Annonciation  3  par  Anibal 
Garache.  Haut  d'un  pied  cinq  pou- 
ces &  demi  ,  &  large  d'un  pied  un 
pouce. 

La  Vierge  3  par  le  Titien. 

Le  Portrait  d\in  Graveur  ;  par 
Pontorme.  Haut  d'un  pied  dix  pou- 
ces ,  &  large  d'un  pied  huit  pouces. 

J  £  s  lt  s-C  hrist  qui  fort  du 
Tombeau ,  ou  la  Réfurre&ion  3  par 
Anibal  Carache.  Haut  d'un  pied 
deux  pouces  &  demiv&  large  d'on- 
ze pouces  &  demi. 

La  Vierge  3  par  le  Guide.  Haut 
d'un  pied  onze  pouces ,  &  large  de 
deux  pieds  huit  pouces. 

Un  Silence  5  par  Anibal  Cara- 
che. 
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Le  Portrait  de  Garofalo  5  par 
lui-même.  Haut  d'un  pied  iept 
pouces  ,  &c  large  d'un  pied  cinq 
pouces. 

Herodias  &;  la  tête  de  faint  Jean 
fur  bois  3  par  Solario.  Haut  d'un 
pied  onze  pouces ,  &;  large  d'un 
pied  huit  pouces. 

Un  Païfage  5  par  Anibal  Cara- 
che.  Haut  d'un  pied  neuf  pouces  y 
èc  large  de  deux  pieds  un  pouce. 

Le  Portrait  cle  Jules-Romain  i 
par  lui-même.  Haut  d'un  pied  neuf 
pouces  5  &  large  d'un  pied  quatre 
pouces. 

Un  Tableau  fur  cuivre ,  où  l'on 
voit  Jesus-Christ  qui  prie  au 
Jardin  des  Olives  ^  par  le  Guide. 
Haut  d'un  pied  neuf  pouces ,  & 
large  d'un  pied  cinq  pouces. 

Jofeph  &  la  Femme  de  Putipharj 
par  l'Albane.  Haut  d'un  pied  huit 
pouces  &  demi  i  &  large  d'onze 
pouces.  Il  eft  fur  cuivre. 
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app art  ement 
de  Monseigneur 
le  Dauphin. 

Apres  avoir  parcouru  ce  vafte 
Appartement  on  retourne  lur  fes 
pas  par  la  Chambre  du  Roy  ,  par 
le  nouveau  Salon  5  par  la  Salle  où 
Sa  Majeffcé  mange  •  &  par  la  Salle 
de  les  Gardes  ^  &  l'on  defcend  par 
un  magnifique  Efcalier  de  marbre 
dans  l'Appartement  de  Monfei- 
gneur  le  Dauphin. 

Il  faut  ici  remarquer  que' depuis 
la  première  Impreflïon  de  cet  Ou« 
vrage  ,  on  a  ouvert  une  Arcade 
dans  le  Veftibule  qui  eft  entre  l'Ef- 
calier  dont  je  viens  de  parler  &  la 
Salle  des  Gardes.  Il  y  a  fous  cette 
Arcade  une  Baluftrade  de  marbre 
qui  fert  d'appuy.  Pour  une  plus 
éxade  fymétrie  on  a  mis  de  l'autre 
côté  de  l'Efcalier  un  Tableau  où 
l'on  a  peint,  une  pareille  Arcade. 
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Trois  Peintres  habiles  y  ont  repré- 
fenté  une  Colonnade  en  perfpe&û 
ve,  des  fleurs  &  quelques  figures, 
dont  trois  paroiflent  dans  le  loin- 
tain ,  &  deux  fur  le  devant  du  Ta- 
bleau. L'Architecture  a  été  peinte 
par  Moihier  5  les  figures  par  Per- 
Ion  3  &  les  fleurs  par  Fontenay. 

L'Appartement  de  Monfeigneur 
eft  vis-à-vis  de  celui  des  Bains  5  & 
tout  ce  qu'on  peut  imaginer  de 
curieux  &  de  recherché  pour  les 
meubles  ,  les  Tableaux  &c  les  Bi- 
joux ,  s'y  trouve  en  fi  grande  quan- 
tité,qu'il  n'y  a  rien  de  rare  &  d'ex„ 
cellent  dans  ce  genre-là ,  qui  ne 
foit  dans  cet  augufte  Appartement. 

Voici  les  principaux  Tableaux 
qu'on  y  remarque  ,  en  commen- 
çant par  la  Chambre  de  ce  grand 
Prince.  Sur  la  cheminée  ,  il  y  a  le 
Triomphe  de  Flore  ^  par  le  Pouflîn. 
Haut  de  cinq  pieds  trois  pouces  & 
demi ,  fur  fept  pieds  onze  pouces 
&  demi  de  large, 

Sallon 
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Sallon  de  Monseigneur. 

Dans  le  Sallon  de  cet  Appar- 
tement on  voit  : 

Un  Beuveur  ;  parFeti. 

Une  Affemblée  des  Dieux  ,  far 
cuivre  }  par  l'Albane.  Haut  de  deux 
pieds  huit  pouces  &  demi,  fur  trois 
pieds  un  pouce  &  demi  de  large. 

Venus  à  fa  Toilette  5  par  le  mê- 
me. Haut  de  fix  pieds  trois  pouces  y 
&  large  de  fept  pieds  huit  pouces 
&  demi. 

La  Terre  ,  ou  Cybeîe  ayant  & 
les  côtés  Cerés  6c  Bacchus  r  par 
le  même.  Haut  de  deux  pieds  deux, 
pouces ,  &  large  d'un  pied  onze 
pouces. 

Une  Bohémienne  qui  dit  la  bon- 
ne aventure  à  un  jeune  homme  j 
par  le  Caravage.  Haut  de  deux 
pieds  un  pouce  ,  &  large  de  qua*. 
tre  pieds. 

La  Charité ,  par  Blanchard  le 
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Pere.  Haut  de  trois  pieds  quatre 
pouces ,  &  large  de  quatre  pieds 
trois  pouces. 

La  Vierge  &  faint  Jofeph  qui 
fuyent  en  Egypte  ,  avec  le  petit 
Jésus  >  par  Rubens.  Ce  Tableau 
eft  fur  bois ,  &  a  deux  pieds  trois 
pouces  de  haut  ,  fur  trois  pieds 
trois  pouces  de  large. 

Venus  &c  Adonis  3  par  PAlbane. 
Haut  d'un  pied  quatre  pouces ,  & 
large  d'un  pied  neuf  pouces. 

La  Vierge,  Jésus,  &  des  Angesj 
par  l'Albane.  Haut  de  deux  pieds 
trois  pouces  &  demi ,  &  large  de 
deux  pieds  onze  pouces.  Ce  Ta- 
bleau eft  fur  cuivre. 

Une  Bacchanale  ,  où  l'on  voit 
Venus  qui  dort  ,  &  Cupidon  qui 
repofe  fur  fon  fein  ;  par  le  Pouiïîn. 
Haut  de  trois  pieds  ,  &  large  de 
quatre  pieds  un  pouce. 

Un  Païfage  ;  par  Paul  Brilt 

Un  Bain  de  Diane  ;  par  l'Aïba* 
ne.  Haut  de  deux  pieds  un  pouce , 
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&  large  de  deux  pieds  neuf  pouces. 

Le  Déluge  y  par  Alexandre  Vé- 
rone fe.  Haut  d'un  pied  dix  pouces 
&  demi  ,  lur  deux  pieds  &  demi 
de  large.  Il  a  été  gravé  par  les 
Edelinck  en  168 1. 

Cabinet  de  Monseigneur. 

Le  Revêtement  du  Cabinet  qui 
vient  enfuite  eft  le  plus  excellent 
Ouvrage  de  Marqueterie  qu'on 
puifïe  voir»  C'eft  le  Chef-d'œuvre 
de  Boule ,  &  celui  de  fon  Art. 

Outre  le  Plafond  qui  a  été  peint 
par  Mignard  &  gravé  par  Gérard 
Audran  ,  on  voit  dans  ce  Cabinet 
pluiieurs  Tableaux. 

La  Vierge  tenantjESus-CHRisT 
entre  fès  bras,par  leGiorgion.Haut 
de  trois  pieds  &;  demi  ,  fur  quatre 
pieds  deux  pouces  de  large. 

Judith  tenant  la  tête  d'Olopher- 
ne  ^  par  Lambert  Zuftrus.  Haut  de 
trois  pieds  huit  pouces ,  fur  trois 
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pieds  quatre  pouces  de  large. 

Le  Portrait  de  Raphaël  &  celui 
de  Pontorme  3  par  Raphaël.  Haut 
de  deux  pieds  &  demi ,  &  large  de 
deux  pieds  un  pouce. 

Une  Paftorale  3  par  le  Giorgion. 
Haut  de  quatre  pieds ,  &  large  de 
quatre  pieds  &  demi. 

Une  Femme  quife  coiffe  3  parle 
Titien.  Ce  Tableau  a  deux  pieds 
onze  pouces  en  quarré. 

Circé  3  par  le  Guerchin.  Haut  de 
trois  pieds  fept  pouces  &  demi , 
fur  deux  pieds  onze  pouces  de 
large. 

Le  Portrait  de  Jeanne  de  Sicile  ^ 
par  Raphaël.  Ce  Portrait  efl:  fur 
bois,  &  a  trois  pieds  fept  pouces 
&  demi  de  haut,  fur  deux  pieds 
onze  pouces  de  large. 

Le  Parc. 

De  l'Appartement  de  Monfèi- 
gneur  l'on  pafle  par  la  petite  Cour 
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de  marbre  ,  &c  on  entre  dans  le 
Parc  par  le  Veftibule  qui  eft  au  mi- 
lieu ,  &  qui  efk  foutenu  par  feize 
Colonnes  d'ordre  Dorique  ,  &  du 
plus  beau  marbre  de  Rance  qu'on 
ait  pu  trouver.  Aux  extrémités  de 
Tune  des  Galleries ,  qu'on  traverle 
avant  que  de  fe  rendre  au  Parterre 
d'eau ,  on  voit  deux  Statues^  l'une 
d' Apollon  5  par  Raon  3  &  l'autre  de 
Diane ,  par  Roger. 

Du  Parterre  d'eau,  on  peut  con« 
lîdèrer  à  fon  aile  la  vafte  étendue 
du  Château  ,  qui  a  tant  pour  la 
face  que  pour  les  ailes  ,  plus  de 
trois  cent  toiles.  Outre  les  Statues 
de  pierre  qui  ornent  les  avant- 
corps,  le  haut  du  Bâtiment  eft  orné 
de  Trophées ,  mêlés  avec  des  Va- 
fes  qu'on  a  placés  le  long  de  la  Ba< 
luftrade  qui  règne  fur  tout  ce  Bâ- 
timent. 

Les  figures  qui  ornent  le  premier 
avant-corps  de  la  principale  faça- 
de ,  font  les  mois  de  Novembre , 
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de  Décembre  ,  de  Janvier  ,  &  de 
Février  ,  reprefentés  par  quatre 
Statues  de  pierre ,  faites  par  Marfy. 

Sur  Pavant-corps  du  milieu,  c'eft 
Juillet,  Août,  Diane,  Apollon,  Sep- 
tembre &  Odobre  }  par  les  Marly. 

Au  deflbus  de  la  Corniche  de 
cet  avant- corps ,  il  y  a  deux  niches 
où  font  l'Art  &  la  Nature  ,  repre- 
fentés par  deux  Statues  ^  de  l'ou- 
vrage de  le  Comte. 

Sur  le  troiliéme  avant-corps  3 
c'eft  Mars ,  Avril ,  May  ,  &  Juin  ^ 
par  Maflfou. 

L'aîle  de  l'  Appartement  des  Bains 
a  pareillement  trois  avant-corps 
ornés  chacun  de  quatre  Statues. 

Sur  le  premier  ,  re  font  deux 
Dieux  de  Rivières ,  &  deux  Nym- 
phes.} par  Manière  le  Romain. 

Sur  l'avant-corps  du  milieu ,  c'eft 
Cerés ,  Bacchus ,  Cornus  &  le  Gé- 
nie qui  préfîde  à  la  bonne  chère  ; 
par  Buifter  &  Erard.  Cet  avant-- 
corps  eft  entre  deux  niches  où  font 
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Hebé  fille  de  Jupiter  &  de  Junon  ; 
&  Ganimede.  C'étoient,  félon  la 
Fable  ,  les  Echanfons  des  Dieux. 
Hebé  étoit  la  première  en  datte 
dans  cet  emploi  ;  mais  étant  tom- 
bée en  prefence  des  Dieux  qui 
étoient  afïëmblés  5  &  leur  ayant 
fait  voir  par4à  tous  fes  charmes  les 
plus  fecrets  ,  leur  pudeur  en  fut 
alarmée ,  &  on  donna  fon  emploi 
à  Ganimede. 

Celles  du  troifîéme  avant- corps 
fontja  Nymphe  Echo  qui  fut  chan- 
gée en  rocher  ;  NarciiTe  dont  elfô 
étoit  amoureufe  j  Thetis  ôc  Gala- 
thée  jpar  des  Jardins. 

Le  long  de  l'aîle  où  eft  l'Ap- 
partement de  Monfeigneur  le  Dau- 
phin ,  il  y  a  fur  le  premier  avant- 
corps  Flore,  Zéphire,Hyacinthe  ôc 
Clitie^par  Roger,&  Baptifte  Tuby. 

Sur  l'avant-corps  du  milieu^'eft 
la  Mute  Talie,  Momus ,  Pterficore, 
&  le  Dieu  Pan  ;  par  Houzeau.  Cet 
avant-corps  eft  pareillement  entre 
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deux  Statues  qui  reprefentent  la 
Mufique  &  la  Danee  ;  par  d'Ofïïer. 

Sur  le  troifîéme  avant-corpus ,  ee 
font  Pomone ,  Vertumne ,  une  des 
Hefperides ,  &  la  Nymphe  AmaL 
thée  ^  par  le  Gros. 

A  l'aîle  appellée  des  Princes ,  il 
y  a  trente-deux  Statues.  Ce  font 
des  Divinités  &  des  Vertus.  Il  yen 
a  autant  à  l'aile  neuve  qui  eft  du 
côté  de  la  Chapelle  :  Ce  font  les 
Arts.  Mafs  comme  la  pofition  de 
ces  figures  eft  telle  qu'on  a  peine  à 
les  voirdiftindement ,  je  n'en  dirai 
pas  d'avantage  ,  &  je  paflerai  aux 
Statues  qui  font  dans  le  Parc. 

Les  premières  Statues  qu'on 
trouveront  quatre  figures  de  bron- 
ze pofées  fur  le  grand  Perron  & 
adolfées  à  la  face  du  corps  du  Châ- 
teau. Celle  qui  eflr  a  l'angle  de 
l'Appartement  de  Monfeigneur  re- 
prefente  le  vieux  Silène  ^  celle  qui 
vient  enfuite,  Antinous  h  puis  ApoL 
Ion  j  &  la  quatrième  ,  Bacchus. 

An- 
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Antinous  &:  Apollon  ont  été  jettes 
en  Bronze  par  les  Kellers ,  d'après 
les  Antiques  qu'on  voit  dans  la 
Cour  du  jardin  de  Belvédère  au 
Palais  Vatican.  Bacchus  &  Silène 
ont  été  fondus  par  les  mêmes^Bac- 
chus  d'après  l'Antique  qui  eft  dans 
la  grande  Gallerie  de  Verfaiilesj 
&  Silène  d'après  celle  qui  eft  au 
Palais  Borghefe. 

Aux  angles  de  ce  mêi^ie  Perron 
il  y  a  deux  parfaitement  beaux 
Vafes  de  marbre  blanc  ,  qui  ont 
xhacun  fept  pieds  de  haut ,  fur  cinq 
pieds  fîx  pouces  de  diamètre  j  &c  les 
focîes  ont  deux  pieds. 
;  Celui  qui  eft  à  main  droite  eft 
de  Coyzevox.  Son  bas^relief  re- 
prefente  la  Vidoire  remportée  fur 
les  Turcs  par  le  fecours  que  S.  M. 
envoya  en  Hongrie  en  1664*  &c  la 
«foumiffion  que  l'Efpagne  fit  à  la 
France  à  l'occafionde  l'infultequi 
avoit  été  faite  au  Comte  d'Eftrade, 
pendant  qu'il  étoit  à  Londres  en 
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qualité  d'Ambaiïàdeur  de  S.  M. 
Très-Chrétienne. 

Celui  qui  eft  à  main  gauche  eft: 
de  l'ouvrage  de Tuby.  Son  bas-re- 
lief reprefente  les  Conquêtes  que 
le  Roy  fit  en  Flandres  pour  les 
droits  de  la  Reyne  en  1667. 

Le  Parterre  d'Eau. 

Apres  être  defcendu  de  cette 
efpece  de  terrafîe  ,  on  trouve  deux 
grands  Baffins  qui  ont  plusieurs  jets 
d'eau  au  milieu ,  &  dont  les  bordu- 
res font  ornées  chacune  de  huit 
Groupes  de  figure  de  bronze.  Ce 
font  des  Fleuves ,  <des  Rivières  6c 
des  Nymphes. 

LaGaronne ,  la  Dordpgne  ,  la 
Seine,  &.  la  Marne  ornent  celui  qui 
eft  à  main  droite. 

Le  Rhône ,  la  Saônç ,  la  Loire , 
&  une  Nymphe  ornent  celui  qui 
eft  à  gauche  0  furquoi  il  eft  à  pro* 
pos  de  remarquer  qu'en  la  place  de 
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ta  Nymphe  il  devroit  y  avoir  une 
I  Rivière  qu'on  appelle  Loirete,dont 
la  figure  a  été  tranlpofée. 
Les  Fleuves  &  les  Rivières  font 
|  appuyées  fur  une  urne  ,  &  tiennent 
I  une  corne  d'abondance  &  un  av£- 
I  ïon ,  ce  qui  les  diftingue  des  Nym- 
phes. Parmi  ces  figures  il  y  a  qua- 
tre Groupes  d'enfans  de  même  me- 
I  tail ,  qui  reprelèntent  des  Amours  \ 
;  des  petites  Nymphes  &  des  Génies. 

Ces  Statues  ont  quatre  pieds 
huit  pouces  de  haut ,  fur  lept  pieds 
fîx  pouces  de  diamètre.  Elles  ont 
été  modelées  par  de  très  habiles 
[  Sculpteurs  ,  dont  les  noms  font 
écrits  fur  les  plintes  j  &  ont  été 
ijettées  en  bronze  par  les  Kellers. 
i  Quant  aux  Groupes  d'enfans ,  ils 

I ont  été  fondus  par  Aubri  &  Roger. 
Dans  deux  angles  de  ce  Parterre 
Ion  voit  encore  deux  autres  Baflîns 
'  $e  marbre.  Les  jets  d'eau  qui  en 
\  fortent  forment  des  napes  d*une 
!  beauté  finguliere.  Sur  le  bord  de 
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chacun  de  ces  Baflîns  il  y  a  deux 
Groupes  d'animaux  de  bronze. 

Sur  celui  qui  eft  à  gauche ,  c'eft 
un  Tigre  qui  terraflfe  un  Ours  j  & 
un  Limier  qui  terrafïè  un  Cerf, 
Ces  deux  Groupes  ont  été  mode-  j 
lés  par  Houzeau  j  de  fondus  par  les 
Kellçrs. 

Sur  celui  qui  eft  à  droite  ,  c'eft 
un  Lion  qui  terraflè  un  Loup  ^  par 
Vancleve  -,  &  un  Lion  qui  combat 
un  Sanglier  5  par  Raon.  Le  touç 
fondu  par  les  Kellers, 

Bassin  de  Latone. 

De  ce  Parterre  on  voit  dans  une 
demi-lune  qui  eft  au  bas ,  le  Baflîn  ! 
de  Latone  j  Mais  avant  que  d'ent 
faire  la  description  ,  il  faut  dire! 
quelque  chofe  de  quatorze  Vafes 
qui  en  ornent  les  pourtours. 
•  Les  deux  qui  font  aux  angles  de  > 
la  grande  Allée  du  Parterre  d'eau,t 
fur  le  premier  Perron  pour  defeen-r 
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dre  au  Baflïn  de  Latone  ,  font  d'un 
excellent  delîein.  Celui  qui  eft 
à  droite  a  efté  fait  par  du  Gou- 
lon- j  &  celui  qui  eft  à  gauche ,  par 
Droiïilly. 

Les  quatre  qui  font  for  la  fécon- 
de terrafle  5  ont  été  faits  à  P Aca- 
démie de  Rome,d'aprés  l'antique^ 
par  Grimaud  &  plusieurs  autres 
Etudians. 

Enfin  des  liuit  qui  font  face  au 
Baffin  de  Latone  r  il  y  en  a  fix  d'à- 
prés  les  Vafes  antiques  qui  font  à 
la  Vigne  Borghefe ,  &  à  celle  de 
Medicis  5  &  les  deux  qui  font  aux 
angles  de  Y  Allée  du  milieu ,  dont 
l'un  reprefente  un  lacrifice  de  Dia- 
ne, &  l'autre  une  Bacchanale ,  ont 
été  faits  pour  M.  Colbert,par  Cor- 
nu.  Le  feptiéme  &  le  huitième  re- 
prefentent  ,  l'un  un  jeune  Mars 
fur  un  Char  tiré  par  des  Loups,  & 
des  Génies  de  la  Guerre  qui  le 
précédent ,  &c.  Il  eft  de  Hardi^ôc 
l'autre  reprefente  ce  même  Mars 

piij 


1 74  Description 
affis  fur  des  Trophées ,  &  des  Gé- 
nies de  la  Guerre  qui  le  couron- 
nent. Il  eft  de  Prou. 

On  voit  enfuite  un  grand  Baffin 
de  marbre  fur  lequel  s'élève  un 
Groupe  de  trois  figures  qui  repre- 
fentent  Latone  fille  de  Cœcus  & 
de  Phœbes,  &  Apollon  &  Diane 
fes  enfans  5  qu'elle  eut  de  Jupiter 
fon  Amant.  Le  Sculpteur  a  pris  le 
moment  que  Latone  femble  le 
pleindre  à  Jupiter  de  la  dureté  des 
PaïVans  de  Lycie,  qui  l'avoient  em- 
pêchée de  prendre  des  rafraîchifl 
lemens.Les  Païfans  font  métamor- 
phofés  en  grenouilles  jettent 
une  grande  quantité  d'eau  fur  le 
Groupe.LeBafîîn  &  les  figures  font 
de  l'ouvrage  des  Marfy ,  &  ont  été 
gravés  par  Gérard  Edelinck. 

Allez  prés  du  Baflîn  de  Latone, 
dans  le  même  Parterre  il  y  en  a 
deux  autres  de  forme  ronde,  revê- 
tus de  marbre  blanc.  Au  milieu  de 
chacun  il  y  a  un  petit  Groupe  de 
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figures  qui  font  de  la  Métamor- 
phofe  des  Païfans  de  Lycie. 

Apres  avoir  parcouru  des  yeux 
tous  ces  Baffins  ,  l'on  achevé  de 
parcourir  le  Parterre  d'eau ,  lequel 
eft  bordé  par  deux  tablettes  de 
marbre  blanc.  Celle  qui  eft  à  main 
droite  eft  ornée  : 

Premièrement,  de  quatorze  Va- 
fes  de  bronze  ,  les  plus  beaux  Si 
les  plus  richement  ornés  qu'on 
puiffe  voir,  fur-tout  ceux  ou  l'on 
voit  de  petits  Amours  afîîs  fur  les 
ânces ,  lefquels  avec  une  attention 
enfantine  fèmblent  admirer  les  ar- 
buftes  dont  les  Vafes  font  remplis. 
Ils  ont  été  jettes  en  bronze  par 
Duval  ,  d'après  les  deftèins  de 
Ballin. 

Secondement ,  de  deux  Vafes 
de  marbre  d'Egypte  ,  ou  verd  mo- 
derne. Celui  qui  eft  du  côté  de 
Paîle  neuve  du  Château^eft  de  Ma- 
ziere  j  &  celui  qui  eft  du  côté  du 
Parc ,  eft  de  Roulïeau. 

Piiij 
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Troifiémement ,  d'un  Vafe  de 
marbre  deLanguedoc5par  Hutrel, 

Parterre  du  Nord. 

Vers  le  milieu  de  cette  Tablete, 
il  y  a  un  efcalierde  marbre  blanc  , 
par  lequel  on  defcend  dans  un 
grand  Parterre  de  gazon  ,  qu'on 
appelle  le  Parterre  du  Nord. 

Aux  angles  de  cet  efcalier  il  y  a 
deux  Statues  de  marbre. 

La  première  eft  Venus ,  nom- 
mée la  Pudique  ,  à  caufe  de  fbn 
attitude  modefte.  Elle  a  prés  d'elle 
une  Tortue ,  pour  marquer  que  les 
femmes  vertueufes  doivent  être 
aufli  retirées  dans  leurs  maifons  , 
que  cet  animal  Peft  dans  fbn  écaiU 
le.  Cette  figure  eft  belle,  &;  a  été 
copiée  d'après  l'antique  qui  eft  à 
la  Vigne  Borgheferpar  Coyzevox  : 

La  féconde  eft  Milicus  affranchi 
de  Scevinus  qui  éguife  un  couteau 
de  Sacrifice.  Pour  bien  entendre 
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le  fujet  de  cette  Statue ,  il  faut  fça- 
voir  quefous  le  Confulat  de  Silius 
Nerva  &  d'Atticus  Veftinus  •  il  fe 
forma  une  confpiration  contre  Ne- 
ron.  Pifon  étoit  le  chef  de  l'entre- 
prife  :  c'étoit  un  homme  allié  à 
tout  ce  qu'il  y  avoit  de  Mailbns  il- 
luftres  dans  Rome ,  &:  célèbre  d'ail- 
leurs par  des  vertus  vrayes  ou  ap- 
parentes. Ses  manières  ouvertes , 
gracieufès  &  obligeantes/outenuës 
par  fa  bonne  mine  ,  lui  avoient 
aquis  tous  les  cœurs  ,  &  détermi- 
nèrent une  infinité  de  perfonnes  à 
entrer  dans  la  conlpiration.  On 
convint  que  pendant  le  jeu  du  Cir . 
que  Je  jour  qui  eft:  confacré  à  Cerés, 
Lateranus  le  jetteroit  à  fes  pieds 
pour  le  fuplier  de  foulager  fa  pau- 
vreté 5  &  comme  il  étoit  fort  & 
robufte  ,  il  le  feroit  tomber  ,  & 
qu'auffi-tôt  les  conjurés  foudroient 
fur  lui  &  le  poignarderoient.  Un 
Sénateur  nommé  Flavius  Scevinus 
avoit  demandé  l'honneur  de  don- 


ner  le  premier  coup ,  &;  avoit  pris 
pour  cela  un  couteau  de  faerifîce 
dans  le  Temple  du  Salue ,  qui  étoit 
en  Tofcane.  La  veille  de  l'exécu- 
tion, ce  Sénateur  étant  chez  lui, 
fit  fon  Teftament ,  &  commanda  à 
un  de  fes  affranchis  nommé  Mili- 
cus ,  d'éguifer  ce  couteau  pour  la 
dérouiller  &  pour  en  rendre  la 
pointe  plus  afîlée.  Cet  affranchi 
attentif  à  tous  les  mouvemens  de 
fon  Maître,  écoute,  devine  ,  &c. 
au  travers  de  îa  gayeté  que  fon 
Maître  affedoit ,  ne  laiffe  pas  d'à- 
percevoir  le  trouble  de  fon  efprit  : 
Tantôt  il  recompenfoit  quelques- 
uns  de  fesefclaves  tantôt  il  de- 
mandoit  du  linge  pour  bander  des 
playes  &  pour  arrêter  le  fang.  Il 
n'en  falut  pas  davantage  pour  con- 
firmer l'affranchi  dans  fes  foup- 
çons  5  &  quand  cet  homme  vint  à 
balancer  les  fentimens  d'attache- 
ment &  d'affe&ion  ,  avec  fa  for- 
tune ,  il  prit  aifément  fon  parti*  Il 


DE   VfUSAIiLIS.  179 

vâ  de  grand  matin  che^  l'Empe- 
reur ,  il  lui  parle  par  le  moyen  d'uû 
affranchi  nommé  Epaphrodite ,  il 
lui  découvre  tout  ce  qu'il  fçavoit 
de  la  conjuration ,  lui  montre  le 
couteau  ,  &c  demande  d'être  con- 
fronté à  Scevinus  fon  patron.  Auffi- 
tôt  Scevinus  eft  enlevé  par  des 
Soldats  &  mené  devant  le  Prince. 
Il  fe  deffend  avec  efprit  y  &  Ton 
n'auroit  jamais  pu  le  convaincre ,  fi 
la  femme  de  Milicus  n'eût  averti 
I   fon  mari  que  Scevinus  s'étoit  en- 
tretenu long-tems  la  veille  avec 
Natalis  ,  &  qu'ils  étoient  l'un  & 
l'autre  ami  de  Pifon.  On  n'eut  pas 
plutôt  interrogé  ces  deux  hommes, 
qu'on  s'aperçut  qu'ils  fe  coupoient, 
&  là  deiïiis  on  réfolut  de  les  ap- 
pliquer  à  la  queftion  ;  on  n'en  étoit 
pas  encore  venulà,quand  ils  avouè- 
rent tout.  Scevinus  fut  mis  à  mort 
avec  un  grand  nombre  de  conju  ; 
rés ,  l'Empereur  pardonna  feule- 
ment à  Natalis  &  à  quelques  aiu 
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très  en  petit  nombre.  L'affranchi 
fut  comblé  de  biens  ,  &:  dés  cè 
jour  il  prit  le  nom  de  Sauveur ,  en 
mémoire  de  ce  qu'il  avoit  fait. 

Ce  détail  eft  un  peu  long  j  ce- 
pendant j'ai  été  obligé  d'y  entrer 
pour  des  raifons  efîèntielles  :  j'ai  vu 
d'habiles  gens ,  qui  faute  d'avoir  \û 
les  originaux,  ne  pouvoient com • 
prendre  qu'on  dût  fe  fervir  d'un 
coikeau  de  facrifîce  pour  poignar- 
der Néron.  S'ils  avoient  lu  Tacite, 
ils  auroient  trouvé  ce  fait  fi  natu- 
rellement raconté,qu'ils  n'auraient 
pas  eu  de  peine  à  le  comprendre. 
J'en  ai  vu  d'autres  qui  prétendent 
que  cette  Statue  reprefente  un 
Païfan  qui  en  éguifant  fa  ferpe,  ap- 

Î>rit  la  confpiration  de  Catilina  & 
a  découvrit  dans  la  fuite.  Je  l'ai 
lu  même  dans  des  Livres  faits  par 
des  perfonnes  d'efprit  &  d'érudi- 
tion. Cependant  l'un  &  l'autre  leur 
manquoit  en  cette  occafîon ,  car 
tous  les  Hiftoriens  afïïlrent  que  la 
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conjuration  de  Catilina  fut  décou- 
verte par  une  femme  appelléeFul- 
via  qui  Tavoit  aprife  de  Curion  l'un 
des  conjurés ,  qui  étoit  fon  Amant. 
Cette  Statue  fut  copiée  en  1684. 
d'après  l'Antique  qui  eft  à  Floren- 
ce, par  Fog  Sculpteur  Florentin  , 
£>c  non  pas  par  Fremeri ,  comme 
l'ont  débité  certains  Auteurs  qui 
probablement  ne  fçavent  pas  lire. 

A  l'entrée  de  ce  Parterre ,  il  y  a 
fix  Vafes  de  marbre  blanc  y  pofés 
fymmétriquement.  Les  deux  pre- 
miers font  ornés  de  pampres  de 
vigne  &  autres  ornemens ,  &  ont 
été  fculptés  par  Bertin. 

Les  deux  qui  viennent  enfuite 
font  ornés  d'une  branche  de  chef, 
ne  ?  &  ont  cinq  pieds  huit  pouces 
de  haut ,  fur  trois  pieds  de  diarné* 
tre.  Ils  font  de  Cornu. 

Fontaine  de  la  Pyramide.] 

Prefque  au  bout  de  l'Allée  du 
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milieu  de  ce  Parterre  ,  il  y  a  une 
Fontaine  qu'on  appelle  de  la  Pyra- 
mide 9  parce  qu'elle  en  a  la  figure. 
Elle  eft  compofée  de  quatre  Baffins 
les  uns  fur  les  autres.  Le  plus  bas 
de  ces  Balîîns  a  douze  pieds  de  dia- 
mètre ,  &  eft  porté  par  des  griffes 
de  Lion  pofées  fur  des  maflïfs  de 
marbre.  Quatre  Tritons  qui  l'en- 
vironnent femblent  le  jouer  &  cou- 
rir les  uns  après  les  autres.  Cette 
Fontaine  eft  de  l'ouvrage  de  Gi- 
rardon. 

Tout  prés  de  cette  Fontaine  il 
|  a  deux  Vafes  de  marbre  blanc 
qui  ont  été  faits  à  Rome  par  les 
Etudians  de  f  Académie  de  Scul- 
pture. L'un  reprefente  un  Mariage 
antique  :  la  Mariée  y  eft  aflîfe ,  elle 
a  la  tête  voilée  &  iemble  être  tou- 
te  en  pleurs  ^  une  de  fes  femmes 
lui  efïuye  les  pieds  ,  &  quelques 
aiftres  s'empreftent  d'apporter  tout 
ce  qui  peut  être  neceflaire.  L'autre 
reprefente  une  Bacchanale.  On  y 
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remarque  le  vieux  Silenne  qui  s'eft 
fi  bien  enyvré  à  l'honneur  de  fon 
nourriflbn  ,  qu'on  ne  peut  prefque 
le  fbûtenir.  On  y  voit  auffi  des 
Bacchantes  qui  font  bien  leur  per- 
sonnage j  quelques  unes  iemblent 
jouer  de  deux  flûtes ,  pendant  que 
d'un  côté  on  écorche  un  Bouc  pour 
.avoir  endommagé  les  Vignes  ,  ëc 
que  d'un  autre  on  lave  un  Sanglier 
pour  lefacrifierinceflamment.  Ces 
deux  Vafes  ont  lîx  pieds  quatre 
pouces  de  haut  ,  les  focles  com- 
pris ,  fur  trois  pieds  un  pouce  de 
diamètre. 

On  voit  encore  dans  le  même 
Parterre  deux  Baiîins  ornés  de  Tri- 
tons &  de  Syrennes  qui  fou-tien- 
nent  des  Couronnes  de  laurier  , 
4u  milieu  defquelles  s'élève  un  jet 
d'eau.  Ils  font  de  Tuby  &  de  le 
Hongre. 

Je  ne  crois  pas  fortir  de  mon 
ilijet ,  fi  je  raporte  ici  le  plus  briè- 
vement qu'il  me  fera  poffible ,  cë 
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que  les  anciens  &  les  modernes  onc 

penfé  touchant  les  Syrennes. 

Les  Poètes  plus  accoutumés  à 
courir  après  le  merveilleux  qu'a- 
prés  le  vrai,ont  employé  les  penfées 
les  plusingénieufes  &  les  plus  déli- 
cates en  faveur  des  Syrennes.  C'é- 
toient  originairement,  félon  eux, 
des  monftres  charmans,qui  étoient 
moitié  femme  &  moitié  oifeau. 

Duke  malum  felago  Siren  volu* 
crefque  fuelU  ,    dit  Claudien. 

Et  dans  les  anciennes  Médailles 
elles  ont  la  partie  inférieure  d'oi- 
féaux.  Dans  la  fuite  elles  furent 
métamorphofees  de  la  ceinture  en 
i>as  en  poiflbn  3  mais  c'étoient  tou^ 
jours  vau  dire  des  Poètes  ,  des  é- 
cuëils  agréables ,  où  les  voyageurs 
alloient  échouer  avec  plaifir ,  &; 
mourir  dans  l'enchantement. 

Ils  conviennent  tous  qu'elles 
.étoient  filles  du  Fleuve  Acheloiis, 
;mais  ils  ne  conviennent  par  fur  le 

nombre- 
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nombre.  Homère  n'en  reconnoît 
que  deux  ,  &  d'autres  en  comptent 
jufqu'à  cinq. 

Parmi  les  modernes  on  n'a  gué- 
res  moins  été  partagé.  M.  Dacier 
&  plufieurs  autres  croyent  que  les 
Syrennes  des  Anciens  n'étoient  au- 
tre chofe  que  des  Courtilanes  qui 
l  liabitoient  trois  petites  Ifles  prés 
ï  de  Caprées ,  &  qui  par  leur  beau- 
té &  la  douceur  de  leur  voix  en- 
chantoient  tellement  ceux  qui  les 
voyoient  &  les  écoutoient  ,  qu'ils 
ne  pouvoient  plus  les  quitter. 

D'autres  au  contraire  par  trop 
de  crédulité,  ou  par  raifon,  ont  cru 
qu'il  y  avoit  des  Syrennes  èc  des 
Tritons  tels  qu'on  les  reprefente. 
!  Ils  raportent  que  du  tems  de  l'Em- 
pereur Maurice,il  parut  un  homme 
Marin  &  une  Syrenne  ;  que  fous 
le  Pape  Eugène  IV.  on  furpnt  un 
Triton  qui  fe  fauvoit  dans  la  Mer 
&.  emportoit  un  enfant  qu'on  lui 
fit  lâcher  j  que  Théodore  Gaza  fe 
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promenant  fur  les  bords  d'un  riva- 
ge de  la  Grèce,  trouva  au  milieu 
de  quantité  de  poifïbns,une  Syren- 
ne  qu'une  tempête  venoit  de  jetter 
fur  le  fable ,  &  la  conduifit  par  la 
main  jufqu'à  un  endroit  de  la  Mer 
où  elle  pût  nager  j  que  Meyer  dit 
qu'en  1403.  on  amena  à  Harlem 
une  Nymphe  marine  qui  avoit  été 
jettée  fur  le  plus  prochain  rivage 
durant  une  grande  tempête  3  qu'on 
l'accoutuma  à  manger  du  pain  & 
du  lait  ^  qu'on  lui  apprit  a  filer  • 
Se  qu'elle  vécut  plusieurs  années. 
D'autres  ajoutent ,  qu'elle  vouloir 
toujours  fe  dérober  pour  retourner 
à  l'eau  ,  &  qu'elle  avoit  un  jargon 
qu'on  n'entendoit  pas. 

On  pourroit  raporter  ici  quan- 
tité d'autres  hiftoires.  Mais  il  me 
femble  que  j'en  ai  afTés  dit  ,  pour 
qu'on  puifïè  aifément  fe  détermi- 
ner fur  ce  qu'il  faut  croire  là  *de£ 
fus. 
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Cascade  de  i/àlle*e  d'Eau. 

Au  bas  de  cette  Pyramide  il  y  a 
un  grand  quarré  quxon  appelle  la 
Cafcade  de  l'Allée  d'eau ,  dont  je 
parlerai  après  avoir  dit  un  mot  de 
quatre  Statues  qu'on  trouve  à  main 
droite  le  long  de  la  PaMade. 

La  plus  proche  du  Château,c'eft 
le  Poëme  Héroïque.  Il  eft  cou- 
ronné de  lauriers,&  tient  une  trom- 
pette à  la  main ,  ce  qui  figniSe  que 
fon  ftijet  eft  noble  &  grand.  Cette 
Statue  eft  de  Droiiilly. 

Un  des  quatre  Temperamens 
vient  enfuite ,  c'eft  le  Flegmatique. 
Il  a  pour  fymbole  une  Tortue  à  les 
pieds ,  pour  exprimer  la  lenteur  de 
ceux  qui  font  de  ce  tempérament  j 
par  l'Efpagnandel. 

La  troifiéme  reprefente  FAfîe , 
une  des  quatre  Parties  du  monde, 
qui  a  pris  fon  nom  d'Afîe  fille  de 
Thetis  &  de  l'Océan.  Le  Turban 
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eft  la  coiffure  de  la  plupart  des 
habitans  de  ce  grand  Continent , 
&  la  Caffolete  marque  que  c'eft  le 
païs  des  odeurs  &  des  parfums  les 
plus  exquis  ^  par  Roger. 

La  quatrième  eft  le  Poëme  Sa- 
tyrique  5fous  la  figure  d'un  Satyre, 
qui  par  fon  fouris  mocqueur,  fait 
connoître  que  cette  Poefie  pique 
cnfaifantfemblant  de  badiner^par 
Buifter. 

Dans  les  angles  de  l'Allée  d'eau 
qui  font  prés  de  la  Fontaine  de  la 
Pyramide,  il  y  a  deux  Statuës,dont 
l'une  couronnée  de  railins ,  femble 
joiier  de  la  flûte,  &  a  pour  fymbole 
un  Bouc  qui  broute  des  raifins  ; 
c'eft  le  Sanguin,  Cette  Statue  eft 
de  Touvenet. 

L'autre  qui  eft  vis-à-vis  repre- 
fente  le  Colérique  qui  a  un  Lion 
pour  fymbole.  Elle  eft  de  Houzeau. 

Au  deHous  de  la  Pyramide  on 
trouve  un  grand  quarré  d'eau  qui 
reçoit  la  décharge  de  cette  Fon- 
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taine.  La  principale  face  plus  exau- 
cée que  les  autres ,  eft  ornée  d'un 
grand  bas-relief  de  Nymphes  qui 
îe  baignent  j  il  eft  couvert  par  une 
belle  nappe  d'eau ,  &  au  milieu  de 
quatre  mafques  qui  jettent  de  l'eau 
dans  le  quarré.  Le  tout  par  Gi- 
rardon. 

Les  autres  faces  de  ce  quarré 
ibnt  auffi  ornées  de  bas-reliefs  , 
où  l'on  voit  des  Fleuves  5  des 
Nymphes  &  des  enfans  :  le  tout 
moins  grand  que  le  naturel ,  &  de 
l'ouvrage  de  le  Hongre  >  &  de  le 
Gros. 

L'Ali e'e  d'Eau. 

L'Allée  d'eau  eft  partagée  par 
deux  bandes  de  gazon ,  fur  chacu- 
ne defquelles  il  y  a  fept  Groupes 
de  trois  enfans  chacun  ,  pofés  fur 
des  focles  de  marbre  blanc  au  mi- 
lieu d'un  Baffitn  de  même.  Ils  fou- 
tiennent  un  autre  petit  Bafïïn  de 
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marbre  de  Languedoc,  du  milieu  2 
duquel  s'élève  un  bouillon  d'eau 
qui -en  fe  répandant  forme  une 
petite  nape ,  &  rend  un  agréable 
murmure. 

Les  deux  premiers  de  ces  grou- 
pes font  vis  ^a- vis  l'un  de  l'autre  , 
&  reprelentent  de  jeunes  Tritoiïsj 
par  le  Gros. 

Le  troifiéme  &  le  quatrième: 
Trois  jeunes  enfans  j  parle  même. 

Le  cinquième  &  le  fixiéme  : 
Une  jeune  fille  au  milieu  de  deux 
Amours  ^  par  le  Hongre. 

Le  feptiéme  &  le  huitiéme:Trois 
jeunes  enfans  ^  par  Lerembert. 

Le  neuvième  &  le  dixiéme:Trois 
jeunes  enfans ,  dont  l'un  tient  un 
fîflet  à  fept  tuyaux  ,  &  l'autre  un 
flageolet  3  par  le  même. 

Le  onzième  &  le  douzième  : 
Trois  petits  Satyres  5  par  le  Gros. 

Le  treizième  &  le  quatorzième  : 
Trois  Thermes  ;  par  Lerembert. 

Outre  ces  quatorze  Groupes  , 
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on  en  trouve  encore  quatre  de 
chaque  côté  de  la  demi-lune ,  qui 
eftau  bout  de  l'Allée  que  je  viens 
de  décrire. 

Les  deux  premiers  reprefentent 
une  jeune  fille  &  deux  jeunes  gar- 
çons ,  qui  fe  jouent  avec  des  poif- 
fons  3  par  Mazeline. 

Le  troifiéme  &  le  quatriéme:De$ 
enfans  qui  reviennent  de  la  Chafïè> 
l'un  femble  fonner  du  cors  ;  l'au- 
tre tient  une  arc  d'une  main&flatte 
un  chien  de  l'autre  ;  &  le  troifiéme 
porte  un  lièvre  fur  fes  épaules  ^  par 
le  même. 

Le  cinquième  &  le  fixiéme  fem- 
blent  admirer  l'eau  qui  tombe  du 
Baflîn  qu'ils  ont  fur  leurs  têtes5 
par  Buiret. 

Le  feptiéme  ôde  huitième  :  Trois 
jeunes  filles  ,  dont  l'une  tient  un 
perdreau  qu'une  de  fes  compagnes 
agaflè  3  par  le  même. 
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Fontaine  du  Dragon. 

Dans  cette  même  demi-lune  on 
trouve  la  Fontaine  du  Dragon  ou 
Serpent  Pithon  ,  qui  lelon  la  Fa- 
ble s'étoit  formé  du  limon  que 
les  eaux  du  Déluge  laiflèrent  fur  la 
terre.  Il  fut  tué  par  Apollon^  ce  qui 
donna  lieu  aux  jeux  Pythiens. 

Ce  Baiïîn  a  prés  de  vingt  toifès 
de  diamètre.  Le  milieu  eft  occupé 
par  un  Dragon  qui  jette  de  Te.au 
par  plufieurs  endroits.  Il  eft  en- 
touré de  quatre  Dauphins ,  &  d'au- 
tant de  Cygnes  qui  femblent  nager 
autour  de  lui.  Les  Cygnes  portent 
des  petits  Amours  dont  les  uns  font 
armés  d'arcs  &  de  flèches ,  &  pa- 
roiflent  vouloir  tirer  fur  le  Dragon, 
&  les  autres  lemblent  avoir  peur 
&  fe  cachent  le  vifaçe  avec  leurs 
mains.  Le  tout  eft  de  bronze  doré 
&  de  l'ouvrage  de  Gafpard  de 
Marfy. 

Bassin 


de  Versailles.  193 


Bassin  de  Neptune. 

La  pièce  d'eau  de  Neptune  vient 
immédiatement  après.  Elle  eft  bor- 
dée par  une  tablette  ornée  de 
vingt-deux  grands  Vafës  de  mé* 
tail  ,  enrichis  de  differens  orne- 
mens.  Du  milieu  de  chacun  de  ces 
Vafes  >  il  s'élève  un  jet  qui  tombe 
dans  un  cheneau  qui  borde  cette 
tablette,  &  de  laquelle  il  s'élève 
auffiunjet  entre  chaque  Vafè  j  ce 
qui  fait  en  tout  foixante-trois  jets 
d'eau  qui  s'élèvent  à  une  hauteur 
furprenante.  On  a  eu  foin  de  met- 
tre dans  les  angles  de  la  tablette 
huit  grandes  Coquilles  pour  rece- 
voir l'eau  qui  tombe  des  Vafes  qui 
font  au  deflus.  Les  Vafes  font  des 
plus  habiles  Sculpteurs  de  S.  M. 
&  la  pièce  eft  du  deflein  de  le 
Nautre. 

Ces  deux  pièces  d'eau  enfèmble 
font  un  des  plus  beaux  fpedacles 
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que  Ton  puilïe  voir.  La  defcription 
la  plus  exacte  ne  le  peindra  jamais  i 
qu'imparfaitement ,  même  à  l'ima- 
gination la  plus  vive.  Dans  ce 
genre-là ,  c'eft  le  dernier  effort  de 
l'efprit  &  du  goût. Au  de-là  de  cette 
pièce  d'eau  ,  il  y  a  trois  Statues. 

La  première  eft  celle  de  Faufti- 
ne.  Cette  Impératrice  étoit  fille  \ 
de  l'Empereur  Antonin  ,  femme 
de  Marc  -  Aurele  ,  &  mere  de 
l'Empereur  Comode.  Elle  étoit 
extrêmement  coquette  ,  &  ne  crut 
pas  devoir  borner  lès  appas  à  faire 
le  bonheur  d'un  mari  Philofophe,  ; 
&  de  l'un  des  plus  grands  Empe- 
reurs qui  ait  jamais  été.  Elle  le 
plongea  dans  des  débauches  qui  j 
ne  firent  point  honneur  à  la  Phi- 
lofophie  de  fon  mari^d'autant  plus 
que  pour  excufer  l'indulgence  qu'il 
avoit  pour  le  libertinage  de  fa  fem^ 
me  ^  il  répondit  un  jour  qu'en  ré- 
pudiant Fauftine  >  il  faudroit  lui 
rendre  fa  dot _7  qui  étoit  l'Empire. 
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Cette  Statue  a  été  copiée  à  Rome 
d'après  l'antique ,  par  Fremeri. 

La  Seconde  eft  une  Statue  de  la 
Renommée,qui  écrit  l'Hiftoire  de 
Louis  le  Grand.  Elle  tient  de 
la  main  gauche  une  Médaille  où 
eft  le  Portrait  de  ce  grand  Roy. 
L'Hiftoire  eft  figurée  par  le  Livre 
qui  foutient  cette  Médaille ,  &  qui 
eft  foutenu  par* le  tems.  Sous  les 
pieds  de  la  Renommée  eft  l'Envie, 
qui  de  la  main  gauche  la  tire  par  la 
robe  pour  l'empêcher  d'écrire  $  & 
de  la  droite  tient  un  cœur  qu'elle 
déchire.  Parmi  les  Trophées ,  on 
voit  les  Portraits  en  Médailles  d'A- 
lexandre, de  Cefar,  de  Trajan5&c. 
Ce  Groupe  a  été  fait  à  Rome 
par  Dominico  Guidi  d'après  le 
deftein  de  le  Brun. 

La  troifiéme  reprefènte  Béréni- 
ce fille  d'Agrippa  premier  du  nom, 
Roy  de  Judée.  Elle  fut  d'abord 
fiancée  a  un  certain  Marc  fils 
d'Alexandre  Lyfimaque  Alabar- 
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cha  y  mais  il  mourut  avant  les  Nô~ 
ces.  Peu  de  tems  après  elle  époufa  i 
fon  Oncle  Herode  que  l'Empereur  1 
Claude  fit  Roy  de  Chalcide  à  la 
prière  d'Agrippa  fon  Frère  &  fon 
Beau  -  pere  tout  enfemble.  Elle 
n'a  voit  que  feize  ans  quand,  fon 
pere  mourut  5  &  n'en  avoit  gueres 
d'avanrage  quand  elle  devint  veu-  , 
ve.  Pendant  fa  vidnité  elle  feccm*  \ 
porta  fi  mal  ,  qu'on  la  foupconna  i 
d'entretenir  un  commerce  incef- 
tueux  avec  Agrippa  fon  frère.  Ces  s 
foupçons  l'obligèrent  de  fe  marier 
avec  Polemon  Roy  de  Cilicie ,  à  ! 
condition  qu'il  embratfèroit  le  Ju-  1 
daïfmej  mais  Bérénice  s'étant  bien-  j 
tôt  dégoûtée  de  ce  nouveau  mari ,  i 
le  quitta  pour  aller  chercher  for- 
tune ailleurs.    Enfin  pour  n'être 
pas  envelopée  dans  la  ruine  de  ia  i 
Nation ,  elle  alla  trouver  Vefpa- 
fien  &  Titus ,  &  mit  ce  dernier  fi 
bien  dans  fes  filets  ,  que  peu  s'en 
falut  qu'elle  ne  devînt  Impératri* 
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ce.  Cependant  comme  le  Peuple 
en  murmuroit  >  Titus  fut  obligé 
pour  apaifer  fes  fujets ,  de  la  ren- 
voyer à  condition  que  dés  que  ce 
premier  torrent  feroit  paifé  5  ils  le 
reverroient.  En  effet  elle  revint 
quelque  tems  après  5  mais  l'abfen- 
ce  avoit  éteint  la  paflîon  de  Titus, 
qui  ne  voulut  plus  entendre  parler 
d'elle.  Cette  figure  a  été  copiée 
par  Lefpingola  ,  d'après  l'antique 
qui  eft  à  Rome. 

L'on  revient  fur  fes  pas ,  &  l'on 
remonte  par  l'Allée  d'eau  à  la  Fon- 
taine de  la  Pyramide ,  où  l'on  con- 
tinue à  parcourir  les  Statues  du 
Parc. 

La  première  qu'on  trouve  en 
tournant ,  reprefente  l'Hyver  fous 
la  figure  d'un  vieillard  qui  tient  un 
Vafe  plein  de  feu.  Elle  eft  de  Gu 
rardon  ,  '&  a  été  gravée  par  Jean 
Edelinck  en  1680. 

L'Eté  fous  la  figure  de  Cerés 
qui  tient  des  épies  de  bled  5  par 
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Hutinot ,  &  a  été  gravée  par  Gé- 
rard Edelinck. 

L'Amérique.  Cette  Partie  du 
monde  fut  d'abord  découverte  par 
Chriftophle  Colomb  Génois  en 
149  2.  &  elle  a  reçu  fon  nom, 
meric  Ve^uce  Florentin ,  qui  y  fut  I 
envoyé  en  1497.  parD.Emanuël  1 
Roy  de  Portugal.  Elle  eft  ici  re- 
prefentée  fous  la  figure  d'une  fem- 
me Maure  ,  prefque  nuë  ,  coiffés 
de  plumes.  Elle  a  un  carquois  fur 
le  dos ,  &  l'arc  à  la  main  gauche; 
un  lézard  quirefïemble  à  un  Cro- 
codile &  une  tête  d'homme  à  ies 
pieds.  Toutes  ces  chofes  contri- 
buent à  cara&érifer  l'Amérique* 
Cette  Statue  eft  de  Guerin. 

L'Autonne  figurée  par  Baechus 
couronné  de  raifins  ,  tenant  de  fa 
main  gauche  une  taiïe  ,  &  ayant 
des  raifins  à  les  pieds.  Cette  Statue 
eft  de  Regnaudin.  Jean  Edelinck 
la  grava  en  1679. 

Le  premier  des  cinq  Thermes , 
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qui  viennent  enfuite  ,  reprefente 
tJlyfle  Roy  d'Ithaque.  Il  tient  à 
la  main  une  fleur  que  Mercure  lui 
avoit  donnée ,  &  de  laquelle  il  fe 
fervit  fort  utilement  envers  Cir- 
ce.  Cette  célèbre  Enchanterefïe 
étoit  fille  du  Soleil  &  de  Perfeis. 
Elle  époufa  un  Roy  des  Sarma- 
tes  qu'elle  empoifonna  pour  n'a- 
voir point  d'égal  dans  cette  fùprê- 
me  dignité.  Cette  adion  révolta 
Tes  fujets  à  un  tel  point ,  qu'ils  la 
chaflèrent.  Elle  alla  demeurer  fur 
un  Promontoire  d'Italie  qu'on  ap- 
pella  de  fon  nom  CAions-Circeus  , 
aujourd'hui  CMonte-Circello.  Ce  fut 
là  qu'elle  changea  en  pourceaux 
les  Compagnons  d'Idylle  ,  &  lui 
aurait  fait  le  même  parti,  fî  confor- 
mément aux  avis  que  Mercure 
lui  avoit  donnés  j  il  ne  fe  fût  fer 
vi  de  cette  fleur  comme  d'un  pré- 
fervatif ,  &  s'il  n'eut  menacé  de  la 
tuer  ,  jufqu'à  ce  qu'elle  lui  offrît 
fon  amitié  ,  8c  lui.  eût  rendu  fes 
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Compagnons  en  leur  première  for- 
me. Elle  eft  de  Manière. 

Le  fécond  Therme  eft  Lifyas 
Orateur  Grec.  Ceft  le  plus  beau 
des  cinq.  Il  a  été  fait  par  Dedieu. 

Le  troifiéme  reprefente  Théo- 
phrafte.  Ce  Philofophe  étoit  d'E- 
refe  Ville  de  iTfle  de  Lefbos ,  & 
fils  d'un  Foulon.  Ariftote  fut  Ci 
charmé  de  la  douceur  de  fon  élo- 
cution ,  qu'il  lui  changea  fon  nom 
deTyrtame  en  celui  d'Euphrafte, 
c'efbà-dire  ,  qui  parle  bien.  Mais 
trouvant  que  ce  nom  ne  répon- 
doit  pas  à  la  haute  eftime  qu'il  avoit 
de  fon  mérite  >  il  l'appella  Théo- 
phrafte  ,  un  homme  dont  le  langa- 
ge eft  divin.  Les  Pavots  qu'il  tient 
la  tête  en  bas,  marquent  qu'il  étoit 
ennemi  du  fommeil ,  ièlon  fa  ma- 
xime ,  que  la  plus  forte  dépenfe 
qu'on  puifle  faire,  eft  celle  du  tems. 
Il  mourut  âgé  de  107.  ans  félon 
feint  Jérôme.  Il  eft  de  Hutrel. 

Le  quatrième  eft  Ifocrate,  grand 
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Orateur  &  l'un  des  plus  polis  Ecri- 
vains que  la  Grèce  ait  jamais  eu. 
Demofthene  étoit  fon  élevé.  Il 
mourut  âgé  de  1 06.  ans.  Il  eft  de 
Granier. 

Le  cinquième  reprefente  Apol- 
lonius Précepteur  deMarc-Aurele. 
L'Empereur  Antonin  le  fit  venir 
de  Chalcis ,  où  il  demeurait ,  pour 
lui  confier  l'éducation  de  ce  jeune 
Prince.  Il  eft  de  Melo. 

Le  Poëme  Paftoral  ^  fous  la  fi- 
gure d'une  jeune  Bergère  couron- 
née de  fleurs  champeftres.  Elle 
tient  un  fiflet  à  fept  tuyaux  &  un 
bâton  de  Paftre ,  &  a  la  Panetière 
au  côté.  Elle  eft  de  Granier  -}  gra- 
vée par  Jean  Edelinck. 

La  Terre ,  fous  la  figure  d'une 
Femme  couronnée  de  fleurs.  Elle 
tient  de  fa  main  gauche  une  corne 
d'abondance  remplie  de  fleurs  & 
de  fruits  ,  ce  qui  marque  fa  fécon- 
dité. Elle  a  un  Lion  à  fes  pieds  qui 
la  regarde.  Cette  Statue  eft  de 
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Maffbn.  Gérard  Edelinck  le  gra* 
va  en  1681. 

La  Nuit  ,  reprefentée  par  une 
Femme  couronnée  de  Pavots ,  & 
dont  la  Robe  eft  femée  d'étoiles. 
Elle  tient  de  fa  main  droite  un  Fa- 
lot &  un  Hibou  à  fes  pieds.  Elle 
eft  de  Raon. 

L'AfFrique.  Cette  Partie  du 
Monde,prend  Ton  nom  d' Affèr  l'un 
des  defcendans  d'Abraham  5  félon 
Jofeph ,  ou  félon  Bochard  du  mot 
Arabe  Ferik  ,  qui  fignifie  épi  de 
bled  %  parce  que  l'AtFrique  eft  ex- 
trêmement fertile  en  bled ,  ainfî 
qu'en  autres  chofes.  Elle  eft  ici 
fous  la  figure  d'une  Femme  qui  a 
pour  coiffure  la  peau  d'une  tête 
d'Eléphant  dont  elle  tient  un  bout 
de  dent.  Un  Lion  couché  lui  leC 
che  le  pied  gauche ,  pour  marquer 
qu'elle  produit  quantité  de  ces  ani- 
maux. Elle  eft  de  Cornu.  Gravée 
par  Gérard  Audran  en  16  8 1. 

L'Europe.  Cette  Partie  du  Mon- 
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de  prend  fon  nom  d'Europe  fille 
d'Agenor  Roy  de  Phenicie.  Les 
Poètes  ont  feint  que  cette  belle 
fut  enlevée  par  Jupiter  transformé 
en  Taureau ,  &  qu'il  la  tranfporta 
dans  l'Ifle  de  Crète.  Elle  fit  d'abord 
la  fâchée  ;  mais  Venus  l'appaifo 
bien  -  tôt  en  lui  remontrant  les 
avantages  qui  lui  en  reviendraient , 
&  en  lui  prédifant  qu'une  partie  du 
monde  porterait  fdh  nom. 
T ua  feffus  orbis  y 
Nomma  ducet.  Horat. 
Elle  eft  ici  fous  la  figure  d'une 
Femme  qui  tient  de  fa  main  gau~ 
che  un  écu  y  fur  lequel  il  y  a  un 
cheval ,  &  l'on  voit  des  Trophées 
d'armes  à  ies  pieds  5  ce  qui  lignifie 
qu'il  y  a  eu  toujours  des  fujets  qui 
fe  font  diftingués  par  leur  habileté 
dans  les  exercices  &  par  leur  va- 
leur. Cette  Statue  eft  de  l'ouvrage 
deMazeline. 

Le  Midi ,  figuré  par  Venus  qui 
a  auprès  d'elle  un  petit  Amour  qui 
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s'élève  fur  le  bout  de  fes  pieds 
pour  arracher  à  la  mere  ce  qu'elle 
Fait  femblant  ne  vouloir  pas  lui 
donner.  Cette  Statue  qui  eft  de 
marbre  de  Paros  *  eft  toute  gra- 
cieufe  ,  &  a  été  faite  par  Marfy. 
Jean  Edelinck  l'a  gravée. 

Le  Soir ,  fous  la  figure  de  Diane 
qui  porte  un  carquois  v&  a  auprès 
d'elle  une  levrete  élancée.  Cette 
Statue  eft  de  Desjardins.  Gravée 
par  Gérard  Edelinck. 

L'Air,  un  des  quatre  Elemens, 
fous  la  figure  d'une  Femme  pofée 
fur  des  nuées ,  portant  pour  fym- 
bole  un  Caméléon ,  animal  qui  , 
félon  Pline  ,  ne  vit  que  d'air.  Feue 
Mademoifelle  de  Sçuderi  qui  en 
avoit  eu  deux  chés  elle  pendant 
fept  mois ,  étoit  aufli  de  ce  fenti 
ment  ^  cependant  Meilleurs  de  l'A- 
cadémie Royale  des  Sciences ,  qui 

*  Le  marbre  de  Paros  prend  fon  nom  d'une  Ifle 
de  rArchipel,que  les  Anciens  appelloient  Paros, 
&  que  aous  apellons  aujourd'hui  Paris  ou  Pariffiu 
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paroiflenjc  avoir  examiné  de  plus 
prés  ce  qui  regarde  cet  animal , 
croyent  qu'il  le  nourrit  de  mou- 
ches &  autres  infe&es.  La  couleur 
naturelle  du  Caméléon  eft  cen- 
drée ,  mais  il  en  change  felon  que 
l'air  qui  l'environne  eft  chaud  ou 
froid.  Pour  n'avoir  pas  afles  réflé- 
chi fur  ce  changement ,  des  Na~ 
turaliftes  peu  habiles  ont  écrit  qu'il 
prend  la  couleur  des  chofes  fur  lef 
quelles  il  k  trouve.  On  voit  auffi 
auprès  de  cette  Statuë  un  Aigle  , 
celui  de  tous  les  Oileaux  qui  s'é- 
lève le  plus  haut.  Cette  figure  eft 
de  le  Hongre  5  &  a  été  gravée  par 
Jean  Edelinck. 

Le  Mélancolique ,  un  des  qua- 
tre Temperamens  ,  fous  la  figure 
d'un  homme  qui  tient  un  Livre  & 
une  bourle  ,  &  qui  a  un  bandeau 
fur  la  bouche  -y  ce  qui  marque  que 
ceux  qui  font  de  ce  tempérament 
aiment  ordinairement  l'étude  ;  les 
biens  &  le  filence.  Cette  Statuë  eft 
de  La  Perdrix. 
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Antinous ,  que  les  Peintres  ap- 
pellent mal  à  propos  Lantin  ,  étoit 
né  à  Bythine ,  autrement  Claudio- 
polis  Ville  de  Bithynie.  Sa  beauté 
inlpira  tant  d'amour  à  l'Empereur 
Hadrien ,  qu'en  peu  de  tems  la  paf- 
fîon  de  ce  Prince  devint  auffi  vive 
&  effrenée,qu'elle  étoit  criminelle. 
Elle  fut  même  à  l'épreuve  de  la 
mort  :  car  Antinous  étant  tombé 
dans  le  Nil  &  s'y  étant  noyé  ,  ce 
Prince  fit  bâtir  une  Ville  ,  &  lui 
donna  le  nom  d'Antinopolis ,  du 
nom  de  fon  mignon  qu'il  mit  au 
nombre  des  Dieux  ,  &  auquel  il  fit 
rendre  les  honneurs  les  plus  fubli- 
mes.  Surquôi  Prudence  a  dit  d'une 
manière  ingénieufe  &  piquante  : 
Que  le  fort  du  mignon  d'Hadrien 
étoit  plus  heureux  que  celui  du 
mignon  de  Jupiter  ,  puifque  Anti- 
nous étoit  à  table  ,  pendant  que 
Ganiméde  verfoit  à  boire.  Cette 
Statue  a  été  faite  par  La  Croix, 
d'après  l'antique  d'Antinous  qui 
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fut  trouvée  dans  les  Thermes  de 
l'Empereur  Hadrien ,  fous  le  Pon- 
tificat de  Léon  X.  &  qui  eft  au- 
jourd'hui à  Belvédère. 

Tigrane  Roy  d'Arménie.  Il 
avoit  époufé  Cleopatre  fille  de 
Mithridate  Roy  de  Pont.  Cette 
Alliance  l'engagea  à  prendre  le 
parti  de  fon  beau-  pere  contre  les 
Romains  ,  &  fut  caufe  de  tous  fes 
malheurs  ^  car  fon  armée  fut  dé- 
faite par  Lucullus  ,  &  ce  Roy  ie 
vit  obligé  de  fubir  les  conditions 
que  les  Romains  voulurent  lui  pre£ 
crire  ,  dont  la  principale  étoit  de 
payer  un  tribut  de  fix  mille  ta- 
lens ,  &c.  Tigrane  eft  ici  reprefen- 
té  fous  la  figure  d'un  homme  trifte, 
ayant  les  mains  comme  attachées. 
Cette  Statue  eft  de  l'Elpagnandel , 
&  d'après  l'antique  qui  eft  à  Rome 
au  Palais  Farnefe. 

Un  jeune  Faune  qui  joue  de  la 
flûte.  Cette  Statue  a  été  copiée 
par  Hutrel  d'après  l'antique  qui  eft 
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à  Rome  au  Palais  Borghele. 

Bacchus,  fous  la  figure  d'un  jeu- 
ne homme  qui  tient  de  la  main 
droite  une  grape  de  raifin,  &  de 
la  eauche  une  peau  qui  en  eft  plei- 
ne  j  du  même  cote  eit  une  Pan- 
thère. Cette  Statue  a  été  faite  par 
Granier  ,  d'après  l'antique  qui  eft 
à  Rome  au  Palais  Borghefe. 

Fauftine,reprelentée  par  une  Gé- 
rés qui  tient  des  épies  à  fa  main. 
On  croit  que  les  Romains  firent 
drefler  une  Statue  à  Fauftine  fous 
la  figure  de  Cerés ,  pour  reconnoî- 
tre  l'obligation  que  lui  avoient  un 
grand  nombre  de  jeunes  filles  fans 
bien  que  Fauftine  nourriftbit  &  fai- 
foit  élever  dans  une  maifon  qu'elle 
avoit  fondée  pour  cet  ufage.  Elle 
a  été  copiée  par  Regnaudin  ,  d'a- 
près l'antique  qui  eft  à  Rome  au 
Palais  Borghefe. 

Comode  étoit  fils  de  Marc* 
Aurele  &  de  Fauftine.  Il  étoit  fi 
affectionné  à  la  gloire  d'Hercule  > 

qu'il 
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i  qu'il  fe  faifoit  appeller  Hercule 
invincible ,  Pacificateur  du  genre 
I  humain  3  &  dans  une  Médaille 
j  Grecque  qu'on  avoit  frapée  pour 
{  le  flater ,  on  lit ,  que  l'tJnivers  étoit 
|  lieurçux  fous  l'Empire  de  Como- 
!  de.  Sur  la  Monoye  qu'il  fit  fraper, 
il  fe  fit  toujours  reprefenter  en 
|  Hercule  &  tel  qu'il  eft  ici ,  c'eft-à ♦ 
dire  ,  ayant  une  peau  de  Lion  pour 
draperie ,  &  tenant  la  mafluë.  Cet- 
te Statue  eft  de  Couftoux  d'après 
l'antique  qui  eft  au  Vatican. 

La  Mufe  Uranie  ,  figurée  par 
une  jeune  femme  qui  regarde  à 
droite  &  tient  une  Lunette  d'a- 
proche  dune  main  ,  &  de  l'autre 
un  papier  roulé  ,  fur  lequel  font 
écrits  les  Signes  du  Zodiaque,  pour 
marquer  que  cette  Mufe  prefide  à 
l'Aftronomie.  Elle  a  été  copiée 
d'après  l'antique  qui  eft  au  Capi- 
tole ,  par  Fremery. 

Ganiméde,  &  Jupiter  métamor- 
phofé  en  Aide.    Ils  fe  carefîent 
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mutuellement.  Ce  Groupe  eft  de  > 
Pouvrage  de  Laviron  ,  &  d'après 
l'antique  qui  eft  au  Palais  de  Mé- 
dias. Ganiméde  étoit  fils  de  Tros 
Roy  des  Troyens.  Comme  c'étoit 
le  plus  beau  de  tous  les  hommes , 
les  Poètes  ont  feint  qu'il  fut  enlevé 
par  Jupiter,  qui  en  étoit  amoureux. 
Mais  d'autres  prétendent  ,  avec 
plus  de  vrai-femblance ,  qu'il  fut 
etilëvé  par  Tantale  Roy  de  Lydie , 
dont  les  Troupes  portoient  un  Ai- 
gle fur  leurs  Drapeaux. 

Vis-à-vis  l'on  voit  la  Nymphe 
à  la  Coquille.  C'eft  une  femme  à 
demi  couchée  &  nonchalament 
apuyée  fur  (a  main  gauche.  Elle  I 
eft  vêtuë  d'une  chemife  mouillée  j 
qui  eft  un  peu  colée  fur  le  plus  beau  j 
corps  qu'on  puifte  imaginer  ;  &  de  I 
fa  main  droite  elle  tient  une  co~  1 
quille  dont  elle  jpuile  de  l'eau.  Cet- 1 
te  Statue  a  été  copiée  d'après  Pan- 
tique  qui  eft  au  Palais  Borghefe  5  \ 
par  Coyzevox. 
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Enfuke  on  trouve  cinqThermes. 
Le  premier  reprefente  Cerés 
couronnée  de  fleurs  Champêtres  5 
dont  elle  tient  auiïî  une  guirlande 
d'une  main,&;  de  l'autre  une  ger- 
be d'épics.  Ce  Therme  eft  de  Pou- 
letier. 

Le  fécond  ,  c'efl  Diogéne.  Ce 
Philolbphe  lî  fameux  étoit  né  a 
Sinope  Ville  du  Pont.  Il  en  fut 
chafîe  pour  le  crime  de  faulïe  mo- 
noye ,  &  fe  retira  à  Athènes ,  ou 
il  fut  Difciple  d'Antifthenes.  Pla- 
ton difoit ,  en  parlant  de  Diogéne, 
que  c'étoit  un  Socrate  fol.  Cepen- 
dant Alexandre  fut  touché  de  fes 
manières  ,  &  dit  que  s'il  n'étoit 
Alexandre ,  il  voudrait  être  Dio- 
géne. On  ne  convient  pas  trop  ni 
du  genre  ni  du  tems  de  fa  mort. 
Saint  Jérôme  dit  qu'il  s'étrangla^& 
d'autres  ont  écrit  qu'il  mourut  le 
même  jour  qu'Alexandre ,  dans  la 
1 1 3,  Olympiade  ,  âgé  de  quatre- 
vingt  dix  ans.  Ce  Therme  eft  de 
l'Efpagnandel.  S  ij 
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Le  troifîéme  eft  un  Faune  cou- 
ronné d'un  pampre  de  vigne  char- 
gé de  feuilles  &  de  raifîns.  il  tient 
une  grape  dont  il  fait  fortir  du 
Vin  qu'il  reçoit  dans  une  tafle.  Par 
Houzeau. 

Le  quatrième  eft  une  Bacchan- 
te tenant  un  tambour  de  Bafque. 
Elle  eft  de  l'ouvrage  de  Dedieu. 

Le  cinquième  eft  Hercule  qui 
tient  des  pommes  dans  la  main 
gauche.  Il  a  les  attributs  &  la  dra- 
perie qu'on  lui  donne  ordinaire- 
ment. Il  eft  de  Le  Comte. 

Un  Groupe  qui  reprefente  Cin~ 
na-Pétus  &  Arria  fa  femme.  Scri- 
bonien  avoit  foûlevé  l'Illyrie  con- 
tre l'Empereur  Claude.  Ce  rebelle 
fut  défait  &  tué  ^  Pétus  qui  s'étoit 
attaché  à  lui  ,  fut  pris ,  mené  à 
Rome  ,  &  deftiné  à  une  mort  cer- 
taine &  infâme.  Non-feulement 
Arria  ne  voulut  point  lui  lurvivre , 
mais  lui  apprit  même  à  mourir 
volontairement  6c  fans  regret.  Elle 


de  Versailles.  21$ 
prit  un  poignard  qu'elle  enfonça 
dans  fon  fein  après  l'avoir  retiré 
tout  fanglant,  le  prefenta  de  la 
même  main  à  fon  mari  ■  &  lui  dit: 
Mon  cher  Pétus,  ce  coup  ne  me 
fait  point  de  mal  ,  je  ne  fen tirai 
que  celui  qui  vous  fera  mourir.  Ce 
Groupe  eft  copié  d'après  l'antique 
qui  eft  dans  la  Vigne  Ludovifiojpar 
PEfpingola. 

Un  grand  Vafe  orné  de  fleurs  | 
ainfi  que  celui  qui  eft  vis-à-vis.  Il 
eft  de  Herpin, 

Perfée  qui  délivre  Andromède. 
Cette  infortunée  Princefle  étoit 
fille  de  Cephée  Roy  d'Ethiopie, 
&  de  Caflîope  ,  laquelle  s'étant 
vantée  d'être  plus  belle  que  Ju- 
non  &  les  Néréides ,  fut  punie  en 
la  perfonne  de  fa  fille  qui  fut  at- 
tachée à  un  Rocher  fur  les  côtes 
de  Phenicie ,  &  expofée  à  un  Mon- 
ftre  marin.  Perfée  fils  de  Jupiter 
&c  de  Danaé  l'ayant  veuë  dans  ce 
pitoyable  état ,  fut  épris  de  fa  beau- 
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té  &  touché  de  fon  malheur.  Il 
pétrifia  le  Monftre  lui  préïén- 
tant  la  tête  de  Medufe  5  &  après 
avoir  délivré  Andromède  du  péril 
qui  la  menaçoit ,  il  l'époufa. 

Perfée  eft  ici  reprefenté  déta- 
chant Andromède ,  &  les  petits  A- 
mours  font  aftés  tonnoîrre  que  la 
paffion  fut  le  motif  de  cette  entre- 
prit. Les  ailes  qu'on  voit  fur  la 
tête  de  Perfée  &  celles  qui  font  à 
fes  pieds  lui  furent  données  par 
Mercure.  Au  refte  Mêla*  fe  trom- 
pe quand  il  dit  que  de  fon  tems 
on  voyoit  encore  à  Joppé  les  os 
du  Dragon  auquel  Andromède 
avoir  été  expofée.  Il  y  avoit  déjà 
du  tems  que  M.  Scaurus  les  avoit 
fait  transporter  à  Rome.  Ce  Grou- 
pe eft  du  célèbre  Puget. 

Un  Vafe  de  même  deffein  que 
celui  qui  eft  vis-à-vis.  Il  eft  de  Her~ 
pin. 

La  Fourberie/ous  la  figure  d'une 

*  Mêla.  1. 1,  chap.  XI. 
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Femme  qui  regarde  à  droite  &  qui 
tient  d'une  de  les  mains  un  mafque, 
&  appuyé  la  hanche  fur  un  tronc 
d'arbre  ,  au  bas  duquel  eft  un  Re- 
nard. Cette  Statue  a  été  faite  par 
Le  Comte  ,  d'après  le  deflein  de 
feu  Mignard. 

Un  Jupiter  antique  trouvé  à 
Smirne.  Cette  figure  a  été  reftau- 
rée  par  Granier. 

Un  Vafe  de  même  defïein  que 
celui  qui  eft  vis  -à-  vis.  Il  eft  de 
Barrois. 

Un  autre  Vafe  de  même  que 
celui  qui  eft  à  fon  oppofite  -y  par 
Drouilly. 

L'Empereur  Comode  en  Her- 
cule. Afin  que  la  reiïemblance  (oit 
plus  parfaite  ,  il  tient  un  petit  en- 
fant entre  fes  bras.  Tout  le  mon- 
de fçait  qu'Hercule  portoit  ainfî 
Hylas  fils  de  Theodamas  chef  des 
Dryopes ,  &  que  ce  cher  enfant 
lui  fut  ravi  par  les  Nymphes  un 
Jour  qu'il  puifoit  de  l'eau.  Her- 
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cule  ne  put  l'oublier  ,  il  s'arrêta 
même  en  Myfie  uniquement  pour 
le  chercher.  Cette  figure  effc  de 
Jouvenet. 

La  Venus  de  Medicis  9  ainfî  ap- 
pellée  5  parce  que  l'antique  d'après 
laquelle  on  l'a  copiée  ,  appartient 
au  Prince  de  ce  nom. 

Cette  Statue  peut  paflèr  pour 
une  parfaite  imitation  de  la  plus 
belle  nature  ;  la  tête  eft  un  peu 
panchée  &  tournée  vers  l'épaule 
gauche.  La  pudeur  &  la  modeftie 
font  peintes  fur  fon  vifage  avec  un 
air  de  jeunelle  ,  une  fraîcheur  &c 
une  beauté  inexprimable.  Le  nom 
de  l'Ouvrier  à  qui  nous  fommes 
redevables  de  l'original  de  ce  chef- 
d'œuvre  eft  écrit  fur  la  bafe ,  qui 
eft  de  la  même  pièce  de  marbre 
que  la  Statue.  On  y  lit  une  Inf- 
cripticn  Greque,  qui  marque  qu'el- 
le a  été  faite  par  Cleomene  * 

*  KAEOMENH2  AIIOÀAOAOPOr 
A  €>"E  N  AIOS  EnûESEN, 

Athénien, 
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Athénien  ,  fils  d'Apollodore.  Sur- 
quoi  je  ne  fçaurois  affés  admirer 
le  peu  de  foin  qu'ont  la  plupart 
des  Auteurs ,  de  s'inftruire  fur  les 
faits  qu'ils  avancent.  Un  Ecrivain  f 
célèbre  qui  a  été  copié  par  plu- 
fïeurs  autres ,  a  fait  une  longue  & 
ennuyeufe  digreflîon  ,  fuppofant 
toujours  que  cette  Venus  étoit 
Pouvrage  de  Praxitèle.  S'il  avoit 
pris  la  peine  de  lire  l'Infcription 
qui  eft  fur  la  bafe  ,  il  auroit  été 
défabufé.  Cette  copie  eft  de  l'ou- 
vrage de  Fremery. 

Deux  Vafes  de  même  deflein 
de  ceux  qui  font  vis-à-vis.  Ils  font 
de  Legeret  &  Arcis. 

Cyparifïè  qui  carefïe  un  Cerf 
privé  qu'il  aimoit.  Il  le  tua  dans  la 
fuite  fans  y  penfer  ,  &  voulut  fè 
faire  mourir  lui-même  de  regret  $ 
mais  Apollon  pour  empêcher  qu'il 
ne  fut  coupable  de  fa  propre  mort  \ 
le  métamorphofa  en  Cyprès.  Cet- 

f  Grégorio  Létî. 

X 
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te  Statue  qui  eft  moderne ,  a  été 

faite  par  Flament. 

Artemife  Reine  de  Carie  &  fil- 
le d'Hecatomne ,  fceur&  femme 
de  Maufoie.  On  a  pris  le  moment 
quelle  tient  la  coupe  ,  &  qu'elle 
eft  fur  le  point  d'avaler  les  cen- 
dres de  fon  mari  ,  lequel  mourut 
fans  enfans  après  vingt- quatre  an- 
.nées  de  règne ,  vers  la  fin  de  la 
106  Olympiade.  Artemife  ne 
contenta  pas  de  lui  avoir  fait  bâ^ 
tir  dans  Halicarnafïe  un  tombeau 
très  -  magnifique  qu'on  appella 
Maufolée  ^  &  quia  donné  fon  nom 
aux  Ouvrages  de  cette  elpece. 
Elle  voulut  encore  lui  fervir  de 
tombeau  elle-même.  Elle  ne  fur- 
véquic  à  fon  époux  que  deux  ans. 
Cette  Statue  fut  commencée  par 
Le  Fevre ,  &  finie  par  Des-Jar- 
dins. 

Un  Vafe  orné  de  branches  de 
laurier  &  de  chêne  >  avec  le  chifrç 
du  Roy  5  par  Hardy. 
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Entre  la  grande  Allée  &  le  Baffin 
d'Apollon ,  il  y  a  une  demi-lune 
ornée  de  huit  Termes  &  de  quel- 
ques Statues  pofées  fymmétrique- 
ment. 

En  defcendant  à  main  droite  on 
rencontre  un  grand  Groupe  qui 
reprefente  Prothée  }  qu'on  lie.  il 
et  oit  fils  de  l'Océan  &  de  Thétis  f 
&  né  à  Pallene  ,  ville  d'Achaye. 
Comme  il  prenoit  toute  forte  de 
forme  &  de  figure ,  les  Latins  l'ap- 
pelloient  Vertumnus.  Il  étoit  Paf 
teur  de  Neptune  ,  &  gardoit  fès 
Vaux  marins.  Ceft  pour  cette  rai- 
fon  qu'on  en  voit  ici  deux  &  un 
bâton  de  Berger.  Ce  Groupe  n'eft 
encore  qu'en  plâtre^  &;  c'eft  Slodtz 
qui  le  fait  en  marbre. 

En  continuant  toujours  on  trou- 
ve quatre  Termes. 

Le  premier  reprefente  Sirinx 
qui  porte  des  rofeaux  \  parce  que , 
félon  la  Fable ,  cette  Nymphe  fut 
niétamorphofée  en  rofeau  %  6c 

Tij 
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échapa  par- là  aux  pourfuites  du 
Dieu  Pan.  Cette  figure  a  été  faite 
par  Maziére. 

Le  fècond  eft  Jupiter  5  par  Clai* 
rion. 

Le  troifiéme  ,  Junon  5  par  le 
même. 

Le  quatriéine ,  Vertumne  Dieu 
dii  Printems.  Il  devint  amoureux 
de  Pomone  Déelîè  des  Jardins  , 
§c  prit  toute  forte  de  forme  pour 
Jui  plaire  j  mais  ce  ne  fut  que  fous 
celle  d'une  vieille  qu'il  la  perfuada 
en  lui  faifant  des  contes  d'amans 
punis  pour  leur  ingratitude.  Ce 
Terme  a  été  fait  par  le  Hongre. 

Un  Sén&teur.  Il  a  auprès  de  lui 
un  petit  coffre  appellé  Capfa ,  où  ils 
enfermoient  leurs  papiers  les  plus 
précieux.  Cette  Statue  fut  trou- 
vée à  Langres  $  mais  elle  étoie 
lans  tête  :  heureufèment  il  s'en 
trouva  une  chez  M,  de  la  Vrilliere 
qui  lui  convient  parfaitement.  Je 
n'oferois  pourtant  afïùrer  que  ce 
foit  celle  de  cette  Statue. 
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Bassin  d'Apollon, 

On  trouve  ici  le  Baflîn  d'Apol- 
lon. C'eft  un  quarré  long  dont  les 
faces  lont  arondies  $  il  peut  avoir 
foixante  toifes  en  un  fens ,  &  qua- 
rente-cinq  de  l'autre.  Apollon  en 
occupe  le  milieu.  Ce  Dieu  eft  fur 
fon  Char  tiré  par  quatre  Cour- 
lîers  &eft  environné  de  Tritons  r 
de  Baleines  &  de  Dauphins.  Le 
Groupe  &  les  accompagnement 
font  de  métail  5  &  de  l'ouvrage  de 
Baptifte  Tuby  §  d'après  les  defleins 
de  Le  Brun. 

Le  long  des  paliflades  de  Char- 
mille qui  font  entre  le  Baflîn  d'A- 
pollon &  le  Canal ,  il  y  a  douze 
Statues ,  lîx  de  chaque  côté. 

La  première  des  fix  qui  font  à 
droite  ,  reprefente  Augufte  petit 
neveu  de  Cefar.  Il  commença  à 
régner  l'an  du  monde  3961.  & 
mourut  à  Noie  le  19.  d'Août  Tan 

Tiij 
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57.  de  fon  règne ,  &  le  14.  de  l'Ere 
Chrétienne.  Cette  Statue  eft  an- 
tique  &  très-belle. 

La  féconde  eft  Orphée  fous  la 
figure  d'un  homme  qui  jouë  du 
Violon  ,  &  qui  a  le  chien  Cerbère 
à  fes  pieds.  Elle  eft  moderne  &  eft 
de  Franqueville. 

La  troifiéme  eft  un  Apollon  ç 
antique. 

La  quatrième  eft  une  femme 
<pi  reprefente  l'Abondance.  Elle 
eft  antique. 

La  cinquième  eft  Antinous.  Elle 
eft  antique  &  reftaurée. 

La  fixiéme  eft  Titus.  Elle  eft  an- 
tique. Cet  Empereur  eft  ici  dans 
la  même  attitude  &  avec  les  mê^ 
mes  attributs  de  la  Statue  qui  eft 
de  l'autre  côté. 

Avant  que  de  parler  des  Statues 
qui  font  vis-à-vis  celles  dont  je 
viens  de  parler  5  il  faut  dire  quel- 
que chofe  du  grand  Canal  qui 
éft  en  face  de  l'Allée  principale, 
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À  la  tête  de  ce  Canal  on  trouve 
line  Pièce  d'eau  de  figure  o&o.. 
gone,  laquelle  afoixante-dix  toiles 
de  diamètre  5  &  dont  quatre  côtés 
font  tirés  en  ligne  circulaire ,  trois 
âutres  en  ligne  droite ,  &c  le  hui- 
tième fe  joint  au  Canal. 

Dans  deux  des  angles  de  cette 
pièce  il  y  a  deux  Chevaux  marins, 
fur  chacun  defquels  il  y  a  un  Tri- 
ton. Ces  Groupes  font  de  métail , 
&:  ont  été  faits  par  Baptifte  Tuby5 
d'après  le  dellèin  de  Le  Brun. 

Le  grand  Canal. 

Le  grand  Canal  a  trente-  deux 
toiles  de  large  >  fur  huit  cent  toifes 
de  long  ,  en  y  comprenant  les 
deux  Pièces  d7eau.  Vers  le  milieu 
il  eft  traverfé  par  un  autre  Canal 
d'environ  cinq-cens  vingt  toifes 
de  long ,  dont  les  deux  bras  con- 
duilent  à  Trianojj  &;  à  la  Ména- 
gerie. 

T 
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A  l'extrémité  du  grand  Canal 
il  y  a  encore  une  autre  Pièce  d'eau, 
laquelle  eft  de  beaucoup  plus 
grande  que  celle  qui  eft  à  la  tête, 
puifqu'elle  a  deux-cens  toiles  de 
long ,  fur  cent  toifès  de  large. 

Revenons  aux  figures  qu'on 
trouve  de  l'autre  côte  de  la  demi- 
lune  en  remontant  vers  le  Châ- 
teau. 

La  première  reprefente  un  Sé- 
nateur. Elle  eft  antique ,  &:  étoit 
autrefois  dans  laGallerie  du  Châ- 
teau. 

La  féconde  eft  Agripprne  fille 
de  Germanicus  &  d'Agrippine.  El- 
le fut  mariée  en  premières  noces 
avec  Domitius  Ahenobarbus  dont 
elle  eut  Néron  ;  en  fécondes  vavec 
Criipus  Paflîenus  Orateur  qui  a- 
voit  été  deux  fois  Conful  5  &  en 
troifiémes  noces ,  avec  l'Empereur 
Claude,  qui  adopta  Néron  au  pré- 
judice de  Brit^nnicus  fon  propre 
fils.  Agrippine  mourut  le  6.  de  Juin 
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de  Pan  de  grâce  59  Son  fils  rayant 
I  fait  poignarder.  Cette  Statue  eft 
antique ,  &  de  marbre  de  Paros. 

La  troifiéme  eft  une  Junon  an- 
tique qui  fut  trouvée  à  Smirne. 
Junon  ielon  la  Fable  étoit  fille  de 
î  Saturne  &  de  Rhée ,  fœur  &  fem- 
me  de  Jupiter.  Ils  vivoient  fi  mal 
enfemble ,  qu'enfin  ils  firent  divor- 
ce. Cette  circonftance  étoit  de 
mauvais  augure  &  devoir  empê- 
cher les  Païens  de  donner  à  cette 
DéeflTe  l'emploi  de  préfider  fur  les 
Mariages. 

La  quatrième  eft  une  Vi&oire 
qui  étoit  autrefois  dans  la  Gallerie 
du  Château  h  elle  eft  antique. 

La  cinquième  reprefente  Titus 
Empereur  Romain  &  fils  de  Vef- 
pafien.  Sa  cotte  d'armes  eft  remar- 
quable par  les  deux  Anges  &  le 
Chandelier  à  fept  branches  qu'on 
y  voit  en  bas-reliefs  :  ce  furent 
les  ornemens  de  fon  triomphe 
quand  il  revint  à  Rome  après  h 
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prife  de  Jerufalem.  Cette  Statue 
eft  antique. 

La  fixiéme  eft  un  Hercule  an- 
tique. 

La  feptiéme  eft  celle  de  Brutus, 
qui  fe  ventoit  que  l'amour  de  la 
patrie  &  de  la  liberté  lui  avoit  été 
tranfmis  avec  le  fang  de  fes  Ancê- 
très ,  &  qui  fous  ce  beau  prétexte 
confpira  contre  Cefar  fon  bien- 
faideur. 

Quatre  Termes  auffi  de  mar- 
bre blanc. 

Le  premier  eft  Pomone,laquelle 
eft  vis-à-vis  de  Vertumne.  Elle  a 
été  faite  par  le  Hongre. 

Le  fécond ,  eft  un  Bacchus  qui 
porte  des  raifîns  b  par  Raon. 

Le  troifiéme ,  c*eft  le  Primeras. 
Par  Arcis  &  Maziére.  On  voit  ici 
des  guirlandes  de  fleurs  d'une 
beauté  finguliere. 

Le  quatrième ,  c'eft  le  Dieu  Pan 
qui  porte  une  peau  de  Panthère  y 
tient  un  ftflet  d'une  main  8?  un  bâ^ 
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ton  de  paftre  de  l'autre.  Pan  étoir 
fils  de  Mercure ,  &  étoit  particu- 
lièrement adoré  des  Àrcadiens. 
C'étoit  aulîî  à  fon  honneur  que 
les  Romains  célebroient  les  Lu- 
percales.  Ce  Dieu  excelloit  à  jouer 
de  la  flûte  5  &  crut  par-là  égaler 
l'harmonie  de  la  Lyre  d'Apollon. 
Midas  Roy  de  Phngie  voulut  en 
être  l'Arbitre ,  &  décida  en  faveur 
de  Pan.  Apollon  pour  punir  ce 
Roy  de  fon  mauvais  goût ,  lui  don- 
na des  oreilles  d'Aine.  Il  eft  de 
Maziére. 

Un  grand  Groupe  qui  reprefèn- 
te  Ino  &  Melicerte.  Ces  deux  fi- 
gures font  tres-gracieufes  ,  &  les 
draperies  en  font  légères  &  par- 
faitement bien  jettées.  Ce  Groupe 
n'eft  encore  qu'en  plâtre.  C'eft 
Granier  qui  le  fait  en  marbre. 

Un  Vale  orné  de  branches  de 
laurier  &  de  chêne ,  avec  le  chifre 
du  Roy.  Par  Hardy. 

Achille  dans  le  moment  qu'il 
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cft  reconnu  par  Ulilîe.  Il  étoit  fils 
de  Pelée  &  de  Thétis.  Cette  der- 
nière ayant  appris  que  fi  fon  fils 
alloit  au  fiege  de  Troye  ,  il  n'en 
reviendrait  point ,  &  que  cepen- 
dant cette  Ville  ne  lèroit  jamais 
prile  fans  lui  ,  elle  le  déguiia  en 
fille ,  &  le  fit  élever  parmi  les  fem- 
mes de  la  Cour  de  Lycomedes 
Roy  de  HAe  de  Scyros.  Mais 
Calchas  découvrit  aux  Grecs  le 
lieu  où  il  étoit ,  &  auffi-tôt  ils  dé- 
putèrent Ulifle  qui  prefènta  aux 
Femmes  de  la  Cour  des  bijoux  & 
des  armes.  Achille  fe  jetta  auffi- 
tôt  fur  les  armes  ,  &  donna  lieu 
par-là  à  Ulifle  de  le  démêler.  Il 
alla  au  fiege  de  Troye  ,  &  y  fut 
tué  par  Paris  d'une  flèche  qui  lui 
perça  le  talon  j  c'étoit  le  feul  en- 
droit que  fa  mere  n'avoit  pas  trem- 
pé dans  les  eaux  du  Stix  ^  fî  elle 
avoit  eu  la  précaution  de  le  pren- 
dre par  un  talon  après  l'avoir  te- 
nu par  l'autre ,  il  auroit  été  ablbla* 
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ment  invulnérable  *.  D'autres  afïii- 
rent  le  contraire  ,  &  prétendent 
qu'il  reçut  des  bleflures  en  plu- 
fieurs  endroits  de  fon  corps.  Cette 
Statue  a  été  faite  par  Vigier. 

Une  Amazone  fous  la  figure 
d'une  femme  qui  tient  une  hache 
d'armes.  Les  Amazones  étoient 
des  femmes  guerrières  ,  fur  le 
|  compte  defquelles  on  a  débité 
bien  des  fables.  Par  exemple  ,  il 
eft  confiant  que  ç'en  eft  une  de 
dire  qu'elles  fe  faifoient  brûler  la 
mammelle  gauche.   Toutes  les 
Statues  antiques  d' iYmazones  ont 
la  gorge  comme  celle  qui  donne 
lieu  à  cet  article  j  &  celle-ci  l'a 
comme  les  autres  Statues  de  fem- 
mes. Elles  habitoient  dans  la  Ca- 
padoce  :  &  Themifcire  étoit  la  Ca- 
pitale de  leur  Etat.  Cette  figure 
eft  belle  ,  &  a  été  copiée  d'après 
l'antique  ,  par  Buiret, 

*  Di&is  de  Crctc  Liv.  i.,  Darcs  &  Eufteth, 
far  le  n.  Livre  de  i'Odiffe'e, 
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Un  Vafe  de  marbre  blanc ,  uni} 
par  joly. 

Un  autre  Vafe  orné  de  fleurs 
de  Soleil  j  ]?ar  Slodtz. 

Didon  «poufe  de  Sichée ,  après 
que  ce  Prince  eut  été  afïaffine  par 
Pigmalion  frère  de  cette  Reine  I 
fe  retira  en  Afrique ,  où  elle  bâtit 
<parthage.  Dans  la  fuite  elle  fe  fit 
Hiourir  ,  parceque  Enée  Tavoit 
quittée  ,  ou  pour  ne  point  épou- 
fer  Hiarbas  Roy  des  Getules.  Ses 
avantures  donnèrent  lieu  à  Aufbn- 
ne  de  faire  de  jolis  Vers  qui  ont 
été  heureufement  traduits  en  no- 
tre Langue ,  par  les  quatre  fùivans* 

Pauvre  Didon  où  té  réduite 
De  tes  Maris  le  trifle  fort. 
Vun  en  mourant  caufe  ta  fuite  p 

Vautre  tn  fuyant  caufe  ta  mort. 

Cette  Statue  eft  de  l'ouvrage  de 
Pouletier. 

Une  Faune  qui  porte  un  Che- 
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vreuil  fur  lès  épaules.  Cette  Statue 
3,  été  copiée  par  Flamen  d'après 
l'antique  qui  etoit  dans  Palais  de 
le  Reine  Chriftineà  Rome. 

Un  Valé  orné  de  pampres  de 
lierre  -y  par  de  Melo. 

Un  autre  orné  de  cornes  d'abon- 
dance ^  par  Rayol. 

Venus  fortant  du  bain ,  fous  la 
figure  d'une  femme  qui  foûtient 
une  draperie  qui  lui  couvre  la 
moitié  du  corps ,  &c.  Elle  a  été 
faite  par  !e  Gros  5  d'après  le  Torfë 
qui  eft  à  Richelieu. 

La  Fidélité  qui  tient  un  cœur  à 
fa  main  &  un  chien  à  fes  pieds  3  par 
le  Fevre. 

Un  Vafe  de  marbre  blanc  or- 
né de  fleurs  de  lys  3  par  Poule- 
tier. 

Un  Groupe  de  marbre  blanc 
qui  reprefente  Milon  Crotoniate, 
Athlète  d'une  force  extraordinai- 
re qui  vivoit  vers  l'an  de  Rome 
*42.  Il  porta  un  Taureau  fur  fes 


132  Description 
épaules  aux  Jeux  Olympiques 
le  tua  d'un-  coup  de  poing.  Il  eei- 
gnoit  fa  tête  d'une  grofle  corde 
&  retenant  fon  haleine  5  fes  vei- 
nes fe  gonflaient  fi  fort  qu'elles 
rompoient  la    corde.    Enfin  iî[j 
voulut  un  jour  féparer  en  deux 
un  tronc  de  Chêne  qu'on  avoir 
déjà  fendu  3  mais  les  coins  étant 
tombés  par  l'effort  que  fit  Milon, 
le  Chêne  fe  remit  &  lui  ferra 
tellement  la  main  ,  que  ne  pou- 
vant la  retirer  il  fut  obligé  de 
refter  là  y  &c  fut  dévoré  par  un 
Lion. 

Ce  Groupe  eft  de  feu  Pugeî 
de  Marfeille  Sculpteur  célèbre, 
qui  en  fe  jouant  du  cifeau  &  du 
marbre ,  fembloit  animer  fes  figur- 
ées &  leur  donner  cette  vie  &  ces 
paflïons  qui  raprochent  fi  fort  Part 
de  la  nature. 

Un  Vafe  orné  de  fleurs  cham- 
pêtres j  parHarpin. 

m 
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Un  Groupe  de  marbre  blanc. 
Ceft  Papyre  Prétextât  &  fa  mere 
qui  l'interroge.  Voici  comme  Au- 
]u-gelle  raporte  cette  Hiftoire.  Le 
Sénat  n'ayant  pu  conclure  une 
grande  affaire ,  la  renvoya  au  lan~ 
demain  &  recommanda  le  fecret 
jufqu'à  ce  qu'elle  eût  été  décidée. 
Le  jeune  Papyre  qui  avoit  iuivi 
fon  pere  au  Sénat ,  ne  fut  pas  plu- 
tôt de  retour  r  qu'il  fut  queftioné 
par  fa  mere  fur  ce  qui  s'y  étoit 
paffé  j  en  vain  il  répondit  qu'il  ne 
lui  étoit  pas  permis  de  le  révéler  ; 
cette  réponfè  ne  fît  que  rendre  en- 
core plus  vive  la  curiofîté  de  fi 
mere  ^  &:  le  jeune  homme  fe  trou» 
vant  extrêmement  preffé  ,  eut  re« 
cours  au  menfonge,&  dit  à  fa  mere^ 
qu'on  avoit  délibéré  fur  la  que£ 
tion  ,  s'il  feroit  plus  important  a 
la  République  de  donner  deux 
femmes  à  un  mari ,  que  de  don- 
ner deux  maris  à  une  femme.  La 
bonne  Dameconfternée  par  cette 

*  V 
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alternative  ,  donna  l'alarme  aux 
autres  femmes ,  &  Ton  fut  fort  lur- 
pris  quand  on  les  vit  le  lendemain 
atroupées  à  la  porte  du  Sénat ,  de- 
mander la  larme  à  l'œil  que  Ton 
ordonnât  plutôt  le  mariage  d'une 
femme  avec  deux  hommes  ,  que 
le  mariage  d'un  homme  avec  deux 
femmes.  Les  Sénateurs  ne  compri- 
rent rien  à  ce  tumulte  ,  jufqu'à  ce 
que  Papyre  leur  eût  expliqué  le 
myftere.  Pour  lors  on  admira  fa 
difcretion  ,  &  l'on  ordonna  qu'à 
l'avenir  il  feroit  le  feul  enfant  qui 
affifteroit  au  Sénat.  Cette  Statue  a 
été  faite  par  Carlier  d'après  l'anti- 
que qui  eft  à  la  Vigne  Ludovife. 
Cinq  Termes  qui  reprefentent  : 
Le  premier  ,  le  fleuve  Ache- 
loùs  qui  prit  la  figure  d'un  Tau- 
reau pour  difputer  à  Hercule  la 
poffeffion  de  Déjanire.  Il  a  été  fait 
par  Maziére. 

Le  fécond  ,  Pandore.  Ce  fut, 
félon  la  Fable ,  la  première  de  tou- 
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tes  les  femmes.  Vulcain  la  forma 
d'un  peu  de  terre  détrempée  3  les 
Dieux  l'animèrent  enfuite ,  &  lui 
donnèrent  à  l'envi  tout  ce  qu'ils 
avoient  de  plus  précieux  :  Venus  , 
fa  beauté  3  Minerve ,  fa  fagefïè  j 
Apollon  ,  l'harmonie  de  fa  voix  } 
Junon ,  fes  richefTes  :  &  cet  affèm- 
blage  de  perfedions  lui  fît  donner 
le  nom  de  Pandore,  qui  en  Grec 
fîgnifïe  *  tout  don.  Jupiter  irrité 
contre  Promethée  qui  avoit  fait 
l'homme  &  dérobé  le  Feu  du  Ciel, 
fît  préfent  à  Pandore  d'une  Boete 
qu'Epimethée  fils  de  Japhet  frère 
de  Promethée  &  amant  de  Pan- 
dore ouvrit,  &  de  laquelle  fortit 
ce  nombre  prefque  infini  de  peu 
nés  &  de  miferes  ,  qui  depuis  ce 
tems-là  ont  fi  fort  affligé  les  hom- 
mes. Ce  Terme  eft  cle  le  Gros 
d'après  le  deflein  de  Mjgnard, 

Le  troi/îéme  reprefente  Mercure 
fils  de  Jupiter  &  de  Maia  fille 

Vij 
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d'Atlas.  Il  a  pris  fon  nom  du  com- 
merce auquel  on  a  feint  qu'il  pré- 
lîdoit  ,  a  mtrcihus  j  c'eft-pourquoi 
il  tient  ici  de  fa  main  gauche  une 
bourfe ,  &  de  l'autre  un  Caducée, 
ïl  a  été  fait  par  Vancleve. 

Le  quatrième,  Platon  qui  tient 
la  Médaille  de  Socrate  fon  Maî- 
tre ,  &  qui  a  une  flame  fur  la  tête , 
pour  marquer  la  fuperiorité  &  l'é- 
lévation de  fon  génie  ;  par  Ray oi. 

Le  cinquième  ,  c'eft  Circé  dont 
j'ai  déjà  fait  l'hiftoire.  Il  eft  de 
Manière. 

Le  Mirraillon  ou  Gladiateur 
mourant.  Par  un  mélange  ingé-. 
nieux  de  la  vie  &  de  la  mort  le 
Sculpteur  a  admirablement  bien 
exprimé  l'état  d'un  Athlète  qui 
femble  n'avok  de  vie  qu'autant 
qu'il  en  faut  pour  faire  fentir  que 
c'eft  un  homme  qui  le  meurt  ;  les 
forces  lui  manquent  ,  fes  yeux 
font  éteints  y  &  il  femble  que  loti 
ame  fait  fur  fes  lèvres  prête  à 


DE  VHRS  AïLLtS.       ï 37 

s'envoler.  On  a  cru  fans  fonde- 
ment que  c'étoit  le  Gladiateur 
pour  lequel  Fauftine  fut  fi  paffion- 
née  &  que  Marc- Antonin  fon  mari 
fit  mourir  ,  mais  fon  attitude  dit 
pofitivement  le  contraire.  C'eft 
un  homme  qui  vient  de  combatre, 
&  qui  meurt  d'èpuifement  &  de 
fes  bleflures.  Cette  Statue  eft  de 
l'ouvrage  de  Mofhier  d'après  l'an- 
tique qui  étoit  autrefois  à  la  Vi- 
gne Ludovilîo ,  &  qui  eft  aujour- 
d'hui dans  le  Palais  du  Prince 
Dom  Livio  O-defcakhi  qui  l'a  a* 
chetée. 

En  fuivant  la  rempe  la  plus  pro* 
che  on  trouve  , 

Apollon  Pithien  fous  la  figure 
d'un  homme  qui  a  un  carquois  &c 
des  flèches  &  le  bras  étendu  com- 
me s'il  vouloit  tirer  de  l'arc.  Selon 
les  myfbiques  l'arc  fignifie  le  dif- 
que  du  corps  du  Soleil  $  &  les 
flèches  marquent  les  rayons  qui 
en  fortent.  Cette  Statue  eft  de 
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Mazeline  d'après  l'antique  qui  eft 
au  Vatican. 

Uranie  ,  la  Mufe  de  PAftrolo- 
gie.  Elle  tient  d'une  main  une  lu- 
nette d'aproche ,  &  de  Pautre  un 
papier  roulé  fur  lequel  les  Signes 
du  Zodiaque  font  marqués.  Elle 
eft  de  Carlier  d'après  l'antique  qui 
eft  fur  l'efcaîier  du  Capitole. 

Mercure  3  par  de  Melo  d'après 
l'antique  qui  eft  à  la  Vigne  Lu* 
dovifio. 

Antinous ,  d'après  l'antique  qui 
eft  à  Belvédère  ^  par  le  Gros. 

Le  vieux  Silène  qui  tient  Bac 
chus  entre  fes  bras  ,  &  qui  eft  ap- 
puyé fur  un  tronc  d'arbre.  Elle 
eft  de  Maziére  &  d'après  l'antique 
qui  eft  au  Palais  Borghele. 

Venus  Callypiga,  c'eft  à-dire^ 
aux  belles  Fefles ,  parce  qu'on  lui 
avoit  dédié  un  Temple  fous  ce 
titre  là.  En  voici  Toccafion.  Un 
Païfan  avoit  deux  filles  dont  la 
beauté  faifoit  beaucoup  de  bruit  : 
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elles  dilputoient  un  jour  dans  la 
rue  à  qui  auroit  les  plus  belles  fe£ 
fes  i  6c  prirent  pour  juge  de  leur 
différend  un  jeune  homme  de  Sy- 
racufe  qui  pafïqit  par-là.  Après 
avoir  fuffifammeht  délibéré ,  il  dé- 
cida en  faveur  de  Paînée  ,  &  en 
même  tems  lui  donna  fon  cœur. 
Etant  de  retour  à  la  Ville  avec 
cette  paflîon  dans  l'aine  * ,  il  racon- 
ta à  fon  jeune  frère  ce  qui  lui  étoit 
arrivé  j  celui-ci  partinceflamment, 
&  à  peine  eut -il  vu.  ces  deux 
beautés ,  qu'il  devint  amoureux  de 
la  cadette.  Le  pere  de  ces  deux 
jeunes  hommes  eut  beau  leur  re- 
montrer qu'ils  pouvoient  préten- 
dre à  des  engagemens  qui  leur  fe- 
roient  plus  d'honneur  ,  ils  furent 
inflexibles  ,  &  il  fut  obligé  de 
confentir  que  fes  enfans  les  épou- 
faflent.  Cercidas  dans  quelques- 
uns  de  ies  Vers  ïambes  raporte 

*  Athénée  Lîv.  il.  fur  la  fin  ;  cet  endroit 
n'a  pas  e'té  bien  traduit  par  Coftar. 
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que  depuis  les  habitans  de  Syra- 
eufe  appellerent  ces  deux  femmes 
aux  belles  fejfes,  &  que  par  recon- 
noiflance  elles  firent  bâtir  un  Tem- 
ple à  Venus  fous  ce  nom-là.  Cette 
figure  eft  tres-belle  &  a  été  copiée 
d'après  l'antique,  par  Clairion. 

Tiridate  Prince  de  la  maifon  des 
Arfacides  >r  fut  fait  Roy  d' Armé- 
nie par  fon  frère  Vologefe  Roy 
des  Parthes ,  &  fut  vaincu  plufieurs 
fois  par  Corbulon ,  cô  qui  l'obligea 
de  fe  rendre  à  Néron  qui  iui  remit 
fes  Etats  avec  beaucoup  de  fafte 
&  d'éclat.  Cette  Statue  a  été  œ- 
piée  d'après  l'antique  qui  ,eft  au 
Palais  Farnefè ,  par  André. 

Le  Feu  y  l'un  des  quatre  Ele- 
mens ,  fous  la  figure  d'une  femme 
qui  porte  pour  fymbole  un  vafe 
plein  de  feu  ,  &  qui  a  à  fes  pieds 
une  Salamandre  ,  autre  fymbole 
de  cet  Elément.  C'eft  une  efpece  de 
Lézard  de  couleur  noire  v  taché 
de  jaune  5  fa  tête  &  fon  ventre 
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font  plus  gros  que  ceux  du  Lézard 
ordinaire  ,  &  £1  queuë  eft  plus 
courte.  Comme  cet  animal  eft 
rempli  d'une  fubftance  vifqueufe  > 
le  feu  eft  plus  long-tems  &c  a  plus 
de  peine  à  agir  fur  lui  que  fur  les 
autres  j  ce  qui  avoit  fait  croire 
aux  Anciens  que  la  Salamandre 
vivoit  dans  le  feu.  On  en  trouve 
en  Allemagne  &  en  Normandie. 
C  ette  Statue  eft  de  l'ouvrage  de 
Dozier  d'après  le  defïein  de  Le 
Brun, 

Le  Poëme  Lyrique ,  tenant  une 
3Lyre  &  ayant  le  pied  droit  fur  un 
Roc.  Par  Baptifte  Tuby  ,  d'après 
le  deffein  de  Le  Brun. 

Le  Point  du  Jour  ,  qui  a  pour 
fymbole  une  étoile  fur  fa  tête  ,& 
un  Cocq  à  les  pieds.  Par  Balthafar 
de  Marfy ,  d'après  le  deflein  de  Le 
JSrun.  Gérard  Audran  la  grava  en 
168 1. 

;  Le  Printems  qui  porte  un  panier 
rempli  de  fleurs.  Elle  eft  de  Ma- 
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niére  ,  d5aprés  Le  Brun.  Gravée 
par  Gérard  Edeliiik. 

L'Eau  l  fous  la  figure  d'une  fêta* 
me  qui  tient  une  Urne  \  &  qui  a 
un  Dauphin  à  fes  pieds.  Ce  font  là 
fes  fymbôles.  Elle  eft  de  le  Gros, 
d'après  Le  Brun. 

Sur  l'angle  de  la  Baluftrade  qui 
règne  le  long  du  Parterre  des 
fleurs  <  du  côte  du  Bofquet  appellé 
la  Salle  du  Bal,  cm  trouve  une  fi* 
gUre  couchée  ,  qui  reprefente , 

Cleopatre  fille  de  Ptoloiiiéfc, 
furhommé  Auletes,Rx>y  d'Egypte, 
fôeur  &  époufe  de  Ptolomée  fils 
du  précédent.  Elle  époufa  Antoi- 
ne en  fécondes  noces  ,  &  fe  fie 
mourir  de  defefpoir  :9  après  que  fil 
fïote  eut  été  défaite  à  A&ium  l'an 
du  i>iônde  3974.  Cleopatre  n'avoit 
c^ite  38.  ans  dont  die  en  avoit  re- 
giié  2  2  j  fçavoir  huit  avec  fes  frô* 
res,  &  14.  toute  feule.  Cette  Sta- 
tue  efl:  de  Vancleve ,  d'après  l'an* 
tique  qui  eft  à  Rome. 
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Parterre  des  Fleurs, 

Afles  prés  de  là  eft  un  Parterre 
à  1' Angloife  y  c'eft-à-dire ,  de  bro- 
derie mêlée  de  plate-bandes  6c 
enroulemens  de  gazon.  On  l'ap- 
pelle le  Parterre  des  Fleurs. 

Le  principal  Perron  par  lequel 
on  y  defcend  eft  orné  dans  les  an- 
gles de  deux  Sphinx  de  marbre 
blanc ,  qui  portent  chacun  un  en- 
fant de  bronze.  Le  Sphinx  eft  un 
monftre  chimérique  ainfî  nommé 
d'un  mot  Grec  qui  fignifîe  emba- 
raffèn  parcequeles  Poètes  ont  feint 
qu'il  propofoit  des  Enigmes  i  & 
qu'il  dévoroit  ceux  qui  ne  pou- 
voient  pas  les  expliquer  :  Enfin 
Oedipe  en  vint  à  bout ,  &  ce  pré- 
tendu animal  en  eut  tant  de  re- 
gret, qu'il  fe  précipita  du  haut  d'un 
Rocher.  Ils  font  de  Lerembert. 
Fi&a  cadit  Sphinx.  Stat.  Theb. 
Liv.  1 1 . 
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144  Description 

Sur  quatre  autres  Perrons  qui 
font  aux  angles  de  ce  Parterre  > 
on  voit  huit  Vafes  de  marbre 
blanc  pofés  fur  des  pieds-d'eftaux 
de  marbre  blanc  veiné.  Les  deux 
qui  font  furie  Perron  qui  eft vis- 
à-vis  l'Appartement  de  Madame 
la  Ducheiîe  ,  font  ornés  de  bas- 
reliefs  qui  repreientent,  L'un  Nu- 
ma-Pompilius  ,  qui  après  avoir 
inffcitué  les  Veftales ,  leur  confie  la 
garde  du  Feu  lacré  5  &  l'autre  , 
un  Sacrifice  à  Bacchus.  Les  deux 
qui  font  vis-à-vis  de  l'Apparte^ 
ment  de  M.  le  Prince,  ont  plu- 
lîeurs  ornemens  &  de  petits  Ther- 
mes portant  des  guirlandes  pour 
ances.  Des  quatre  qui  font  au 
Couchant ,  les  deux  qui  font  prés 
de  l'Orangerie  ont  dans  les  corps 
des  Trophées  d'armes ,  &  font  fort 
proprement  travaillés  ,  de  même 
que  les  précédens.  Ils  font  tous  fîx 
de  Bertin.  Enfin  les  deux  qui  font 
du  côté  du  Parterre  d'Eau  ont  été 
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J  fculptés  d'une  manière  fimple  5c 
I  belle ,  par  Tuby  &  Hulot. 

La  Tablette  de  ce  Parterre  eft 
encore  ornée  de  douze  Vafes  de 
:  bronze  d'un  fort  beau  travail.  Ils 
ont  été  fondus  par  Duval ,  d'après 
les  defleins  de  Ballin. 

Parterre  de  l'Orangerie. 

On  defcend  dans  le  Parterre  de 
l'Orangerie  *par  deux  rampes  d'u- 
ne magnificence  qu'on  ne  peut 
que  difficilement  exprimer.  Elles 
ont  chacune  dix  toifès  de  large  , 
£c  font  interrompues  par  deux  pal- 
liers. 

Ce  Parterre  confifte  en  fîx 
grands  Compartimens  de  gazon 
avec  enrouiemens  ,  5c  eft  fermé 
par  une  baluftrade  fur  un  mur  en 
talus  qui  fait  l'un  des  côtés  d'un 
petit  canal.  Les  deux  entrées  prin- 
cipales n'ont  que  la  largeur  des 
marges  &  font  ornées  de  deux 

Xiij 
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trumeaux,  dont  chacun  eft  décoré 
de  deux  colonnes  d'ordre  Tofcan> 
&  porte  un  Groupe  de  figures  de 
pierre.  Les  deux  qui  font  du  côté 
.de  la  Ménagerie ,  font  Zephire  & 
Flore  j  Venus  &  Adonis.  Ils  font 
tous  gracieux  &  ont  été  faits  par 
Le  Comte.  Les  deux  qui  font  du 
côté  de  Verfailles  reprefentent 
l'Aurore  &  Cephale  ,  Vertumne 
&Pomone  ;  ils  font  de  Le  Gros. 

L'efpace  qui  eft  entre  ces  prin- 
cipales Portes  &  les  Rampes  eft 
fermé  par  des  grilles  de  fer  entre- 
tenues par  des  pilliers  de  pierre 
qui  portent  des  paniers  remplis  de 
fleurs  y  qui  ont  été  faits  par  Pinot. 

La  Serrurerie  eft  ici  avec  les 
mêmes  ornemens  &  la  même  do- 
rure que  dans  les  Cours  du  Châ, 
teau. 

Pendant  la  belle  faifon  ce  Par- 
terre paroit  une  Foreft  d'Oran- 
gers ,  de  Mirtbes,  de  Lauriers,  &c. 
Les  Orangers  y  font  fi  beaux  qu'ils 


DE  V  ERS  AILL  ES.  247 

ne  cèdent  nullement  à  ceux  des 
païs  les  plus  chauds  y  &c  qu'on  ne 
comprend  qu'à  peine  comment 
on  peut  les  conferver  dans  des 
caifles  5  &  pour  les  Mirthes  &  les 
Lauriers ,  avec  les  avantages  de  la 
vieillefïevils  font  auflî  verds  &aufli 
frais  que  s'ils  ne  faifoient  que  de 
naître. 

Ce  ne  font  pas  la  tous  les  orne- 
mens  de  ce  charmant  Parterre , 
on  y  trouve  encore  plufieurs  Vafes 
&:  plufieurs  Figuresje  tout  de  mar- 
bre blanc. 

Des  deux  Vafès  ornés  d'un 
pampre  de  vigne  &  qui  font  face 
à  la  Pièce  d'Eau  des  Suifles ,  ce- 
lui qui  eft  à  main  droite  eft  de 
Buiret  ^  6c  celui  qui  eft  à  gauche^ 
de  Raon. 

Un  G  roupe  de  figures.  C'eft  l'en- 
levement  de  Cybelle  par  Saturne 
fous  la  figure  du  Temps.  Cerés  eft 
à  fes  pieds  apuyée  fur  un  Lion  fym~ 
bole  de  la  Terre.  ParRegnaudia, 
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Un  autre  Groupe.  C'eft  l'enlè- 
vement de  la  Nymphe  Orythie, 
Fille  d'Eri&ée  Roy  d'Athènes , 
par  le  vent  Borée.  Ce  Groupe  eft 
Fort  beau.  Gafpard  de  Marfy  étant 
mort  avant  qu'il  fût  entièrement 
fini ,  Anfelme  Flamen ,  l'un  de  fes 
élevés ,  l'acheva. 

Deux  Vafes  ornés  d'un  fefton  I 
de  fleurs.  L'un  eft  de  Robert  >  1 
&  l'autre  de  Le  Gros. 

L' Orangerie. 

Ceft  peu  de  dire  que  l'Oran- 
gerie eft  un  des  plus  beaux  mor- 
ceaux d'Architecture  qu'il  y  ait  au 
monde  dans  ce  genre-là ,  on  peut 
ajouter  hardiment  que  c'eft  le 
chef-d'œuvre  &  le  miracle  de  cet 
art. 

Elle  eft  expofée  au  midi ,  & 
confifte  en  une  Galerie  dans  le 
fond  qui  a  quatre-vingt  toifes  de  j 
long  ,  fur  trente  -  huit  pieds  de 
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large.  Elle  eft  éclairée  par  douze 
feneftres  cintrées  qui  font  dans 
renfoncement  des  Arcades.  Dans 
une  niche  qui  eft  au  milieu  de 
cette  Galerie  &  vis  -à-vis  la  grande 
Porte ,  il  y  a  une  Statue  de  mar- 
bre blanc  haute  de  dix  pieds  neuf 
pouces,  le  plinte  compris.  Cette 
figure  eft  en  pied  ,  &  reprefente 
le  R  o  y  vêtu  d'un  habit  à  la  Ro- 
maine &  d'un  manteau  Royal  , 
ayant  un  Cafque  à  fes  pieds  & 
tenant  de  fa  main  droite  un  bâton 
de  commandement.  Elle  fut  don- 
née au  Roy  par  le  Maréchal  Duc 
de  la  Feiiillade  ,  qui  Pavoit  fait 
faire  par  Des  Jardins  ,  pour  la 
mettre  à  la  Place  des  Victoires  au 
lieu  de  celle  qu'on  y  voit  prefen- 
tement. 

Outre  cette  Galerie  principale, 
il  y  en  a  encore  deux  autres  en 
retour  de  foixante  toifes  de  long 
chacune  ,  lefquelles  communi- 
quent à  celle  du  fond  par  deux 


t  50      DïSCMPÎIÔÏÎ  " 

tours  rondes ,  qui  ont  leurs  faillie* 
en  dehors,  &  qui  en  dedans  ne  font 
ni  plus  ni  moins  larges  que  les  Ga* 
leries. 

Le  maflïf  angulaire  de  celle  qui 
eft  du  côté  de  la  Ville  ,  eft  orné 
de  deux  grandes  niches ,  &:  celle 
qui  efl  du  coté  du  petit  Parc  a  la 
place  de  ces  niches  ;  a  des  Arcades 
ôc  des  Perrons  ,  par  lefquels  on 
monte  dans  un  Veftibule  rond  où 
l'on  voit  une  Figure  de  pierre  de 
touche  qui  a  huit  pieds  de  haut. 
On  croit  que  c'effc  une  Divinité 
d'Egypte  $  mais  je  n'oferois  rien 
afîurer  de  pofitif.  Je  remarquerai 
feulement  qu'on  a  quelquefois  re- 
prefenté  Cerés  en  noir  à  caufe  du 
deuil  qu'on  a  feint  qu'elle  portoit 
de  Proferpine.  On  en  voyok  en 
Arcadie  une  de  cette  efpéce.  Cel- 
le-ci a  été  reftaurée  par  Bertin  , 
<jui  lui  a  fait  un  pied  de  marbre 
noir.  Ceft  dans  ce  Veftibule  qu*eft 
la  principale  entrée  du  petit  Parc 
dans  l'Orangerie* 


de  Versailles.  251 
Ces  Galeries  font  décorées  au 
dehors  de  trois  avant-corps.  Ce- 
lui de  la  Galerie  du  fond  eft  de 
huit  colonnes  accouplées  ,  d'or- 
dre Tofcan  5  &  les  deux  autres  ont 
chacun  quatre  colonnes  de  quatre 
pieds  de  diamètre. 

A  la  porte  du  Veftibule  \  il  y  en  a 
encore  deux  qui  font  à  la  vérité 
du  même  ordre ,  mais  dont  le  dia- 
mètre eft  beaucoup  moindre. 

La  Pièce  des  Suisses. 

Avant  que  de  quitter  l'Orange- 
rie, je  prie  le  Le&eur  de  me  par- 
donner une  petite  digreffion  ,  &  de 
me  permettre  de  fortir  un  moment 
du  petit  Parc  pour  lui  parler  d'une 
grande  Pièce  d'Eau  qui  eft  entre 
le  Potager  &  îe  Mail.  On  la  nom- 
me  la  Pièce  des  Suijfles  ,  parce 
qu'ils  y  ont  travaillé  ;  &  fon  éten- 
due la  feroit  plutôt  prendre  pour 
tin  étang ,  que  pour  un  bafïïn.  A 


2  Description 
fon  extrémité  du  côté  du  Bois  on 
voit  une  Statue  équeftre  qui  avoit 
été  faite  pour  reprefënter  le  Roy 
déjà  parvenu  au  faifte  de  la  gloire^ 
mais  comme  on  ne  la  trouva  pas 
aflfez,  belle ,  on  en  a  fait  un  Marcus- 
Curtius  >  en  changeant  les  traits 
du  vifage ,  &  en  mettant  des  flam- 
mes en  la  place  de  la  Montagne. 
Prefque  tout  le  monde  fçait  que 
vers  Tan  de  Rome  39  3.  un  abîme 
s'étant  entrouvert  au  milieu  de  la 
Place  publique ,  on  confulta  PO- 
racle ,  qui  répondit  :  Que  le  peu- 
ple Romain  devoit  jetter  dans  ce 
Gouffre  ce  qu'il  avoit  d  e  plus  pré- 
cieux. Marcus-Curtius  monta  aufîï- 
tôt  fur  un  parfaitement  beau  che- 
val ,  &  &  jetta  dans  cet  abîme  qui 
fut  d'abord  fermé. 

Ce  Groupe  eft  de  Bernin  5  & 
quoique  ce  foit  un  ouvrage  man- 
qué ,  on  voit  bien ,  dit  un  bel  eù 
prit,  qu'il  a  été  manqué  par  un  ha- 
bile homme ,  &  que  c'eft  une  faute 


De  Versailles.  255 
de  Praxitèle,  Les  crains ,  conti- 
nuë-t'il ,  font  tournés  d'une  main 
hardie ,  ils  voltigent  &  femblent 
être  le  jouet  du  vent ,  l'œil  eft  ar- 
dent ,  lçs  nazeaux  foufflent  le  feu 
$c  la  vie  :  un  cizeau  de  maître  s'y 
trouve  en  mille  endroits.  Il  n?eft 
pas  donné  à  fes  copiftes  ni  à  les  en- 
vieux ,  d'arriver  à  de  telles  fautes 
par  leurs  chefs-d  'œuvres. 

Les  B  g  s  qjj  1  t  s. 

Apres  l'explication  des  Vafes  Se 
des  Statues ,  on  ne  peut  ce  me 
femble  mieux  finir  la  defeription 
du  petit  Parc  que  par  çelle  des 
Bofquets.  Ce  font  de  petits  bois 
de  différente  figure  plantés  avec 
fymétrie  &  avec  de  petites  allées 
en  œmpartimens. 

En  les  décrivant  je  fuivrai  Tor- 
dre qu'on  garde  lorfqu'on  les  fait 
voir ,  &  qu'on  fait  jouer  les  eaux. 


aj4  Description 


Le  Labyrinthe. 

Le  premier  eft  le  Labyrinthe. 
Ce  Bofquet  a  pris  fon  nom  d'un 
entrelacement  de  plufieurs  allées  > 
bordées  de  paliflades  dans  lefquel- 
les  on  s'égare  aifément. 

A  chaque  détour  on  rencontre 
une  Fontaine  ornée  d'un  Baffin 
de  rocaille  fine,  où  Ton  a  repre- 
fenté  au  naturel  une  Fable  d'Efo- 
pe  ,  dont  le  fujet  eft  marqué  par 
une  Infcription  dê  quatre  Vers 
gravés  en  lettres  d'or  fur  une  lame 
de  bronze  peinte  en  noir.  Ces  Vers 
font  de  feu  Benferade ,  &  fervent 
à  expliquer  la  Fable. 

Avant  que  de  parler  de  chaque 
Fontaine  en  particulier ,  il  faut  re- 
marquer qu'en  entrant  dans  ce 
Bofquet ,  qui  eft  du  deft^ïn  de  Le 
Nautre ,  on  trouve  deux  Statues  : 
l'une  eft  celle  du  fameux  Efope  û 
connu  par  fes  Fables  ,  &  dont  un 
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grand  nombre  fert  à  orner  ce  Bot 
quet.  Elle  eft  de  Le  Gros. 

L'autre  eft  celle  de  l'Amour  te- 
nant entre  Tes  mains  un  peloton  de 
fil ,  pour  fignifîer  ,  que  fi  ce  Dieu 
nous  jette  quelquefois  dans  un  la- 
byrinthe dlnconvenienSjCe  même 
Dieu  nous  donne  auffi  le  moyen 
de  lés  démêler  &  de  les  furmon- 
jt#M  Cependant  Efope  femble  lui 
remontrer  que  Ton  peloton  eft  inu- 
tile ,  &  que  fans  la  fàgefle  on  ne 
peut  jamais  fortir  des  abîmes  que 
l'Amour  nous  a  creufés.  Cette  Sta- 
tut eft  de  Baptifte  Tuby.- 

Parmi  ce  grand  nombre  de  Fa- 
bles l  voici  les  fujets  qu'on  a  choifi 
avec  les  Vers  qui  leur  fervent  d'ex- 
plication, &  une  petite  defcription 
de  chaque  Fontaine  ,  qui  ont  tou- 
tes été  gravées  par  Sebaftien  Le 
Clerc  j  de  même  que  les  deux  Sta- 
tuts qui  font  à  l'entrée. 
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FABLE  I. 

■à  •  "  f»~ 

;  •  .     ,   •     -  „    .   -  i-vî  4 

Le  Duc  et  les  Oiseaux. 

-ri- 

LE  Duc  eft  ici  au  milieu  d'un 
Baflîn  de  rocaille  ^  &  un 
grand  nombre  d'Oiiëaux  qui  rem- 
plirent un  demi  dôme  de  Treilla* 
ge  orné  d'Archite&ure ,  jettent  de 
l'eau  en  abondance  fur  le  Duç,qui 
s'étoit  attiré  leur  indignation  par 
fon  chant  lugubre  &  par  fon  vilain 
plumage, 

Les  Oi féaux  en  plein  jour  voyant  le 
Vue  parêtre , 

Sur  lui  fondirent  tous  à  fon  hideux 

Quelque  forfait  qu'on  puiffe  être  > 
Qui  na  vas  fon  coup  de  bec  ? 

FA. 
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FABLE  rï 

Ljes  Cocqs  et  la  Perdrix, 

L  a  Perdrix  fur  un  petit  Ro- 
cher de  rocaille  jette  de  l'eau 
en  l'air ,  &  a  à  fes  côtés ,  fur  deux 
autres  rochers  un  peu  plus  éle- 
vés ,  deux  Cocqs  qui  jettent  auffi 
de  l'eau  dans  le  Baflîn  qui  eft  au 
bas. 

%a  Perdrix  bien  batue  eut  un  dépit 
extrême , 

Qtie  les  Cocqs  feu  galands  la  traitafi 
fent  âinfi  i 

Depuis  voyant  qu'est  feux  ils  en  ufoient 
de  même  : 

Patience }  dit  elle  *  ils  fe  battent  aujjl. 
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FABLE    III.  i 

Le   Cocq^et  le  Renard. 

L  e  Cocq  fur  un  Pillier  de  ro« 
caille  orné  de  verdure  infuite  au 
Renard  en  lui  jettant  de  l'eau. 
Ce  dernier  veut  fe  venger  j  mais 
fes  efforts  font  inutiles ,  l'eau  ne 
va  pas  jufques  au  Coq. 

Le  Renard  dit  au  Cocq  :  Une  paix, 
éternelle 

Ejl  conclue  entre  nous >  defcends.  Oui; 
deux  Lévriers 

Viennent ,  tipond  le  Cocq ,  m  en  dire 
la  nouvelle. 

Le  Renard  tfofa  pas  attendre  les  cour- 
riers. 
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FABLE  IV. 

Le  Cocq^  et  le  Diamant. 

Un  Cocq  au  milieu  d'un  Baiîîn, 
ie  plaint  au  Ciel ,  par  un  trait 
d'eau  qu'il  jette  ;  de  ce  qu'il  a 
trouvé  un  Diamant  qui  ne  lui  eft 
d'aucun  u/age ,  au  lieu  d'un  grain 
d'orge  qui  certainement  lui  con- 
viendrait un  peu  mieux. 

Le  Cocq  fur  un  fumier  gratoit ,  lors 
qua  Je  s  yeux 

Parut  un  Bi amant  :  HeUs  >  dit-il  > 
qu'en  faire  ? 

Moi  qui  ne  fuis  point  Lapidaire, 

Vn  grain  et  orge  me  convient 
mieux. 


Yij 
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FABLE  V. 

Le   Chat  pendu 
et  lès  Rats. 

U  n  Chat  pendu  fur  une  efpece 
d'amortilîement  de  rocaille ,  jette 
de  l'eau  contre  les  Rats  qui  l'en- 
vironnent ,  &  de  leur  côté  ils 
en  jettent  aufîi  contre  lui. 

Vn  Chat  faifoit  le  mort  &  prît  beau* 
coup  de  Rats  > 

fuis  il  senfarina  pour  déguifer  Jk 
mine. 

Quand  même  tu  ferois  le  fac  a  la  fa* 
ri  ne  7 

Dit  un  des  plus  rufés ,  je  n'approche* 
rois  pas, 
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FABLE  VI, 

L'Aigle  et  le  Renard. 

On  voit  au  tour  d'un  Balîîn 
de  bronze  doré,  porté  fur  un  tronc 
d'Arbre  ,  plufieurs  Aiglons.  Le 
Renard  eft  au  pied  du  tronc  3  & 
tient  un  flambeau  allumé  pour 
mettre  le  feu  à  l'Arbre  &  brûler 
-  les  Aiglons  par  reprefailles  de  ce 
que  l'Aigle  avoit  mangé  fes  petits. 

Compères  &  voifms  ajfez,  mal  amortis  > 

A  la  tentation  tous  deux  ils  fuccom- 
berent.  . 

Car  F  Aigle  du  Renard  enleva  les 
petits, 

Et  le  Renard  mangea  les  Aiglons  qui 
tombèrent. 


i6z  Description 
FABLE  VII, 

Les  Paons  et  le  Geay, 

Le  Geay  s'étant  emparé  des 
plumes  de  quelques  Paons ,  vou- 
lut un  jour  s'égaler  à  eux.  Alors 
chacun  reprit  fes  plumes  ,  &  le 
Geay  fut  infulté  d'une  §trange 
manière.  Cela  eft  ici  reprefenté 
par  huit  Paons  placés  des  deux 
côtés  d'un  Baflîn ,  lefquels  voniif. 
lent  de  l'eau  fur  le  Geay  :  &  m 
fond  fur  un  Rocher  plus  élevé  , 
il  y  a  un  autre  Paon ,  qui  jette  de 
l'eau  en  abondance ,  laquelle  tom- 
be à  plomb  fur  le  pauvre  Geay. 

Ojes  -  tu  bien  cacher  tes  plumes  feus 
les  nôtres  ? 

Dirent  les   Faons  m  Geay  rempli 
d'ambition. 

Tgui  s'élève  au  dejjus  de  fa  condition  ± 

Se  trouve  bien  fouvenî  plus  bas  qui 
tons  les  autres. 
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FABLE  VIII. 

Le  C  o  c 
et  le  C o c  q^d' Inde, 

Un  Coc-d'Inde  faifant  là  roue  , 
le  Cocq  en  fut  vivement  piqué  & 
pe  jetta  fur  lui.  L'un  &  l'autre 
!  font  ici  reprefentés  ap  milieu  d'un 

Baflîn  &  y  forment  deux  gros  jets 

d'eau. 

Du  Cocq-dUnde  le  Cocq  fut  jaloux; 
dr  crut  bien 

Qttil  étoit  fon  rival.  Mais  il  n'en? 
êtoit  rien  j 

Car  il  fuifoit  la  roue  ,  dr  libre  & 
fans  affaire  7 

Pour  avoir  feulement  le  flaijîr  de  la 
faire. 
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FABLE  IX. 

Le  Paon  et  la  Pie. 

La  Pie  au  milieu  d'un  Bafïîn, 
femble  fe  plaindre  aux  Oifeaux 
qui  l'environnent ,  de  ce  qu'ils  ontf 
élu  le  Paon  pour  leur  Roy ,  uni- 
quementà  caufe  de  fa  beauté. 

te  Paon  ejl  éleu  Roy  comme  un  fort 
bel  Oifeau. 

La  Pie  en  murmure  é*  s'irrite. 

gt£on  ait  peu  d } égard  au  mérite  > 

il  fur  qu'on  foit  bon ,  farce  que  l'on 
ejl  beau  ? 

FA- 


de  Versailles.  265 

F  A  B  L  È  X. 

Le  Serpent  et  la  Lime. 

Dans  une  efpece  d'antre  on 
voit  un  Dragon  qui  mord  une  En- 
clume ,  &  vomit  deffus  un  torrent 
d'eau. 

.    Le  Serpent  rongeoit  U  Lime  j 
Elle  difoit  cependant  : 
Quelle  fureur  vous  anime  y 
Vous  qui  pajfés  pour  prudent  f 
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FABLE  XL 

Le  Singe  et  ses  Petits. 

Au  milieu  d'une  Coquille  de 
Bronze  doré  foûtenuë  par  trois 
Singes  5  on  en  voit  un  quatrième 
qui  étraint  un  de  fes  Petits ,  qui 
jette  un  trait  d'eau  en  Pair. 

Le  Singe  fît  mourir  fes  Petits  m 

effet,  ! 

Les  ferrant  dans  fes  bras  d'une  étreinte 
maudite. 

rA  force  d'applaudir  foi-même  à  ci 
qu'on  fait , 

L'on  en  étouffe  le  mérite. 
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FABLE    XI  L 

Le  Combat  des  Animaux, 

Dans  la  voûte  d'un  grand  Ca.- 
binet  de  Treillage  orné  d'Archi- 
tecture ,  on  voit  des  Oifeaux  de 
toute  efpece  qui  jettent  de  l'eau 
fur  un  Rocher  de  rocaille  qui  s'é- 
lève du  milieu  d'un  Baffin  5  &  le 
long  de  ce  rocher  on  voit  quan- 
tité d'animaux  à  quatre  pieds  qui 
jettent  de  l'eau  à  leur  tour  contre 
les  Oifeaux.  Il  n'y  a  pas  jufqu'à 
deux  Singes  qui  font  à  l'entrée  de 
ce  Cabinet  >  montés  fur  des  Ché* 
vres  \  qui  ne  jettent  de  l'eau  par  un 
cornet  de  bronze  doré  ,  tant  la 
guerre  eft  allumée. 

Guerre  des  deux  cotés  fanglante  & 

meurtrière , 
Dont  pas  un  ne  voulut  avoir  le  démenti  ; 
Mais  la  chauve- fouris  trahi ffant  fon 

parti  9 

N'ofa  jamais  depuis  regarder  la  lumière. 
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FABLE  XIII. 

Le  Renard  et  la  Grue. 

L  e  Renard  a  le  mufeau  fur  une 
foûcoupe  de  vermeil  doré  ,  po- 
fée  fur  un  Rocher  de  rocaille ,  &c 
fe  régale  lui  feul  5  pendant  que 
la  pauvre  Grue  fait  un  jet  en  Pair. 

Le  Renard  voulut  faire  a  la  Grue 
un  fejlin. 

Le  dtnê  fut  fervi  fur  une  plate  afi 
Jiéte. 

il  mangea  tout  chez,  lui  comme  ail* 
leurs  le  plus  fin  ; 

Elle  de  fon  long  bec  attrapa  quelque 
miette. 
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FABLE  XIV. 

La  Grue  et  le  Renard. 

I  c  1  c'eft  tout  le  contraire.  La 
Gruë  a  fon  bec  dans  un  Vafe  de 
criftal  &  mange  la  boulie  ,  pen- 
dant que  le  Renard  quieft  auprès 
jette  de  l'eau. 

Le  Renard  chez>  la  Grue  alla  pareille- 
ment. 

Vn  Vafe  étroit  &  long  fut  mis  fur 
nape  blanche. 

De  la  langue  le  bec  fe  vengea  pleine- 
ment. 

Ejî-H  pœs  naturel  de  prendre  fa  re- 
vanche ? 
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FABLE  XV. 

La  Poule  et  les  Poussins. 

Deux  Poules  dans  uft  demi 
dôme  de  treillage  font  leurs  ef- 
forts en  jettant  de  l'eau  contre 
un  Milan  qui  eft  au  haut  ,  pour 
garentir  leurs  Pouffins  qui  fonc 
dans  une  cage. 

La  foule  du  Milan  connoi{fant  les, 
deffeîns  > 

Sans  fonger  qu'elle-même  en  étoit  pour- 
fuivie , 

Dans  une  Cage  enferma  fes  Pouf- 
fa* > 

Et  les  mit  en  prifon  pour  leur  fiuvti 
la  vie. 
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FABLE  XV  I. 

Le  Paon  et  le  Rossignol. 

L  e  Paon  fur  un  petit  Rocher 
élevé  vomit  de  Peau  dans  un  Bai- 
fin  ,  tandis  que  des  Rôffignols  en 
jettent  en  l'air. 

Le  Paon  dit  a  Junon  :  Par  ton  di- 
vin pouvoir  i 

Comme  le  Rojjlgnol ,  que  ri  al  je  la 
voix  belle  ? 

M'es  tu  fbt  des  Oi féaux  le  plus  beau  » 
lui  dit- elle  ? 

Croïs-tu  que  dans  le  monde  on  puijfe 
tout  avoir  ? 


Z  iiij 
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FABLE  XVI. 

Le  Perroquet  et  le  Singe. 

Deux  Perroquets  jettent  de 
l'eau  dans  un  Baffin ,  &  un  Singe 
affis  fur  un  tronc  d'arbre  &  em- 
barafle  dans  une  chemilè  ,  levé 
fa  tête  &  fait  un  jet  d'eau. 

Le  Perroquet  eut  beau  par  fon  ca- 
quet 

Imiter  l'homme ,  il  fut  un  Perroquet* 

Et  s*habillant  en  homme  ,  font  le  lin* 
ge  > 

Le  Singe  aujji  ne  pajfa  que  pour 
Singe. 
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FABLE  XVIII. 

Le   Singe  Juge. 

Le  Singe  Juge  eft  aflis  dans 
un  fauteuil  de  rocaille.  Il  a  à  fes 
côtés  deux  autres  Singes  qui  lui 
fervent  d'Huiffier  &  de  Greffier , 
&  les  Renards  &  les  Loups  font 
les  Plaideurs.  Tous  ces  Animaux 
jettent  de  l'eau. 

Le  Renard  en  procès  vint  le  Loup 
attaquer* 

Le  Singe  comme  Juge  ?  écouta  leurs 
requêtes. 

Après  il  dit  :  Je  ne  Jjaurois  man- 
quer y 

En  condemnant  deux  fi  méchantes 
hêtes. 


a  74      Disent  î>tî  on 


FABLE  XIX. 

Le  Rat  et  la  Grenouille, 

Ay  milieu  d'un  Baffin  on  Voit 
t^n  Rat  &:  une  Grenouille  liés 
eiîfemble  qui  jettent  de  l'eau  ,  èc 
font  chacun  un  jet ,  pendant  que 
le  Milan  eft  preft  à  fondée  fut 
eux  ,  &  qu'il  leur  jette  de  l'eau. 

&tf      la  Grenouille  auprès  â'um 
marécage  y 

S '  entretenoient  en  leur  langage* 
Le  CMilan  fond  fur  eux  , 
Et  lès  mange  tom  deux* 


de  Vers  Ait LEs.f  £f$ 


FABLE  XX. 

Le  Lièvre  et  la  Tortue. 

I  Le  Lièvre  &  la  Tortue  étant 
parvenus  au  terme  de  leur  cour- 
ig  ,  qui  eft  ici  figuré  ^>ar  un  Ro- 
cher de  rocaille  ,  d'où  il  fort  uft 
torrent  5  jettent  Tun  &  l'autre  de 
Peau  en  Pair» 


Le  Lièvre  &  la  Tortue  alloient  pour 
leur  proft  5 

£lui  croiroit  que  le  Lièvre  eut  demeure 
derrière  ? 

Cependant  je  ne  fçay  comme  cela  fi 
fi  î  : 

Mais  enfin  la  Tortue  arriva  la  pre- 
mière. 
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FABLE  XXI. 

Le  Loup  et  la  Grue. 

L  e  Loup  &  la  Gruë  font  dans 
un  rond  d'eau  5  la  Gruë  a  fon  bec 
dans  la  gueule  du  Loup,  lequel 
jette  de  l'eau  en  abondance. 

La  Grue  ayant  tiré  de  la  gorge  d& 
Loup 

Un  os  de  fon  long  bec  qui  le  prejsoit 
beaucoup  : 

il  na  tenu  qu'a,  moi  de  vous  manger. 
Commère  y 

Lui  dit  le  loup  ingrat  7  &  c'ejl  votre 
falaire. 


de. Versailles.  277 

FABLE  XXII. 

Le  Milan  et  les  Oiseaux. 

L  e  Milan  efl:  dans  un  Baffin 
ovale ,  au  milieu  de  plufieurs  petits 
Oifeaux  qui  forment  une  efpecç 
de  Gerbe. 


Le  CMilan  une  fois  voulut  payer  fa 
fête. 

Tous  les  petits  Oifeaux  par  lui  furent 
priez*  ; 

Et  comme  a  bien  dîner  Paffiftance  étoit 


il  ne  fit  qu'un  repas  de  tous  les 
Conviez*. 
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FABLE  XXIII. 

Le  Singe  Roy. 

L  e  Singe  afïîs  au  milieu  d'un 
Cabinet  de  verdure  5  femble  fe 
jotier  d'une  Couronne  qu'il  tient 
fur  fa  tête-  Il  eft  environné  de 
plufîeurs  Animaux  y  parmi  lefquels 
le  Renard  paroît  fe  moquer  de 
lui. 


Le  Singe  fia  fait  Roy  des  autres 

*  Animaux  y 

Parceque  devant  eux  il  foi f oit  mille 
fauts. 

il  donna  dans  le  piège  ainji  qu'uni 
autre  bête  y 

Et  le  Renard  lui  dit  :  Sire ,  il  faut  de. 
la  tête. 
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FABLE  XXIV. 

JLe  Renard  et  leBouc* 

D'gn  Puits  de  rocaille  il  fort 
une  nape  d'eau ,  &  un  Bouc  mon- 
trant fa  tête  femble  fe  plaindre 
d'un  Renard  qui  eft  hors  du  Puits, 
&  qui  pour  l'infulter  vomit  de 
l^eau  fur  lui. 

T ous  deux  au  fond  d'un  fuit  s  taci- 
turnes é*  mornes  , 

De  s'affijler  l'un  l'autre  avoient  fris, 
le  parti. 

Le  Renard  pour  fortir  fe  haujfant  fut 
fes  cornes  > 

fit  les  cornes  au  Bouc  après  qu'il  fut 
forti. 
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FABLE  XXV. 

Le  Conseil  des  Rats, 

Les  Rats  tiennent  confèil  au 
tour  d'un  Baflîn  exagone ,  au  mi- 
lieu duquel  il  y  a  un  Rat  de  beau- 
coup plus  gros  que  les  autres  qui 
tient  un  grelot  en  fa  patte ,  &  for- 
me ,  ainfî  que  fes  camarades ,  un 
jet  d'eau. 

Le  Chat  étant  des  Rats  ladverfaire 

implacable  > 

four  s'en  donner  de  garde  un  d entre 
eux  propofa 

De  lui  mettre  un  grelot  au  coL  Nul 
ne  ïofa< 

Dequoi  fert  un  confeil  qui  n'efl  point 

praticable  ? 

FA- 
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FABLE  XXVI. 

Les  Grenouilles  et  Jupiter, 

Sur  une  petite  poutre  de  bron- 
ze il  y  a  plufieurs  Grenouilles  qui 
jettent  de  l'eau  ,  &  femblent  de- 
mander à  Jupiter  un  autre  Roy  , 
&  fur  le  derrière  il  y  a  une  Ci- 
cogné  qui  tient  une  Grenouille 
dans  Ton  bec. 

Une  ?  outre  pour  Roy  faijoit  feu  de 
befogne* 

! 

Les  G  ré  nom  II  es  tout  haut  en  mur  mu- 
rotent  déjà. 

Jupiter  a  la  place  y  mit  une  Çicih 
gne  ; 

Ce  fut  encore  pis ,  car  elle  les  man- 
gea. 
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FABLE  XXVII 

Le  Singe  et  le  Chat- 

Sur.  une  coquille  de  bronze 
doré  il  y  a  un  brafier  duquel  il 
fort  un  jet  d'eau.  Un  Singe  en 
riant  prend  la  patte  du  Chat  avec 
laquelle  il  veut  tirer  les  marrons 
du  brafier. 


Du  Singe  ici  Padreffe  é datte  ^ 
ftiais  celle  du  Chat  faroît  feu  > 
Quand  il  donne  a  P autre  fa  fatté 
Tour  tirer  les  marrons  du  feu* 
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FABLE   XXVII L 

Le  Renard  et  les  Raisins. 

Des  Renards  par  leurs  poftures 
témoignent  l'envie  qu'ils  ont  de 
manger  des  Raifins  d'une  Treille 
qui  entoure  une  grotte  ruftique» 
Ils  jettent  tous  de  l'eau. 

Les  plaifirs  coûtent  cher.  Et  qui  kf 
a  tout  purs  ? 

De  gros  Raiftns  pendoïent  >  ils  ét oient 
beaux  à  peindre , 

Et  le  Renard  rfy  pouvant  pas  aP 
teindre , 

ils  ne  font  pas }  dit  -  il  ?  encore 
meurs. 


-Aaïj 


2.84  Description 

FABLE  XXIX. 

L'Aigle  ,  le  Lapin, 
et  l'Es  c  arbot. 

U  n  Aigle  fur  un  petit  Rocher 
vomit  de  l'eau  -,  le  Lapin  &  PEf- 
carbot  font  en  bas  &  en  font  de 
même.  ~ 

V Aigle  prit  le  Lapin.  ÏEftarbot 
fon  Compère 

Intercéda  pour  lui  touché  de  fa  mi* 
fere. 

V Aigle  ne  larjfa  pas  pourtant  de  le 
manger. 

Vautre  cajfa  fes  œufs  afin  de  syen 
venger* 
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FABLE  XXX. 

Le  Loup  et  le  Porc-Epic. 

Dans  des  niches  qui  font  dans 
une  Grotte ,  il  y  a  plufieurs  Porc- 
Epics  ,  &  aux  deux  côtés  il  y  a 
des  Loups  qui  vomifTent  de  Peau 
dans  le  Baffin. 


Vn  jour  au  Porc  -  Epie  ,  difoit  le 
Loup  fubtili 

Croyês-  moi  y  quittés  Aa,  ces  piquans ,  ils 
vous  rendent. 

Défagreable  j&  laid  :  Dieu  m'en  garde  y 
dit -il  y 

S'ils  ne  me  parent  pas  >  au  moins  ils 
me  dépendent.  ' 


lté  DeSCïUPTIOH 

FABLE  XXXI. 

LeSerpentaplusieùrs 

TESTES. 

Au  milieu  d'un  Baffin  il  y  a  uft 
Serpent  à  plufieurs  têtes  ,  dont 
chacune  fait  un  jet  d'eau.  Le  Ser- 
pent à  plufieurs  queues  eft  plus 
élevé  &  ne  fait  qurun  gros  jet. 

Pluralité  de  têtes  importune. 

Vn  Serpent  en  eut  fept  ,  un  atttrg 
nyen  eut  qu'une- 

'jl paffà  le  premier,  eut  de  grands  em> 
barras. 

pn  chef  eft  abfolu ,  plufieurs  m  k  fi»$ 
pas. 
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FABLE  XXXII. 
La  Souris  ,  le  Chat, 

ET  LE  PETIT  CoCQ^ 

Le  Chat ,  le  petit  Cocq ,  &  la 
Souris  font  dans  un  Baflîn  ôc  for- 
ment trois  jets  d'eau. 

A  la  vieille  Souris  difoit  fa  jeUnî 
fie  : 

Je  bais  le  petit  Coca,  j'aime  k  petit 
Chat } 

le  Chat ,  répond  fa  mere  ?  Ah  l  âefi 
un  fcelerat. 

Mais  le  Cocq  n'a  point  fait  de  malt  4 
ta  famille. 
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FABLE  XXXIIL 

Le  Milan  et  les  Colombes. 

Le  Milan  &  les  Colombes  qu'il 
tient  fous  fes  ferres  font  dans  un 
Baffin ,  &  forment  une  efpece  de 
Gerbe  >  &  plufieurs  autres  Colom- 
bes qui  font  tout  au  tour  de  la 
corniche  d'un  Cabinet  de  Treilla- 
ge ,  jettent  de  Peau  dans  le  Baffin. 
Un  Épervier  paroît  enj'ain 

Les  Colombes  en  guerre  avec  le  Mi- 
lan y 

Veulent  que  l'Epervier  a  leur  tete  de- 
meure j 

Mais  leur  condition  tien  devient  pas 
meilleure , 

Ayant  uft  adverfaire  ,  &  de  plus  un 
tgran. 

FA- 
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I     FABLE  XXXIV, 

Le  Dauphin  et  le  Singe. 

Le  Dauphin  eft  au  milieu  d'un 
Baflîn  quarré,  il  porte  un  Singe  , 
&  forme  un  jet  d'eau. 


£e  Dauphin  fur  fon  dos  portoit  le 
Singe  À  nage  > 

Bt  reconnut  au  premier  mot , 

g)uil  n'étoit  pas  un  homme  >  ou  que 
c'êtoit  un  fot , 

Ainfi  ne  voulut  pas  syen  charger  da~ 
vmtage* 
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FABLE  XXXV. 

Le  Renard  et  le  Corbeau. 

L  e  Corbeau  perché  fur  des 
brandies ,  &  piqué  contre  le  Re- 
nard ,  qui  par  des  lotianges  peu  fin* 
ceres  ,  lui  avoit  efcroqué  ion  fro- 
mage ,  vomit  de  l'eau  contre  luir 
tandis  que  le  Renard  lui  en  jette 
auflî  ,  &  femble  fe  moquer  de  fa 
crédulité. 

Le  Renard  du  Corbeau  loiia  tant  let 
ramage , 

Et  trouva  que  fa  voix  avoit  un  fon 
fi  beau , 

gtfenfn  il  ft  chanter  le  malheureux 
Corbeau , 

Jjhçi  de  fon  bec  ouvert  laifja  cheoit 
un  fromage, 
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FABLE    XXXV L 

Le  Cigne  et  la  Grue. 

Le  Cigne  &  la  Gruë  font  ici 
deux  parfaitement  beaux  jets 
d'eau. 


La  Grue  interrogeoit  le  Cigne  dont 
le  chant , 

Bien  phs  quyï  t  ordinaire  était  doux 
&  touchant* 

Quelle  bonne  nouvelle  avez>-vous  dont 

reçue  ? 
* 

C'ejl  que  je  vas  mourir  >  dit  le  Ci- 
gne à  la  Gruè. 


Bb  ij 
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FABLE  XXXVII. 

Le  Loup  et  la  Teste. 

Dans  un  Baffin  rond  5  un  Loup 
tient  une  Tête  fous  fa  patte  ,  & 
forme  un  jet  d'eau. 

'Vn  Loup non  fans meweille  entra  chez, 
un  Sculpteur. 

il  n'y  va  pas  fouvent  une  pareille 
bête. 

Voyant  une  Statue  y  il  dit  :  La  belle 
tête  ! 

Mais  pour  de  la  cervelle  au  dedans  ; 
JerviteuK 
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FABLE  XXXVIII. 

Le  Serpent  et  le  Herissoinl 

Un  Heriflbn  placé  fur  l'en, 
trée  d'une  Caverne  jette  de  l'eau 
par  tout  fon  corps ,  ce  qui  imite 
les  piquants  :  &  un  Serpent  qui 
eft  au  milieu  du  Baffin  forme  h 
jet  d'eau. 

le  Serpent  trop  civil  par  une  grave 
extrême  r 

Reçoit  le  Herijfon  *  après  H  s  en  re- 
penti 

Sortez,  d'ici  y  dit  le  Serpent. 

Vautre  comme  un  ingrat  :  Sortez  did 
vous-même. 


Bb  iij 
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FABLE  XXXIX. 

Les  Cannes  et  le  Barbet» 

Au  milieu  d'un  Baffin  de  treil- 
lage on  voit  plufîeurs  Cannes  qui 
en  fuyant  jettent  de  l'eau  en  Pair  y 
&  font  pourfuivies  par  un  Barbet 
qui  aboyé  après  elles. 

Çe  Barbet  en  veut  a  ces  Can+ 
nés  y 

Mais  far  elles  il  efi  injlruit  y 

guil  efi  far  fois  des  vœux  aujji 
vains  que  profanes  > 

Et  qu'on  ne  force  p as  toujours  ce  qum 
pourfuit, 
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La   Salle  du  Bal. 

Le  Bofquet  appelle  la  Salle  du 
Bal ,  a  pris  ion  nom  de  l'ufage  au- 
quel on  Ta  quelquefois  faitlervir 
pendant  la  belle  faifon. 

Cette  Salle  qui  eft  du  deflèin  de 
le  Nautre ,  n'eft  proprement  qu'un 
grand  efpace  de  figure  régulière 
&  bordé  de  treillage. 

Au  milieu  il  y  a  une  efpece  d3A- 
rené  ,  fur  laquelle  on  dance  quand 
il  plaît  à  S.  M.  d'y  donner  quelque 
fête. 

Le  relie  de  la  Salle  eft  occupé 
par  une  Cafcade  &  par  l'Amphi- 
théâtre. La  Cafcade  compofée  de 
plufieurs  Baffins  de  coquillages, 
eft  une  des  plus  belles  qu'on  puiiîe 
voir  :  elle  eft  interrompue  d'efpa- 
ce  en  efpace  par  quatre  gouletes 
de  marbre  de  Languedoc  *  ,  au 

*  Ce  Marbre  a  le  fonds  d'un  rouge  vif  avec 
de  grandes  caches  Manches. 

Bbiiij 
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haut  defquelles  il  y  a  autant  de 
Vafès  de  métail  5  ornés  de  têtes 
de  Bacchantes  ,  de  Mufles  de 
Lions  y  de  feftons  5  &c.  Ils  font 
de  l'ouvrage  de  Houzeau  &:  Maf- 
ibu.  Au  bas  de  ces  mêmes  gou- 
letes ,  il  y  a  quatre  Torchères  de 
métail  pofées  fur  des  focles  de 
marbre  de  Languedoc.  Elles  font 
des  mêmes  Sculpteurs  que  les  Va- 
fes ,  &  fervent  à  porter  des  Giran- 
doles. 

L'Ampitheatre  occupe  le  refte 
du  terrein.  Il  confifte  en  plufieurs 
rangs  de  fieges  de  gazon  ,  &  eft 
foûtenu  par  quatre  rampes  de 
marbre  de  Languedoc ,  au  haut 
defquelles  on  a  mis  quatre  Vafes 
de  métail  qui  reprefentent  des 
Bacchanales ,  le  Triomphe  de  Ne- 
ptune &  de  Thetis ,  &c.  Ils  font 
de  le  Hongre.  Au  bas  de  ces  ram- 
pes on  voit  quatre  Torchères  de 
même  matière  que  les  Vafes ,  & 
faites  par  le  même  Sculpteur. 
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Elles  fervent  à  mettre  des  Giran- 
doles quand  on  y  veut  danfer 
la  nuit. 

Bosquet  de  la  Girandole. 

Le  Bofquet  de  la  Girandole  eft 
différent  des  autres  ,  en  ce  qu'il 
n'eft  pas  fermé  non  plus  que  ce- 
lui  du  Dauphin. 

On  y  voit  un  Faune  antique. 
Il  femble  rire  de  ce  qu'il  fe  mire 
dans  l'eau.  Il  a  été  gravé  par  Mel- 
lan.  Les  Faunes ,  félon  la  Fable, 
étoient  les  enfans  de  Faunus  fils  de 
Picus  Roy  des  Latins. 

Dans  differens  endroits  de  ce 
Bofquet  on  trouve  les  Thermes 
fuivans  :  Morphée  ,  Une  Femme 
qui  tient  des  raifîns  ,  Pomone  5  Un 
jeune  homme  qui  tient  une  maflè, 
Flore  j  Hercule  ,  Et  un  Hyver. 
Ce  dernier  a  été  fait  à  Rome  par 
Theodon  j  quant  aux  autres  ,  ils 
font  de  differens  Sculpteurs ,  d'a^ 
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prés  les  defïeins  que  le  Pouflm 
avoit  donnés  pour  M.  Fouquet, 
De  ce  Bofquët  on  va  à  l'Ifîe  Roya- 
le :  mais  en  traverfant  l'allée  qui 
les  fépare  ,  on  voit  deux  Baffins 
avec  deux  Fontaines  de  métail  au 
milieu  3  ce  font  celui  de  Saturne, 
&  celui  de  Bacchus,  qui  font  fy- 
métrie  avec  ceux  de  Cerés  &  de 
F  lore. 

Bassin    de  Saturne. 

Saturne  fils  de  l'Océan  &t  de 
Thetis  eft  au  milieu  d'un  Baffin 
rond,  environné  de  petits  enfans 
qui  portent  les  attributs  qu'on  a 
accoutumé  de  lui  donner.  D'un 
efpece  de  fac  qu'il  tient ,  il  en  tire 
une  pierre  qu'il  femble  devoir 
dévorer  ,  fur  ce  que  la  femme 
Rhée  lui  fît  accroire  qu'elle  en* 
étoit  accouchée ,  ne  trouvant  pas 
d'expédient  plus  propre  pour  fau- 
ver  Jupiter  qu'elle  vcnoit  de  mer- 
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trè  au  monde  ,  parce  que  Saturne 
ayant  appris  qu'il  feroit  un  jour 
chaifé  de  Ton  Royaume  par  Ion 
fils ,  il  réfolut  de  faire  mourir  tous 
|  les  garçons  qui  lui  naîtraient.  Cet- 
|  te  Fontaine  reprefente  PHyver  , 
;  &  a  été  faite  par  Girardon  d'a- 
près les  deftèins  de  le  Brun. 

B  A  S  S  I  K  DE    B  A  G  C  H  U  S. 

Celle  de  Bacchus  reprefente 
l'Automne.  Le  Baffin  eft  de  figure 
oétogone  ,  &  Bacchus  eft  au  mi* 
lieu  parmi  plufieurs  Satirès  &  les 
attributs  qui  lui  conviennent.  Cet- 
te Fontaine  eft  de  Marfy ,  d'après 
les  defleins'  de  le  Brun.  Bacchus 
étoir  fils  de  Jupiter  &  de  Semelé 
fille  de  Cadmus  &c  de  Hermioneo 
Junon  déguifée  .en  vieille  perfua- 
da  à  Semelé  ,  dont  elle  étôit  ja- 
loufe  ,  de  demander  à  Jupiter 
qu'il  la  vînt  voir  avec  la  même 
pompe  &  le  même  éclat  qu'il  aL 
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loit  voir  fa  femme.  Il  s'en  défen- 
dit quelque  tems  ^  néanmoins 
comme  il  avoir  juré  d'accorder  à 
cette  favorite  tout  ce  qu'elle  de- 
manderait ,  il  vint  avec  les  éclairs 
&  la  foudre.  Semelé  n'étant  pas 
Déefle ,  ne  put  foûtenir  ce  feu , 
elle  y  périt.  Un  peu  devant  qu'elle 
fût  brûlée  ,  Jupiter  avoit  eu  foin 
de  tirer  de  fon  ventre  le  petit  Bac- 
ckus  &  de  le  coudre  dans  la  cuifîè1 
pour  y  achever  le  terme  de  neuf 
mois ,  lequel  étant  expiré ,  il  le 
mit  entre  les  mains  des  Nymphes 
qui  le  nourrirent. 

VlShl  KOYALIE. 

L'Ifle  Royale  prend  fbn  nom 
d'une  petite  Ifle  qui  étoit  autre- 
fois au  milieu  de  la  grande  Pièce 
d'eau  qui  a  plus  de  cent  trente 
toifes  de  long  &  plus  de  foixante 
de  large.  Cet  endroit  n'eft  pas  fcm 
lement  confîderable  par  ces  eaiix  >; 
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il  r.eft  encore  par  une  Pièce  en 
vertugadin  qui  eft  au  deflus  de 
l'allée  de  traverfe  qui  la  fépare 
k  grande  Pièce  d'eau  par  plu- 
fieurs  Statues  5  parmi  lefquelles  il 
y  en  a  quatre  d'antiques  j  &  par 
deux  Vafes:. 

Le  premier  eft  orné  d'une  bran- 
che de  houx  ,  &  de  fleurs  de  So- 
leil dans  fes  Çanelures.  U  eft  dfi 
le  Fevre* 

ta  première  des  Statues  anti- 
ques eft  celle  de  Julia  Mœfa  de  la 
ville  d'Emefe  en  Phénicie  ,  fœur 
de  Julie  femme  de  l'Empereur 
Severe.  MxÙl  étoit  d'un  efprit  vif 
&  pénétrant ,  &  avoit  palfé  preC 
que  toute  fa  vie  ou  à  la  Cour  de 
Severç  fon  beau-frere ,  ou  à  celle 
d'Antonin  fon  neveu.  Macrin 
étant  parvenu  à  l'Empire ,  la  ren- 
voya dans  fon  païs ,  lans  toucher 
aux  monceaux  d'or  &  d'argent 
qu'elle  poflèdoit.  Pendant  fon  éloi- 
goement  de  la  Cour ,  elle  prit  foin 
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de  réducation  des  enfans  de  SoÉ- 
me  &:  de  Mammée  fes  filles ,  & 
laffée  de  vivre  dans  Pobfcurité 
d'une  vie  privée  ,  elle  entreprit 
de  faire  couronner  Baflien  fils  de 
Soëme  y  &;  y  réuffit.  Mais  s'aper- 
ce vant  bien- tôt  que  ce  jeune  Em- 
pereur j  qu'on  appelloit  Helioga- 
bale ,  gâtoit  tout  par  fa  mauvaife 
conduite  ,  elle  lui  perfuada  d'à* 
dopter  Alexien  fon  coufin  ger- 
main &  de  le  déclarer  Cefar.  Enfin 
après  avoir  vu  mafïàcrer  Helioga- 
bale  &  Soëme  ,  &  avoir  vu  Ale- 
xien fur  un  Trône  qu'elle-même 
lui  avoit  affermi  par  la  douceur 
de  fon  gouvernement  &  par  la 
fagefle  de  ies  confeils ,  elle  mou- 
rut dans  une  extrême  vieille{re. 

La  féconde  eft  Venus  qui  fort 
du  bain. 

La  troifiéme  eft  Jupiter  Stator. 
Ce  furnom  lui  fut  donné  par  Ra- 
mulus ,  qui  pria  inftament  ce  Dieu 
d'arrêter  les  Romains  que  les  Sa- 
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foins  avoient  obligés  de  prendre 
la  fuite.  Il  fut  exaucé &  fît  bâtir  à 
Jupiter  un  Temple  fous  ce  nom. 

La  quatrième  eft  Julia  Domna 
fille  de  Bafïien  Prêtre  du  SoleiL 
Elle  étoit  née  à  Emefe  ,  &  étoit 
afïez  jeune  quand  on  lui  prédit 
que  celui  qu'elle  épouferoit ,  feroit 
Empereur.    Cette  prédiction  fît 
que  Se  ver  e  Pépoufa.  De  ce  maria- 
ge naquirent  Caracalla  &  Geta, 
Ce  dernier  fut  aflafTiné  par  fon 
.aîné  entre  les  bras  de  Julie  leur 
fnere>&  Caracalla  qui  par  ce  meur- 
tre étoit  devenu  feul  maître  de 
l'Empire/ut  afîafîîné  en  Mefopota* 
mie  par  Macrin.    A  la  première 
nouvelle  de  cette  mort ,  fa  Mere 
réfolut  de  ne  lui  pas  furvivre.  Mais 
Macrin  lui  ayant  écrit  une  Lettre 
fort  polie  ,  elle  crut  qu'il  ne  faloit 
rien  précipiter.  Il  y  a  apparence 
que  cet  Empereur  lui  auroit  tenu 
parole  ;  mais  ayant  appris  qu'elle 
s'emportoit  inceffament  contre  lui* 


304  Description 
èc  qu'elle  cabaloit  pour  fe  rendre 
fouveraine  ,  il  lui  ordonna  de  for- 
tir  d'Antioche  avec  la  liberté  de  le 
retirer  où  elle  voudroit*  Alors  ra- 
pellant  toute  fon  ambition ,  elle  fe 
îaifïa  mourir  de  faim.  Qn  voit  une 
infcription  où  elle  eft  nommée  la 
Mere  des  Camps ,  la  Mere  de  la 
Patrie ,  &  la  Mere  du  Sénat. 

Un  Vafe  de  même  deflein  que 
celui  qui  eft  de  l'autre  côté  5  celui- 
ci  a  été  fait  par  Legeret, 

Au  bas  de  cette  Pièce  d'eau  il 
y  a  deux  Statues  de  marbre  blanc, 
qui  font  de  beaucoup  plus  gran- 
des que  les  antres. 

A  main  droite  r  c'eft  Hercule 
qui  fe  repofe.  Le  Sculpteur  fans 
en  faire  ni  un  Colofle  ni  un  Géant, 
a  fi  bien  mufelé  Hercule  ,  qu'il 
nous  le  reprefente  comme  l'hom- 
me le  plus  vigoureux  qu'on  ait 
jamais  vu.  Il  n'a  guère  moins  bien 
réuffi  a  nous  marquer  fa  laffitude 
&;  fon  épuilèment  ,  tant  par  ces 

mêmes 
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mêmes  mulcles  qui  paroiflent  dé- 
gouflés&vuides  d'efprits  animaux, 
que  par  l'attitude  d'un  homme  qui 
s'appuyenonchalament  furlamaf. 
fuë.  Cette  Statue  a  été  copiée 
d'après  Pantique  qui  efta^Palais 
Farnefe ,  par  Cornu. 

La  Flore  qui  eft  à  main  gauche 
vis-à-vis  Hercule ,  eft  prefque  auffi 
parfaite  dans  fon  genre.  On  vante 
fur-tout  la  légèreté  de  la  Statue 
èc  la  beauté  de  fa  draperie.  Elle  a 
été  copiée  d'après  l'antique  qui  eft 
au  Palais  Farnefe ,  par  Raon. 

La  Salle  des  Marroniers. 

La  Salle  des  Marroniers  a  été 
ainfi  nommée  parceque  les  ailes 
qui  étoient  auparavant  formées 
par  des  jets  d'eau  &  des  Statues, 
le  font  aujourd'hui  par  des  Mar, 
roniers.  Les  Paliftades  font  ornées 
de  huit  Buftes  antiques  de  marbre- 
blanc  ,  qui  repréfentent  Hercule*, 
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Déjanire ,  Alexandre ,  Cleopatre, 
Céfar  y  Numa  ,  Marc-Aurele  & 
Vérus.  On  y  voit  auflî  deux 
Statues  antiques  de  marbre  blanc, 
qui  reprefentent  ,  Antinous  & 
Meleagre.  Ce  dernier  étoit  fils 
d'Oenée  Roy  d'Etolie  ,  qui  pour 
avoir  négligé  Diane  dans  les  Sa- 
crifices qu'il  faifoit  aux  autres 
Dieux ,  en  fut  puni  par  un  San- 
glier qui  ravageoit  fon  Royaume. 
Meleagre  fon  fils  fit  aflèmbler  tous 
les  Chafleurs  de  la  Grèce  pour  le 
chafler.  Atalante  fille  d'Iafius  Roy 
d'Arcadie  s'y  trouva  &  lui  porta 
le  premier  coup.  Quand  il  fut 
mort,  Meleagre  lui  en  donna  la 
dépouille  ^  mais  les  Oncles  de  ce 
Prince  la  lui  arrachèrent.  Melea- 
gre les  fit  mourir.  Sa  mere  Altée 
en  fut  fi  outrée ,  que  pour  venger 
fès  frères  5  elle  jetta  dans  le  feu  un 
tifon  à  la  durée  duquel  la  vie  de 
Meleagre  étoit  attachée  ,  &  fit 
mourir  ainfi  fon  propre  fils.  Au. 
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t  refte  cette  Statue  a  été  copiée  d'a- 
près l'antique  qui  eft  à  Rome. 
Dans  les  deux  enfoncemens  qui 
!  font  aux  extrémités  de  cette  Salle, 
on  trouve  deux  Bafîins  de  forme 
|  ronde  &c  de  marbre  blanc, au  mi- 
lieu delquels  il  y  a  une  Statue  an- 
tique auffi  de  marbre  blanc  &  fur 
un  autre  Baflîn  qui  leur  lert  de 
pied  d'eftal.    D'un  côté  c'eft  une 
Mule,  &  de  l'autre  une  Dame 
Romaine. 

La  Colonade. 

On  appelle  ainfi  un  Peryftile  de 
figure  circulaire ,  qui  a  vingt-une 
roiles  &  demi  de  diamètre ,  &  qui 
eft  fermé  par  trente-deux  Colom*. 
nés  d'ordre  ionique ,  dont  il  y  en 
a  huit  de  Brèche  (a)  violette,douze 
de  marbre  de  Languedoc ,  &  don- 

( a)  Ce  Marbre  eft  d'un  brun  fale  ayee  âç$ 
bandes  violettes. 

Ce  ij 
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ze  de  marbre  bleu  turquin  (4).Elles 
ont  vingt  pouces  de  diamètre ,  fur 
quatorze  pieds  de  haut  en  y  corn- 
prenant  les  bafes  qui  font  attiques 
&  les  chapiteaux  qui  font  de  mar- 
bre blanc  à  quatre  faces  égales. 
Chaque  Colomne  répond  à  un  pi- 
laftre  de  marbre  de  Languedoc 
qui  eft  derrière  ,  &  n'en  eft  éloi- 
gné que  de  deux  diamètres  &  de- 
mi. L'un  &  l'autre  font  couron- 
nés d'une  corniche  architravée  qui 
leur  fert  d'entablement.  Les  Co- 
lomnes  font  communiquées  les 
unes  aux  autres  par  des  Arcades 
en  plein  cintre ,  qui  font  ornées 
de  leurs  archivoltes,  avec  des  maf- 
ques  dans  leurs  clefs  qui  reprefen- 
tent  ou  des  Nymphes  ,  ou  des 
Nayades ,  ou  des  Silvains. 

Cet  ouvrage  eft  couronné  par 
une  corniche  Corinthienne  ,  au. 
defTus  de  laquelle  il  y  a  un  focle  ou 

(a)  Le  Marbre  bleu  turquin  eft  mêlé  de  blanc 
fale ,  &  fe  tire  des  côtes  de  Gènes. 
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!  Animent  avec  des  portes  en  bas- 
relief,  fur  lequel  font  des  Vafes  de 
marbre  blanc  terminés  par  une 
pomme  de  pin. 

Les  Jeux  &:  les  Amours  en  pe- 
tits Enfans  ,  font  reprefentés  en 
|  bas-reliefs  fur  les  timpans  trian- 
gulaires des  arcades.  Ces  Grou- 
pes d'enfans  font  de  Maziére, 
Granier,  Coyzevox  5  le  Hongre 
&  le  Comte. 

Toute  cette  Arcbite&ure  eft 

f>ofée  dans  une  rigole  qui  reçoit 
'eau  qui  retombe  en  nape  de 
trente-un  baffins  de  marbre  blanc 
pofés  fur  des  pieds  dont  chacun  eft 
orné  de  trois  conloles,  &  du  milieu 
defquels  s'élèvent  des  jets  d'eau. 

D'une  allée  fablée  qui  règne  au 
pourtour  de  la  Colonade  ,  Ton 
defeend  par  cinq  degrés  de  mar- 
bre dans  l'Aire,  au  milieu  de  la- 
quelle il  y  a  un  Groupe  de  mar- 
bre blanc  fculpté  par  Girardon. 
Le  fujet  éft  pris  de  la  Fable.  Cefi 
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l'enlèvement  de  Proferpine  par 
Pluton  fils  de  Saturne  &  d'Ops  lit 
fœur. 

Ce  Dieu  voulant  voir  par  lui- 
même  les  défordres  que  les  trem- 
blemens  de  terre  pouvoient  avoir 
caufé  dans  la  Sicile ,  alla  vifiter 
cette  Me.  Dans  un  endroit  fort 
reculé  il  rencontra  Proferpine 
fille  de  Jupiter  &  de  Cerés  qui 
ciieilloit  des  fleurs  3  il  Paima  tout 
auffi-tôt  &  l'enleva.  Cyane  vou- 
lut empêcher  que  fa  chère  com- 
pagne ne  fut  enlevée  j  mais  corn, 
ment  auroit-elle  pu  réfifter  à  un 
Dieu  amoureux  ?  Cette  réfiftance 
ne  fervit  qu'à  lui  attirer  fon  indi- 
gnation j  il  la  métamorphofa  ei* 
Fontaine. 

Le  pied-d'eftal  de  ce  Groupe  eft 
de  forme  ronde ,  &  orné  d'un  bas- 
relief  au  pourtour  qui  reprefente 
une  partie  de  cette  Fable. Ce  grand 
Morceau  a  été  gravé  par  Gérard 
Audran. 
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Les  Dômes. 

Ce  Bofquet  a  pris  Ton  nom  de 
deux  petits  Temples  carrés  de 
marbre  blanc.  Chaque  Temple  a 
quatorze  ou  quinze  pieds  de  lar- 
ge, fur  vingt  de  haut ,  &  eft  orné 
de  huit  colomnes  d'ordre  ionique, 
dont  quatre  font  de  marbre  de 
Givet  * ,  &  quatre  de  marbre  de 
Rance. 

La  principale  façade  de  chaque 
Temple  eft  couronnée  d'un  fron- 
ton,enrichi  d'un  écu  de  France,po- 
fé  fur  des  trophées  d'armesje  tout 
de  bonze  doré,  &Tfort  magnifia 
que.  On  a  rempli  les  encoigneu- 
res  des  petits  pans,de  Trophées  dô 
bronze  doré  d'or  moulu  ,  qui  re  , 
prefentent  les  armes  dont  fe  fer- 
vent plu  fleurs  Nations.  On  en  a 
mis  de  femblables  entre  les  Pilaf. 

*  Ce  Marbre  eft  le  même  que  celui  de  Char- 
lemoat ,  domt  il  eft  parle',  page  18. 
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très  de  dehors.  Les  Dômes  font 
enrichis  deplufïeurs  ornemens  de 
métal  &  terminés  par  deux  Grou- 
pes d'enians  pofes  fur  des  Tro- 
phées. 

Le  milieu  de  ce  Bofquet  eft  oc- 
cupé par  un  Baffin  c&ogone  en- 
tourné  d'une  Baluftrade  dont  les 
baluftres  font  de  marbre  blanc ,  8c 
les  appuis  de  marbre  de  Langue- 
doc 3  &  d'une  Terrafte. 

Sur  la  baluftrade  il  y  aune  gou- 
lette  ou  petit  canal  interrompu 
d'efpace  en  efpace  par  de  petits 
bafîîns  en  coquille  d'où  fortent  des 
bouillons  d'eau  qui  forment  de 
petites  napes  fort  agréables. 

Quant  à  la  Terrafïe,  elle  eft  auflï 
ornée  d'une  baluftrade,  laquelle 
eft  différente  de  celle  dont  je  viens 
de  parler.  Les  appuis  en  font  de 
marbre  blanc ,  &  font  fuportés  par 
des  baluftres  de  marbre  de  Lan- 
guedoc. 

Sur  le  focle  de  cette  baluftrade 

& 
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Zc  fur  les  pilaftres  à  hauteur  d'à-* 
pui  qui  en  retiennent  les  travées  , 
il  y  a  quarante-quatre  bas-reliefs , 
fur  lefquels  on  voit  les  armes  dont 
les  différentes  Nations  de  l'Euro  * 
pe  fe  fervent  dans  leurs  combats. 
Ils  font  de  Girardon  ,  Mazeline 
&  Guerin. 

Les  principales  faces  du  Bof- 
quet  font  ornées  de  Statues  de 
marbre  blanc  vpofées  fur  des  pied- 
♦d'eftauxde  même. 

La  première  qu'on  trouve  à 
main  droite  en  entrant  ,  c'eft  le 
Point-du-Jour  fous  la  figure  d'un 
jeune  homme  qui  tient  un  flam- 
beau &  qui  a  des  nuages  &  un  hi- 
bou à  fes  pieds.  Cette  Statue  efl 
de  le  Gros. 

La  féconde  reprefènte  Ino.  Tous 
les  Auteurs  conviennent  qu'elle 
étoit  fille  de  Cadmus  i  &  de  l'Har- 
monie ,  mais  ils  ne  conviennent 
en  aucune  manière  fur  le  refte  de 
fon  Hiftoire.  Quelques-uns  ont 
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écrit  qu'elle  devint  l'époufe  d5A. 
thamas  Roy  de  Thebes  après  qu'il 
eut  répudié  Nephel.es  ,  éc  qu'elle 
traita  fi  indignement  les  Enfans  de 
cette  dernière ,  qu'ils  quittèrent  la 
maifon  de  leur  pere.  Junon  irritée 
de  cette  dureté  rendit  Athamas 
fi  furieux  ,  qu'il  arracha  le  petit 
Learque  fon  fils  d'entre  les  bras 
d'Ino  fa  mère  ,  &  l'écrafa  contre 
des  pierres.  Il  en  auroit  fait  a.  tant 
à  Melicerte  fon  fécond  fils ,  fi  Ino 
ne  l'eût  dérobé  à  fa  fureur  en  fe 
précipitant  dans  la  mer  avec  lui. 
Venus  fut  fi  touchée  de  leur  de£ 
tinée  ,  qu'elle  pria  Neptune  de 
vouloir  bien  les  métamorphofer 
en  Dieux  marins ,  ce  que  ce  Dieu 
lui  accorda.  Ino  eut  le  nom  de 
Leucothoé  ,  &  Melicerte  celui  de 
Palemon.DésJors  lesMarins  com- 
mencèrent à  les  invoquer  comme 
des  Divinités  dont  la  protection 
n'étoit  pas  indifférente.  Le  pou- 
voir d'Ino  fur  les  flots  eft  ici 
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marqué  par  l'aviron  qu'elle  tient  9 
&;  par  le  vaifteau  qui  eft  prés  d'elle. 
Cette  figure  eft  de  Rayol. 

La  troifiéme  eft  le  Berger  Acis 
qui  jouë  de  la  flûte ,  &  regarde 
Galatliée  qui  eft  de  l'autre  côté. 
Par  BaptifteTuby.  Ces  deux  Sta- 
tues ont  été  gravées  par  Jean 
JEdelinck. 

La  quatrième  reprefente  Flore 
Déefte  des  Fleurs.  Perfonne  n'i- 
gnore qu'elle  fut  mariée  au  Vent 
Zéphire.  Cette  Statue  qui  eft  fort 
gracieufe  a  été  fculptée  par  Ma- 
nière. 

La  cinquième  eft  une  des  Nym- 
phes de  Diane  qui  porte  les  filets 
de  cette  Déeffe  &  careftè  fa  Le- 
vrette. Elle  eft  d'Anfelme  Flamen 
de  Saint- Omer. 

La  fixiéme  eft  Galatliée  Nym- 
phe marine  ,  ainfî  appellée  d'un 
mot  Grec  ,  parceque  fa  blancheur 
11e  cédoit  nullement  à  celle  du  lait. 
1  -Elle  aimoit  le  Berger  Acis  &  en 
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étoit  aimée  ;  mais  Polipheme  en 
devint  jaloux ,  &  éboula  un  rocher 
qui  aflbmma  l'infortuné  Acis  dont 
le  fang  fut  changé  en  un  fleuve 
de  fon  nom.  Cette  Pigure  eft  très* 
gracieufe  ,  &  eft  de  Tuby. 

La  feptiéme  eft  Amphitrite  fil- 
le de  PQcéan ,  &  de  Doris  femme 
de  Neptune  &  Déefte  de  la  mer. 
L'EcrevilTè  qui  eft  fur  fa  main  mar- 
que l'autorité  qu'elle  avoit  fur  cet 
Elément ,  &  le  Dauphin  qui  eft  à 
fes  pieds  eft  devenu  un  des  attri- 
buts de  cette  Déefiè  ,  depuis  que 
Neptune  fe  fervit  d'un  Dauphin 
pour  fe  la  rendre  favorable^  pour 
lui  perfuader  qu'elle  devoit  aimer 
un  Dieu  qui  l'aimoit  fi  tendrement 
&  pour  lequel  elle  n'avoit  eu  juf- 
qu'alors  que  de  l'indifférence.  Le 
Dauphin  réufïit  dans  la  négocia- 
tion ,  &  Neptune  pour  le  recom-  * 
penfer  d'un  fervice  qui  lui  avoit 
été  fi  agréable  ,  en  fit  un  Aftre. 
Cette  Figure  eft  d'après  lesmodel- 
les  des  Anguier. 
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La  dernière ,  eft  Arion  qui  jouë 
de  la  Lyre  ,  &  qui  fëmble  invo- 
quer les  Dieux.  Il  étoit  de  Me- 
thimne,  &  fes  parens  étoient  appa- 
rament  peu  de  choie  ,  puifqu'ii 
a  tiré  toute  fon  illuftration  de  ion 
habileté  à  jouer  de  la  Lyre.  Ce- 
pendant il  s'efl:  trouvé  des  Au- 
teurs qui  le  font  fils  de  Neptu- 
ne, &  de  la  Nymphe  Oncée.  D'au-, 
très  difent  .que  c'eft  d'Aufoloé,  M 
d'autres  de  la  Terre.  Hérodote  dit 
qu'il  florilîbit  du  tems  que  Perian- 
dre  reçnoit  à  Corinthe.  Le  même 
Auteur  raconte  qu'après  qu'il  eut 
demeuré  affés  long-tems  à  la  Cour 
de  ce  Prince  ,  il  alla  voyager  eft 
Italie  &  en  Sicile  v  où  il  amafîa 
des  biens  confîderables,& qu'ayant 
fouhaité  de  retourner  à  Corinthe , 
il  confia  fa  pcrfonne  &  fes  richef- 
fes  à  des  Matelots  qui  étoient  de 
cette  Ville.  Dés  qu'ils  furent  en 
pleine  mer ,  ils  réfolurent  de  s'en 
défaire  pour  s'emparer  de  fes  ri- 
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cheffes.  Il  les  pria  inftamment  de 
vouloir  lui  permettre  de  chanter 
avant  qu'ils  le  fiffent  mourir ,  efpe- 
rant  de  les  attendrir  par  Tes  triftes 
accens  ^  mais  ils  furent  lourds 
a  toutes  fes  offres ,  &  lui  propole- 
rent ,  ou  de  fe  tuer  lui-même ,  ou 
de  le  jetter  inceflamment  dans  la  j 
mer.  Il  prit  ce  dernier  parti  &  trou- 
va les  Dauphins  plus  lenfibles  à 
l'harmonie  de  fa  Lyre  ,  que  n'a- 
voient  été  les  hommes.  Ils  le  por- 
tèrent au  Cap-Tenare ,  qui  eft  au- 
jourd'hui le  Cap  de  Matapan,d'oit 
il  alla  à  Corinthe  raconter  à  Pe- 
riandre  l'hiftoire  de  fon  naufrage , 
&  ce  Prince  fit  mourir  les  Mate- 
lots. Cette  Statue  eft  de  Raon. 

Le  Bosqjjet  d'En  ce  lad  e. 

Le  Bofquet  d'Encelade  eft  en- 
clavé dans  celui  d'Apollon  ,  &  eft 
orné  d'Architedure  de  treillages. 
L'on  y  voit  au  milieu  d'un  BaiTia 
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ce  Géant  accablé  fous  le  Mont 
Ofta  &:  le  Mont  Olympe ,  que  lui 
&  fes  compagnons  avoient  entaf- 
fés  fur  le  Mont  Pelion  pour  ef~ 
calader  le  Ciel.  Il  fort  de  fa  bou- 
che un  jet  d'eau  qui  a  plus  de  qua- 
rente  pieds  de  haut ,  &  qui  eft 
d'une  grofTeur  extraordinaire.  Ce 
qu'on  voir  de  cette  Statue  eft  qua- 
tre fois  plus  grand  que  le  naturel, 
&  d'un  parfaitement  beau  travail, 
La  tête  fur-tout  en  eft  trés-belle, 
&  fi  fort  dans  le  gout  de  Jules 
Romain  ,  que  ce' grand  homme 
n'en  défavoirëroit  pas  le  defïein 
s'il  vivoit.  Cette  Statue  a  été  faite 
par  Marfy. 

Quant  au  Baflîn  i  il  eft  environ- 
né d'une  bordure  de  gazon  de  fi- 
gure o&ogone. 

Salle  du  Conseil 
ou  des  Festins. 

Quoique  cette  Salle  ait  toûj  ours 
D  d  i  ii) 
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cinquante  -  cinq  toifes  de  long , 
fur  quarente  de  laj^ge  ,  on  peut 
dire  que  d'ailleurs  elle  a  entière- 
ment changé  de  forme.  Au  lieu 
des  Baflîns  5  de  la  Sculpture ,  &  des 
autres  ornemens  qu'on  y  voyait", 
dans  le  tems  qu'on  fit  la  première 
édition  de  cet  ouvrage  ,  on  n'y 
verra  au  milieu  qu'un  grand  Baflîn, 
du  milieu  duquel  fortira  une  Mon- 
tagne d'eau.  Et  aux  rampes  qui  fe- 
ront aux  quatre  faces  de  ce  quarré- 
long  ,  il  y  aura  quatre  Cafcades 
dont  l'eau  tombera  dans  le  fofle 
qui  règne  tout  autour. 

Bosquet  de  l'Etoille. 

Le  Bofquet  de  l'Etoille  a  pris 
fon  nom  de  cinq  allées  qui  abou- 
tilîènt  à  la  principale  Fontaine  ,  &; 
qui  femblent  former  une  étoille. 
En  entrant  dans  ce  Bofquet  5  on 
voit  un  Bufte  d'Alexandre  dont  la 
tête  eft  antique  (  on  la  croit  de  Phi- 
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dias.)Ce  Bufte  qui  eft  de  Girardon, 
eft  fur  une  colomne  d'albâtré 
oriental  qui  eft  antiquer  &  d'ordre 
ionique. 

Ganimede  qui  tient  la  foudre  de 
Jupiter,pendant  que  ceDieu  meta- 
morphofé  en  Aigle  le  carefîe.  Il  â 
été  copié  d'après  l'antique  par  Joli. 

Une  Venus.  Ceft  une  copie  dé 
celle  de  Medicis.  Elle  eft  antique, 
&  auflî  haute  que  l'original. 

Livie  femme  d'Augufte ,  figure 
antique.il  y  a  auprès  d'elle  un  bas* 
relief  qui  reprefente  une  poule  te- 
nant une  branche  de  laurier  dans 
fon  bec.  Ceft  en  mémoire  de  celle 
qu'un  Aigle  lailïa  tomber  fur  les  ge  . 
noux  de  cette  imperatrice^pendant 
qu'Augufte  faifoit  la  guerre  au  jeu- 
ne Pompée.  Livie  fit  nourrir  cette 
poule  avec  foin,  &c  planta  le  laurier 
qui  jetta  de  fî  profondes  racines , 
qu'on  n'en  portoit  point  d'autres 
dans  les  Triomphes;  d'où  il  fut  ap- 
pellé  le  Laurier  triomphal.  Après 
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la  mort  de  Néron  ce  laurier  fécha 
&  la  poule  mourut.  Une  femme  a 
cru  mal  à  propos  que  cette  Statue 
reprefentoit  la  Comédie^mais  rien 
ne  prouve  ce  lèntiment ,  &  il  y  a 
au  contraire  beaucoup  de  raifons 
qui  prouvent  que  c'eft  Livie. 

Au  milieu  de  ce  Bofquet  il  y  a 
un  Baflïn  de  figure  ronde  ^  &  aux 
quatre  enfoncemens  où  il  y  avoir 
autrefois  autant  de  Fontaines ,  on 
voit  aujourd'huy  quatre  Statues 
antiques  de  marbre  blanc. 

L'une  reprefente  la  Comédie  & 
tient  un  mafque  d'une  main ,  &  un 
clairon  de  l'autre.  La  féconde  eft 
une  Bâchante  couronnée  de  raifins 
dont  elle  tient  une  grappe  '  d'une 
main.  Le  fujet  de  la  troifiéme  n'eft 
pas  connu.  Et  la  quatrième  eft  la 
MufeUranie. 

Pour  aller  de  ce  Bofquet  à  celui 
du  Dauphin ,  il  faut  traverfer  une 
allée  dans  laquelle  il  y  a  deux 
Baffins  qui  ne  font  point  renfer-. 
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mes  :  c'eft  celui  de  Cerés  3  '& 
celui  de  Flore  s  en  y  comprenant 
ceux  de  Baccfms  &  de  Saturne 
qu'on  voit  dans  l'Allée  qui  fait  fy- 
métrie  avec  celle-ci  3  on  les  ap- 
pelle les  Fontaines  des  quatre  Sai- 
fons. 

Fontaine  de  Ceres. 

La  Fontaine  de  Cerés  ou  de 
l'Eté ,  eft  un  Baflîn  o&ogone  ,  au 
milieu  duquel  eft  Cerés  fur  des 
gerbes  tenant  la  faucille.  Cette 
DéefTe  eft  entourée  d'enfans  qui 
fe  jouent  avec  des  fleurs  qui  croit 
fent  dans  les  bleds.  Le  tout  par 
Regnaudin  diaprés  les  defîeins  de 
Le  Brun. 

Fontaine  de  Flore. 

1  Celle  de  Flore  ,  ou  du  Prin- 
tems ,  eft  tout  prés  de-là.  Le  BafTin 
eft  rond.  Flore  eft  à  demi  couchée 
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de  a  autour  d'elle  huit  gros  jets 
d'eau  &;  plufîeurs  autres  moindres 
qui  forment  tous  enfemble  une 
aigrette.  Cette  Fontaine  a  été  faite 
par  Tuby  d'après  les  delîèins  de 
Le  Brun. 

B  O  S  QJJ  ET  DU  DAUPHI  N, 

Le  Bofquet  du  Dauphin  a  pris 
ce  nom  d'un  Dauphin  qui  étoit 
autrefois  au  milieu  du  Baffin  qu'il 
renferme. 

On  voit  ici  un  Faune  antique 
de  marbre  blanc  qui  iemble  rire 
de  ce  qu'il  fe  mire  dans  l'eau. 

Les  Termes  qui  ornent  ce  Bof- 
quet reprefentent  l'Abondance  , 
Cerés ,  Bacchus ,  un  Satyre ,  Flore 
&  l'Eté.  Ce  dernier  a  été  fait  à 
Rome  par  Theodon  ^  les  autres 
ont  auflî  été  faits  au  même  endroit 
par  differens  Sculpteurs  ,  d'après 
les  delTeins  du  Pouffin. 
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Le  Théâtre  d'E a u. 

Le  Théâtre  d'Eau  eft  vis-à-vïs 
des  Bains  d'Apollon.  On  voit 
dans  Tes  allées  plufieurs  Groupes 
de  marbre  blanc  qui  ont  été  fculp- 
tés  par  différents  Sculpteurs ,  & 
dont  les  fujets  font  pris  de  la  Fa- 
ble. 

Le  premier  €ft  un  Groupe  de 
deux  figures  qui  reprefente  le  Sa- 
tyre Marfyas  qui  montre  à  Olym- 
pe à  joiier  du  fifflet  à  fept  tuyaux. 
Jufqu'à  prefent  on  avoit  mal  expli- 
qué la  première  de  ces  figures.  On 
avoit  cru  que  c'étoitleDieuPan, 
mais  pas  un  Auteur  ne  parle 
des  liaifons  de  ce  Dieu  avec 
Olympe,  au  lieu  que  Suidas  dit 
exprenément  qu'Olympe  célèbre 
Joueur  de  flûte  &  fils  d'Hyagnis, 
étoit  mignon  &  élevé  du  Satyre 
Marfyas  qui  fut  écorché  pour 
avoir    ofé   difputer   à  AppoL 
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Ion  la  gloire  d'être  le  plus* 
habile  Joueur  de  flûte  qu'il 
y  eût.  Ce  Groupe  a  été  co- 
pié à  Rome  d'après  l'antique 
qui  eft  au  Palais  Ludovifio  5  par 
Goi. 

Un  jeune  Faune  qui  jouë  de  la 
flûte.  Il  a  été  copié  d'après  l'anti- 
que ,  par  Raon. 

Une  Statue  de  marbre  blanc , 
qui  reprefente  Jupiter  3  elle  eft  an- 
tique. 

Un  Bufte  de  Junon  qui  eft  anti- 
que. Il  fut  trouvé  à  Befançon  avec 
le  Jupiter  qui  fuir. 

Un  Beau  Terme  antique  qui 
reprefente  Jupiter.  IlétoitàBe- 
fànçon  dans  le  Palais  du  Cardinal 
de  Granvelle  :  la  draperie  &  la 
guefne  font  modernes  &  ont  été 
.firîtes  par  Drouilly. 

On  a  donné  a  ce  Bofquet  le 
nom  de  Théâtre ,  parce  qu'il  en  a 
la  figure.  Ceft  une  grande  place 
ronde  de  vingt,  fîx  toifes,  de  diaT 
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fii être  &  qui  eft  féparée  en  deux 
parties,  dont  Tune  environnée  de 
j  marches  de  gazon  qui  fervent 
d'Amphiteatre ,  compoie  le  Par- 
terre jhBc  l'autre  partie  eft  le  Thet- 
!tre. 

Dans  la  paliflade  qui  eft  prés  du 
Théâtre ,  il  y  a  quatre  Fontaines 
ruftiquement  travaillées  5  fur  lef- 
quelles  on  voit  des  Groupes  d'en- 
fans  de  métal,  dont  deux  fe  jouent 
avec  une  Ecrevifte  ,  &  les  autres 
avec  un  Grifon.  Ils  font  de  Hou- 
zeau.  Deux  avec  un  Cigne,&  deux 
autres  avec  une  Lyre.  Ils  font  de 
le  Hongre. 

Dans  les  enfoncemens  de  ces 
trois  Allées  3  il  y  a  de  petits  Grou- 
pes. Celui  du  milieu  reprefente 
Jupiter  affis  fur  un  Aigle  pofé  lui; 
un  Globe  celefte.  Il  a  été  fait  par 
le  Gros. 

Celui  qui  eft  à  droite  reprefen- 
te un  jeune  Mars  qui  tient  une  épée 
d'une  main  ,  &  un  bouclier  de 
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l'autre.  Il  eft  pofé  fur  un  Lion 
qui  terrafle  un  Loup.   Il  eft  de 
Des-jardins. 

JEnfîn  celui  qui  eft  à  gauche  re- 
prefente  Plutus  Dieu  des  richef. 
les  aflîs  fur  un  Cerbère  qui  eft 
pofé  fur  des  caflettes  renverfées, 
&  defquelles  on  voit  fortir  des 
tréfors.  Il  eft  de  Maflbu. 

Les  Bains  d'Apollon. 

Ce  Bofquet ,  qui  peut  avoir  dou- 
ze toifes  de  long  fur  huit  de  large, 
prend  fon  nom  d'un  grand  Groupe 
de  marbre  blanc  qui  eft  au  milieu 
de  deux  autresr&  reprefente  Apol- 
lon chés  Thétis.  Ce  Dieu  eft  au 
milieu  des  Nymphes  de  cette 
Déefle  ,  qui  le  fervent.  Il  y  en  a 
trois  qui  font  derrière  lui.  L'une 
tient  les  cheveux  ,  l'autre  porte 
un  baflin  où  il  y  a  des  parfums  j 
&  la  troifiéme  tient  un  Vafe.  Ces 
trois  Nymphes  font  entièrement 

vêtues, 
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vêtues ,  mais  d  une  draperie  légère 
qui  laifle  voir  le  corps.  Elles  font 
de  Regnaudin.  Les  trois  qui  font 
fur  le  devant  font  occupées  à  ver- 
fer  de  l'eau  à  Apollon  ,  à  lui  la- 
ver &.  à  lui  efluyer  les  pieds.  Leurs 
draperies  font  d'une  légèreté  & 
d'une  finefle  qui  laifle  voir  au  tra- 
vers tous  les  charmes  &  toutes  téà 
grâces  de  la  nudité.  Apollon 
ces  trois  dernières  Nymphes  font 
d'une  beauté  &  d'une  corre&ion 
de  deflein  dont  le  feul  Girardon 
eft  capable.  Auffi  un  homme  ac- 
coutumée ne  louer  que  des  chefs- 
d'oeuvres  ,  s'écria  en  voyant  ce 
Groupe  ,  qu'ils  n'avoient  point 
d'Ouvrier  en  Italie  d'un  auflî 
grand  mérite  ,  ni  même  qui  en 
approchât.  Ce  grand  Groupe  & 
été  gravé  par  Gérard  Edelinck. 

Le  Groupe  qui  eft  à  droite  de 
celui  dont  je  viens  de  parler  5  re- 
prefente  deux  des  Courtiers  d'A- 
pollon qui  font  abreuvés  par  de^ 

Ee 
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Tritons.  Ils  font  de  Gtierin  ,  & 
ont  été  gravés  par  Eftienne  Batu 
det. 

Le  Groupe  qui  eft  à  gauche  eft: 
compofé  de  deux  Tritons  qui 
abreuvent  les  Chevaux  d'Apollon. 
Rien  n'eft  au  defïîis  de  ce  Groupe 
que  la  nature  elle  -  même.  Le  j 
Sculpteur  a  reprefenté  deux  Che;| 
vaux  dont  l'un  ferre  les  oreilles  de 
mord  la  croupe  de  l'autre  qui  le 
cabre  5  un  Triton  pour  les  retenir 
levé  un  bras  plein  de  force  &  de 
mouvement.  Ce  Groupe  eft  de 
Marfy  ,  &  a  été  gravé  en  1675. 
par  Eftienne  Picart  le  Romain. 

Ces  trois  Groupes  font  couverts 
par  autant  de  Baldaquins  ,  d'où 
pend  une  campane  $  portés  par  des 
colonnes.  Ces  Baldaquins  font  de 
métal  doré  \  &  quoique  magnifi- 
ques 9  ils  ne  répondent  pas  à  l'ex- 
cellence d'un  ouvrage  qui  méri- 
teroit  d'en  avoir  de  diamants.  La 
Sculpture  eft  de  Manière ,  le  Moi* 
ne ,  Fremin  &  plufieurs  autres. 
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Les  trois  Fontaines. 

Le  Bofquet  des  trois  Fontaines 
vient  enfuite.  C'eft  celui  de  tous 
qui  doit  le  moins  à  l'Art.  Ses  beau- 
tés, quoique  toutes  champêtres  8c 
naturelles  5  ne  laifîent  pas  de  plai- 
re beaucoup  %  &  fes  Fontaines  par 
leur  murmure  &c  par  leurs  napes 
d'eau  i  charment  également  les 
yeux  &  les  oreilles. 

L'Arc  de  Triomphe. 

L'Arc  de  Triomphe  a  été  ainfî 
pommé  ,  parce  qu'il  en  reprefente 
un.  A  peine  efLon  entré  dans  ce 
Bofquet ,  qu'on  trouve  une  Fon- 
taine d'une  beauté  furprenante. 
La  France  y  eft  figurée  par  une 
Statue  de  bronze  doré  ,  vêtue 
d'une  Mante  royale  >  ayant  un 
Cocq  pour  fymbole  fur  fon  caf- 
que&  un  Soleil  qui  eft  la  Devife 

Ee  ij 
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du  Roy  fur  fon  Bouclier.  Elle  eft 
aflîfe  fur  fon  Char  pofé  fur  des  de- 
grés de  marbre  blanc ,  environné 
d'attributs  &  de  trophées  d'armes, 
&  au  milieu  de  deux  Figures  5  dont 
Tune  eft  appuyée  fur  un  Lion  & 
reprefente  l'Efpagne  $  &  l'autre 
eft  affife  fur  un  Aigle  &  reprefente 
l'Empire.  Sur  le  dernier  degré  il 
y  a  un  Dragon  à  trois  têtes  qui 
femble  expirer.  Il  marque  la  dé- 
funion  de  la  triple  alliance.  Ces  fi- 
gures font  de  Tuby  ;  Coyzevox  & 
Prou. 

En  montant  vers  l'Arc  deTriom- 
phe  ,  l'on  trouve  à  main  droite  la 
Fontaine  de  la  Vi&oire^entre  deux 
pieds-d'eftaux ,  &  deux  fcabellons 
qui  portent  des  Baflîns.  Les  pied- 
d'eftaux  font  de  marbre  de  Lan- 
guedoc, &ont  fur  les  faces  ,  ainfî 
que  tous  les  autres  qui  font  dans 
ceBofquet,  des  tables  de  marbre 
noir  avec  le  chiffre  du  Roy  au 
milieu  d'une  guirlande  de  laurier. 
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Quant  aux  fcabellons  5  ils  font  de 
marbre  blanc ,  avec  des  bas-reliefs 
d'une  trés-grande  beauté. 

Fontaine  de  la  Victoire. 

On  appelle  cette  Fontaine  ,  de 
la  Victoire  ,  parceque  la  Vidoire 
y  eft  reprefentée  fur  un  Globe  or- 
né de  trois  fieurs~de-lys  entre  des 
Trophées  d'Armes ,  &  les  attri- 
buts des  quatre  Parties  du  monde. 
Elle  tient  une  couronne  de  lau- 
rier d'une  main ,  &  de  l'autre  une 
palme.  Prefque  à  fes  pieds  il  y  a 
une  coquille  ,  du  milieu  de  laquel- 
le s'élève  un  jet  d'eau  ,  qui  après 
avoir  paffé  dans  la  couronne ,  & 
être  retombé  dans  la  même  co- 
quille,  forme  enfin  une  nape  d'eau 
qui  fe  répand  dans  une  parfaite- 
ment belle  cuve  quarré-longue 
de  marbre  d'Egypte  ,  &c  enrichie 
d'ornemens  de  métail  doré.  Du 
milieu  de  cette  cuve  s'élève  un 
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gros  bouillon  qui  forme  une  fé- 
conde nape ,  &  qui  la  couvre  en*- 
tiérement  en  tombant  dans  le 
baflîn.  Cette  Fontaine  a  été  fcul- 
ptée  par  Mazeline. 

Fontaine  de  la  Gloire, 

• 

La  Fontaine  qui  eft  à  gauche  , 
&  vis-à-vis  celle  que  je  viens  de 
décrire  ,  s'apelle  la  Fontaine  de  la 
Gloire.  Son  ordonnance  eft  la  mê- 
me que  celle  de  la  précédente,  6c 
fes  figures  font  de  métal  doré  , 
d'après  le  deflein  de  Le  Brun  y  par 
Coyzevox.  On  monte  enfuite  fur 
un  petit  glacis  par  deux  ou  trois 
marches  de  marbre  ,  &:  l'on  trou- 
ve de  chaque  côté  un  banc  de 
marbre  blanc  au  milieu  de  deux 
fcabellons  de  même  qui  foutien- 
nent  des  Baflîns. 

Auprès  de  ces  bancs  il  y  a  deux 
gculettes  ou  petits  canaux  taillés 
fur  des  tablettes  de  marbre  blanc  7 
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qui  font  interrompus  par  des  chu- 
tes qui  forment  de  petites  cafca- 
des.  Immédiatement  &  afTés  prés 
de  l'Arc  de  Triomphe ,  on  trouve 
de  chaque  côté  deux  Obelifques 
d'eau,de  fer  doré  entre  deux  pied- 
d'eftaux  de  marbre  de  Languedoc, 
qui  foutiennent  des  baflîns ,  &  qui 
font  femblables  à  ceux  dont  j'ai 
parlé  d'abord. 

Ces  Obelifques  font  des  efpe- 
ces  de  Pyramides  à  jour  &à  trois 
faces  pofées  fur  des  pied-d'eftaux 
de  marbre  de  Languedoc.  Les  en- 
cognures  font  de  métal  doré,  &  le 
nud  des  faces  paroît  d'un  beau 
criftal  de  roche  par  le  moyen  d'un 
tuyau  montant  qui  eft  dans  le  mi- 
lieu de  l'Obelifque ,  &  dont  l'eau 
qui  tombe  des  bandes  de  fer  po- 
fées à  égale  diftance  ,  forme  des 
napes  &  produit  ce  bel  effet.  Au 
milieu  des  Obelifques  on  voit  en- 
tre  deux  fcabellons  de  marbre 
blanc  qui  portent  des  baflîns ,  un 
buffet  ou  table  fur  laquelle  an  a 
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élevé  huit  gradins  en  pyramide , 
qui  paroiflent  de  criftal  garni  de- 
vermeil  quand  les  eaux  jouent , 
parceque  le  corps  de  chacun  eib 
formé  par  l'eau. 

L'Arc  de  Triomphe  eft  enfuite 
pofé  fur  l'endroit  le  plus  élevé 
du  Bofquet.  Il  eft  compofé  de  trois 
Portiques  de  fer  doré ,  au  de(Tus 
defquels  font  fept  Baffins  d'où  s'é- 
lèvent autant  de  jets  d'eau  qui  re- 
tombent dedans  delà  dans  des 
coquilles  qui  font  des  deux  côtés , 
&  forment  plufieurs  napes.  Dans 
le  milieu  des  Portiques  font  trois 
jets  d'eau  qui  étant  dans  des  baf- 
fins élevés,  forment  autant  de  na- 
pes. On  monte  à  ces  Portiques  par 
plufieurs  degrés  de  marbre  qui  font 
remplis  de  jets  ;  dont  Peau  retom- 
be dans  un  grand  baffin  qui  eft 
au  bas.  Ce  Bofquet  eft  du  defteini 
de  le  Nautre, 
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Le  Potager. 

Quoique  le  Potager  ne  foit  pas 
I  enclavé  dans  le  petit  Parc ,  néan- 
moins afin  qu'il  ne  manque  rien  à 
cette  defcription  ,  je  ne  laifferai 
pas  d'en  parler. 

Le  Potager  eft  prefque  en  face 
de  TOrangerie ,  à  côté  d'une  gran- 
de Pièce  d'eau,  appel] ée  la  Pièce 
des  Suifles ,  qui  le  iépare  du  Mail 
auquel  il  eft  parallèle. 

Son  étendue  eft  d'environ  cent 
cinquante-fept  toifes  de  long  5  fur 
cent  trente-quatre  de  large.  Ce 
grand  efpace  eft  diftribué  ou  par- 
tagé en  trente-quatre  Jardins  fé- 
parés  par  des  murs ,  dans  lefquels 
il  y  a  des  portes  de  communica- 
tion 3  &  parmi  ce  grand  nombre 
de  compartimens  il  y  en  a  un  plus 
grand  que  les  autres  qui  a  environ 
cent  toifes  de  long  ,  fur  quatre- 
vingt  quatre  toifes  de  large  ,  au 
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milieu  duquel  il  y  a  un  rondeau 
de  vingc  toifes,  bordé  d'un  cor- 
don de  gazon. 

Chaque  Jardin  eft  expofé  au 
Soleil  de  la  manière  qui  con- 
vient le  mieux  à  l'efpece  d'Arbres 
fruitiers  à  laquelle  il  eft  deftinéj 
&  par  une  méthode  dont  on  ne  s'é- 
toit  pas  encore  avifé  ,  la  Quintinie 
a  rendu  ,  pour  ainft  dire  5  le  So- 
leil docile ,  èc  a  donné  à  chaque 
Jardin  le  degré  de  chaleur  qui  lui 
étoit  neceflaire.  Ils  ont  chacun  un 
petit  Baffin  pour  l'arrofer  &  une 
terrafle  fous  laquelle  il  y  a  des 
berceaux  qui  fervent  de  ferre  pen- 
dant riiy  ver. 

La  principale  porte,  c'eft-à-di- 
re,  celle  par  où  le  Roy  entre  quand 
il  y  va ,  éft  au  milieu  d'une  allée 
fort  longue  qui  borde  prefque  la 
Pièce  des  Suilfes ,  &  qui  eft  auffi 
parallèle  au  Mail.  En  parlant  du 
grand  Canal  ,  je  crois  avoir  fait 
obferver  qu'il  eft  traverfé  par  un 


de  Versailles.  339 
Canal  qui  eft  moins  long  que  le 
premier  ,  &  au  bout  duquel  eft 
d'un  côté  la  Ménagerie  ,  &  de 
l'autre  Trianon. 


LA  MENAGERIE. 

OU  o  1  qjj  e  la  Ménagerie 
foit  une  Maifon  de  campa- 
gne 5  qui  femble  uniquement  des- 
tinée à  nourir  des  Animaux  ,  elle 
ne  laifle  pas  d'avoir  des  A  parte - 
mens  bien  entendus  &  d'une  gran- 
de  magnificence  ,  dans  lefquels 
une  grande  Princefle  va  fouvent 
goûter  les  plaifirs  de  la  campagne 
&  de  la  folitude.  ' 

L'on  y  arrive  par  une  grande 
avenue  d'arbres ,  &  on  entre  dans 
une  Cour  qui  conduit  dans  une 
autre,  où  l'on  trouve  un  Dôme 
de  figure  odogone ,  au  milieu  du^ 
quel  il  y  aune  rampe  de  quelques 
degrés  qui  eft  ornée  de  deux  gran- 
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des  Urnes  de  marbre  fculptées  par 

Jouvenet. 

L'on  monte  par  cet  Efcalier 
fur  un  palier  qui  conduit  à  deux 
magnifiques  Apartemens ,  &  a  un 
beau  Sallon  qui  eft  au  milieu. 

Ces  deux  Apartemens  font  pour 
Madame  la  Duchefle  de  Bourgo- 
gne 3  l'un  pour  rété5&  l'autre  pour 
Tliyver. 

Celui  d'Eté  eft  à  main  droite 
&  eft  compofé  de  cinq  pièces, 
toutes  peintes  avec  le  dernier  foin 
d'après  d'excellens  delîeins  r  fous 
la  conduite  d'Audran  Peintre  ha-* 
bile. 

On  voit  dans  ces  Chambres 
quantité  de  petits  Tableaux.  Dans 
la  première  il  y  a  fix  payfages  r 
Ravoir  un  de  Spheyman  ,  deux 
d^Allegrain,  deux  de  Coffio ,  &  un 
autre  de  Spheyman. 

Dans  la  féconde ,  il  y  en  a  dix 
qui  reprefentent  tous  des  jeux 
d'Enfans,  Le  premier  eft  de  Chri^ 
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ftophle  ,  le  fécond  de  S.  Paul ,  le 
troifiéme  de  Bertin,  le  quatrième 

•de  Chnftophle  ,  le  einquiéme  de 
Dedieu  ,  le  fixiéme  de  Bertin  ,  le 
feptiéme  de  Haley ,  le  huitième 
de  Perfon  ,  le  neuvième  de  Ha- 
ley ,  &  le  dixième  de  S.  Paul. 

Dans  la  troifîème  Pièce  il  n'y 
a  point  de  Tableaux  ,  ce  font  les 
ornemens  du  monde  les  plus  ri- 
ches ,  les  plus  magnifiques  de  où 
il  règne  le  plus  de  gout.  La  cin- 
quième eft  auffi  peinte  de  même. 
Dans  la  quatrième  il  y  a  deux 

'Tableaux  ,  dont  l'un  reprefente 
Arion  jouant  de  la  Lyre  &  porté 

j^ar  un  Dauphin.  Ce  Tableau  eft 
tout  gracieux.  On  eft  fur -tout 
charmé  de  l'élégance  du  deflein 
&  de  l'harmonie  des  couleurs.  Il 
eft  de  Silveftre  3  il  a  un  pied  fîx 
pouces  de  haut  ,  fur  un  pied  dix 
pouces  &  demi  de  large. 

Celui  qui  eft  vis-à-vis  reprefen- 
te Orphée.  Il  eft  de  Colombel , 

Ffiij 
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&  a  les  mêmes  dimenfîons  que  le 

précédent. 

L'Apartement  qui  eft  à  main 
gauche  eft  compofé  de  la  même 
quantité  de  pièces ,  &  peint  dans 
le  même  goût  que  le  précédent. 

Sur  la  cheminée  de  la  première 
pièce  ,  il  y  a  un  Tableau  dans  le- 
quel on  voit  Diane  entourée  de 
fes  Nymphes ,  &  A&eon  changé 
en  Cerf ,  pour  avoir  ofé  regarder 
Diane  toute  nuë  dans  le  bain.  Il  ij 
eft  de  Vernanfal.  Il  a  quatre  pieds 
de  haut ,  fur  trois  pieds  deux  pou- 
ces &  demi  de  large. 

On  voit  encore  dans  cette  Cham- 
bre quatre  Tableaux  de  Defpor- 
tes  ,  qui  ont  chacun  deux  pieds 
lept  pouces  de  haut ,  6c  trois  pieds 
pieds  fept  pouces  de  large. 

Sur  la  porte  delà  féconde  pièce, 
c'eft  Venus  &  Vulcain  ^  par  Bou- 
logne le  jeune.  Ce  Tableau  a  trois 
pieds  de  haut,  fur  deux  de  large. 

Venus  qui  donne  des  armes  à 
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(  Enée  3  par  le  même.  Venus  à  la  toi- 
lete  3  par  le  même  Peintre.  Il  eft 
de  la  même  grandeur  que  le  pré- 
cédent. 

Venus  dans  une  conque  portée 
par  des  Tritons  3  par  Coypel  le 
fils.  Haut  de  deux  pieds  huit  pou- 
ces &demi ,  fur  deux  pieds  quatre 
pouces  de  large. 

La  nailTance  de  Venus  *  par 
Boulogne  l'aîné.  Haut  de  deux 
pieds  fèpt  pouces ,  fur  deux  pieds 
un  pouce  de  large. 

Dans  la  troifiéme  pièce  il  y  a 
deux  petits  Tableaux  3  par  Blan~ 

*  chard. 

Minerve  &  Arachné  3  par  Ale- 
xandre. 

La  dilpute  de  Neptune  &  de 

*  Minerve^pour  fc avoir  qui  des  deux 
donnerait  le  nom  à  la  Ville  d'A- 
thènes. Les  Dieux  voulurent  que 
ce  fut  Minerve,  parce  qu'elle  avoit 
donné  l'Olivier  aux  hommes ,  au 
lieu  que  Neptune  ne  leur  avoit 

F  f  iiij 
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donné  que  le  Cheval.  Ce  Tablera 
eft  de  Perfon.  Haut  de  deux  pieds 
deux  pouces  &  demi  ,  fur  deux 
pieds  de  large. 

Minerve  qui  voit  &  cohfidere 
l'ouvrage  d'Arachné  fille  d'Idmon. 
Cette  dernière  s'étoit  rendue  fi 
fameufe  par  lès  ouvrages  de  Ta- 
piflerie ,  qu'elle  ofa  défier  Miner- 
ve. "  Cette  Déefle  lui  rompit  Ton 
métier.  Arachné  outrée  de  dépit 
fe  pendit  &  fut  changée  en  arai- 
gnée. Ce  Tableau  eft  d'Alexan- 
dre. Il  eft  haut  d'un  pied  dix  pou- 
ces &  demi ,  fur  un  pied  fix  lignes 
de  large. 

Sur  la  cheminée  de  la  dernière 
pièce  de  cet  Apartement  ,  il  y  a 
un  Tableau  dans  lequel  on  voit  un 
Cerf  pourfiiivi  par  des  chiens.  Il* 
eft  de  Delportes ,  un  des  plus  ha- 
biles hommes  qui  foit  au  monde 
pour  peindre  les  animaux.  Haut 
de  deux  pieds  fept  pouces  &  demi, 
&  large  de  deux  pieds  dix  pouces. 
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Ce  Tableau  eft  entre  deux  au- 
tres qui  font  dans  le  lambris.  Dans 

N  celui  qui  eft  fur  la  porte ,  on  voit 
la  Juftice  qui  avale  l'huitre  5  &c 

I  met  par  là  les  Plaideurs  d'accord. 

•j  II  eft  de  S.  Paul  j  &  le  troifiéme 
reprefente  la  Fortune  qui  éveille 

;  un  jeune  homme  endormi  fur  le 
bord  d'un  puits.  Il  eft  de  Chri- 
ftophle.  Ces  deux  Tableaux  ont 
un  pied  huit  pouces  de  haut ,  &  un 
pied  un  pouce  &  demi  de  large. 
Apres  avoir  vu  ces  deux  ma- 

*  gnifiques  Apartemens ,  i'on  peut 
entrer  dans  le  Sallon  qui  les  fé- 
pare.  C'eft  un  O&ogone  éclairé 
par  fept  croifées  qui  font  dans  les 
îept  pans ,  &  l'Entrée  occupe  le 
huitième.  Un  Balcon  de  fer  en 
faillie  règne  tout  à  l'entour  ,  &  fait 
voir  lept  Cours  différentes  rem- 
plies d'Oifeaux  &;  d'Animaux  cu- 
rieux. Les  dedans  de  ce  Sallon  & 
du  Veftibule  feront  dorés ,  rem- 
plis de  Glaces  &  peints  comme 
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les  autres  Apartemens.  Le  <k£ 
fous  de  ce  Sallon  eft  occupé  par 
une  Grore,  au  milieu  de  laquelle  il 
y  a  un  jet  d'eau  tournant  ,  qui  fe 
répand  dans  toute  l'étendue  du 
plancher  i  qui  eft  tout  rempli  de 
petits  trous  d'où  s'élève  une  pluye 
d'eau. 

Le  Dôme  dans  lequel  eft  le 
Sallon  que  je  viens  de  décrire  eft 
environné  par  une  Cour  o&ogon- 
ne  où  les  lept  autres  Cours  abou- 
tirent. Elle  eft  toute  femée  de 
petits  tuyaux  cachés  fous  terre  | 
&  quand  on  le  veut,  devient  par-la, 
pour  ainfi  dire ,  un  parterre  de  jets 
d'eau. 

Les  fept  Cours  ne  font  fermées 
que  par  des  Grilles  de  fet  jointes 
par  des  Termes  de  pierre  quire- 
'prefentent  quelque  fujet  de  la  Mé- 
tamorphofe.  Dans  chacune  on 
trouve  tout  ce  qui  eft  ou  neceftai- 
re  ou  commode  aux  Animaux 
qu'elles  renferment  y  comme  des 
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loges ,  des  rondeaux  ^  un  réfervoir 
rempli  de  poiflbn  pour  les  Péli- 
cans &  les  autres  animaux  qui  s'en 
nourriflent.  Il  y  en  a  une  fur-tout 
où  l'on  voit  une  volière  d'une 
beauté  &  d'une  magnificence  ex- 
traordinaire. 

Après  avoir  dit  plufîeurs  fois 
que  la  Ménagerie  &  Trianon  é- 
toient  vis-à-vis  à  la  tête  d'un  Ca- 
nal de  traverfe,  qui  alloit  de  l'une 
de  ces  Maifons  à  l'autre  ,  il  ne 
refte  plus  qu'à  faire  la  defcription 
de  Trianon. 


TRIANON. 

TRiànon  eft  un  Palais 
également  galant  &  magni- 
fique ,  dont  la  face  extérieure  a 
foixante-quatre  toiles  ou  environ. 

Par  une  porte  de  fer  on  entre 
dans  une  Cour  quarrée ,  dont  l'ex- 
trémité fe  ferme  en  demi-lune  y 
avec  un  folfé  au  devant. 
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Cette  Cour  eft  ornée  en  face 
d'un  beau  Periftyle,&  de  deux  ailes 
de  bâtiment  terminées  par  deux 
Pavillons. 

Le  Periftyle  eft  fcutenu  par  des 
colonnes  &  des  pilaftres  d'ordre 
ionique.  Les  huit  colonnes  qui 
font  du  côté  de  la  Cour  ,  font  de 
marbre  verd  de  campan  *  •  &  les 
quatorze  qui  font  du  coté  du  Jar- 
din ,  de  marbre  de  Languedoc  , 
ainfî  que  les  pilaftres. 

Quant  aux  Ailes  ,  dans  celle 
qui  eft  à  droite  on  voit  la  Salle  de 
la  Comédie  ,  &  quelques  Loge- 
mens  pour  des  Grands  Officiers  ; 
&  l'Aîle  gauche  eft  occupée  par 
la  Salle  des  Gardes  ,  &  par  les 
Logemens  de  quelques  Officiers. 

Le  long  de  la  Baluftrade  qui 
règne  fut  tout  ce  Bâtiment  on  a 
placé  des  Statues  qui  font  de  l'Qm 

*  Ce  Marbre  eft  rouge  ,  blanc  &  verd,  on  fîrrc- 
plcment  yerd  &  blanc.  On  le  tire  près  de  Tarbe 
cnGafcognc. 
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ijvrage  de  Barrois,  Couftoux  ,  De- 
îdieu&;  le  Gros  :  des  Çorbeilles , 
I]  des  Urnes  &  des  CafTolettes  ,  par 
;  Mazeline  &  Jouvenet. 

L'Appartement  de  Monfeigneur 
eft  à  un  des  bouts  de  ce  Perifty- 
I  le  à  main  gauche  en  entrant. 

Sur  la  cheminée  de  la  première 
I  Pièce,  il  y  a  un  Tableau  repre* 
I  fentant  Saint  Luc.  Il  eft  de  la 
i  Fofle ,  &  a  fîx  pieds  de  haut  fur 
cinq  pieds  trois  pouces  de  large. 

La  Chapelle  eft  dans  TAnti- 
çhambre  ;  fur  la  cheminée  il  y  a 
un  S.  Matthieu ,  par  Mignard.  Ce 
Tableau  a  fept  pieds  de  haut  ,  fur 
quatre  pieds  de  large. 

Visçà  -vis  il  y  a  un  Saint  Marc  > 
par  la  Foflè.  En  voyant  ce  Ta- 
bleau  on  eft  aufîîtôt  frapé  par  la 
force  des  expreflîons  &  du  colo- 
ris •  auffi  eft  -  ce  un  des  meilleurs 
de  ce  grand  Peintre.  Il  eft  haut 
de  fix  pieds  ,  fur  cinq  pieds  trois 
pouces  jde  large. 


3  50  Description 

La  Chambre  de  Monfeigneur 
eft  ornée  de  Glaces,  &  de  tout  ce 
qu'il  y  a  d'ornemens  précieux. 
On  y  admire  une  tres-belle  table 
de  Porphire  ,  qui  eft  un  des  plus 
beaux  morceaux  qu'il  y  ait  au 
monde  ,  après  la  Cuve  du  Roy 
Dagobert  ,  laquelle  eft  à  Saint 
Denis. 

Les  Tableaux  que  l'on  y  voit 
méritent  auffi  une  attention  par- 
culiere.  Il  y  a  un  S.  Jean  TEvan- 
gelifte,  par  Le  Brun ,  qui  eft  admi- 
rable. On  ne  comprend  pas  com- 
ment un  homme  a  pu  fi  vifible- 
ment  marquer  les  effets  de  l 'ex ta- 
ie &  de  l'infpiration  divine  ,  & 
peindre  ce  raviflement  myfterieux 
que  ce  Saint  eut  dans  l'Ifle  de 
Pathmos  ,  pendant  lequel  il  en- 
tendit une  voix  qui  lui  ordonnoit 
d'écrire  fon  Apocalipfè.  Ce  Ta- 
bleau a  fix  pieds  de  haut ,  fur  qua- 
tre pieds  neufs  pouces  de  large. # 

Enfuite  on  voit  dans  la  même 
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Pièce  ,  quatre  Païfages  de  Claude 
iLorrain  qui  ont  trois  pieds  &  quel- 
ques pouces  de  haut  iur  quatre 
pieds  cinq  pouces  de  large. 

Dans  le  premier  Ton  voit  un 
Port  de  mer  &  des  Vaifïeaux,  des 
Matelots  &  des  Marchands ,  &  un 
grand  Palais. 

Dans  le  fécond,  c'efl:  un  Palais 
fur  le  bord  de  la  Mer ,  &  le  débar- 
quement de  Cleopatre  qui  vient 
joindre  Marc-Antoine. 

Dans  le  troihéme ,  c'eft  Samuel 
qui  oint  David  fous  un  Portique 
d'Archite&ure. 

Dans  le  quatrième  ,  c'eft  une 
Marine  &  de  l'Archite&ure. 

Il  y  a  encore  de  petits  Tableaux 
de  Fontenay  ,  où  il  a  peint  des 
fleurs  &  des  fruits  d'une  manière  lî 
naturelle  ,  qu'on  y  feroit  trompé 
s'ils  n'étoient  dans  des  bordures. 

Au  delà  de  la  Chambre  de  Mon- 
feigneur  ,  il  y  a  un  grand  Cabinet 
orné  de  Glaces  &  autres  meubles 
précieux. 


3  52-  Description 

L'on  revient  fur  fes  pas  pour 
aller  voir  les  Appartenons  qui 
lont  à  l'autre  bout  du  Periftyle, 
&  Ton  entre  d'abord  dans  un  grand 
S allo n  ,  où  l'on  voit  deux  grands 
Tableaux  qui  font  de  Verdier. 

Celui  qui  eft  fur  la  cheminée , 
reprefenté  l'enlèvement  d'Ory  thie 
fille  d'Eri&ée  Roy  d'Athènes  ,  par 
le  Vent  Borée  qui  en  étoit  éper. 
dûment  amoureux-  Ce  Tableau  a 
neuf  pieds  trois  pouces  de  haut , 
fur  fix  pieds  fept  pouces  de  lar- 

Dans  le  Tableau  qui  eft  vis  à- 
vis,  c'eft  Junon  qui  va  Ce  confb- 
1er  avec  Thetis  &  l'Océan  des  in- 
fidélités de  Jupiter.  Ce  Tableau 
a  les  mêmes  dimenfions  que  le  j 
précèdent. 

De  ce  Sallon  on  entre  dans  l'Ap- 
partement du  Roy,  où  l'on  voit 
dans  la  pièce  qui  vient  après  l'An- 
ti-chambre,  quatre  Tableaux  de 
Fontenay.  Dans  celui  qui  eft  fur 
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la  cheminée  ,  ce  Peintre  à  repre- 
fenté  une  Couronne  de  fleurs  &: 
de  fruits ,  &  un  Vafe  de  Lapis  y  gar- 
ni d'or.  Dans  celui  qui  eft  au  de£ 
fus  d'une  glace  ,  c'eft  le  même  fu- 
jet.  Dans  l'un  de  ceux  qui  font  au 
deflîis  des  portes  ,  c'eft  un  Vafe 
de  Porphire,  pofé  fur  un  pied  de 
même ,  orné  d'une  Guirlande  de 
toutes  fortes  de  fleurs.  Dans  ce- 
lui qui  eft  vis-à-vis ,  c'eft  un  Vafe 
d'argent  &  un  d'or  ,  remplis  l'un 
&  l'autre  de  fleurs  différentes. 

Dans  la  Chambre  qui  vient 
après,  il  .y  a  huit  Tableaux.  Ce- 
lui qui  eft  fur  la  cheminée  repre- 
fentê  un  Vafe  d'or  pofé  fur  un 
pied  de  Porphire ,  orné  d'un  fefton 
de  fleurs  &  de  fruits ,  &  un  Oran- 
ger derrière ,  avec  un  Vafe  d'or  ait 
pied.  Dans  celm  qui  eft  vis-à-vis  f 
il  y  a  un  Vafe  de  Porphire  rem- 
pli de  fleurs  5  &  une  Pomme  de  Pin 
pofée  fur  une  confole  ornée  d'un, 
fefton  de  toutes  fortes  de  fleurs. 


3  54  Description 

Dans  un  autre  le  Peintre  a  peint 
un  Vafe  d'or  pofé  fur  une  table  de 
Porphire  ornée  d'un  fefton  de  Rai- 
lin. 

Dans  celui  qui  eft  vis-à-vis  c'eft  le 
même  fujet ,  avec  cette  différence 
que  c'eft  un  fefton  de  fleurs.  Dans 
le  cinquième  on  voit  un  Vafe  d'or 
pofé  fur  une  table  de  marbre  y 
ornée  d'un  fefton  de  fleurs  &  de 
fruits.  Ces  cinq  Tableaux  font  de 
Fontenay.  Les  trois  autres  repre- 
kntent  des  Vàfes  dor  avec  des 
fleurs  ,  hormis  un  qui  eft  rempli 
de  fruits.  Ces  trois  font  de  Bapti- 
fte. 

Dans  la  dernière  pièce  >  il  y  a 
flx  Tableaux.  Dans  celui  qui  eft 
fur  la  cheminée ,  c'eft  une  efpece 
de  Caflblete  où  il  y  a  des  fruits 
&  une  Conronnede  fleurs  au  def- 
fus.  Dans  l'un  des  deiîiis  de  por- 
te ,  c'eft  un  V afe  d'or  &  une  Guir- 
lande de  fruits  ^  &  dans  l'autre  qui 
eft  vis-à-vis,  on  a  peint  un  Vafe 
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!  d'or  orné  d'un  fefton  de  fleurs. 
!  Dans  le  quatrième  c'effc  un  Vafé 
ad'or ,  un  d'agathe  ,  &  un  de  por- 
;  phire  ,  orné  d'un  fefton  de  fleurs. 
Ces  quatre  Tableaux  font  de  Fon^ 
tenay.  Les  deux  autres  reprefen- 
tent  des  Vales  d'or  remplis  de 
i  fleurs ,  &  font  de  Baptifte.  On  re- 
I  tourne  fur  fes  pas  &  Ton  revient 
dans  le  Sallon ,  d'où  l'on  va  par- 
courir les  autres  appartenons  de 
ceChâteau. 

Dans  la  féconde  Salle  il  y  a  deux 
petits  Tableaux  ovales ,  vis-à-vis 
l'un  de  l'autre.  Dans  l'un  ,  c'efl: 
une  Dance  de  Nymphes ,  &dans 
rentre  une  Dance  de  Nymphes 
&  Apulus  berger  impertinent  qui 
pour  s'être  moqué  d'elles  &  leur 
avoir  tenu  des  propos  un  peu  li- 
bres ,  fut  changé  en  olivier  fau- 
vage.  Ces  deux  Tableaux  font  de 
Blanchard  ,  &  ont  trois  pieds  Se 
demi  de  diametrre. 
Sur  la  cheminée  de  la  troifiéme 

G  g  ij 
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Salle  il  y  a  un  Tableau  où  Von 
voit  Venus  à  la  toillette,  &  Mercu- 
re qui  eft  au  deflus  &c  lui  montre 
une  pomme  d'or.  Ce  Tableau  eft 
de  Bologne  l'aîné  y  &  a  fîx  pieds 
un  pouce  de  haut ,  fur  cinq  pieds 
quatre  pouces  de  large. 

Au  deflus  des  Portes  il  y  a  deux 
petits  Tableaux.  «Dans  l'un  c'eft 
Venus  &  Adonis  ^  &  dans  l'autre 
Venus,  l'Himen  &  les  Amours, 
par  Boulogne  le  jeune.  Ils  ont 
trois  pieds  un  pouce  de  haut  y  fur 
quatre  pieds  &  demi  de  large. 

Sur  deux  autres  portes  il  y  a  deux 
Tableaux  de  Boulogne  l'aîné; 
Ce  Peintre  les  avoit  fait  pour  re- 
prefenter  la  nature  &  J'art,  mais 
depuis  on  les  a  agrandis ,  &  chan- 
gé  un  peu  le  fujet.  Dans  l'un  on 
voit  une  femme  à  qui  quatre  au- 
tres font  des  prefens.  L'une  eft  ap- 
puyée fur  une  urne  &  luiprefente 
des  perles  ^  un  autre  lui  offre  des 
fleurs     des  fruits  }  la  troilîéme 
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un  oifeau  3  &  la  quatrième  du  feu 

j  dans  un  vafe.  Ceft  celui  qui  de- 
voit  reprefenter  la  nature.  Celui 

j  qui  eft  fur  la  porte  qui  eft  vis-à- 
vis  ,  eft  celui  de  Part  figuré  par 
un  petit  Amour  qui  travaille  à  ci- 
feler  plufieurs  vafes  d'or  &  d'ar- 
gent. Minerve  qui  eft  la  prote- 
ctrice des  Arts ,  eft  dans  un  nuage. 

L  Ces  deux  Tableaux  ont  les  mê- 
mes dimenfions  que  ceux  de  Bou- 
logne le  cadet. 

Vis-à-vis  la  cheminée  on  voit 
l'Amour  qui  dort  i  où  le  Portrait 
de  Monfeigneur  le  Comte  de 
Touloule  j  peint  par  Mignard.  Ja- 
mais peut-être  l'Amour  n'a  été  re~ 
prefenté  fous  une  ligure  plus  gra- 
cieufe.  Les  charmes  de  la  beauté 
y  font  étalés  de  manière  qu'à 
moins  d'avoir  vu  ce  Prince  dans 
fon  enfance  ,  on  prendroit  ce  Ta- 
bleau plutôt  pour  l'image  de  la 
beauté  parfaite ,  que  pour  un  Por- 
trait fait  d'après  nature. 
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Le  Jugement  de  Midas ,  j>ar  Cor- 
neille l'aîné.  Ce  Tableau  eft  ova- 
le &  j'ay  fait  ailleurs  l'hiftoire  de 
Midas, 

Entre  les  croifées  il  y  a  un  au* 
tre  Tableau  ovale  ,  qui  reprefen.. 
te  Mars  ayant  un  pied  fnr  une  cui. 
rafle  &  un  Lyon  à  côté.  Ce  dieu 
étoit  fils  de  Junon ,  qui  le  conçut 
félon  la  fable  ians  avoir  commer- 
ce avec  Jupiter  fon  mari,  ni  avec 
aucun  autre  homme  ,  &  cela  par 
l'attouchement  d'une  certaine 
fleur  que  la  Déefle  Flora  lui  indi- 
qua. 

Dans  la  quatrième  Pièce ,  il  y  a 
for  la  cheminée  un  Tableau  dont 
le  fujét  eft  Morphce  qui  s'éveille  j 
à  l'aproche  d'Iris.  Il  eft  haut  de  I 
fïx  pieds  deux  pouces ,  for  quatre  \ 
pieds  &demi  de  large,  parHouaf.  ! 
le ,  airifi  que  deux  qui  font  au  deC  | 
fus  des  Portes  ,  dont  l'un  repre- 
fente  Diane  &  Endimion ,  &  l'au- 
tre Mercure  qui  -endort  Argus. 
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jlls  ont  trois  pieds  onze  pouces  de 
haut  fur  trois  pieds  huit  pouces 
de  large. 

Les  deux  autres  deflîis  de  porte 
font ,  Junon  qui  menace  Io  ,  en 
prefence  de  Jupiter  5  &  Mercure 
qui  coupe  la  tête  à  Argus.  Pour 
l'intelligence  de  cesdeuxTableaux 
qui  font  de  Verdier,  il  faut  fçavoir 
que  PhifVoire  &  la  fable  ont  par- 
lé  d'Io  d'une  manière  différen- 
te. Les  hiftoriens  en  admettent 
deux  :  l'une  fille  d'Inachus  Roy 
des  Argiens  qui  vivoit  vers  Tan 
du  monde  1 140.  laquelle  régna  en 
Egypte  avec  Apis  fon  frère  ou  fon 
neveu  ,  &  après  la  mort  fut  ado^ 
rée  fous  le  nom  d'Ifis.  L'autre 
étoit  fille  d'Iafus  &  fut  gardée 
par  Argus  fon  neveu  ,  qui  à  eau  le 
de  fâ  vigilence  fut  firnommé  Ar^ 
gus  à  cent  yeux.  Cependant  un 
Marchand  Phénicien  trompa  les 
foins  d'Argus  &  emmena  Io  en  E- 
gypte  fur  un  VailTeau  qui  avoir  le 
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nom  &  la  figure  cfune  Génîce  ,  Se 
la  mit  entre  les  mains  de  Tele- 
gonus  Royb  du  païs  5  qui  la  prit 
pour  Ton  Epoufe.  Les  Poètes  ont 
confondu  toutes  ces  circonftances 
&  ont  dit  que  Io  étoit  fille  du 
fleuve  Inaque  ^  que  Jupiter  en  é- 
tant  devenu  amoureux  5  Tavoit 
changée  en  vache  pour  la  fouftrai- 
re  à  la  jaloufie  de  Junon  3  mais 
que  cette  Déefle  ayant  découvert 
l'intrigue,  demanda  cette  vache  à 
Jupiter  &  la  donna  à  garder  à 
Argus  qui  avoit  cent  yeux.  Ce- 
pendant Mercure  par  ordre  de 
Jupiter  endormit  Argus  &  lui  cou- 
pa la  tête.  Junon  pour  recompen- 
fer  fa  fidélité  le  changea  en  paon, 
&  rendit  furieufe  cette  vache  , 
qui  après  avoir  erré  long-temps 
S'arrêta  enfin  en  Egypte  ,  où  Ju- 
piter lui  redonna  fa  première 
forme  ,  &  la  fît  adorer  fous  le 
nom  de  la  Déefife  Ifîs. 

On  voit  encore  dans  cette  pièce 
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un  Tableau  qui  reprefente  Her- 
cule faifant  un  facrifice  à  Jupiter 
après  fes  vi&oires  ;  &  un  autre 
oùfont  Hercule  &  Junon.  Ils  font 
de  Coypelle  pere.  Vis-à^-vis  le  der- 
nier il  y  a  une  P  allas  ayant  une  de 
fès  mains  appuyée  fur  un  bouclier. 

On  voit  fur  la  cheminée  Apol- 
lon &  Thetis  j  Tableau  qui  a  cinq 
pieds  deux  pouces  de  haut  ,  fur 
quatre  pieds  fept  pouces  de  large. 
H  eft  de  la  Fofle  ,  auiîî  bien  que 
les  deux  qui  font  au  defTus  des 
Portes ,  dont  l'un  reprefente  Dia- 
ne qui  fe  repofe  avec  fes  Nymphes 
au  retour  d'une  chafïe  5  &  l'autre 
l'infortunée  Clytie  fille  d'Euryno- 
me  &:  d'Orchame  Roy  de  Baby- 
lone.  Elle  devint  jaloufe  5  parce 
que  le  Soleil  aimoit  Leucothoé 
la  fœur  ,  &  avertit  fon  Pere  de 
ce  commerce.  Ce  bon  Roy  en  fut 

1  fi  irrité  qu'il  fit  enterrer  Leuco- 
thoé toute  vive  ,  &  le  Soleil  ne 

1  put  faire  autre  chofe  dans  cette 

Hli 
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occafîon  que  de  la  métamorpho- 
fer  en  arbre  qui  porte  l'encens. 
La  jaloule  Clytie  n'en  fut  pas 
plus  heureufe  ?  elle  fut  changée 
en  Tournefol.  Ces  deux  Tableaux 
ont  de  grandes  beautés  ,  &  font 
des  meilleurs  de  la  FofTe.  Le  pre- 
mier a  trois  pieds  &  demi  de  haut, 
fur  cinq  pieds  de  large  ,  &  l'au- 
tre a  auflî  trois  pieds  &  demi  de 
haut  ,  iur  quatre  pieds  &  demi 
de  large.  On  a  mis  depuis  peu 
entre  les  croifees  un  Tableau  o- 
vale  où  l'on  voit  Latonne  &c  les 
païfans  de  Lycie.  Il  eft  dans  le 
gout  de  la  Fofïè  ,  auffi  eft -il  de 
Marot  l'un  de  fes  élevés. 

Dans  le  Sal  lon  qui  vient  après, 
on  voit  Zephire  &  Flore  dans  un 

frand  Tableau  de  fept  pieds  de 
ant ,  fur  quatre  pieds  quatre  pou- 
ces de  large.  Il  eft  de  jouvenet, 
de  même  que  deux  petits  Ta- 
bleaux ovales  de  deux  pieds  de 
diamettre  ,  lefquels  reprefentent 
des  enfans      font  fur  les  portes. 
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Quatre  Tableaux  de  Martin,  de 
fept  pieds  un  pouce  de  haut  cha- 
cun ,  fur  cinq  pieds  neuf  pouces  de 
large.  Us  reprefcntent  la  vue  de  la 
Pièce  d'eau  de  Neptune  j  celle  du 
Château  &  de  la  Ville  de  Ver- 
failles  ,  de  deflus  la  Butte  de  Mont- 
boron  5  la  vue  de  l'Orangerie  ,  & 
celle  des  Ecuries  de  Verfailles. 

Un  petit  Tableau  ovale  dontVer- 
tumne  &  Pomone  font  le  fujet.  Il 
effc  de  Bertin. 

Au  rez  de  chauffée  de  ce  Saî- 
lon  il  y  a  un  petit  bois  délicieux , 
où  pendant  les  plus  grandes  cha- 
leurs de  l'Eté  le  Soleil  n'entre 
qu'à  peine,  &  qu'autant  qu'il  le 
faut  pour  adoucir  la  trop  grande 
fraîcheur  de  l'eau  des  rigoles  qui 
le  découpent. 

Ce  Sallon  conduit  d'un  côté  à 
un  Appartement  qui  eft  à  main 
droite.  Dans  la  première  Pièce  il 
y  a  trois  Tableaux  peints  par 
Hoiiafîè.  Celui  qui  eft  fur  la  porte 
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qui  communique  au  Sallon ,  repre- 
iente  Narcifie.  C'étoit  un  jeune 
homme  fort  aimable ,  fils~  de  Ly- 
riope  &  du  FLpuve  Cephife.  La 
Nymphe  Echo  &  plufieurs  au- 
tres Taimerent  éperduëment,  fans 
qu'il  eut  jamais  le  moindre  retour 
pour  elles.  Un  jour  étant  à  la 
Chalîe  il  fe  vit  dans  une  Fontai- 
ne ,  &  fut  fi  charmé  de  fa  beau- 
té ,  qu'il  mourut  de  l'amour  qu'il 
avoit  conçeu  pour  lui-même  ,  & 
fut  changé  en  une  fleur  qui  porte 
fon  nom.  Ce  Tableau  a  deux  pieds 
&demi  de  haut,  fur  quatre  pieds 
cinq  pouces  de  large. 

Le  fécond  eft  Cyane  changée 
en  Fontaine.  C'étoit  une  des  Com- 
pagnes de  Proferpine.  Platon  in- 
digné de  ce  qu'elle  avoit  fait  fon 
poffible  pour  empêcher  que  ce 
Dieu  n'enlevât  cette  Nymphe , 
metamorphofa  Cyane  en  Fontai- 
ne. Ce  Tableau  a  fept  pieds  deux 
pouces  de  haut ,  fur  quatre  pieds 
cinq  pouces  de  large. 
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Dans  le  troifîéme  Tableau,  c'eft 
'Alphée  &  Aretufe.  Cette  derniè- 
re étoit  une  Nymphe  fort  aima- 
ble ,  le  Fleuve  Alphée  l'ayant  vue 
pendant  qu'elle  le  baignoit  ,  en 
devint  amoureux  ,  &  la  pourfuivit 
fî  long-temps  qu'il  n'y  avoit  plus 
moyen  d'échaper  à  fes  pourfuites  % 
fi  Diane  ne  fut  venue  au  fecours. 
Mais  cette  Décile  la  couvrit  d'u- 
ne nuë  &  la  changea  en  Fontai- 
ne. Alphée  ne  pouvoit  gueres  a~ 
voir  un  fort  plus  doux  ,  puifquc 
déslors  ils  coulèrent  enfemble  ,  Se 
cela  fans  témoins  Se  fous  terre. 
Ce  Tableau  a  quatre  pieds  fept 
pouces  de  haut ,  fur  deux  pieds 
dix  pouces  de  large.  Il  y  a  en- 
core dans  cette  même  Pièce  un 
Tableau  ovale  dans  lequel  Fon- 
tenay  a  reprefenté  un  Vafe  d'or 
orné  de  toute  forte  de  fleurs. 

Dans  la  Pièce  qui  vient  enfui, 
te  il  y  a  un  Tableau  aulfi  ovale 
qui  reprefenté  Zéphire  &  Flore, 
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ïl  eft  de  Coypel  le  fils ,  &  a  quatre 
pieds  quatre  pouces  de  haut ,  fur 
trois  pieds  huit  pouces  de  large. 

Vis-à-vis  il  y  en  a  un  autre  de 
Boulogne,  l'aîné  où  l'on  voitjunon 
&  Flore.  Il  a  les  mêmes  dimen- 
fions  que  le  précèdent. 

Dans  quatre  Tableaux  qui  font 
au  deffus  d'autant  de  Portes ,  Cor- 
neil  l'ainé  a  peint  le  Matin ,  le 
Midi ,  le  Soir  &  la  Nuit. 

Je  finis  ce  que  j'ayà  dire  de  cette 
Salle  par  un  Tableau  de  Fonte- 
nay,  où.  l'on  admire  un  Vafe  d'or 
orné  de  raifins. 

La  Pièce  qui  fuit,  eft  ornée  de 
fîx  Tableaux  ,  dont  le  fujet  eft 
pris  de  la  Fable  d'Apollon. 

Dans  celui  qui  eft  fur  la  chemi- 
née ,  c'eft  Apollon  couronné  par 
la  Victoire  ,  après  qu'il  eut  tué  le 
Serpent  Pithon.  Il  eft  de  Coypel 
le  pere  ,  &  a  cinq  pieds  dix  pou- 
ces de  haut ,  fur  trois  pieds  neuf 
pouces  de  large.  Vis-à-vis ,  c'eft 
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un  Tableau  de  Jouvenet  de  pa- 
reille grandeur ,  où  l'on  voir  Apol- 
lon fur  Ton  Char ,  lequel  va  le 
^retirer  dans  le  fein  de  l'Onde. 
Thetis  paroît  dans  un  coin  du  Ta- 
bleau,&  femble  pénétrée  de  l'hon- 
neur qu'elle  va  recevoir. 

Sur  chacune  des  Portes  il  y  a 
auflî  un  Tableau  ,  dans  l'un  des- 
quels c'eft  Apollon  qui  garde  les 
troupeaux  d'Admete  RoydeTheC 
falie  ,  ayant  été  banni  du  Ciel 
pour  avoir  tué  les  Cyclopes  qui 
îbrgeoient  les  foudres  de  Jupiter. 

Dans  l'autre,  c'eft  Apollon  qui 
reçoit  fon  carquois  &:  fes  flèches 
des  mains  de  Mercure  qui  les  lui 
avoit  volées.  Ces  deux  Tableaux 
font  de  Coypel  le  pere  ?  &  ont 
trois  pieds  onze  pouces  de  haut, 
fur  deux  pieds  dix  pouces  de  large. 
Le  cinquième  reprefenteApollon 
qui  montre  à  jouer  de  la  Lire  à 
Jacinthe  fon  mignon.  Ce  Tableau 
eft  de  Boulogne  le  jeune,  &  a  trois 
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pieds  onze  pouces  de  haut  ,  fat 
deux  pieds  dix   pouces  de  lar- 
ge. v  ,  "[ 

Celui  qui  eft  vis-à  .vis,  eft  du  mê- 
me Peintre.  Le  fiijet  eft  la  Sybile 
fille  de  Glauque.  C'eft  le  moment 
où  Apollon  lui  accorde  de  pou- 
voir vivre  autant  d'années  qu'elle 
tenoit  de  grains  de  fable  dam 
fes  mains.  Ce  Tableau  eft  de  la' 
même  grandeur  que  le  précèdent. 

Au  rez  de  chauffée  de  cet  Ap- 
partement \  eft  le  petit  Parterre 
du  Roy.  C'eft  proprement  le  der- 
nier retranchement  de  Flore ,  Se  | 
en  quelque  faifon  qu'on  y  aille,  les 
Zephirs  qu'on  y  refpire  ,  &  les 
fleurs  qu'on  y  voit ,  perfuadent  ai- 
lémeilt  que  le  printems  y  règne 
toujours.  Au  milieu  de  ce  Parter- 
re il  y  a  un  Baffin  avec  un  enfant 
de  métal  fculpté  par  Tuby. 

De  cet  Appartement  Ton  re. 
vient  dans  le  Sallott ,  &  l'on  par- 
court une.  Galerie  extrêmement 
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ornée  ,  où  Ton  voie  quantité  des 
plus  belles  vues  du  Château  &t  du 
petit  Parc  de  Verfailles ,  &  quel- 
ques unes  de  celui  de  Trianon. 
Ces  Tableaux  font  prefque  tous 
de  Cottel ,  ôcont  chacun  fix  pieds 
de  haut  far  quatre  pieds  deux  pou- 
ces de  large.  Il  y  en  a  un  ou  deux 
de  Martin  qui  méritent  une  atten- 
tion particulière  ,  fur  tout  celui 
qui  reprefente  la  Gallerie  des  An- 
tiques. 

Au  bout  de  cette  Gallerie  il  y  a 
un  autre  Sallon  pour  faire  fym- 
metrie  avec  celui  dont  j'ay  parlé* 
Au  milieu  de  celui-ci  il  y  a  un  jetf 
de  Portique ,  &  dans  les  faces  il  y 
a  auffi  quelques  vues  de  Verfailles, 
peintes  par  Allegrain.  Ainfi  on  y 
voit  celle  du  Parterre  du  Nord, 
dans  un  Tableau  qui  a  fept  pieds 
deux  pouces  de  haut  ,  fur  huit 
pieds  dix  pouces  de  large  -,  Celle 
du  Parterre  de  Latone  :  Tableau 
qui  a  huit  pieds  fept  pouces  de 
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haut  i  fur  huit  pieds  dix  pouces  de 
large  ;  Celle  de  l'Orangerie  de 
Verfailles,  de  mefures  pareilles. 

Le  Sallon  du  Billard  vient  en- 
fuite.  Tous  les  Tableaux  qu'on  y 
voit  font  de  Houafîe ,  &  les  fujets 
font  pis  de  ce  que  la  Fable  a  ra- 
porte  de  Minerve. 

Dans  le  premier  ,  c'eft  la  Naif 
fance  de  Minerve  du  cerveau  de 
Jupiter.  Il  eft  haut  de  quatre  pieds 
fept  pouces,  fur  fix  pieds  onze  pou- 
ces &  demi  de  large. 

Dans  le  fécond ,  c'eft  Minerve 
qui  enfeigne  aux  Rhodiens  l'art 
de  faire  des  Statues. 

Dans  le  troifiéme  ,  c'eft  Miner- 
ve qui  déguifée  en  vieille  ,  va  voir 
l'ouvrage  d'Arachné  fille  d'Id- 
mon.  Ces  deux  derniers  ont  trois 
pieds  neuf  pouces  de  haut  ,  fur 
fix  pieds  quatre  pouces  &  demi  de 
large. 

Dans  le  quatrième  ,  c'eft  Mi- 
nerve qui  change  les  cheveux  de 
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Medufe  en  ferpens,  parce  qu'elle 
■s'étoit  laiffée  abufer  par  Neptune 
dans  le  Temple  de  cette  chafte 
DéefTe. 

Dans  le  cinquième,  c'eft  Miner- 
j  ve  qui  donne  fon  Bouclier  à  Per- 
fée.  Ces  deux  Tableaux  ont  trois 
pieds  un  pouce  de  haut ,  fur  qua- 
tre pieds  deux  pouces  de  large. 

Dans  le  fïxieme,  c'eft  ladiipu- 
te  de  Neptune  &  de  Minerve,  pour 
fçavoir  qui  des  deux  donnerait  fon 
nom  à  la  Ville  d'Athènes.  Ce  der^ 
nier  Tableau  a  quatre  pieds  lept 
pouces  de  haut ,  fur  fept  pkds  un 
poucede  large. 

Le  feptiéme  nous  fait  voir  Mi- 
nerve fur  le  Parnafîe  avec  les  Mu- 
ies.  Il  a<  quatre  pieds  fept  pouces 
de  haut ,  fur  Çept  pieds  fept  pou- 
ces de  large. 

Le  huitième ,  reprefente  Miner- 
ve qui  aveugle  Tirefias.  Jupiter 
&  Junon  étoient  en  difpute  ,  fca. 
voir  qui  de  l'homme  ou  de  la  fem* 
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me  avoir  plus  de  plaifîr  en  amour. 
Ils  prirent  Tirefias  pour  Juge ,  par~ 
ce  qu'il  avoit  été  l'un  &  l'autre  :  il 
dit  que  c'étoit  la  femme  ,  &  par 
cette  decifîon  il  déplût  tellement 
à  Junon  qu'elle  l'aveugla  ^  mais 
Jupiter  lui  donna  le  don  de  Pra-- 
phetie  pour  le  confaler.  Ce  Ta-* 
bleau  a  trois  pieds  un  pouce  de 
haut ,  fur  quatre  pieds  deux  pou- 
ces de  large. 

Minerve  qui  fait  rafraîchir  fes 
chevaux  dans  l'Océan  ,  au  retour 
d'un  combat. 

Minerve  qui  bat  Arachné. 

Outre  ces  Tableaux  de  Houaf. 
fe  on  y  en  a  placé  deux  de  Toutin, 
&  un  de  Boulogne  le  jeune ,  qui 
reprefentent  chacun  une  Mule  ,  &c 
ont  deux  pieds  huit  pouces  de 
haut,  fur  trois  pieds  trois  pouces, 
de  large.  Ces  trois  Tableaux  ne 
font  là  qu'en  attendant  qu'on  y  en 
place  trois  autres  de  Houade,  dans 
le  premier  defquels  fera  Minerve 
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âu  milieu  de  trois  enfans  qui  re- 
pre Tenteront  i'Archite&ure  ,  la 
Sculpture  &  la  Peinture.  Dans  le 
fécond  ,  on  verra  la  Statue  de  Mi- 
nerve dans  un  Temple  ,  laquelle 
les  Rhodiens  adorent  en  recon- 
noiffance  de  ce  que  cette  Déefîe 
leur  avoit  appris  l'art  de  faire  des 
Statues.  Le  troifîéme  reprefente- 
ra  Minerve  quf  trace  fur  fon  Bou- 
clier la  tête  de  Meduie. 

Trianon   sur  Bois. 

Au  fortir  de  ce  Sallon  ,  on  en- 
j  tre  dans  une  fuite  de  Pièces  qu'on 
appelle  Trianon  fur  bois  ,  parce 
qu'il  domine  fur  ce  bois  délicieux 
dont  j'ay  déjà  parlé.    C'eft  icy 
|  que  font  les  Appartenons  de  Ma- 
dame la  Duchefle  &  de  Monfei- 
gneur  le  Duc  de  Bourgogne  ,  & 
de  S.  A.  R.  Madame  ,  dans  leC 
quels  on  voit  plufieurs  Tableaux. 
Sur  la  première  porte  deTrianoa 
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fur  bois ,  on  voit  un  Tabieau  dans» 
lequel  Houafle  a  peint  un  Rofi- 
gnol  qui  eft  dans  un  payfage. 

Les  deux  deflus  de  portes  de  la 
première  Pièce  font  de  Paul  Brill. 
Le  premier  reprefente  Orphée  au 
milieu  d'un  grand  nombre  d'ani- 
maux ,  charmés  de  la  douceur  de 
fa  Lyre.  Il  eft  haut  de  deux  pieds 
un  pouce  ,  fur  trois  pieds  huit  pou- 
ces de  large.  Dans  le  iecond  c'eft 
Rebeca  &  un  des  domeftiques 
d'Abraham  ,  auprès  d'un  puits. 

Dans  la  Pièce  qui  fuit ,  il  y  a  qua- 
tre deftus  de  portes.  Dans  l'un 
c'eft  un  payfage  où  l'on  voit  S.  Jé- 
rôme à  l'entrée  d'une  Cabane  & 
tenant  un  crucifix  dans  fes  mains. 
Ce  Tableau  eft  de  Paul  Brill ,  & 
a  deux  pieds  trois  pouces  de  haut,  t 
fur  quatre  pieds  de  large.  Le  fé- 
cond eft  un  payfage  où  l'on  voit 
des  femmes  &  une  Driade  qui 
jouë  du  tambour  de  Bafque.  Les 
deux  autres  font  auffi  des  payfages 
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dont  l'un  eft  du  Galpre  &  l'autre 
dans  fa  manière. 

Dans  la  Pièce  qui  vient  enfuite, 
|  on  trouve  trois  Tableaux.  Le  pre- 
[mier   repréfente    Hypolite  qui 
|  meurt  à  la  vue  d'un  Monftre  ma- 
rin 5  il  eft  de  Patel ,  &  a  trois  pieds 
de  haut,  fur  quatre  pieds  quatre 
hpouces  de  large.  Dans  le  fécond , 
c'eft  Tobie  conduit  par  l'Ange.  Il 
eft  du  même  ,  &  a  les  mêmes  di- 
menfions  que  le  précèdent.  JLe 
frôifîëme  eft  de  Martin  ,  c'eft  un 
Payfage  avec  de  l'Architeéfcure. 

Dans  la  quatrième  Pièce  ,  il  y  a 
i  quatre  Tableaux  de  Paul  Brill. 
Le  premier  eft  un  Payftge  où  l'on 
voit  des  païfans  volés  à  l'entrée 
l'un  bois.  Dans  celui  qui  eft  vis- 
!_vis  ,  c'eft  une  chafle  de  Cerf, 
haut  de  trois  pieds  trois  pouces , 
fur  quatre  pieds  &  demi  de  large. 
Dans  le  trbifïéme  on  voit  la  mer 
I  &;  des  bateaux  qu'on  décharge. 
Le  quatrième  eft  une  autre  chalîe 
de  Cerf. 
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Dans  la  cinquième  ,  il  y  a  qua* 
tre  pay/ages  de  Martin.  Dans  la 
fixiéme  ,  il  y  en  a  deux  d'Aile-' 
grain,  &  un  dans  lafeptiéme,  qui 
eft  du  même. 

U  ne  refte  plus  qu'à  dire  que 
les  dehors  de  ce  Palais  enchanté  , 
répondent  à  la  propreté  6c  à  la; 
magnificence  du  dedans,  &  qu'a- 
prés  les  Jardins  de  Versailles  &  de! 
Marly,  rien  au  monde  n'aproche 
de  l'arangement  &  de  la  beauté 
de  ceux  de  Trianon.  Dans  la  fai- 
fon  des  fleurs  tout  y  eft  parfumé., 
&  on  n'y  refpire  que  Violettes  J 
qu'Oranges ,  &  que  Jafemins.  I 
En  descendant  du  Periftyle  pour 
aller  dans  les  Jardins ,  on  rencon- 
tre d'abord  le  Parterre  haut  qui 
çft  orné  de  deux  Baffins ,  au  milieu 
de  chacun  defquels  il  y  a  deux 
Groupes  d'enfans ,  de  métal  doré, 
qui  font  de  Girardon. 

Dans  le  Parterre  qu'on  trouve 
enfuite ,  il  y  a  un  Baffin  o&ogo- 
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ne  orné  d'une  bordure  de  marbre 
de  Languedoc  5  &  au  milieu  c'eft 
un  enfant  entouré  de  raifins  3  le 
tout  eft  de  métal ,  &  de  Pouvrage 
de  Gafpard  de  Marfy.  Les  quatre 
Vafes  de  marbre  blanc  qui  ornent 
auflî  ce  Parterre  font  de  Jouve- 
net  ,  François ,  Mazeline ,  &  Fia- 
m  en  . 

En  allant  au  Jardin  des  Ma- 
roniers ,  c'eft-à-dire ,  en  tournant 
à  droite  en  defcendant ,  on  trou- 
ve à  gauche  un  quarré  d'eau  5  au 
milieu  duquel  on  voit  un  petit  Sa- 
tyre qui  joue  avec  une  Panthère  5 
il  eft  de  Gafpard  de  Marfy. 

Entre  ce  quarré  d'eau  &  le  Jar- 
din des  Maroniers,  eft  l'allée  de 
la  Cafcade  ,  ainfî  nommée  £>arce 
qu'à  un  de  fes  bouts ,  on  a  bati  un 
buffet  d'Architedure  incrufté  de 
marbre  de  Languedoc  &  de  mar- 
bre blanc  &  orné  de  plufieurs  fi- 
gures de  métal  doré  qui  jettent 
de  l'eau5  laquelle  en  tombant  dans 
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les  Badins  forme  des  napes  fort 
belles.  La  fculpture  de  cette  Caf. 
cade  eft  de  Van-cleve,  Maziere, 
Granier  ,  Poirier  5  Le  Lorrain  , 
Le  Moine ,  Hardy  ,  &  La  Pierre. 

Avant  que  de  parler  du  Jardin 
des  Maroniers ,  il  faut  dire  un  mot 
des  Balîins  qui  ornent  le  Bois  des 
Sources.  Au  haut  il  y  en  a  un  de 
figure  irreguliere  ,  au  milieu  du- 
quel il  y  a  un  enfant  qui  femble 
fe  mirer  dans  l'eau  5  il  eft  de  Gi- 
rardon.  Tout  auprès  du'  jeu  de 
PAneau  tournant ,  on  en  voit  un 
autre  aufli  de  figure  irreguliere  , 
orné  de  marbre  de  Languedoc 
6c  d' Archite&ure  de  treillage.  Au 
milieu  de  ce  Baflîn  ,  il  y  a  un 
enfant  qui  admire  le  jet  d'eau  , 
&  eft  de  Girardon. 

Le  Jardin  des  Maroniers  eft  un 
grand  Parterre  à  compartimens 
de  gazon  ,  orné  de  plufieurs  Bat 
fins  &  Statues.  Le  principal  eft 
vis-à-vis  Trianon  fur  bois.  Ceft 
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un  quarré  long  bordé  de  marbre 
de  Languedoc  ,  dont  les  extrémi- 
tés font  ovales  ,  &  forment  qua- 
tre petits  angles  où  l'on  a  placé 
autant  de  Vafes  de  marbre  blanc 
qui  font  de  Mazeline.  On  a  mis 
au  milieu  de  ce  Bafîîn  un  petit  Sa- 
tire ,  entouré  de  pampres  de  vi- 
gne, qui  jouë  avec  une  Panthè- 
re. Ce  petit  Groupe  eft  de  Gai- 
pard  de  Marfy. 

C'eft  dans  ce  Parterre  qu'on 
voit  un  parfaitement  beau  Grou- 
pe de  marbre  blanc  qui  reprefen- 
te  Laocoon  &  fes  enfans.  Il  étoit 
fils  de  Priam  &  d'Hecube  l  & 
Prêtre  d'Apollon  Thymhréen  à 
Troyes ,  &  fi  les  Troyens  avoient 
fuivi  fes  confeiJs,  ils  n'auroient  ja- 
mais reçeu  dans  leur  Ville  le 
Cheval  de  bois  que  les  Grecs 
avoient  confacré  à  Minerve  ,  &c 
contre  lequel  Laocoon  ofa  lancer 
un  dard,  &  ce  fut  pour  le  punir 
de  fa  hardieflè  qu'Apollon  en- 
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voya  deux  Serpens  qui  le  firent 
mourir  ,  ainfî  que  Ethro  &  Me- 
lanthus  fes  deux  fils.  Servius  a- 
joute  que  Laocoon  s'atira  la  hai* 
ne  d'Apollon  pour  avoir  connu 
femme  Antiope  devant  le  fimula- 
cre  de  ce  Dieu.  Ce  Groupe  a  été 
fait  par  Baptifte  Tuby  d'après 
l'antique.  On  y  voit  encore  une 
Statue  de  Marbre  qui  reprefente 
Apollon  ,  elle  eft  de  Dominique 
le  Févre. 

Au  haut  de  ce  Parterre  ,  &  à 
gauche  du  Groupe  de  Laocoon 
il  y  a  un  Baffin  avec  un  jet  d'eau 
&  deux  enfans  de  métal  au  mi- 
lieu ,  qui  font  de  Baptifte  Tuby, 

Au  defTus  de  ce  Baffin  on  trou- 
ve dans  la  charmille  une  Salle 
qu'on  appelle  la  grande  Salle  ron- 
de ,  où  Ton  voit  fix  Statues  de 
marbre  blanc  ,  pofées  fur  des 
piedefteaux  de  marbre  de  Lan- 
guedoc. Ce  font  Silène  ,  ftatuë 
antique,  qui  étoit  auparavant  dans 
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la  Galerie  des  antiques  à  Verfailles. 

Ariftée,  il  étoit  fils  d'Apollon  èc 
de  Cyrene  ,  il  aima  fort  paffionne- 
ment  Euridice ,  &  la  prefïoit  fi  vi- 
vement ,  que  pour  fe  dérober  à  fa 
paffion  elle  prit  la  fuite  &  courut 
avec  fi  peu  d'attention  ,  quelle  fut 
piquée  au  talon  par  un  ferpent 
qu'elle  vjenoit  de  fouler.  Les 
Nymphes  furent  fi  fâchées  con- 
tre Ariftée  ,  qu'elles  firent  mou- 
rir fes  Abeilles  qu'il  cheriffoit  fort. 
Mais  l'Oracle  l'afîura  qu'en  facri- 
fiant  quelques  Taureaux  il  les  re- 
couvreroit  5  &c  en  effet,  peu  de 
teins  après  on  les  fit  revivre  ex- 
prefTément  pour  les  lui  rendre. 
Cette  Statue  eft  de  Bertin. 
Un  Faune  copié  à  Flarence  d'a- 
près l'antique  par  Fog,  Une  Da- 
me Romaine.  Minerve  ,  par  Ber- 
tin. Une  Minerve  antique. 

Dans  la  Salle  ronde  à  quatre 
niches  ,  on  trouve  quatre  petites 
Statues  :  Mercure  par  Franque- 
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ville  :  Un  jeune  Bacchuspar  Clai- 
rion  :Un  Bacchus  antique  :  Un  pe- 
tit Faune  antique. 

On  a  placé  dans  la  Salle  des 
deux  ronds,  les  deux  Vafes  de  Gi- 
rardon  qui  ont  été  long- temps  à 
Verfailles  dans  le  Parterre  du 
Nord.  Ils  font  couverts,  &  re- 
prefentent  fur  leurs  bas  reliefs  y 
l'un  le  Triomphe  de  Venus  ,  & 
l'autre  le  Triomphe  de  GaJathée. 
Ces  deux  Vafes  ont  fept  pieds 
quatre  pouces  de  haut  en  y  com- 
prenant les  focles ,  fur  deux  pieds 
fept  pouces  de  diamètre.*  Girar- 
don  les  fît  pour  M.  Colbert,  & 
dans  la  fuite  M.  de  Seignelay  les 
donna  au  Roy.  La  Salle  ovale 
renfoncée  eft  ornée  par  une  Sta- 
tue de  porphyre  qui  reprelente 
Pallas  j  dont  on  a  doré  la  tête , 
le  cafque  ,  les  bras  &  les  mains. 

Dans  PAnti-falle  de  la  Salle  ova- 
le on  voit  un  vaié  de  Granique. 

La  Salle  triangulaire  eft  ornée 
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par  quatre  vafes ,  qui  font  de  Ber- 
tin. 

Dans  la  grande  falle  ronde  on  a 
placé  quatre  Statues  antiques  de 
marbre  blanc  fur  des  piedefteaux 
de  marbre  de  Languedoc  ^  ce  font 
Cleopatre  ,  une  Nayade  ,  une 
Flore  &  une  Dame  Romaine  qui 
tient  des  pavots. 

Dans  la  grande  Salle  des  Porti- 
ques, on  ne  voit  qu'une  Statue 
qui  reprefente  Diane  ,  qui  eft  de 
Dominique  le  Févre. 

Enfin  on  voit  à  l'extrémité  de 
ce  Jardin  une  grande  Pièce  d'eau 
de  figure  irréguliere  ,  ornée  de 
quatre  grands  Vafes  de  métal  do- 
ré qui  font  de  Hardi  &  Poirier  j 
&  de  deux  dragons  auffi  de  métal 
doré,  qui  font  de  Hardi. 

Dans  un  petit  Cabinet  de  Char- 
mille qui  eft  au  midi  &  tout  au- 
près de  cette  pièce  d'eau,  il  y  a  une 
Fontaine  pofée  dans  un  BafTm  de 
marbre  de  Languedoc.  C'eft  un 
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petit  Amour  porté  par  un  Dau- 
phin. Il  tient  fon  arc  d'une  main, 
&  de  l'autre  il  veut  prendre  une 
flèche  dans  fon  carquois ,  mais  il 
n'y  trouve  qu'un  jet  d'eau.  Il  eft 
de  Marfy. 

il  ne  faut  pas  icy  oublier  que 
tout  ce  Palais  magnifique  eft  d'un 
goût  &  d'un  deflein  très-exquist 
de  même  que  les  Jardins. 


Description 


I  DESCRIPTION 

DU  CHASTEAU 

DE  MARLY 


A  n  l  y  eft  fi  proche 
de  Verfailles  que  la  Des- 
cription de  ce  Palais  en- 
tre très  -  naturellement 
dans  le  Plan  que  je  me  fuis  fait. 

Ge  Château  eft  renfermé  dans 
un  Parc  qui  tient  à  celui  de  Ver- 
failles. 

Une  Cour  ronde  où  font  les 
Corps  de  Gardes ,  &  où.  aboutiC 
fent  les  cours  deftinées  pour  les 
Ecuries  &  les  Remifes ,  fe  prefente 
d'abord.  Les  Grilles  en  font  entre- 
tenues par  deux  pilliers  de  pierre 
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qui  font  ornés  chacun  d\m  vafe 

de  même,  fait  par  Jouvenet. 

De  cette  Cour  on  va  au  Châ- 
teau par  une  avenue  de  cent 
quinze  toifes  de  long  ,  environ- 
née de  terrafles  bordées  d'arbres. 
Au  bout  de  l'avenue  on  trouve 
i'avant-cour  feparée  du  Jardin 
par  une  grille  dont  les  pilliers  qui 
font  aux  extrémités  ]  font  pareil- 
lement  ornés  de  Vafes  de  pierre, 
faits  par  Couftous.  Dans  cette 
avant- cour  il  y  a  deux  Pavillons. 
Dans  l'un  eft  la  Chapelle  décorée 
ai*  dedans  de  pilaftres  d'ordre  Co- 
rinthien ,  &  dans  l'autre  on  trou- 
ve la  Salle  des  Gardes  au  rez  de 
chauffée  ,  &  les  logemens  qui  font 
au  deiïus  fervent  à  loger  plufieurs 
Officiers  de  diftin&ion. 

Vis-à-vis  de  ces  deux  Pavillons, 
il  y  en  a  deux  autres  de  pareille 
ftru&ure  ,  qui  font  joints  par  un 
mur  fur  lequel  il  y  a  une  perfpec- 
tive  qui  fait  un  trés-bel  effet.  Elle 
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«ft  de  Rouflèau.  Ces  deux  der- 
niers Pavillons  fervent  à  loger  de 
grands  Seigneurs.  Sans  le  corps 
diu Château  qui  eft  au  milieu,  on 
verroit  d'un  coup  d'œil  ces  quatre 
Pavillons. 

Le  Château  confifte  propre- 
ment en  un  grand  Pavillon  ifolé> 
qui  en  eft  comme  le  corps,  & 
douze  autres  moins  grands  qui 
font  feparés  &  diftribués ,  fix  d'un 
côté,  &  fix  de-Pautre. 

Le  grand  Pavillon  a  vingt  &  une 
toifes  en  tout  fens.  La  décoration 
extérieure  eft  de  peinture  à  fraif 
que  j  elle  confifte  en  pilaftres  d'or- 
dre Corinthien,  en  Trophées  &en 
Devifes  qu'on  a  mis  entre  les  croi- 
fées  de  l'étage  qui  eft  au  rez  de 
chauffée. 

Dans  chaque  face  ,  il  y  a  un 
avant-corps  auflî  de  Peinture  à 
fraifque,  couronné  par  un  verita* 
ble  fronton ,  dont  la  fculpture  eft 
de  Jouvenet  ôc  Mazeline. 

K  k  i  j 
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Outre  les  Perrons  à  pans  qui 
font  dans  les  angles ,  &  qui  font 
ornés  de  groupes  d'enfans,  il  y  a 
encore  dans  les  quatre  faces  prin-  M 
cipales  quatre  Perrons,  fur  chacun 
defquelsil  y  a  deux  Sphinx.  Ces 
groupes  d'Enfans  &  ces  Sphinx 
ont  été  fculptés  par  Couftous  & 
&  l'Efpingola.  Sur  les  Perrons 
qui  font  du  côté  de  la  Chapelle 
&c  du  côté  des  Offices ,  on  a  mis 
les  quatre  Calîoletes  de  métal  qui 
étoient  à  la  Salle  du  Bal. 

Ces  Perrons  conduifent  à  des 
Veftibules  qui  feparent  les  grands 
appartemens. 

De  ces  Veftibules  on  entre  par 
quatre  portes  dans  un  parfaite- 
ment beau  Sallon  de  figure  o&o- 
gone ,  dont  quatre  cheminées  or- 
nées de  glaces  remplirent  les  pe- 
tits pans. 

Ce  Sallon  eft  orné  de  feize  pi- 
laftres  d'ordre  'ionique  couronné 
de  fon  entablement. 
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Au  deftiis  eft  un  Attique  décoré 
par  des  Cariatides  en  Termes,  qui 
reprefententles  quatre  Saifons ,  & 
fou  tiennent  de  leurs  mains  une 
corniche  architravée  qu'elles  por- 
tent fur  leur  tête,  &  qui  leur  fert 
d'entablement. 

Ce  Sallon  n'eft  par  feulement 
éclairé  par  quatre  croilées  qui  font 
dans  Panique^  au  bas  defquelles 
font  quatre  Balcons  dorés  foûte- 
nus  par  des  Aigles ,  il  l'eft  encore 
par  quatre  autres  fenêtres  ovales, 
avec  des  guirlandes  de  fleurs  por- 
tées par  des  petits  Amours.  Tous 
ces  ornemens  font  de  Hutrel , 
Vancleve  &  Couftous.  Dans  les 
petits  pans  de  Pattique ,  au  defTus 
de  chaque  cheminée ,  il  y  a  un 
Tableau  qui  reprefente  une  des 
quatre  faifons.  Celui  qui  reprefen- 
te l'Autonne,  eft  de  la  Fofle. 
L5Hy ver ,  de  Jouvenet.  Il  eft  tout 
à  fait  dans  la  manière  de  cePeintre. 
L'on  y  voit  des  traits  hardis ,  une 
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grande  imagination  ,  &  beaucoup 
de  corredion  pour  le  delîein.  Le 
Printêms  eft  de  Coypel  le  fils ,  £c 
l'Eté  ,  de  Boulogne  le  jeune. 

Pour  revenir  aux  Veftibules, 
ils  font  plus  longs  que  larges ,  6c 
ornés  chacun  de  deux  tables  de 
marbre  &de  deux  grandsTableaux 
de  Vandermeulen  ,  ou  de  quel- 
qu'un de  fes  difciples.  Ils  repre- 
fentent  ou  des  fiéges  que  S  a  M  a- 
jeste*  a  faits  ,  ou  des  Villes  qu'El- 
le  a  prifes.  Ils  ont  ordinairement 
fept  pieds  de  haut,  fur  dix  pieds 
deux  pouces  de  large. 

Dans  le  Veftibule  qui  eft  du 
côté  de  la  Chapelle ,  c'eft  la  prife 
de  Luxembourg.  Le  Maréchal 
de  Crequy  eft  fur  un  cheval  blanc 
moucheté  ^  il  tient  un  Bâton  de 
commandement ,  &  montre  des 
batteries  à  un  Officier  habillé  de 
rouge ,  monté  fur  un  cheval  blanc. 

Luxembourg.  Il  y  a  un  hom- 
me un  genoux  en  terre  >  &  der- 
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jriere  un  cheval  foupe-de-lait ,  & 
.cinq  autres  chevaux  auprès.  Ces 
deux  Tableaux  font  de  Vander- 
meulen. 

Dans  le  Veftibule  qifi  fait  face 
à  la  grande  allée  du  jardin  7  en 
voit  Maftrick.  Le  Roy  eft iùr  le 
devant  de  ce  Tableau  ,  monté 
fur  un  cheval  blanc  3  6c  parlant  à 
un  Officier  5  dans  un  coin  il  y  a  un 
Page  qui  fe  botte.  Par  Vender- 
meulen.  Gravé  par  Robert  Bon- 
nart. 

Canibray.  Le  Roy  eft  fur  un 
cheval  tigré  ,  &  derrière  paroît 
fon  Camp.   Parle  même  Peintre. 

Dans  celui  qui  eft  du  côté  des 
Cuifines  &  des  Offices ,  il  y  a 

Tournay.  Sur  le  devant  de  ce 
Tableau  l'on  voit  un  Fourgon  6c 
un  Carofle  auprès  ,  des  Soldats 
qui  jouent  aux  cartes  •  &  dans  un 
coin ,  un  Moine  qui  lit  dans  un  li- 
vre &  eft  aflîs  prés  d'une  tente. 
Gravé  par  Nicolas  Cochin. 
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Oudenarde.  L'on  voit  dans  ce 
Tableau  le  Roy  &  Moniteur  de 
Turenne  à  cheval ,  &c.  Ces  deux 
font  de  Vandermeulen.  Ce  Ta^ 
bleau  a  été  gravé  ,  mais  j'ignore 
le  nom  du  Graveur. 

Dans  celui  qui  eft  vis  à  vis  la 
Rivière ,  on  trouve  Valenciennes. 
Le  R  o  y  eft  fur  un  cheval  ifabel- 
le,  &  montre  fes  Gardes  du  Corps 
qui  font  plus  éloignés. 

Doùay.  Sur  le  devant  on  voit 
un  équipage  aux  livrées  du  R  o  y 
&  deux  hommes  qui  déchargent 
un  balot  de  defTus  un  cheval  qui 
eft  tombé.  L'un  &  l'autre  ont  été 
peints  par  Vandermeulen. 

Dans  l'Anti -chambre  de  l'Ap< 
partement  de  S  a  Majesté',  on 
voit  les  Tableaux  fuivans. 

Narden.  Sur  le  devant  il  y  a 
un  grand  arbre ,  &  des  Cavaliers 
dans  un  défilé.  Il  eft  haut  de  cinq 
pieds  quatre  pouces,  fur  cinq  pieds 
&  demi  de  large  ,  par  le  même. 

Loo&Utreck. 
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Dans  la  Chambre  du  Roy, 
c'eft  Ypres.  Sur  le  devant  il  y  a 
des  équipages  qui  arrivent.  Ce  Ta- 
bleau eft  haut  de  cinq  pieds  huit 
pouces ,  fur  cinq  pieds  quatre  pou- 
ces de  large.  Par  Vandermeulen, 

Condé.  Sur  le  devant,  un  hom- 
me dans  un  foufflet  &:  des  Cava- 
liers qui  fuivent.  Il  a  les  mêmes 
dimenfions  que  le  précèdent,  &  du 
même  Peintre. 

Dans  le  Cabinet.  Salins.  Sur  le 
devant  du  Tableau  r  un  Hermite 
&  deux  hommes  qui  tiennent 
deux  Mulets  chargés.  Il  eft  haut 
de  cinq  pieds  fept  pouces ,  fur  cinq 
pieds  trois  pouces  de  large.  Par 
Vandermeulen. 

Joux.  Sur  le  devant  il  y  a  des 
Palfreniers  qui  tiennent  trois  che- 
vaux ,  &  dans  le  lointain,  de  gran- 
des montagnes.  Il  eft  haut  de  cinq 
pieds  neuf  pouces ,  fur  cinq  pieds 
trois  pouces  de  large.  Par  le 
même ,  &  gravé  par  Antoine  8c 
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François  Baudouin. 

Dans  l'Appartement  de  Madau 
me  la  Duchesse  de  Bourgo- 
gne ,  on  y  voit  les  fuivans. 

Dans  la  Chambre.  Rées  Ville 
du  Duché  de  Cléves  5  fur  le  Rhin. 
Elle  fût  prife  par  les  François  en 

Orfoy  auffi  fur  le  Rhin  ,  par 
Martin  Paîné. 

Dans  le  Cabinet,  ce  fontWefel 
&  le  Fort  de  Schenk ,  par  Martin 
1  aine. 

Dans  la  Chambre  de  Monfei- 
gneur  le  Duc  de  Bourgogne. 

Burick  &  Grave  ,en  deux  Ta-  : 
bleaux,  dont  les  hauteurs  font 
égales.  Ils  font  de  Martin  l'aîné,  i 

Dans  ^Appartement  de  Ma- 
dame, on  y  voit  dans  la  Cham- 
bre :  Douay. 

Deux  autres  Tableaux  où  (ont 
reprefentez ,  Zutphen  &  Rhen^ 
herg.  Par  Martin  le  jeune. 

Dans  le  Cabinet. 
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Luxembourg.  Par  Vandermeu- 
len.  Et  Elburkg,  Par  Martin  le 
jeune. 

Dans  la  Chambre  de  Monsei  - 
gneur. 

Deux  Tableaux  où  font,Culem- 
bourg  &  Santen.  Par  Martin  le 
jeune. 

Dans  le  Cabinet.  DeventerSc 
Santen,  par  Martin  le  jeune, 
i     Dans  le  quatrième  Apparte- 
i  ment.    Dans  l'Antichambre  de 
Madame  de  Maintenon  ,  l'on 
•voit  Aire  &  Duefbourg ,  par  Mar- 
j  tin  l'aîné.  Dans  le  Cabinet,  c'eft: 
Grey  &  Fribourg  j  par  Vander- 
meulen. 

On  monte  dans  P  Appartement 
deMoNSEiGNEUR  le  Duc  d'Ok- 
leans  ,  quieft audeflus,  par  deux 
efcalliers.  Cet  Appartement  eft 
orné  auflï  magnifiquement  qu'il  le 
doit  être ,  &  eft  environné  de  plu- 
fîeurs  petits  Appartenons  qu'on 
ne  donne  qu'à  des  perfonnes  de  la 
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première  qualité.  Tous  ces  Ap- 
partenons font  ornés  de  Tableaux 
qui  ont  environ  quatre  pieds  deux 
pouces  de  haut ,  fur  deux  pieds 
deux  pouces  de  large,  &  repre- 
fentent  des  enfans ,  des  fleurs  & 
des  fruits.  Ils  ont  été  peints  par 
Damoifelet ,  Huliot ,  Huart ,  & 
Fontenay. 

Les  autres  Pavillons  ne  font  ni  aulïï 
grands ,  ni  auffi  magnifiquement 
ornés  que  celui  que  je  viens  de 
décrire.  Il  faut  feulement  remar- 
quer que  le  17.  de  Juin  de  Pan 
1 704.  on  a  placé  dans  les  deux 
derniers  en  allant  vers  PAbre- 
voir,  les  deux  fameux  Globes  qui 
ont  été  inventés  &  conftruits  par 
le  P.  Coronelli ,  &  confacrés  au 
Roy  par  Monfieur  le  Cardinal 
d'Eftrées.  Ils  ont  onze  pieds ,  on- 
ze pouce  &  fix  lignes  de  diamètre; 
c'eft  à  dire,trentequatre  pieds  fîx 
pouces  &  quelques  lignes  de  cir  - 
conférence. Cet  Ouvrage  n'a  du 
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être  regardé  comme  parfait  que 
depuis  que  Butterfield  a  conftruit 
de  grands  cercles  de  bronze ,  de 
plus  de  1 3.  pieds  de  diamettre  >  ce 
font  les  horizons  &  les  méridiens. 

Les  Infcriptions  qui  fervent  de 
dédicace  font  gravées  fur  des  la- 
mes de  cuivre  doré ,  &  font  éga- 
lement honneur  à  l'Efprit  &  au 
Cœur  de  M.  le  Cardinal  d'Etrées. 

Voici  celle  du  Globe  Celefte. 

A  l'Augufte  Majefté  de  Louis 
le  Grand, l'Invincible, l 'heureux \ 

le  Sage  ,  le  Conquérant  j 
César  Cardinal  d'Etrees, 
A  confacré  ce  Globe  Celefte  5  ou  toutes 

les  Etoilles  du  Firmament  &  l?s 
Planètes  font  placées ,  au  lieu  même  oh 

elles  et  oient  a  la  Naiffance  de  ce 
glorieux  Monarque  afin  de  conferver  à 

l'éternité  une  Image  fixe  de  cette 
heunufe  diffofition  5  fous  laquelle  I4 
France  a  reçu  le  fins  grand prefent  que 
le  Ciel  ait  jamais  fait  a  la  terre. 
M.    DC.  LXXXIII, 
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Voici  Tlnfcription  du  Globe 
Terreftre. 

A  fAugufle  Majeflé  de  L  o  u  i  S 
le  Grand, l  Invincible  ^ thcureux9 

le  Sage  7  le  Conquérant  i 
César  Cardinal  d'Etrees, 
A  tonfacfé  ceGlobeterreJlre>pour  fendre 

un  continuel  hommage  a  fa  gloire 
&  a  fes  héroïques  Vertus  y  en  montrant 

les  fais  ou  mille  grandes  attions  ont 
été  exécutées  >  &  fàr  lui-même,  &  par 

fes  ordres ,  a  l'étonnement  de  tant 
de  Nations  qu}ilauroit  pu  foumettre  a 
fon  Empire ,  fi  fa  modération  rfeut 
arrejlé  le  cours  de  fes  Conquefics  7  & 
preferit  des  bornes  à  fa  Valeur  plus 
grande  encore  que  fa  Fortune. 
m.  d  c.    l  x  x  x  II  i. 

Au  refte  tous  ces  Pavillons  font 
joints  les  uns  aux  autres  par  des 
berceaux  qui     vont  terminer  à 
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i  deux  petits  Pavillons  de  treilla- 
ge qui  font  derrière  le  Château. 
C'eft  là  où  l'on  voit  cette  CaC- 
cade  la  plus  belle  qu'on  voie.  C'eft: 
proprement  une  rivière  ,  qui  en 
tombant  de  fort  haut  forme  des 
napcs  fort  larges  &  d'une  beau- 
té que  rien  ri* égale  en  ce  genre- 
lâ.  Au  bas  de  cette  Cafcade  il  y  a 
plufieurs  Bafïïns  &  plufîeurs  Grcuu 
pes  qui  ont  été  fculptés  par  difïê« 
rents  Sculpteurs,  Les  deux  pre- 
miers, ou  Ton  voit  le  triomphe  de 
Neptune  &  celui  d^Amphitrite , 
font  de  Coyzevox. 

Prefque  au  milieu  du  Parterre 
qui  eft  entre  la  rivière  &  le  grand 
Pavillon^il  y  avoit  un  grand  Baflîn 
en  demie  lune  de  trente  fept  toifes 
de  large  ,  fur  vingt- d  eux  de  long. 
Les  effets  d'eau  en  étoient  admira- 
bles, &  faifoient  de  cette  Pièce 
une  des  plus  belles  de  Mari  y. 
Il  n'en  refte  plus  rien  que  la  ta- 
blette ,  ou  l'on  a  fait  un  efcalier 
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éc  fur  laquelle  on  voit  des  Vafes 
qui  ont  été  fculptés  par  Dedieu, 
Slodtz,  Barrois  &  Flamen,  &  deux 
groupes  qui  reprefentent  desChaf- 
feurs  5  par  Couftous. 

Quant  aux  huit  qui  fbntdiftri- 
bués  dans  le  Parterre ,  ils  font  de 
Bertin. 

L'on  revient  au  grand  Pavillon, 
aux  côtés  duquel  il  y  a  des  Salles 
d'ormes  &c  de  charmilles.  Dans 
chacune  il  y  a  plufieursBuftes  de 
marbre. 

Dans  la  première  Salle  qu'on 
trouve  à  main  droite  en  defcen- 
dant,on  y  voit  un  Baflin  autour  du- 
quel règne  une  Baluftrade  de  fer 
doré ,  &  au  milieu  une  petite  Ifle 
qu'on  appelle  llfie  des  Carpes ,  à 
caufe  qu'il  y  en  a  beaucoup  dans 
l'eau  qui  l'environne.  On  a  mis 
au  milieu  de  cette  Ifle  une  Statue 
de  Venus  -  &  plufieurs  Enfants  qui 
jouent  &  femblent  donner  à  man- 
ger aux  PoiiTons.     Toute  cette 

fculpture 


DE     M  A  R  L  Y,  401 

ieulpture  eft  de  différents  Scul- 
pteurs ,  la  Venus  eft  de  Prou  3  les 
Enfants ,  les  Oifeaux  &  les  fleurs, 
font  de  Poultier,  de  Poirier  ,  de 
PEfpingola,  de  Hardy  &  de  Thier- 
ri.  Il  faut  ajouter  que  les  Oifeaux 
ont  été  coloriés  par  Des  Portes  Se 
les  fleurs ,  par  Fontenay. 

Autour  de  la  charmille  qui 
forme  cette  fale  on  voit  les  Buftes 
qui  fuivent. 

1.  Drufus,  antique. 

2.  Rotator  i  moderne. 

3 .  Brutus  j  la  tête  eft  antique. 

4.  Antinous ,  moderne. 

5.  Faune ,  antique  reftaure. 

6.  Sabine,  latêteeftantiqué. 

7.  Seneque ,  moderne. 

8.  Verus  ,  la  tête  eft  antique. 

9.  Marc- Auréle  ,  moderne. 

10.  O&avie,  antique. 

1 1 .  Julie ,  antique. 

1 1.  Scipion  ,  moderne. 


Ll 
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Dans  la  Sale  qui  vient  enluite,  dif 
même  côté. 

1.  Mithridate,  moderne. 

2.  Caracalle,  moderne» 

3.  Augufte ,  moderne. 

4.  Popée ,  moderne. 

5.  Agripine ,  moderne. 

6.  Socrate ,  moderne. 
-7.  Drufus  ,  la  tête  eft  antique, 

8.  Annibal ,  moderne. 

9.  Alexandre,  moderne. 

10.  Marc-Auréle  ,  moderne. 

1 1 .  Antonin,  moderne. 
1  2.  Pertinax^a  tête  eft  antique. 

13.  Géta, moderne. 

14.  Faune,  moderne. 
1  5.  Demofthene  ,  moderne. 
1 6.  Fauftine ,  la  tête  eft  antique. 
Dans  la  première  Salle  verte  ,  des 

deux  qui  font  à  main  gauche  on 
trouve  un  Bafïîn  avec  une  Ifle  au 
milieu  ,  qui  font  fymmetrie  avec 
le  Baffin  &:  rifle  dont  j'ày  déjà 
parlé.  Au  milieu  de  cette  Ifle  on 
y  voit  une  ftatuë  appuyée  fur  une 
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Urne ,  de  laquelle  fort  une  rivière. 
Cette  figure  eft  une  des  plus  gra~ 
cieufes  qu'on  puifle  voir ,  &  rien 
n'eft  mieux  jette  qu'un  bout  de  fa 
draperie  ,  fur  l'Urne.  Cette  fculp- 
ture  eft  de  Poirier  ;  6c  les  animaux 
èc  les  fleurs  ont  été  coloriés,  par 
Fontenay. 

Les  Buftes  font, 

1 .  Apollon  ,  moderne. 

2.  Pefcennius,  la  tête  eft  anti- 
que. 

3.  Diane ,  moderne. 

4.  La  jeune  Fauftine,  moderne, 

5.  Faune ,  moderne. 

6.  Pyrrhus  ,  moderne. 

7.  Commode ,  la  tête  eft  anti- 

que. 

S.  Fauftine^  moderne. 

9.  Sénéque,  la  tête  eft  antique, 
ïo.  Lucille-.,  moderne. 
1 1 .  ^.lius ,  moderne. 
11 .  Nerva  la  tête  eft  antique, 

1 3.  Silène  ,  antique. 

14.  Géta,  moderne. 

L  l  ij 
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1  5.  Néron  >  la  tête  eft  antique, 
1 6.  Albin  ;  la  tête  eft  antique. 
Dans  la  féconde  Salle  verte ,  du 
même  côté,  on  voit  les  Buftes  qui 
fuivent, 

1.  Hadrien ,  moderne. 

2.  Germanicus,  la  tête  eft  anti- 
que. 

3.  Sénéque ,  moderne. 

4.  Britannicus,  moderne. 

5.  Marc-  Auréle ,  la  tête  eft  an- 
tique. 

6.  Vitellius ,  moderne. 

7.  Galba,  moderne. 

8.  Sévère  ,  moderne. 

9.  Lépidus,  moderne, 
1  o.  Romç ,  moderne. 
11.  Philippe  ,  moderne, 
iz.  Caton,  moderne. 

1 3 .  Claudius ,  moderne. 

14.  Caracalla,  moderne. 
1  5.  Alexandre  ,  moderne* 
16.  Othon,  moderne. 

En  face  du  grand  Pavillon  il  y 
a  un  Partere  orné  de  huit  Valès 
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de  marbre  blanc,  travaillés  par 
Bertin. 

On  eft  ici  enchanté  par  l'éten- 
due de  la  vue ,  par  la  quantité  Se 
par  la  variété  des  objets  que  Ton 
découvre.  C'effc  un  payfage  qui 
avec  tous  les  embelifïemens  & 
toutes  les  beautés  que  la  peinture 
la  plus  ingénieufe  peut  donner  5  a 
encore  une  force  ,  une  vérité ,  & 
un  arrangement ,  qui  ne  peut  ve- 
nir que  de  la  nature  elle-même. 

De-là  l'on  defcend  par  un  grand 
Perron  de  pierre  dans  un  autre 
Parterre  orné  de  quatre  Statues  de 
marbre  blanc.  Les  deux  qu'on  voit 
*à  main  droite.  C'eft  Bacchus  , 
copié  à  Florence ,  d'après  Michel- 
Ange  ,par  Fog  ,  &  un  Narcilîè 
bas  antique.  Les  deux  qu'on  trou- 
ve à  gauche,  font  :  Un  Faune 
copié  a  l'Académie  de  Rome  d'a- 
près l'antique ,  par  Hutrel ,  &  une 
Bacchante. 
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Fontaine  des  .qju  a  t  r  e 
Gerbes. 

Au  milieu  du  Parterre  qui  fuity 
il  y  x  un  fort  beau  Badin  avec 
plufieurs  jets.  On  l'appelle  la  Fon- 
taine des  quatre  gerbes.  On  voir 
ici,  de  même  qu'en  plufieurs  au- 
tres endroits  de  ce  Parc ,  plufieurs 
Vales  de  métal  coloriés  en  bron- 
ze- 

Grande  Pièce  d'Eau. 

Apres  la  Fontaine  des  quatre 
Gerbes,  on  trouve  une  grande* 
Pièce  d'eau  entourée  d'allées  Se 
de  glacis  de  gazon. 

Après  cette  Pièce  d'eau  en  des- 
cendant toûjoursj'on  trouve  d'eux 
Baffins  ornés  de  rocaille  ,  &  de 
quatre  Groupes  de  marbre  blanc 
qui  représenteront  des  Rivières 
&  des  Nymphes.  La  Seine  &  k. 
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Marne ,  par  Couftous.  Le  fécond 
la  Loire  &  Loiretce ,  par  Van-, 
cleve.Le  troifiéme  &  le  quatrième, 
des  Nymphes,  par  Flataen  8ç 
Hutrel. 

L'eau  de  ces  deux  Bafîîns  for- 
me des  napes  qui  tombent  à  phu 
fleurs  chûtes  dans  une  pièce  d'eau 
qui  eft  au  deflous. 

Avant  que  d'arriver  à  la  Baîu£ 
trade  qui  termine  ce  magnifique 
Jardin ,  l'on  defcend  par  deux  ef- 
caliers ,  fur  lefquels  ou  voit  qua- 
tre Vafes  de  marbre  blanc  ,  faits 
par  Mazeline  5  &  aux  extrémités 
de  la  Baluftrade,  il  y  a  deux  che- 
vaux ailés  de  marbre  bîanc  ,  qui 
portent  les  deux  renommées ,  qui 
fous  le  règne  de  Louis  le 
Gran  d  ,ont  fi  fouvent  annoncé 
à  la  terre  ,  les  foudres  de  Mars , 
&  les  douceurs  de  la  Paix.  Ces 
deux  Groupes  ont  été  fculptés,par 
Coyzevox. 

Il  faut  prçfviitement  revenir 
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aux  deux  Bofquets  qui  font  aux 
côtés  de  cette  grande  allée,  ôc 
les  reprendre  aux  Salles  de  ver- 
dure ornées  de  Buftes,  où  nous  les 
avons  quittés. 

A  droite  en  defcendant  on 
trouve  immédiatement  après  le 
fécond  Cabinet  où  il  y  a  des  Buf- 
tes ,  un  autre  Cabinet  de  verdure 
au  milieu  duquel  on  voit  un  parfai- 
tement beau  jeu  de  Portique  de 
marbre  blanc ,  fort  proprement 
travaillé^par  Defchamps  Marbrier 
de  Sa  Majefté. 

Dans  les  deux  qui  viennent  en- 
fuite  ,  on  voit  un  Jupiter  antique, 
&  un  Mercure  d'après  l'antique 
qui  eft  à  la  Vigne  Ludovifîo. 

Une  Mufe  qui  tient  un  roun 
leau  de  papier,  &  une  Julie  fille 
d'Augufte  veuve  de  M-  Vipfanius 
Agrippa,  &  mariée  en  fécondes 
noces  àTibere.  Cette  Statue  eft  an- 
tique &  d'une  grande  beauté ,  h 
draperie  fur  tout  èft  parfaitement 
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bien  jettée,&:  n'eft  point  maniérée, 
comme  font  celles  de  beaucoup 
d'Antiques. 

I.  Salle  Verte, 

La  Salle  verte  qui  eft  à  main 
droite  &  dans  le  fécond  Parterre 
eft  ornée  de  plufieurs  Statues, 

On  y  voit  une  petite  Diane 
antique  qui  étoit  autrefois  à  Vin- 
cennes. 

Une  Fauftine ,  antique. 

Un  Groupe  de  deux  hommes 
qui  luttent,  copié  d'après  l'anti- 
que qui  eft  à  Florence  dans  le 
Palais  du  Grand  Duc ,  par  Ma- 
niére. 

Une  Venus ,  copiée  d'après  celle 
de  Medicis.  Par  Coyzevox. 

Un  jeune  Sacrificateur  qui  a  à  ies 
pieds  une  Urne  fervant  aux  facri- 
fices ,  copié  d'après  l'antique. 

Cette  Salle  eft  vis-à-vis  une 
Allée  fort  longue  qu'on  appelle 

Mm 
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l'Allée  des  Boules,  laquelle  eft 
vis- à- vis  une  autre  qui  porte  le 
même  nom.  Sur  quoi  il  faut  re- 
marquer qu'au  defk>us  de  ces  Al- 
lées des  Boules ,  il  y  en  a  deux  au- 
tres qui  font  fymmetrie  -y  l'une  à 
droite ,  8c  l'autre  à  gauche.  On  les 
appelle  les  Allées  des  Portiques. 
Ce  font  les  choies  les  plus  galantes 
qu'on  trouve  en  aucun  endroit  en 
fait  de  Jardinage.  Il  ne  faut  pas  ou- 
blier qu'à  la  tête  de  l'Allée  des 
Boules  qui  eft  de  ce  côté  (  c'eft- 
à-dire  à  main  droite  )  il  y  a  deux 
Statues  antiques ,  fçavoir  :  Agripi- 
ne  mere  de  Germanicus ,  &  une 
Mufe. 

Au  delïus  des  fix  Pavillons  qui 
font  du  côté  de  Luciéne  ,  il  y  a 
un  Bofquet  qui  renferme  plufîeurs 
morceaux  &  plufîeurs  Fontaines. 
Le  premier  eft  difpofé  en  Amphi- 
théâtre. Sur  le  haut  il  y  a  un  Mer- 
cure antique ,  entre  deux  Vafes, 
de  Cornu  $  &  plus  bas ,  deux  fi- 
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gures  antiques  qui  font  :  Tibère 
tenant  un  fceptre  d'une  main  &  un 
Globe  de  l'autre ,  &  Germanicus. 
Au. bas  il  y  a  une  Fontaine  de 
marbre  blanc  entre  deux  Vaies  de 
même. 

Dans  la  même  Sale  on  voit  un 
Bacchus  reftauré,  par  Girardon, 
&Syléne  qui  eft  antique. 

Fort  prés  de  là  il  y  a  un  petit 
bois  découpé  parplufîeurs  petites 
Allées  5  au  milieu  duquel  on  trou- 
ve une  Rotonde  foutenuë  par  huit 
Colomnes  avec  des  chapiteaux 
d'ordre  ionique.  Le  tout  peint  par 
Fontenay. 

Cascade  rustiqjje. 

Cette  Cafcade  eft  dans  le  mê- 
ane  Bofquet  que  la  Rotonde  dont 
je  viens  de  parier.  Au  haut  d'une 
montagne  fort  rapide  ,  il  y  a  un 
grand  Baflîn  du  milieu  duquel  s'en 
élevé  un  petit  de  métal  doré  por- 

Mm  ij 
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té  par  trois  Tritons  de  même,  fcuL 

ptés  par  Couftous. 

Au  haut  de  la  Cafcade ,  il  y  a 
un  Fleuve  &  une  Nayade  de  mar- 
bre blanc ,  le  Fleuve  eft  de  Cou^ 
ftous  &  la  Nayade  de  Le  Moyne. 
Les  deux  tablettes  de  la  rempe 
de  cette  Cafcade  font  ornées  de 
fix  Statues  de  marbre  blanc  &  de 
huit  Vafes  de  métal  doré ,  pofés 
alternativement  avec  les  Statues. 
Ces  figures  font  fculptées,  Pan  par 
le  Lorrain  j  Vertumne  par  Slodtzj 
L'Air  par  Bertrand  ;  L'Eau  par 
Thierry  •>  Flore  par  Fremin  5  8c 
Pomone  par  Barrois. 

Fontaine  d'Ag  ritine, 

La  Fontaine  d'Agripine  a  pris 
ce  nom  d'Agripine  qui  paroift  îbr^ 
tir  du  bain ,  &  qui  eft  affife  fur  un 
fiége  pofé  dans  une  cuve  de  foa- 
te.  Cette  figure  eft  antique ,  &  % 
été  gravée  par  Mellan, 
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Au  bas  de  cette  Cafcade ,  il  y  a 
quatre  Statues  qui  fonr  : 

Fauftine ,  antique  dont  les  bras 
ont  été  reftaurés. 

Lucrèce,  moderne.  Et  deux  au- 
tres qui  font  antiques  3  &  quatre 
Va/es. 

Dans  ta  Salle  des  Mufos,  on 
voit  Clio ,  Thalie ,  Apollon ,  MeL 
pomene  &  Erato.  Toutes  ces  Sta~ 
tuës  font  antiques  &  ont  été  reftau- 
rées.  Au  deflbus  de  cette  Salle  il 
y  en  a  une  autre ,  au  milieu  de  la- 
quelle on  vok  une  Cafcade  Se 
quatre  Nayades  de  métal,  fctiL 
ptées  par  Hardy  &  Thierry. 

Au  bout  d'un  berceau  qui  ter- 
mine ces  Bofquets  ,  on  voit  un 
Her  cule  antique  d'après  celui  qui 
eft  au  Palais  Farnefe.  Il  eft  entre 
deux  Groupes  d'enfans  qui  foû- 
.  tiennent  des  caffoletes  5  fis  font 
de  Lerambert. 

Et  dans  un  Cabinet  qui  fait 
!  face  à  l'entrée  de  ce  Bofquet  y  il 

M  m  iij 
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y  a  un  Faune  antique. 

Voila  tout  ce  qui  regarde  la 
difpofition  de  l'aîle  droite.  Il  ne 
refte  plus  qu'à  parcourir  celle  qui 
eft  à  gauche.  Vis-à-vis  le  Cabinet 
qui  eft  dans  i'aîle  droite  5  dans  le- 
quel il  y  a  un  Jeu  de  Portique  j 
il  y  a  à  gauche  un  pareil  Cabinet 
orné  d'une  fort  belle  table  de 
marbre,  faite  par  Defchamps. 

Dans  celui  qui  vient  enfuite , 
une  Statue  de  femme  qui  d'une 
main  tient  un  bout  de  fceptre  :  elle 
eft  antique  5  &  un  Apollon  qui  eft 
moderne  &  tout  gracieux ,  copié 
d'après  l'antique  *  par  Fremery. 

Dans  le  fuivant  ,  on  voit  un 
Mercure  d'après  Anguier ,  par 
Dominique  le  Févre  j  &  Pandore, 
d'après  le  Gros ,  par  le  même  le 
Févre. 

IL  Salle  Verte. 

Dans  la  Salle  verte  qui  eft  au 
deflbus  &  qui  fait  fymmetrie  avec 
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celle  qui  eft  à  main  droite ,  on  voit 
plufîeurs  Statues  antiques.  Un  jeu- 
ne homme  qui  tient  des  railîns  & 
un  lapin.  Une  Diane,  reftaurée  par 
Girardon.  Un  Sanglier  copié  d'à- 
prés  Pantique  qui  eft  à  Florence  -y 
parFog,&  3  autres  Statues  antiq. 

A  la  tête  de  l'allée  des  Boules^. 
il  y  a  encore  deux  Statues  antiques, 
ce  font  Apollon,  &Drufus. 

A  la  tête  de  l'allée  qui  eft  entre 
le  Mail  5  on  trouve  un  Groupe  d& 
marbre  blanc  qui  reprefente  le 
Temps  qui  tire  le  Mérite  de  l'ob- 
feurité  &  le  couronne.  Ce  Groupe 
eft  moderne  ,  &  a  été  apporté  de 
Gènes.   Vénus  aux  belles  fefTes,, 
copiée  d'après  l'antique ,  par  Bar- 
rois  j  &  une  femme  échevelée. On} 
a  placé  dans  un  petit  enfoncement 
de  la  même  allée ,  un  Groupe  de 
marbre  blanc ,  qui  eft  d'un  grand 
prix,  il  reprefente  deux  eiifarts  qui- 
fe  jouent  avec  un  Boucs  ce  Groupe- 
&t  fculpté  par  Sarrazin  en  1640;» 

Mm  iiijj 
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Dans  cette  même  allée  on  voit  un 
grand  Baflin,  autour  duquel  règne 
une  Baluftrade  de  fer  doré ,  &  au 
pourtour  il  y  a 4  Statues  antiq.  qui 
reprefentent  autant  de  Sénateurs. 
Au  bout  il  y  a  une  Pallas  antique. 

Dans  l'allée  qui  eft  au  defliis  de 
celle  dont  je  viens  de  parler,  on  re- 
marque les  Statues  fuivantes. 

Un  jeune  homme  avec  une  mé- 
daille à  Ton  col ,  elle  eft  antique,  & 
repréfente  le  fils  de  L.  Tarquinius 
V.  Roy  de  Rome  à  qui  fon  pere 
donna  un  rohbe  bordée  d'écarlate 
&une  médaille  d'or,en  récompen- 

de  ce  qu'a  l'âge  de  1 3  ans  il  avoit 
blefle  dans  une  bataille  un  des  en- 
nemis de  l'Etat. 

Euridice.  Ariftée  en  fut  paflîon- 
nément  amoureux  y  &  pour  fe  dé- 
rober àfapaflîon  elle  prit  la  fuite, 
&  courut  avec  fi  peu  d'attention 
qu'elle  fut  piquée  au  talon  par 
un  ferpent  qu'elle  venoit  de  fou- 
ler. Cette  Statue  eft  de  Bertin; 
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Vénus  tenant  des  rôles  &  ayant 
un  Dauphin  à  fes  pieds ,  antique. 

Meléagre  antique,  reftaurée  par 
Guérin ,  de  même  que  celle  d'A- 
pollon. 

A  l'extrémité  de  cette  allée 
en  approchant  du  Château ,  on 
voit  une  Statue  d'Atalante  qui 
eft  tres-gracieule ,  elle  fut  fculptée 
parle  Pautre  en  1704.  Atalante 
étoit  fille  de  Schenée  qui  ne  la 
voulut  donner  en  mariage  qu'à 
celui  qui  la  vaincroit  à  la  courle. 
Hipomene  l'époulà ,  l'ayant  vain- 
cue par  le  fecours  de  trois  Pom- 
mes que  Vénus  lui  avoit  données^ 
&  un  Faune ,  copié  d'après  celui 
qui  étoit  dans  le  Palais  de  la 
Reine  de  Suéde  ,  par  le  Pautre; 

A  l'autre  extrémité  de  ces  Bo£ 
quets  ,  c'eft-à-dire,  du  côté  de 
l'Abrevoir  7  on  y  trouve  une  Sta- 
tue de  Diane  ,  de  marbre  blanc, 
par  Anfëlme  Flamen.  Elle, eft 
lur  un  pied  d'eftal  de  rocaille 
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pofé  au  milieu  d'un  Baffin  auiïî 
de  marbre.  Un  arbre  artifte- 
ment  taillé  femble  luy  fervir  de 
parafol,  &  l'eau  tombe  de  deffous 
le  plinte  ,  comme  fi  le  poids  de  la 
Statue  l'en  faifoit  fortir. 

Ce  Bofquet  eft  terminé  par  la 
même  allée  de  traverfe  qui  termi- 
ne celui  qui  eft  du  côté  de  Lu- 
cienne. Elle  a  ici  à  fon  extrémité 
un  trés-beau  Cabinet  de  treillage, 
dont  l'entrée  eft  ornée  de  deux 
Groupes  de  métal.  Ce  font  des 
enfans  qui  portent  des  Caflbletes  T 
&  qui  ont  étés  feulptés  par  Maze- 
line. 

Avant  que  de  finir  il  faut  obfer- 
ver  qu'au  deflîis  de  ce  Bofquet ,  il 
y  a  un  Belvédère ,  qu'on  appelle 
le  Jardin  haut ,  lequel  outre  les 
embelliflemens  qu'on  fepeut  ima- 
giner, eft  encore  orné  de  quatre 
Groupes  de  bronze  qui  font  d'un 
grand  prix. 

Le  premier reprefente  l'enlevé- 
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ment  de  Pandore  par  Mercure» 
Ce  Groupe  a  été  modelé  &  jette 
en  bronze  par  Jean  de  Boulogne. 
La  Reine  Chriftine  en  fit  prefent 
à  M.  Servien  $  &  M.  de  Sablé  fon 
fils ,  en  vendant  Meudon  à  feu  M. 
de  Louvois  ,  s'accomoda  de  ce 
Groupe  avec  M.  Colbert ,  qui  le 
fit  transporter  à  Sceaux  où  il  étoitT 
quand  M.  de  Seigjnelay  toujours 
magnifique  &  toujours  attentif  à 
tout  ce  qui  pouvoit  faire  plaifir 
au  Grand  Roy  qu'il  avoit  l'hoir 
neur  de  fervir 5  pria  Sa-  Ma- 
jesté' de  .vouloir  bien  l'ac- 
cepter. 

Le  fécond ,  c'eftLaocoon  jette 
en  bronze  par  les  Kellers  •  d'après 
l'antique  qui  fe  voit  dans  la  Cour 
du  Jardin  de  Belvédère, 

Le  troifiéme  ,  c'eft  Hercule  qui 
tuë  l'Hydre.  Il  vient  de  M.  le 
Duc  de  Richelieu  qui  le  donna 
au  Roy.  On  ne  fçait  pas  le  nom  de 
celui  qui  l'a  fait. 
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Le  quatrième ,  reprefente  Dia- 
ne.  Il  a  été  jette  en  fonte  par  le# 
Kellers ,  d'après  la  Diane  antique 
qui  eft  dans  la  grande  Galerie  du 
Château  de  Verfailles. 

La  M  a  c  h  i  n  ë  d  e  Ma  rl  y. 

Ce  feroit  ici  l'endroit  où  je  de- 
vrois  donner  une  defcription  de 
cette  fameufe  Machine  qui  eft  un 
ouvrage  unique  $  mais  il  faut  lailîer 
ce  foin  à  des  perfonnes  qui  s'en 
aquiteront  mieux  que  moy,  Se 
d'ailleurs  la  grolîeur  de  ce  vo- 
lume fuffiroit  à  peine  pour  en  don- 
ner une  defcription  complète.  Je 
me  borneray  donc  à  la  faire  un 
peu  connoître  à  ceux  qui  ne  la 
voyent  qu'en  paflant,  &  ce  peu 
donnera  une  idée  de  la  grandeur, 
&  de  la  magnificence  du  Royv 
&  du  génie  de  M.  de  Ville  qui  eft 
l'inventeur  de  cette  rare  Ma- 
chine. 
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Cette  Machine  fert  à  élever  une 
certaine  quantité  d'eau  depuis 
ia  furface  de  la  Rivière  de  Seine 
jufqu'à  un  Aqueduc  de  trente-fix 
grandes  Arcades  qu'on  a  bâti  lûr 
la  montagne  ,  c'eft-à-dire,  à  plus 
de  cinq  cens  pieds  de  haut.  Pour 
cet  effet  elle  eft  compofée  de 
quatorze  rôties  fur  la  Rivière ,  &C 
de  feize  corps  de  pompes,  dont 
chacun  a  quatre  pompes ,  qui  élè- 
vent l'eau  à  mi-côte  ^  de  vingt 
chaînes  pour  faire  aller  les  Equi- 
pages, de  deux  puilards  qui  font  à 
mi-côte ,  &  qui  ont  treize  Equi- 
pages de  chacun fept pompes,  de 
même  qu'un  troifîéme  puifard  qui 
eft  au  haut  de  la  Montagne.  Il 
y  a  encore  outre  cela  fept  Equi- 
pages de   quatorze  pompes  qui 
font  à  mi-côte  &  fervent  à  élever 
des  eaux  de  fource  quand  les  eaux  * 
de  la  Rivière  font  hautes  b  cette 
Machine  en  fournit  cinq  cens 
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pouces ,  &  deux  cent  lorfqu'elles 
îbnt  bafles.  Tous  ces  mouvements 
agifîent  jour  &  nuit  par  le  moyen 
d'environ  cinquante  -  cinq  hom- 
mes qui  font  prépofés  pour  cela. 

FIN- 
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contenant  un  abrégé  de  la  vie  des 
Peintres ,  Sculpteurs ,  Graveurs,  &c. 
dont  il  ejl  parlé  dans  cette  Defcrip- 
îion  y  avec  des  Chiffres  qui  indi- 
quent les  Pages  ou  il  efi  fait  men* 
Pion  de  leurs  Ouvrages. 

A 

V  \  L  b  ANE,  [  François  ]  naquit  à. 

XJLBoulogne  en  157  8 .  il  avoit  apris 
les  élcmens  de  la  Peinture  fous  Calvarr, 
&  s'étoit  achevé  de  perfectionner  fous 
les  Caraches*  Sa  manière  eft  égallement 
gracieufe  &c  fçavante.  Il  avoir  une  fem- 
me d'une  grande  beauté  qui  par  fa  com- 
plaifance  lui  donna  le  moyen  de  peindre 
avec  tant  de  grâce  les  Nymphes  &  les 
Dcefles.  Il  mourut  à  Boulogne  en  16 60. 
âgé  de  82.  ans.  p.  130. 151.13 138. 139» 
140. 149. 152. 153.  158. 161. 16 1% 

Alcamenes,  e'toit  un  Sculpteur 
Grec  différent  du  difciple  de  Phidias,  de 
ce  nom.  $6. 
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Alexandre,  Peintre,  vivant,  p.  343, 
Allegrain,  Peintre ,  vivant,  qui 

s'eft  attaché  au  payfagc.  p.  340.  369. 

André'  Delsarte,  étoit  fils 
d'un  Tailleur  d'habits  ,  de  Florence,  où 
il  mourut  en  1530.  âgé  de  41.  ans,  5c 
en  réputation  d'un  trés-habile  Peintre. 
P-  33- 

André"  Sculpteur.  p.  240. 

d'A  n  g  ê  l  1,  [  Philipe  ]  furnommé  le 
Napolitain,  éroit  né  à  Rome,  &  mourut 
fort  jeune  fur  la  fin  du US.  fîéclc.  p.  141 

A  n  g  u  1  e  r,  [  François  &  Michel  J 
étoient  deux  frères  nez  dans  le  Comté 
d'Eu.  Rien  n'étoit  audeffus  de  leur  ha- 
bilité dans  la  Sculpture  ,  que  la  pureté 
de  leurs  mœurs.  François  mourut  le  8. 
d'Aouft  1669.  &  Michel  le  11.  de  Juil- 
let. 1686.  p.  316.  414 

Arcis,  Sculpteur  ,  vivant,  p.  7. 
117. 2.16* 

d*  A  r  P 1  n  ,  V.  Jofépin. 

Aubri,  Fondeur,  mort.  p«i7i 

A  u  d  r  a  n,[  Claude]  écoit  né  à  Lion, 
il  s'étoit  perfe&ioné  en  peignant  fous  le 
Brun  &c  étoit  devenu  un  habille  Peintre. 
Il  mourut  en  1683.  p.  zo#  58.  40. 41. 

AU  DRA  N, 
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Audran,  Peintre  5  il  eft  vivant  Se 
ïieveu  du  précèdent.  p.  40 

A  u  d  r  a  n  [  Benoift  ]  de  Lyon.  1 1  gra- 
ve fort  bien.  p.  43, 
Au  dr  an  [Gérard]  :toit  de  Lyon.  Il 
mourut  en  1703.  le  15.  de  Juillet  en  ré- 
putation d'un  des  meilleurs  Graveurs 
qu'il  y  eut.  Il  étoit  âgé  de  6 3.ans.p.i6j. 
202. 141.  JIO. 

A  z  1  o  [  André  ]  Peintre  >,  mort- 
p.  H5- 

B 

• 

B'  *A  l  t  1  N  [  Claude.  ]  C'étoît  un  Or- 
fèvre né  à  Paris  en  1615,  &  mort  dam 
la  même  Ville  le  %z,  de  Janvier  de  Tan 
1^78.  Il  a  mis  dans  tout  ce  qu'il  a  faie 
pour  le  Roy  tout  ce  qu'il  y  avoit  d'ex- 
quis dans  l'antique ,  avec  une  propreté 
Ôc  une  élégance  qu'on  ne  trouve  gueres 
ailleurs  que  dans  fes  Ouvrages,  p.  175, 
Baptiste,  Peintre,  p.  354. 355. 
Barbieri[  François,  ]  furnommé 
le  Guerchin  da  Cento  avoit  beaucoup  de 
génie  qu'il  avoit  cultive  en  travaillant 
fous  les  Caraches  &  fous  Michel- Ange 
de  Caravage*  S'il  eût  été  aufli  gracieux 
qu'il  éroit  habille  Deflmateur  5  il  auroiç 
été  un  des  plus  grands  Peintes  de  foa 

Sa 
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temps.  Il  mourut  en  i66j.  âgédeyo* 

ans.  p.  45. 146. 164. 

B  a  r  r  o  1  s  [  François  ]  Sculpteur,  il 
eft  de  Paris ,  &  eft  vivant,  p.  215.  549. 
400.  412.  415. 

B  a  s  s  a  n  [  Jacques  du  Pont ,  dit  le] 
naquit  à  Baffano  en  1510.  Iiexcelloit 
dans  la  reprefentation  des  animaux ,  6c 
mourut  en  1592.  âgé  de  §  ?.  ans , 
p.  124. 132. 

Baudet  [  Eftienne  ]  eft  de  Blois,  & 
habile  Graveur.  p.  16. 138.330 

Baudo  in  [  Antoine  &  Franck*.] 
étoicnt  deux  frères  Graveurs ,  &  nez  à 
Bruxelles.  p.  143. 394 

Belik[  Jean  ]  Peintre  ne'  à  Venife 
où  il  mourut  en  1512.  âgé  de  90.  ans. 

F-  *54- 

Beretin  ,  furnommé  Pierre  de 
Cortone,  parce  qu'il  e'tok  né  dans  cette 
ville  de  Tofcane,  mourut  en  1669.  âgé 
de  60.  ans.  Ses  payfages  croient  d'un 
bon  goût,  &  jufqu'à  lui  perfonne  n'a- 
voitfibien  entendu  la  pem:ure  à  fraif- 
que.  p.  44. 

Le  Cavalier  Berni  n[  Jean  Laurent] 
naquit  à  Naples  le  7. du  mois  de  Décem- 
bre de  l'an  159S.  Dans  le  cours  de  fa  vie 
il  devint  grand  Archite&e,  Sculpteur, 
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Peintre  &  Mécanicien  ,  ôc  travailla  fous 
S. Papes.  En  1665.il  vint  en  Fiance  pour 
le  deffein  du  Louvre,  &  y  lit  ce  beau 
Bufte  du  Roy  dont  j'ay  parlé  p.  39.  Enfin 
en  1680.  le  29.  de  Novembre  ii  mourut 
à  Rome  chargé  de  gloire  ôc  d'années, 
p.  251. 

Berti  n,  étoient  deux  frères  nés  à 
Paris.  L'aîné  étoit  Sculpteur ,  ôc  eft  mort 
en  1705.  p.  i8iv  244. 381.  385.  400, 
405.  416.  Le  Cadet  eft  un  Peintre  ha- 
bille, p.  341. 36"} 

Bertrand  Sculpteur.       p.  41^. 

Blanchard  [  Jaques  ]  naquit  à 
Paris  en  1000.  &  mourut  dans  la  même 
ville  à  l'âge  de  3  8  ans.  De  tous  les  Pein- 
tres François  il  n'y  en  a  pas  qui  ait  fi 
bien  colorié  que  lui.  p.  1  Su 

Blanchard,  fils  du  précèdent , 
eft  né  à  Paris  ôc  foutient  la  réputation 
que  fon  pere  s'étoit  acquife  dans  la  Pein- 
ture, p.  37.  39-  545-  555- 

Bonnart  [  Robert  ]  eft  de  Paris 
ôc  vit  encore.  Il  eft  Graveur,  p.  2  4 . 3  9. j- 

Boule,  eft  un  Ebenifte  qui  fait  des 
Ouvrages  de  marqueterie  d'un  goût  ex- 
quis, p.  163* 

Boulogne  [  Jean  de  J  éreit  né 
à  Doiiay  ôc  s'établit  à  Florence  où  il 

Nn  ij 
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pafla  pour  un  trés-habile  Sculpteur.  C'eÊ 
lui  qui  a  fait  le  Cheval  de  Bronze  qui  eft 
fur  le  Pont-neuf.  p.  419. 

Boulogne.  Ce  font  deux  Peintres 
de  Paris.  Si  je  ne  m'étois  abfolument  dé- 
fendu de  loiier  les  vivans, je  leur  donne- 
rois  ici  les  e'ioges  qu'ils  méritent.  Ils 
font  fils  de  feu  Louis  Boulogne, &  frères 
de  Mademoifelle  Boulogne  qui  peignoit 
jfïproprcment.p.342.  ^6.  $j%.$66.  ^6j. 
368.372.  390. 

Boulogne[  Mademoifelle]  p.nj-» 
Le    Bourguignon,  Peintre, 
p.  121. 

Bru  [  Paul  J  étoit  d'Anvers.  Il  fut 
bon  Payfagifte  &  mourut  en  1622.  âgé 
de  72.  ans.  142. 145.154. 162.  374, 375. 

Breugel  w/Brugle[  Pierre  ] 
prît  le  nom  du  lieu  où  il  naquit  auprès 
de  Breda.  Il  fut  difciple  de  Pierre 
Coeck.  Il  peignoit  tien  comme  on 
peut  le  voir  par  le  Tableau  qui  donne 
lieu  à  cet  article,  &  par  celui  où  il  a 
reprefenté  la  Tour  de  Babel.  Ce  dernier 
eft  fon  chef-d'œuvre.  Il  vivoit  en  i;66. 
p.  1*4. 

Le  B  r  u  n  [Charles]  étoît  né  à  Paris 
en  16 18.  Dés  fa  plus  tendre  enfance  il  fit 
voir  fon  inclination  pour  la  Peinture,  & 
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n'avoit  encore  que  3.  ans  qu'il  tiroit  des 
charbons  du  feu  &  diffinoit ,  à  fa  ma- 
nière ,  fur  Pâtre.  Dans  la  fuite  il  cultiva 
fes  rares  talens  &  la  fortune  les  mit  en 
œuvre.  Le  Roy  le  fit  fon  premier  Pein- 
tre ,  Pannoblit  &  le  combla  de  biens.  Il 
mourut  le  12.  de  Février  de  Pan  1690. 
p.  21.  16.  4}.  63.  jufqu'à  94.  130.  131. 
141.195.  241.  242»  299.325.324  334. 

BuirëtwB  u  r  ETjde  Paris  Scul- 
pteur more  depuis  quelques  années, 
p.  191.  229. 

Buister[  Philippe  ]  Sculpteur,  ne 
à  Bruxelles.  Je  ne  fçais  pas  precifement 
le  tems  de  fa  mort.       p.  14. 166. 18  g, 

Buonacorsi.  Voyez*.  Perrin. 

BuoNAROTTit  V.Michel- Ange. 

C 

CA  l  1  a  r  1  [  Paul  ]  communément 
appelle  Paul  Veronese  parce  qu'il 
écoit  né  à  Vérone  en  1550.  Ce  grand 
Peintre  mourir  dans  la  même  ville  en 
1588.  âgé  de  58.  ans.  p.  28.31.32.33. 
44.122.123.  140. 14 1.145.  *  + 

C  aneti  as,  Sculpteur  ancien,  p.  99 
Carachê  [  Louis  ]  nâquit  à  Bou- 
logne en  1 5  5  j .  &  mourut  en  1 6 1 8 .  p.  1 3  5.. 
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Carache  [  Anibai  ]  naquit  à 
Boulogne  en  15.60.  &  mourut  en  îtf  09» 
Quoiqu'il  fut  cadet  de  celui  dont  je 
viens  de  parler  ,.  il  le  furpaffa  de  beau- 
coup dans  la  Peinture.  11  deflinoit  d'un 
grand  goût,  &  quoi  que  (es  deffeins 
foient  quelquefois  trop  chargez  cette 
charge  eft  fi  belle  que  ce  grand  Peintre 
plaît  même  par  fes  deffauts.  p.  2*7. 31. 
49.  57. i} 5. 156.137»  138. 139.140, 142.* 
345. 147. 151. 153. 157.158. 

Caravagj*.  Voyez.  Michel-An- 
ge- 

C  a  rli  ir  [  Martin  ]  Sculpteur  né 
à  Pienne  en  Picardie.  Il  eft  vivant, 
p.  234.  z$8. 

Champagne  [  Jean-  Baptifte  ]  il 
éttfit  de  Bruxelles,  on  i'appelloit  le  jeune 
par  raport  à  un  oncle  de  même  nom  ,  le- 
quel lui  avoit  apris  à  peindre.  Le  jeune 
Champagne  mourut  à  Paris  en  1688. 
âgé  d'environ  43.  ans.    p.  45.  46.  47. 

Château  [  Guillaumt  ]  étoit  né 
à  Orléans.  Il  porta  fort  loin  l'art  de 
Graver-,  mais  quelque  habile  qu'il  fût, 
il  nous  a  laiffé  un  élevé  qui  l'a  furpaffé, 
(  c'eft  Siraoneau  l'aîné  ).  Château  mou- 
rut le  15.  de  Septembre  1683.  âgé  de  49  . 
ans.  B^Jtr*2•9•  I31,  I57* 
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Chauveau  (  François  )  Graveur 
habille  né  à  Paris  &c  mort  dans  la  même 
Ville  le  3.  de  Février  16 76. âgé  de  55. 
ans. 

Chris  tophle,  Peintre  vivant, 
p.  541-  345. 

Clairion  [  Jacques  ]  Sculpteur, 
né  à  Aix  en  Provence ,  il  eft  vivant, 
p.  17.  220.  240. 382. 

Cleomene,  Sculpteur,  né  à  Athè- 
nes &  fils  d'Apollodore.       p.  216*  217. 

Cochin  Graveur.  p.  391^ 

Colombe  l}  Peintre,  né  à  Roiien, 
il  eft  vivant.  p.  341. 

Le  Comte,  Sculpteur  fort  habile, 
né  à  Boulogne  prés  Paris,  &  mort  dans 
cette  dernière  ville  au  mois  de  Décem- 
bre de  l'an  1^95.  p.  7. 16. 166.  212. 
215.  246.  309. 

Corneille  l'aîné ,  eft  un  Pein- 
tre habile  qui  eft  vivant,  p.  111.  112* 
«3. 155.  3 5 S >  36^. 

Corneille  PolemboUrg. 
V.  Polembourg. 

C  o  r  n  u ,  Sculpteur ,  il  eft  de  Diepe 
&  eft  vivant.  p.  173,181.  202.  305 
410. 

Correge,  ainfî  nommé  d'une  ville 
du  Modenois ,  dans  laquelle  il  naquit 
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en  1471.  Ce  Peintre  ne  de  voit  fon4  ha- 
billeté  qu'à  luy  même..  Il  ne  forti  ja- 
mais de  fon  Païs  que  pour  voir  Rome, 
où  il  dit  après  avoir  attenti  vement  exa- 
miné les  Tableaux  de  Raphaël  ,  Anchio 
finfittwty  Encore  fuis-je  Peintre  !  IL 
mourut  en  1515.  âgé  de  41.  ans.  p. 141. 
150.  151. 156. 

C  o s  si  o, Peintre  vivant»       p. 540 
Cotelle  éroit  de  Meaux  &  pei- 
gnoir fort  bien  les  ornemens.   Il  mourut 
en  167:6* 

Cous  tous,  né  à  Lyon.  Ce  Sculp- 
teur eft  vivant,  p.  ni.  126.  209,  34 9*. 
386*  388. 389.  400.  407.  411. 

Coypel,  le  pere  &  le  fils,  font» 
deux  Peintres  de  Paris,  tous  deux  fort 
habilles  &  actuellement  pleins  de  vie* 
p.  117. 118. 119. 130.  343.  3<Si.  $66*  $67. 
390. 

Coyzeyox  né  à  Lyon,  Sculpteur* 
habile  &  vivant,     p.  10.  \6. 17,  21.  i% 
1^9.  176.  210.  309.532.334.399-407 
409. 

D 

D A  mois  £  le  t,  de  Paris  a  peint 
des  Ornements  avec  beaucoup  de 
propreté  ôc  quelques  Tableaux  d'Hif- 
toire*  p.  3  9 

Deduu 
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DfiDihU,  Peintre  né  à  Paris  ,  il  eft 
vivant.  p.  341 

DtDi  bu[  Jean  ]  ne'  à  Arles  en  Pro- 
vence ,  Sculpteur,  vivant,  p.  8.200 
zit.  349. 

Deschamps  Marbrier  du  Roy.  p. 
408.  414. 

Dês-jardins  {Martin  ]  Sculpteur 
né  à  Breda  &  more  à  Pans  en  1694 
p.  ii.  167.  204.  218.  249. 32S. 

Desportes,  Peintre  vivant,  p.  3  4  2 
344.  401. 

Le  Domini  qjj  1  n. V.  Zampieri* 

Les  Dosses  étoient  deux  frères  , 
de  la  ville  de  Ferrare ,  qui  excellèrent 
pour  le  Païfage  &  vivoient  dans  le  1  G. 
iîecle  en  même-temps  que  l'Ariofte. 
p.  15  5. 

Dossier,  de  Mailly  près  Paris, 
Sculpteur  mort.  p«  16  8 .  % 41 

Drouilly[  Jean  ]  Sculpteur  qui 
çroit  ne  à  Veinon  en  Normandie  ,  & 
mourut  à  Paris  en  1698.  p.  11.  173, 187. 
iiy.  327. 

Dugoulon,  Sculpteur.  p.  175 
D  u  v  al,  Fondeur ,  mort.  p.  175. 

O  o 
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E 

E De  lin  ex  [  Gérard  &  Louis  ]  é- 
toienc  deux  f  rères  nez  à  Anvers.  Ils 
étoient  Pan  &  l'autre  Graveurs,  Louis 
eft  mort,&:  Gérard  vie  encore,  p.  43» 
163.  174. 19  8-  201. 104.  241.  329. 

Edelinck[  Jean]  Graveur,  p.  197* 
198.  201.  204. 105. 

Erard  [  Gérard  Léonard  ]  écoit 
de  Liège  &  Sculpteur  de  ptofeffion,  il 
mourut  ZU167  5.  p*  ii.  19. 166 

E  r  t  1  n  g  e  r  [  François  ]  cft  de  Weils 
en  Suifle,  8c  eft  Graveur.  p.  24 

F 

FE  t  1  [  Dominique  ]  Peintre  Romain 
quivivoit  du  temps  du  Pape  Clé- 
ment VI I  I.  il  peignoit  des  débauches 
mieux  que  tout  autre  chofe.         p.  i<*i 
Le  Fevre  d'Anvers  ,  Sculpteur, 
mort.  p.  218.  251.  jor 

Le  F  e  v  r  e  [  Dominique  ]  de  Gand, 
Sculpteur,  vivant.       p.  580.  385.  414 
Fl  a  m  e  n   [  Anfelme  ]  né  à  Saine 
Orner,  Sculpteur,  vivant.  122.  218.  23t. 
377.400.407. 

F  o  g  ,  Sculpteur  habile  eft  ne'  à  Flo- 
rence, où  il  eft  a&uellement ,  p.  181. 

5  S  L.  4O5.  4I5. 


dès  f  cintres  r Sculpteurs  y  çjrc.  43  y 
F  o  ntinay,  Peintre,  vivant.  Per- 
fonne  ne  peint  ni  les  fleurs  ni  les  fruits 
auflî  bien  que  lui.  p.  160.  551.  353.  354* 

3~5'5*  3^5'  3^-  4OI«  403- 

F  r  a  n  ç  o  is,  Sculpteur.       P*  377 

Fr  an  qjj  £  ville,  étoit  de  Cam- 
bray  &  s'établit  à  Pife  ,  il  étoit  de  l'Aca- 
démie de  Sculpteure  de  Florence.  Je  ne 
fçais  pas  preeiféracnr  le  temps  de  fa 
mort.  p.  m.  5  81.  3  %  % 

F  R  a  t  fi  l.  V.  Venife. 

Fremery,  Sculpteur  né  à  Paris, 
&  mort  au  même  endroit ,  p-195*  109. 
117.  414. 

F  r  e  min,  Sculpteur,  p.  330.  413* 
G 

G A  r  o  F  a  l  o  [  Benvenuto  ]  nâquit 
à  Ferrare ,  &  mourut  en  15  5  o .  Ce 
Peintre  étoit  âgé  de  78.  ans.  p.  158. 141* 

tf$. 

G  a  s p  re  du  G  h  e  t étoit  beau- 
frere  du  Pouffin  &  tâcha  d'imiter  fa  ma- 
nière. Il  mourut  quelques  années  après 
le  Pouffin  «  f*57f 

Gentileschi  [Horatio ]  Peintre 
Italien  qui  vivoit  vers  le  milieu  du  fiécle 
dernier.  p.  114 

Le  Giorgion  naquit  à  Caftel^ 
franco  dans  la  Marche  Trevifane  en 

Oo  ij 
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147 S.  Ilavoit  appris  à  peindre  de  Jean 
Bellin  ,  &  ce  fut  là  où  il  fit  connoiflanee 
avec  le  Titien.  Dans  la  fuite  devenus 
concurrens,  le  Giorgion  lui  interdifît  fa 
maifon.  Il  mourut  en  ijir.  âgé  de  32. 
ans.  Ses  Tableaux  de  Cabinet  ïbnt  fore 
rares.  p.  146. 133.  i6j 

Girardon[  François]  de  Troyes 
en  Champagne  Sculpteur  du  Roy.  Il 
eft  vivant,  p.  9. 15.  17.  95,  99.  1 01. 108. 
182. 197.  199.  $09. 515. 311. 319.  376. 
378*  381.  411. 

G  o  1  de  Paris:  il  s'eft  confacré  à  un 
état  fort  au  deffus  de  la  Sculpture ,  &c 
vit  encore.  p.  316 

Goulon,  Sculpteur,    p.  122.  n y 
Goupi,  Sculpteur.       p.  122.  125 
Gran  ier,  de  Montpellier ,  Scul- 
pteur vivant  p.  5.  6. 2.01.  108.  215.  227. 
309.378. 

Grimaut,  Sculpteur.       p.  173 
L  1   G  r  o  s  [  Pierre  ]  Sculpteur  né  à 
Chartres,  il  eft  vivant. p.  16*  17.  16$. 
189.190.  231.  255.  238.  242.246. 148. 

Hi'W'  ï*7f  £49<  4V4*: 
GuerchinV.  Barbieri. 

Guerik  [  Gilles  ]  de  Paris ,  Scul- 
pteur, mort  en  1678.  p.  198. 313.  330. 
4J7- 
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Guidi  [  Dominique  ]  êtoit  du  Du- 
ché d'Urbin,  &  élevé  d'Alexandre  Al- 
gondi  5  il  a  paffé  pour  un  Sculpteur 
aflez  fameux  ,  ôc  eft  mort  fur  la  fin  du 
fïecle  dernier*  p«  19  $• 

Le  Guidée  Gui  d  o.  V.  Renû 
H 

HAllb\  Peintre  de  Paris  ,  vivant, 
p.  341. 

'  Hardi,  Sculpteur,  p.  122. 173. 21& 
227. 378*  583,  401.  413. 

Herpin,  Sculpteur ,  né  à  Paris  Se 
vivant,  p.  213.  214.  232 

Holbhin  [  Jean  ]  naquit  à  Baflc 
en  1498.  Il  apprit  la  Peinture  de  fon 
pere  qui  êtoit  d'une  habileté  afTez  me* 
diocre.  Aufli  Holbein  ne  deûr-ilfa 
grande  capacité  qu'à  l'élévation  de  fon 
génie.  Il  mourut  à  Londres  en  1554.  âgé 
de  $6*  ans.  p.  142- 147 

Ho  uasse  ,  Peintre ,  François  de 
nation,  vivant,  p.  19.  26.35.  40.  4*. 
35.8.363.370.372.374. 

Houzeau,  de  Bar-  le»  Duc  ,  Scul- 
pteur ,  vivant,  p.  n.  14.  19.  167.  171 
188.  212.  29^.  327. 

Huart,  Peintre  ,  reiiflîfToit  à  pein- 
dre les  Orneraens.  p.  396 

HutiOTj  Peintre  habile  pour  les 

O  o  iij 
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Ornemem.  p»39<J 
Hulot,  Sculpteur.  P-  2  4  5 

Hutinot,  de  Paris  ,  Sculpteur  y 

mort  en  167  9.  «p0 19.  198 

H  11  t  r  h  l,  Sculpteur,  vivant,  p.  m 

jj6.  100.  107.3.89.  405.  407. 
I 

3 A  n  e  t  [  François  Cloiiet  dit  ]  na- 
quit à  Tours,  ilfaifoit  bien  Içs  Por- 
traits &  peignoir  aulîî  en  miniature.  Il 
vivoit  fous  le  règne  de  François  1.  &  fous 
celui  d'H  taty  IL  p.  146 

J  o  l  l  y  [  Jean  ]  de  Troyes  en  Cham- 
pagne ,  Sculpteur,  vivant,  p.  230. 3x5 
Josepin,  ain/î  appelle  par  con- 
traction de  Joseph  d'Arpin  qui  eft 
un  Château  de  la  terre  de  Labour  au 
Royaume  de  Naples ,  où  il  naquit  en 
157a.  Il  avoir  du  goût  &  du  génie ,  ce- 
pendant il  n'aprofondit  aucune  partie 
de  la  Peinture.  Il  mourut  en  1640.  âge 
de  70  ans.  &  non  pas  de  80.  comme  l'a 
écrit  un  habile  homme.  p.  136 

Jouvenet,  Peintre  vivant,  p.  41 
361. 3^7-389- 

Jouvenet  de  Roiien ,  Sculpteur, 
vivant,  p.  188. 216.  340.  $49.  377. 386. 

Jules-Romain  fut  le  bien- aimé 
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Dîfciple  de  Raphaël ,  tant  à  caufe  de 
fon  excellent  génie  pour  la  Peinture 
que  l'attachement  qu'il  eut  pour  ce 
grand  Maître.  Jules  diflînoit  d'une 
manière  fiere ,  &  l'on  connoît  fes  Ta- 
bleaux ,  à  la  fécondité ,  à  la  nobleffe, 
à  la  riche  difpofition  &  aux  expreffions 
terribles  qui  en  font  infeparables.  Il  mou- 
rut à  Mantoue  en  1546»  âge'  de  j 4.  ans. 
p. 139. 153. 158. 

K 

KEl  l  e  r,  font  deux  frères ,  Suiffes 
de  nation  &  excellents  Fondeurs.  Il 
y  en  a  un  qui  eft  a&uellement  Commif- 
jfaire  General  des  Fontes  de  l'Artillerie* 
p.  169. 171. 171.  419.410. 

L 

LA  croix,  Sculpteur  de  Paris, 
mort.  p.  206 

La  fosse,  Peintre  ,  aujourd'huy 
(  17  01.  )  Directeur  de  l'Académie  Roya- 
le de  Peinture  8c  de  Sculpteur  de  Paris, 
p.  38.  51.  52*  131.  349»  3<*i-  389,* 
LamarEj  e'toit  un  Peintre  Fran- 
çois ,  mort  vers  le  milieu  de  ce  fîecle* 
p.  28. 

Lanfranc[  Jean  ]  naquit  à  Parme 
l'an  15  81.  Ilapnt  à  peindre  fucceffi ve- 
ulent d'Augaftin  ôc  d'Annibal  Carache 

O  o  iiij 


44-0      Table  Alphabétique 
&  excella  dans  la  Peinture  à  freifque.ïl 
mourut  en  1647.  âge'  de  66»  ans  p. 
227. 118. 129. 

L api  erre, Sculpteur»        p.  37g 

L  a  v  1  r  o  n  }  d'Anvers  ,  Sculpteur, 
mort.  p.  no 

Le  clerc  [Sebaftien]  eft  de  Nancy 
ôc  un  3es  excellens  Graveurs  qu'il  y  aie 
eu.  Il  eft  vivant*  p.  43.  255 

LîgerlTj  François  de  Nation , 
croît  Sculteur,  &  exeelloit  fur  tout 
pour  les  Crucifix.  Ceux  de  fa  façon  qui 
fonr  au  deflous  de  deux  pieds  font  fort 
recherche's.  Il  eft  mort  à  Paris,  p.  217, 
304. 

Le  hongre  [  Eftienne  J  Sculp- 
ta ur,  mort  à  Paris  au  mois  de  May  de 
l'an  Kjjo.  p.  14.16".  19. 183. 189.  190. 
205.  220.  226'.  296".  309. 317. 

Le  mo  1  n  e,  Sculpteur. p.  330*378. 
411. 

Lerambert  [  Louis  ]  de  I*aris 
Sculpteur  mort  en  167  o.  p.  190.243* 
413. 

Lespagnandel  [  Mathieu  ]  il 
êtok  de  la  Religion  Prêt.  Reformée,  ôc 
êtok  afîes  eftimé  parmi  les  Sculpteurs 
decetems.  p.  187.207.  211. 

Lespikgola[  François  ]  Sculp- 


rées  VelntYês,  Sculpteurs,  érc.  44,1 
teur,  né  à  Joinville.  11  eft  mort  en  1705. 
p.  16  •  122.  197.  213. 388.  401. 

Lorrain  [  Claude  Gelée.  ]  Ce 
Peintre  exeelloie  dans  le  Païfage  quoi- 
que les  figures  qu'il  faifoit  ne  fuflfent 
pas  bien  corre&es.  Il  mourut  à  Rome 
fort  âgé  en  1678.  p.  138. 141.  351.  378.. 
412. 

M 

MAniere  [  Philippe  ]  de  Paris, 
Sculpteur  vivant,  p.  \u  166.  200. 
23^.  242.  315. 330.  409. 

Manteigne  [  André]  naquit 
dans  un  Village  prés/  de  Padoue  5  &C 
mourut  à  Manroue  en  1517*  âgé  de  66. 
ans.  p.  32 

Marot,  Peintre^  p.  $61 

M  a  r  s  y  [  Baltafar  8c  Gafpard  ]  é- 
îoient  deux  fteres ,  nés  à  Carnbray  ôc 
tous  deux  Sculpteurs.  Baicafar  mourut 
en  1675.  &  Gafpard  en  16 y  9.  Ce  der- 
nier écoit  très-  habile  dans  fa  profeffion. 
p.  9*15.  16-  17.  19. 166. 174. 192.  204. 
241.  248.  299.  319.  330.  37  7-  379* 
58v 

Martin,  Peintre  vivant,  p.  363, 

3^9- 375-  3?f-  324* 
M  a  rtin  le  jeune 3  Peintre  vivant* 

p  32  4-  32> 
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Martin,  Sculpteur,  né  à  Paris,  il 
cft  vivant.  p.  5. 

Martinot  [  Jcrofmc  ]  Horlo- 
ger. •     p.  144e 

M  a  s  s  o  n  [  Antoine  ]  étoit  né  au- 
près d'Orléans.  On  a  des  chofes  de  lui 
qui  font  deschefs-d'œuvres  de  Graveu- 
re.  Il  eftmort  en  1700.  Ie30.de  May 
âgé  de  6  4.  ans.  p.  4  S 

M  a  s  s  o  u  [  Benoift  ]  il  étoit  de  Ri- 
chelieu &  Sculpteur ,  iieft  mort,  p.  14. 
16.  17. 166.  201.  296. 318. 

Maunier,  de  Blois,  Sculpteur, 
mort.  p.  257 

Mazeline  [  Pierçe  ]  de  Roiïeri, 
Sculpteur  vivant.;  p.  14.  191.  203.238. 

3X3*  334-  349  - 57  7- 37  9  - J87-407-  4i§- 
Maziire,  Sculpteur,  p.  6.  175. 

220.  zi6.  227.  234.  238. 309.  37  8. 

Mellan  [  Claude  ]  étoit  d'Abbe- 

ville  &  Peintre  &  Graveur.  Sa  manière 

de  Graver  étoit  particulière  ,  &  ceux 

qui  l'ont  voulu  imiter  font  demeurez 

bien  au  deffous  de  luî.    Il  mourut  en 

1688.  âgé  de  87.  ans.  p.  95.  96.  99*. 

297*  4 

de  Mejlo,  Sculpteur  ,  il  eft  Fla- 
mand &  vivant»  p.  201.  231.  23$ 
Miche  l-A  nge, Buonarotti ,  nâ- 
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quit  dans  le  Château  de  Chiufi  dans  le 
Territoire  d'Arezzo  en  Tofcane  l'an 
1474.  Il  fut  grand  Peintre  ,  grand  Ar- 
chitecte, Sculpteur  Se  le  plus  hardi  De£ 
fïnateurqui  aie  étéjufqu'à  prefent.  Il 
mourut  à  Rome  le  17.  du  mois  de  Fé- 
vrier de  l'an  1564»  âgé  de  90.  ans ,  efti- 
mé  &  regreté  de  tous  les  Souverains 
de  fon  temps.  p.  4.  40  5 

MicHb  l-A  n  g  e  Merigi  5  appelle 
Michel- Ange  de  Caravane,  d'un  Bourg 
du  Milanois  qui  porte  ce  nom.  Si  cet 
homme  avoit  fçeu  modérer  fes  empor- 
temens ,  il  avoit  de  grands  talens  pour 
la  peinture,  llmourut  à  Rome  en  1609* 
p.  118. 161. 

Mignard  [  Pierre  ]  étoit  né  à 
Troycs  en  Champagne  en  i6"io.  &  eft 
mort  premier  Peintre  du  Roy  le  30.  de 
May  de  l'an  1695.  âgé  de  85.  ans. 
p.  151.  133. 145.  146.  151.  154.  163.  nj. 

MinziolAj  Peintre.  p.  13 6 

M  o  Lh  [  jean-Baptifte]  étoit  élevé 
de  l'Albane  ,  Se  peignoû  fort  bien  le 
payfage.  Il  avoit  un  frère  qui  étoit  auflî 
de  la  profeffion  ,  il  s'appelloit  Pierre 
François.  p.  13,3 

More  [  Antoine  ]  Peintre  né  à. 
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Utreck.  Il  fut  fort  aimé  de  Gharles*- 
Quint ,  &  mourut  à  Anvers  âgé  de  $6. 
ans.  Il  faifoit  bien  les  Portraits  &  étok 
élevé  d'un  Hollandois  appelle  Jean 
Schoorel.  p.  147 

Mosnier,  Peintre.  p.  160 

Muti  anwMutïen  [  Girolamo] 
étoit  Italien  ,  &  donna  dans  fa  jeuneffe 
beaucoup  au  plaifir ,  mais  dans  la  fuite  il 
fongea  au  folide  ,  &  fit  plulîeurs  Ta- 
bleaux dans  la  manière  du  Titien.  Ce 
fut  en  fa  confideration  que  le  Pape  Gré- 
goire XII  L  fonda  l'Académie  de  Pein- 
ture appellée  de  S.  Luc.  On  voit  à  Ro- 
uie 5c  à  Notre-Dame  de  Lorette  pla- 
ceurs de  fes  Tableaux.  Il  mourut  en 
1590.  âgé  de  61.  P9  l34 

N 

Napolitain.  V.  Angeli. 
le  Nautre,  Contrôlieur  jQc- 
Béral  des  Bâtimtns  de  S  a  M  a  j  e  s  t  t', 
Jardins ,  Arts,  &  Manufactures  de  Fran- 
ce, &l  Chevalier  de  S.  Michel.  Perfon- 
ne  n'a  jamais  fçeu  mieux  que  lui  tout  ce 
qui  peut  contribuer  à  la  beauté  des  Jar- 
dins :  il  eft  mort  au  mois  de  Septembre 
de  Pan  1700.  âgé  de  92.  ans.p.193.  2.54* 
25)5. 33<f. 

NicoLOi,  étoit  de  Modene.. 
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Peintre  fat  un  grand  imitateur  du  Pri- 
matice  fous  lequel  il  travailla  5  il  vi- 
vok  vers  Tan  ijéo.  p. 15  o. 

P 

PA  1  l  l  e  t  Peintre  ,  vivant,  p.  115. 
\\6. 

Palme  [  Jacques  ]  dit  le  Vieux 
Palme  étoit  né  dans  le  Territoire  deBer- 
gameeni548.  Il  fut  Difciple  du  Titien 
«Sc^xcella  pour  le  Coloris.  Il  mourut  à  . 
Venife  en  1623.  p.  44 

Parmesan  [  François  Mazzoli 
dit  le  ]  étoit  né  à  Parme  l'an  1504»  Il 
mou  rue  en  1540.  âgé  de  3(2.  ans.  p.  137. 
152. 

Parrossel,  Peintre  vivant,  ex- 
cellent pour  les  Batailles.  p.  120 

P  a  t  e  l  ,  Peintre  François  qui  réiïf- 
fifloit  dans  le  payfage.  Sa  manière  étoit 
agréable  &c  finie  ,  mais  un  peu  féche.  Il 
eft  mort  depuis  quelques  années,  p.  37  5- 

S.  Paul,  Peintre,  vivant,  p.  341. 
545. 

le  Pautre,  Sculpteur.  Il  eft  né 
à  Paris  &  eft  vivant.  p.  41 7 

la  Perdrix  [  Michel  ]  c'etoit 
un  Sculpteur  né  à  Paris,  ou  il  mourut, 
p.  205. 

P  £  r  r  1  n  Buonacorfi,  appelle  cons- 
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munément  Perrm  del  Vaga ,  pour  s'être 
attaché  dans  fa  jeuneffe  à  un  Peintre 
nommé  Vaga  5  il  étoit  né  en  Tofcane  en 
1500.  &  mourut  à  Rome  en  1547.  Il 
avoir  été  élevé  de  Raphaël ,  &  conferva 
toujours  la  manière  de  deflîner  de  ce 
grand  Peintre.  P»I35> 
Perso  n  ,  Peintre  ,  aujourd'hui 
(  17  o  6 .  )  Directeur  de  l'Académie  Fran- 
çoife de  Peinture,  établie  à  Rome,  p.160. 
341.  344. 

Phidias,  Sculpteur  Grec  qui  vî- 
voit  vers  l'an  du  monde  3498  ,  environ 
150.  ans  avant  Alexandre ,  il  fut  tué  en 
Llide  où  il  s'êcoit  retiré.         p.320.  321 

Picart  [  Etienne  ]  furnommé  le  R  o- 
main,  eft  de  Paris  ,  c'eft  un  parfaite- 
ment honnête- homme  &  un  habile 
Graveur.  Il  eft  âgé  de  74.  ans  ;  &  a 
un  fils  de  fa  profefïïon  qui  eft  auffi  fort 
habile.  p.  44. 129. 132. 13 5 •  330» 

Pi  ÊTRE  de  Cortone  V.  Beiretin. 

Pinot  eft  mort.  Il  êroit  Sculp- 
teur, p.  24  ^ 

Poirier,  Sculpteur,  p.  122.  378» 
385.  401.  403. 

Polembourg[  Corneille  ]  na- 
quit à  Utreck  en  158(5.  &  y  mourut  en 
1660.    Ce  Peintre  s'êtoit  attaché  au 
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payfage.  p.  137.  142. 148 

Pontorme  [  Jacques]  êtoit  né 
en  Tofeane  ,  il  fut  élevé  de  Vinci ,  d'Al- 
bertinelli ,  de  Cofimo  &  d'André  del 
Sarco.  A  la  vue  de  quelques-uns  de 
fes  Ouvrages  Michel- Ange  s'écria  que 
ce  jeune  homme  éleveroit  la  Peinture 
jufqu'au  Ciel.  Il  mourut  à  Florence  en 
1556".  âgé  de  ^3.  ans.  p.  157 

Pûrbus  [  François.  ]  Ce  Peintre 
êtoit  de  Bruges  a  où  il  mourut  en  1611, 
p.  146. 

Pouletier[  Jean-Baptifte  [  Scul- 
pteur d'Abbeville  &  vivant,  p.  211.  230. 
231.  401. 

Poussin  [  Nicolas  ]  naquit  à  An- 
dely  en  Normandie  l'an  1594.  Il  a  été 
un  des  plus  grands  Peintres  qu'il  y  ait 
eu ,  &  il  auroit  porté  fa  gloire  encore 
plus  loin,  fi  avec  tout  l'attachement 
qu'il  avoit  pour  l'antique ,  il  n'eut  pas 
regardé  la  Nature  comme  de  beaucoup 
inférieure  à  l'ancienne  Sculpture.  Quand 
on  demandoit  au  Pouflin  ,  par  qu'elle 
route  il  êtoit  parvenu  à  ce  haut  point 
de  perfection  5  il  répondoic  modéré- 
ment j  je  nyay  rien  néglige*  Il  mourut  à 
Pvome  en  166 5.  âgé  de  71.  ans.  p.  27. 
128. 132.133. 134. 135. 145. 157. 160. 162. 
298. 


44  8  % *ble  Atyhtihetîqm 

P  ràx  i  TELt,  Sculpteur  Grec  qui 
vint  au  monde  un  fiecle  tout  entier 
après  Phidias  &  environ  50»  ans  avant 
Alexandre.  p.  97 

P  r  o  11  [  Jacques  ]Sculpteur,  de  Paris, 
p.  174. 332.  401. 

P  u  g  e  t  [  Pierre  ]  êtoit  de  Marfeil- 
le ,  grand  Sculpteur ,  grand  Peintre ,  & 
grand  Architecte  :  il  mourut  à  Toulon 
Directeur  de  la  fabrique  &  ornemens 
des  Vaiflfeaux  l'an  1^3.  âge  d'environ 
74 ans.  p.  214 

R 

RAon  [  Jean  ]  Sculpteur ,  il  eft  de 
Paris  6c  eft  vivant,  p.  6. 16.  165. 
172.  202.  226.  247. 305. 318. 326. 

Raphaël  Sanzio,  naquit  à  Urbin 
le  Vendredy  Saint  de  Tan  1483.  &  mou- 
rut à  Rome  âgé  de  37.  ans  en  1520.  Par- 
mi les  Peintres  modernes  il  n'y  en  a 
point  eu  qui  ait  joui  d'une  auiîî  belle 
réputation  que  Raphaël ,  ni  qui  Tait 
mieux  méritée,  p.  31.  42.  50.153.154. 
155. 157. 164. 

Rayol,  eft  Sculpteur,  &  retiré  en 
Languedoc  fa  patrie,    p.  231.  236.  315 
Regnaudi  n,  Sculpteur  né  à  Mou- 
lins en  Bourbonnois,  il  eft  vivant,  p. 
16. 19. 1^8. 208.  247»  323.  329. 

Rbni 
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RENi[Guido]  Peintre  né  à  Bou- 
logne en  Italie  en  157  4.  &  mort  en  i<?4x 
âge'  de  67  ans.  p.  28.  54.  55«5^«57« 
131.  135.  135.  148.  151.  153.  154.  137. 
158. 

Rigault,  Peintre.  Il  eft  de  Perpi- 
gnan &c  excelle  pour  le  Portrait,     p.  53. 

Robert,  de  Paris,  Sculpteur,  vi- 
vant, p.  248 

R  o  g  e  r  ,  Sculpteur ,  il  eft  de  Paris,. 
ëc  vivant.  p.  iu  165.167 

Roger,  Fondeur,mort.  p.167.171. 
188. 

Rotenamer  [  Jean  ]  naquit  à 
Munie  en  1564.  Il  étoit  élevé  de  Tiîi- 
toret  &  peignoit  affés  bien.  Il  mourut  à 
Munie.  p.  136.  13S 

Rousseau,  peignoir  parfaitement 
bien  les  Perfpe&ives  ,  il  êtoit  François 
de  Nation  &c  eft  mort  en  Angleterre, 
p. 35. 3 S £.3 8 6.38 7. 

Rousseau,  Sculpteur*»       p.  17  5 

Rousse  le  t  [  Giles  ]  de  Paris , 
gravoit  au  Burin  5  &  a  beaucoup  tra- 
vaillée Il  mourut  aux  Gobelins  le  vp  de 
Juillet  i6%6.  âge'  de  72  ans.  p.  58. 127 

R  u  b  e  n  s  [  Pierre  Paul  ]  êtoit  né  à 
Cologne  en  1577.  &C  mourut  à  Anve&s- 
en  1&42.  âgé  de  63.  ans.  G' êtoit  un  grande 
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Peintre,  V.  fa  Vie  par  de  Pitef.  p.  j  0» 

57.162. 

S 

SOla  ri  o  [  André'  ]  Peintre  né  a 
Milan  &  élevé  de  Léonard  de  Vinci» 
p.  158. 

Sarrazin  [ Jacques  ]  Sculpteur 
&  Peintre  habile  ,  êtoit  né  à  Noyon  & 
mourut  à  Paris  en  1666.  p.  416 

Sebasti  en  del  Piombe  V.  Venife. 

de  S  e  1  v e  l'aîné ,  Peintre  &  Fran- 
çois de  Nation  ;  il  eft  vivant.p.  108. 109» 
110.  m. 

S  1  ivestre  j  Peintre  vivant ,  p* 
341. 

Simonea  u[Charles  &Louis]  font 
deux  frères  ,  Pun  6c  l'autre  Graveurs. 
Ils  font  de  Paris  &  font  vivans.  p.  75 
Spheymak,  Peintre  vivant,  qui  eft 
bon  Païfagifte.  p.  340 

Slodtz,  eft  un  Sculpteur  Fla- 
mand qui  eft  vivant,  p.  210.230.  400* 
412. 

T 

TAupin,  Sculpteur.  p.  122. 125 
The  o  d  o  n,  ScuIpteur5François 
de  Nation  eft  actuellement  à  Rome,  p* 
197*  324- 

Thierry  >  Sculpteur,  p.  40 1. 412* 

413. 


lies  Teintres,  Scufyteufs,érc.  4  5 1 

Thom  ASSiNdc  Paris,Graveur  qui 
cft  vivant.  p.  53 

Titien,  Vecelli ,  naquit  à  Cador 
dans  le  Fiioul  l'an  1477.  Ce  fut  un 
grand  Peintre  généralement  eftimé  des 
Souverains  de  Ion  tems.  Il  fit  trois  fois 
le  Portrait  de  Charles  quint ,  &  cet 
Empereur  difoit  qu'il  avoit  trois  fois 
receu  l'immortalité  des  mains  du  Ti- 
tien. Ce  Peintre  mourut  de  la  pefte  en 
$576.  âgé  de  99.  ans.  p.  48.  49. 148.  ijg» 
i$6.  157.  164. 

T  o  u  t  1  n  [  Henry  ]  Peintre,  êtoit  de 
Châtcaudun.  Iieftmort.  P*37* 

T  u  b  y  [  Baptiftc  ]  êtdît  Romain,  Se 
un  très  habile  Sculpteur  -7  il  a  travaillé 
pendant  toute  fa  vie  en  France,  &  eft 
mort  à  Paris  furla  fin  de  l'année  170a* 
p.  10.  14.  19.  i6y.  170.  183.221.223.- 
241.  245.  255.  315.  316.  324.  J32.  36$% 
380. 

V 


Alenti  n  étoit  un  Peintre 
François ,  né  à  Coulomiers  eia 


Brie  &  mort  fort  jeune,  ilimitoit  la  ma- 
niere  du  Caravage.  p.  57. 127 

Vancleve,  Sculpteur  né  à  Paris, 
il  eft  vivant. p.  122W72.  236. 378. 389. 
407- 
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Van  ixe  ik  [  Antoine  ]  naquît  à- An- 
vers en  1595?.  ôc  mourut  à  Londres  en 
164$*  âgé  de  42.  ans.  C'êtoit  un  grand 
Peintre  ,  également  habile  pour  l'Hif- 
toire  &  pour  les  Portraits,  qui  cepen- 
dant s'attacha  plus  particulièrement  à  ce 
dernier  genre  de  peinture,  p.  48.54.53» 
X16*  140.  fc 

Vander-meuleNj  êtoit  né  à 
Bruxelles  en  1634*  ôc  mourut  à  Paris 
au  mois  d'Oclobre  1690.  âgé  de  56.  ans. 
Il  peignoit  parfaitement  bien  les  Batail- 
les, p.  23.  24.  143.  390.  391.  392.  393. 

395' 

Veni  s b*[  Sebaftien  de  ]  autrement 
dit  Fratd  del  Piombe  a.  beaucoup  fuivi 
la  manière  de  peindre  de  Michel- An- 
ge. Iî  mourut  en  1547*  âgé  de  62.  ans. 
p.  43. 

Verdie  r,  Peintre y  élevé  de  le 
Brun  ,  il  eft  vivant.  P*  352#55i> 

Vernansae  ,  Peintre  ,  vivant. 

P'  342- 

Veronese[  Paul  ]  V.  Cafiari. 

Veronêse(  Alexandre  ]  étoit  né 
à  Vérone  y  fa  manière  de  peindre  étoit 
agréable,  quoique  foible.      p..i2&.  16$ 

Vicier,  Sculpteur ,  né  à  Moulins 
èm  Bourbonnois*  Il  efi  vivant,  p. 
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Vinci  [  Léonard  de  ]  naquît  dans 
laTofcane  d'une  famille  noble  ;  jamais 
homme  n'eut  une  plus  heureufe  naif- 
fance  pour  la  Peinture  5  pour  les  (rien- 
ces  &  pour  les  exercices  du  corps»  Il 
mourut  en  France  l'an  ij  10.  âgé  de  75. 
ans.  Il  étoit  élevé  d'André  Verrochio. 
p.  31. 147.149.  154. 

V  1  g  n  o  n  [  Claude  ]  étoit  né  à  TourvS, 
il  fuivit  d'abord  la  manière  de  Cara- 
vage.  Ce  Peintre  mourut  en  1670.  fott 
âgé,  p.  113. 114 

Viole,  Peintre  habile  pour  le  pay- 
fage ,  il  mourut  en  1611.  âgé  de  50.  ans* 
p.  31. 

Vosterman  [  Lucas  ]  Graveur» 
p.  116. 

Z 

ZAmpieri  [  Dominique  ]  qu'on 
appelle  communément  le  Domini- 
quw.  Ce  Peintre  étoit  né  à  Bologne  en 
15  ti.  &  mourut  âgé  de  60.  ans  en  1641. 
ilexcelloit  pour  les  expreffions,  &  a  fait 
des  Tableaux  infiniment  eftirnez.  p.  48. 
uSi  145. 150.  ipi  155. 

Zusirus[  Lambert  ]  étoit  un  Pein- 
tre Flamand  élevé  du  Titien.        p. \6y 
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Y  A  Bondance,  p.  10. 
&\  16. 16. ftac. anti- 
que. 121 
Achel  oiis  Fleuve.  j6. 
234. 

Achile  reconnu  par 
Ulife.       117.  218 

Acis  qui  joue  de  la  flû- 
te. 315- 

Adam  &  Eve  chaflez 
du  Paradis.  130.150 

Adonis  &  Venus.  146 

Adoration  des  Rois. 
i4f. 

Affrique  16.  fon  eti~ 
mologie.  10 1 

Agar  dans  le  defert.ii7 

Agripine,  fon  hiftoire. 
124.  ftat.  401.  410. 
fontaine  d' Agripi- 
ne. 412 

l'Air  reprefenté  fous 
diverfes  figures»  11. 
304-  411. 

Aire,  Ville.  39; 

Albin.  404 

Alexandre  époufeRo- 
xane.  35.  chafle  aux 
Lyons.  38.  faitapor- 
ter  des  animaux  à 

Ariftote.  4j.  donne 


Audiance  à  des  In- 
diens. 46.  fon  entre- 
vue avec  Porus.  52. 
ftatuë.306.  401.404 
Allée  d'eau  189.  de  la 
Cafcade.   377.  des 
Boules  &  des  Porti- 
ques. 410 
l'Allemagne  liguée.  73 
Alphée&  Aretufe.  365- 
Amalthée  >  Nymphe. 
168. 

Amazone  5  étimologie 
de  ce  nom.       2 19 

AmbalTades  envoyées 
au  Roy.  92 

Amérique  ,  ftatuë.  16. 
198. 

l'Amour.  2ff.  trois  pe- 
tits Amours  dans  les 
fleurs.  ijo 
Amphitritc.        f  399 
Andromède  délivrée 
par  Perfée.  49.  114 
Anibal.  402 
l'Annonciation.  13^. 
157- 

Antinoiis  168.122. 2  38, 
306.401.fon  hHt.2o£ 
Antonin.  402 
Aouft  >  ftatuc.  L?.  166 


Té  le  des , 

Appartement  du  Roy 
à  Yerfailies.  119.  à 
Trianon.jyz.à  Mar* 

Appartement  de  Mon- 
feigneur  le  Dauphin 
à  Verfaillcs.  155).  à 
Trianon.  34^.à  Mar- 

ly-  39 f 

Appartement  deMon- 
feigneur  le  Duc  & 
de  Madame  la  Du- 
chefle  de  Bourgogne 
àVerfaiilcs.108. 109, 
à  la  Ménagerie^©, 
à  Trianon.  373.  à 
Marly.  394 
Apartement  de  M&r.  le 
Duc  d'Orléans.  373,. 
37f.  de  Madame  de 
Maintcnon.  Ibid. 
les  grandsApartemens. 
26. 

Apollon.  18.  jâ.  Apol 
lon&Iacinthe.  p&f* 
qui  pour  fuit  Daph- 
né.  144.  16$.  211* 
jtS.  Tableaux  con- 
cernant Apollon.  366 
&  fuîv.  ftatuë  16$. 
166.  168.  121.  137. 
403.  414.  4if.  4tT- 

Apollon  &  les  Mufes , 
ftat.  ant.  413 

Apollonius.  201 

Apulus  changé  en  OU- 


latieresi  r4ff 

vier  fauvage.  3^ 
Araehné.  332 
V  Arc  deTriomphe.  3  3  u 
Arion.  317.  318 

Ariilée  &  Euridic«, 

380. 

Ariane.  3  j 

l'Art  &laNature.i66. 

3^6.  les  Arts.  16B 
Artemife.  116 
autre  Artemife  ,  218 
Afie  ftatuë. ,  16.  187 
Afpafie.  112. 113 

l'Affomption.  49.  157 
Atalante,  fon  hiftoire. 

417. 

Avenue  ,  grande  ave- 
nue'. 1.  largeur  de 
fes  ailées.  3 

Avenues  de  S.  Cloud 
5c  de  Sceaux.  4 

Aveugles  de  Jéricho* 
129. 

Augufte  donne  des 
courfes  de  chariots. 
34.  reçoit  des  Am- 
baffadeurs  des  In» 
des.  47.  fait  faire  un 
Port  à  Mifcene.  51. 
ftatuë.  221.402 

Avril ,  ftatuë.  19.  16$ 

l'Aurore  &  Cépha- 
le.  14$ 

TAutonne,  ftatuë.  198. 
389. 

l'Autorité,  ftatuë".  lé 


r4f£     Tablé  des 

B 

BAcchanale.  n^. 
161.  181.  196. 
Bacchante,  111.311 
Bacchus,  ftatuë.  18.54. 
96.  166.  1*8.  108» 
li£.  381.  40/.  4M. 
fon  hiftoire.  300 
Baignoire  de  marbre. 
10. 

Bains,  Apartemcns  des 
Bains,  17. 10 

Bas  reliefs.  181.  114, 
381. 

Baffin  de  Latone.  171, 
de  Neptune.  193. 
d'Apollon,  m.  de 
Saturne.198.de  Bac- 
chus. 199 

Baffin  d'argent  appelle' 
Médaillon.  30 

Baffins  &  Fontaines  de 
Marly.35j9.406.407 
411.  411. 

Belle-mere  de  S.Pierre 
guérie.  31. 31 

Bellone  &  Cybelie.  114 

Belvédère.  418 

Bérénice.  34.  fon  hif- 
toire.        19  f .  &c. 

Bergers  à  la  Crèche. 

IXXm 

Betfabée  dans  le  Bain. 
113» 

Beureur.  161 
Bibliafc  Caune.  158 


Matières. 

Bohëmiéne.    117.  \%f 
Bois  des  fources.  378 
Bofquets  deVerfailles. 
Le  Labyrinthe.  15-4 
La  Salle  du  Bal.  i^j 
La  Girandole.  197 
L'IfleRoyalle.  300 
Salle  des  Maroniers. 
30Ç. 

La  Colonade.  307 
Les  Dômes.  311 
L'Encelade.  318 
Salle  du  Confeii  ou 
des  Feftins.  319 
L'Etoille.  310 
Le  Dauphin;  314 
LeTheatre  d'eau  315 
Les  Bains  d'Appci- 
lon.  3x8 
Les  3.Fontaînes»v33i. 
L'arc  de  Triomphe, 
Ibid. 

Bouclier  pris  pour  un 
Baffin*  54 
Brèche,  ce  que  c'eft.18 
Bronte,  ftatuë.  11 
S.  Bruno.  133 
Brutus.  12^.401 
Burick.  394 
BufteduRoy.  11 
Buftes  antiques  ^mo- 
dernes qu'on  voit  à 
Marly.  401.  &fui^, 
C 

CAbinet  des  anti- 
ques. i£.  du  Bilr 
lard. 


Table  des 

lard.  119 
Cal  anus.  46 
Camayeux.  41 
Camclleon,fa  couleur. 

Cambray.        23.  391 
Canaille  grand  Canal. 
2.13. 

Caracalla.  404 
Cariatides  en  Termes. 
389. 

Cafcade    de  l'allée 
d'eau.  187 
Cafcade  de  Marly.339. 
Cafcade  ruftique.  41 1. 
CalToletes.  388 
Caftillan  fa  tête,  ijf 
Ste  Catherine.  1^4.  is6 
Céphale.  146 
Ceres.  14.166. 211.2^0 
fontaÎDe  de  Ceres.  313 
Cerf  pourfuivi  par  des 
chiens.  34+ 
Céfar  envoyé  des  Co- 
lonies. 37.  ftat.  306 
Chapelle  deVerfailles, 
12.  13.  de  Marly.386 
la  Charité.  161 
C  baffe,  retour  de  chaf- 
fe.  134.  375" 

Château  de  Verfailles. 

18.  18 
avant-Court.  8.  grande 
Court,   io.  ancien 
Château.  14 
le  Cheny.  3 


Matières. 

Cincinnatus.  3f 
Circéjfon  hiftoire.i^^ 

164.  136. 
la  Circoncifion,i34.i5'3 
Claudius.  404 
Cléiie,  fon  hift.  iif 
Cleopatrc,fon  hîftoire. 

142.  ftatuë.  306 
Clitie.167.fon  hift.361 
la  Comédie,  ftat.  322 
Comode  en  Hercule. 

Cornus.  166 
un  Concert.  48 
Condé.  393 
Conftantîn,fonTriom~ 
phe.  41 
Conty  ,  Hôtel  de  Ma- 
dame la  Princefle  de 
Conty.  3 
Coriolan  fe  laiflè  fié- 
chir  par  fa  mere.  $ 2 
Corfes ,  réparation  de 
l'attentat  des  Cor- 
fes, 81 
Culambourg.  395- 
M.  Curtius,  ftatuë  é- 
queftre.  252 
Cyane  en  fontaîne.j^ 
Cybele.  161 
Cyclopes.  11 
Cypariiïe.  217 
Cyrus  attaque  un  fan- 
glier.  38.  range  fon 
armée  en  bataille. 


4.2. 


45 8      Table  des 
D 

DAmc  Romaine. 
383. 

la  Danfe.  16$ 
Daphné.  19 
Darius  ,  fa  famille  aux 

pieds  d'Alexandre. 

4*. 

Décembre,  ftat.  19.166 
De'gradation  d'un  Of- 
ficier. 41 
De'janire.  306 
le  Déluge.  163 
Démétrius  qui  force 
une  Ville.  41 
Deflcin.     Union  du 
Deffein&du  Colo- 
ris, ifi 
Devcnter.  39  f 

Diane.  36.  \6s,  166. 

celle  cTEphe'fe.  97 
bains  de  Diane.  11.2.. 

149. 16%  m 
Diane  &  Endymion. 
$9. avec  fesNymphes 
361.  ftatuë  anc.  383. 
409.  4if.  4I7'  4i9. 
Didon  ,  fon  hiftoire. 
130. 

Dieux.  Affemble'e  des 
Dieux.  161 
la  Diligence.  16 
Dioge'ne.  m 
Divinités  &  Vertus. 
168. 

la  Dordogne.  170 


Matières. 

Doiiay.  391 
Duels  arrêtez.  83 
Duesbourg.  39; 
Dunkerque  acquis  par 
le  Roy.  90 
E 

l'TJ  Au,  ftat.  141.412, 
E+Ecce  Homo.  15-3 

Echo.  167 

Ecuries.  3.  La  grande 
Ecurie.  4.  petite 
Ecurie.  7 

Elburg.  39$: 

Enéc  qui  fe  retire  à 
Delphes.  -  17 

Enfans.  Groupes  d'Ea- 
fans  qui  fouriennene 
de  petits  baiïins.  189. 
190. 191.  qui  joiienc 
317.  4»6. 

grand  Efcalier.  11.  & 

*  Efope.  15-4.  fes  Tables. 

l'Efpagnc  &  la  Hol- 
lande ligue'es.  73. 
Guerre  contre  l'Ef- 
pagne  pourles  droits 
de  la  Reine.  86.Sou- 
mi  (lion  faite  à  îa 
France  par  TEfpa- 
gne.  169 

l'Efperance.  154 

Eftcr  prefque  e'va- 
nouie.  115 

S,  Eftiennc  ,  fon  Max- 


Table  dèi 

cyte.  157. 148 

l'Eté,  ftatuë.  197.  Ta- 
bleau. 390 
les  4.  Evangliftes.  117 
Euridice.  41^ 
l'Europe.  16.  Origine 
de  ce  nom.  201.105 
S.  Euftachc*  31 
F 

FAbles  du  Labyrin- 
the, faifant  autant 
de  fontaines  diffé- 
rentes. z$6.  jufqu'à 
294. 

fainte  Famille.  32.  44. 

134.  13*.  141.  *4f« 
146.  if8. 
faunes.  381.  40;.  415. 
417.  qui  joue  de  la 
flûte.  107.  316.  qui 
preffe  duraifin.  11 2. 
qui  porte  un  che- 
vreuil. 130.  qui  rit. 
297. leur  origine. /£. 
Fauftine  ,  ftatuë,  fon 
hift.  1^4.  409.  413. 
fous  la   figure  de 
Cerés.  208 
la  Fécondité'.  151 
une  Fée.  133 
Femme  guérie  du  flux 
fang.  18.  qui  cout. 
136.  échevelée.  41:;. 
qui  fe  coiffe  16 4. qui 
pcnfe  un  bieffé.  133. 
qui   reprefcntc  la 


Matières.       4  5.9 

comédie.  1+6 
belle  Feronierc.  147 
le  Feu,  fous  diverfes 

figures.  11.  240 
Février,  ftatuë.  19.166 
Finances  rétablies.  89 
la  Fidélité.  231 
Fleurs  &  fruits  peints. 

Fleuve.  412 
Flore,  14. 18  167.246. 

197-  3°5-  31f-  383- 
triomphe  de  Flore.16© 
Fontaine  de  la  Pyrami- 
de. 181.  du  Dragon. 
19 de  Flore.  323. 
de  Cerés.  Ibid.  les 
trois  Fontaines.  331. 
de  la  Victoire.  333. 
de  la  Gloire.334.deS 
quatre  Gerbes.  406 
la  Force,  ftatuë.  16 
la  Fortune.  34? 
laFoy.  iss 
la  Franche-Comté  fou- 
mife  pour  lafeonde 
fois.  74 
France.  Sa  prééminen- 
ce   reconnue  par 
l'Efpagne.  g 
S.François.  ifl 
Fribourg.  39  $ 

Fuite  en  Egypte.  28# 
124. 

la  Fureur.  11/ 

0.4  ii 


'4<TO      Table  des 

G 

GAlathée.  14.  167. 

grande  Galerie,  fa  def- 
cription  &  fes  pein- 
tures. 62  &c.  petite 
Galerie ,  fa  descrip- 
tion &.  fes  peintures. 

Ganimede.  167.  avec 
Jupiter  en  Aigle. 
209.  311.  vérité  de 


cette  fable.  110 

la  Garonne.  170 

fa  Ge'nerofîte'.  16 

S.  George.  156 

Germanicus.  $6-  411 
Globes  de  Coronelli. 

396.  &c. 

G  la  re.  16 

Crey.  395* 


Groupes.  7.  9.  10.195% 
119.376. 
H 

HArpalice  déli- 
vrant fon  pere 
Licurgue.  114 
Hebe'.  167 
Hercule.  Ses  travaux. 
SS»  S6-  57»  facrifiant 
à  Jupiter  5-61.  fur  le 
bûcher.  57.  ftat.  ir. 
/7.  212.  216*  297. 
304.  4ij.4i?. 
Herodias.       153.  i;8 
Hefperide.  168 


Matières. 

rHyver,ftat.  197.  1^7. 

tableau.  38^ 
la  Hollande  accepte  la 

Paix.  77 
Hoir, me    tenant  une 

mafle.  297 
S.Hubert.  33 
Hyacinthe.  16  7 

Hypolite  mourant,  375* 
l 

JAnvier,ftat.  19.  \6é 
Jardin  des  Maro- 
niers.  378 
Jafon.  3f.  qui  aborde 
à  Colchos.  38 
S,  Jean.  42.  118.  dans 
ie  Dcfert.  13?.  141. 
15  j.  dans  Tille  de 
Pathmos.  35a 
S.  Jérôme.  146.  374 
Jefus-Chrift,fa  Nativi- 
té'. 13^.  136.  142.  fa 
Circoncifion.  135-. 
fur  les  bras  de  la 
Vierge  13).  fur  fer 
genoux.  148.  fa  fuite 
en  Egypte. 124. 162. 
fon  Baptême  151. gue'- 
riflant  la  belie-merc 
de  S.  Pierre.  31.  au 
jardin  des  Olives,  n. 
iy8. portant  fa  Croix 
131.  138.  Crucifié 
130.  qu'on  defcend 
de  Croix.  140.  mis 
au  tombeau  49.12*» 


T Me  des 

apparoi flanc  à  faint 
Pierre  &  à  S.  Paul. 
140.  avec  les  Pelle- 
rins  d'Emaus.44.  48 

Je  fus,  la  Vicrge,fainte 
Anne  &  faintc  Ca  - 
therîne.  49 

Jetro,  filles  de  Jetro 
infultées  par  desBer- 
gers.  1 30 

Jeu  de  portique  de 
marbre  blanc.  408. 
de  l'Anneau.  378 

Ino  &  Melicertc.  117. 
fon  hiftoire.  313.  & 
fuiv. 

Invalides  ,  établUre- 
ment  des  Invalides. 

lo  ,  fon  hiftoire.  319. 
360. 

Jonction  des  deux 
mers.  93 

Jofeph  &  la  femme  de 
Putifar.  158 

Joueurs  de  violon.  146 

Jour,  le  Point  du  jour. 

Joux,  Ville.  -  p9l 
Iphigenic  prête  à  être 
immolée.  38 
Ipficrate.  nj 
Iris  ,  ftatue.  J 1 

Ifles  des  Carpes.  400 
Ifocrate  enTerme.no 
Judith  tenant  la  tête 


Matzeres.  461 

d'Holopherne.  113. 
1*3. 

Jugement  de  Midas. 
3f8, 

Juillet,  ftatue.  166 
Juin  ,  ftatue.  16  & 
Julia  Maefa,fon  hiftoi- 
re. 30* 
Julia  Domna,  fon  hif- 
toire. 303, 
Julie,  ftatue.  401.  408 
Junon,  ftatue.  H.  167. 

2.10.  iiy.  316". 
Junon  avecThetis.jfi» 
Junon  &  Flore.  $66 
Jupiter. 3 4.  fes  amours 
avec  10.35-9.  enlevée 
par  les  Corybantes. 
ir8.  119,  facrifice  à 
Jupiter.  11  S.  ftatue. 
iif.  220.  301. 32.6. 
Juftice  reformée.  87 
la  Juftice.  17.  83.  qui 
avale  l'huitre.  34)' 
L 


E  Labyrinthe.*.  5-4. 
&  fuiv. 


Laocoon.  380.419 

Latone  ,  fon  hift.  131. 
174.  Baflki  de 
Latone.  iji.- 

Limier  qui  terrafTe  un 
Cerf.  ïjl 

Lyon  qui  terraffe  un 
Loup  ,&  combat  un 
Sanglier.  lbid«> 


4^2,     Table  des 

Lifyas  en  Terme.  100 
Livie.  311 
Loire  &  Loirete  ,  fia- 
tues.  170. 407 
Loo.  392, 
S.  Luc.  349 
Lucrèce,  ftatuë.  413 
Luteurs.  409 
Luxembourg.  390 
M 

MAchine  de  Mar- 
ly.     410.  421 
la  Magdclaine. 12.8. 148. 

May ,  ftatuë.  166 
Manège  couvert  8c  dé- 
couvert.  6 
S.  Marc.  349 
Marc-Antoine.  34.  41 
Marc-Aurelle.  306 
Marbre  de  Brèche  & 
de  Charlemont.  18. 
d'Egypte.  30 
Mariage    antique  en 
bas  relief.  1S1 
Marly ,  defeription  de 
fon  Château.  38 fi 
&  fuiv.  du  grand  Pa- 
villon &  des  douze 
autres  qui  l'accom- 
pagnent. 387.  fon 
Sallon  388.  389.  des 
Sales  de  Charmille  • 
&  des  Buftesqui  les 
ornent.  400. & fuiv. 
la  Marne  >  ftatuç.  170 


Matières. 

Mars,  ftatuë*.  15-,  12.34. 

39.  166.  3|8. 
Marfyas  écorché.  149 
Marfyas  &  Olympe  ^ 

Maftrich,fa  Prife.  73 
S.  Matthieu.  349 
Le  Matin  ,  Midy  ,  le 
Soir  &  la  Nuit.  $66 
Médaillon  trouvé  dans 
le  Rhône.  30 
Medée.  42, 
Meleagre.     30^.  417 
la  Ménagerie.  339.  fes 
Appartenons.  340. 
les  Tableaux  qui  les 
ornent.  341.  &fuiv. 
fon  Salon.  3  4  y.  fes 
Cours.  346. 
Mercure,  13  f.  138.  il 
coupe  la  tête  à  Ar- 
gus. 360.  en  ftatuë.. 
17-  381.  410.  414. 
S.  Michel.  IJ7 
le  Midy  figure'  par  une 
Vénus.  105 
Milicus,fon  hift.  175. 
Milon  Crotoniate.i3ï. 
Miner  ve.Tableaux  fer- 
vans  à  Phiftoire  de 
Minerve.  343.  371. 
373.  fes  trophées.  23 
Minerve  ftatuë.  381 
Mirmilîon  ou  Gladia- 
teur mourant.  136.137 
Moïfe  tiré  des  eaux. 


T Me  des 

îji.  qui  ramaffc  la 
mane.  132,.  foulant 
aux  pieds  la  Cou- 
ronne de  Pharaon. 
133.    il  change  (à 
Verge  en  fer  p  en  1. 13  4 
Momus. .  167 
Mont -Caffel ,  bat.  24. 
Morphe'e.  3^8 
Tes  Mufes.      3  07.  413 
la  Mufîque, ftatuë.  lb. 
N 

Abuchodonofor. 

Narcifle.  16j.ftat.40f 
Narden.  391 
Nativité',  131 13  J.  136. 

141.  ijl  15-3- 
la  Nature  &  l'Art  166. 

Navigation.  87 
Nayade.  381.  411 
Neptune,ftatuë.  14. 34. 

I93«39^. 
Ne  (Tus  ,  Centaure.  f| 
Nitocrix.  111 
Notre-Dame  du  Pilier 

Novembre,  ftat.  19.166 
La  Nuit,  ftatuë.  201 
Numa.  306 
Nymphe  de  Diane. 31$*. 
Danfe  de  Nymphes. 
55*  5-.  Nymphe  à  la 
Coquille.  ito 
O 


Matières.  465 

OBelifque  d'eau. 

Octobre,  ftatuë.  166 
Omphale.  if6 
l'Orangerie,  148.  8c 
fuiv. 

Oritieenkvee.148.Ufc 
Orphe'e  joue  du  vio- 
lon. 211.374 
Orfoy.  39  4 

Oudenarde.  39a 
P 


Aïfagcs.  137. 
139.  140- 141. 142. 


I4f.  147.  154-  1580 
161.  374.  375.  376. 

la  Paix,  ftat.  io. 

Paix  faite  à  Aix.  108 

Pallas,  ftat. .17.  de  mar- 
bre. 18»  de  porphirc, 
382.  416. 

Pan.  226.  411.  fon  hif- 
toire.  11  s 

Pandore  ,  fon  hiftoire» 
234.13  ç.  enlcve'epar 
Mercure.  418.  ftat. 
4'4» 

Papyre  Prétextât.  233 
le  Parc.  164 
le  Parnalîe  ,  les  Mufes 

&  les  Pierrides.  13^ 
Parterre  d'eau  170.  du 

Nord  i76.des  Fleurs 

143.de  l'Orangerie 

245.  248. 
Pafteurs  d'Arcadie,  134 


r4^4     Table  des 

Paftoralc.  164 
S.  Paul  28.  fon  ravine- 
ment,  132.  157 
la  Peinture.  25:.  in 
Pénélope. 

Le  Pere  Eternel.  139 
Perfe'e  qui  délivre  An  - 
dromede.  213 
une  Pefte.  132 
Cinna  Petus.  212, 
les  Pharifiens  qui  mon- 
trent à  J.C.  une  pie- 
ce  d'argent.  117 
Pie'cc  des  SuiÏÏis.  2j"i 
S.Pierre.  18.  Safepa- 
ration  d'avec  Saint 
Paul.  119 
Pirrhus.  ttS 
Place  d'Armes.  4 
Platon.  236 
PlutuS.  518 
Poème  héroïque.  187. 
fatirique.  188.U  Paf- 
toral.  101.  le  Lyri- 
que. 241 
la  Police  re'tablîe.  92. 
Pomone.  14.  126.  246. 
412. 

Portraits,  de  Marie  de 
Medicis.48.du  Roi. 
jr 3-  des  Princes  Pala- 
tins, ibid.  de  Mon- 
cade.  116.  d'Henry 
III.  &  [d'Henry  IV. 
146.  d'Holbein.147. 
de  Life.  148.  de  du 


Matières* 

Guaft.  îjo.d'un  Gra> 
veur.  157.  de  Garo- 
faîo  &  de  Jules  Ro- 
main 158.  de  Jeanne 
de  Sicile  y  de  Ra- 
phaël, de  Pontorme. 
164.  de  M.  le  Com- 
te de  Touloufe.  357 
le  Potager.  337 
une  PrétrefTe.  97 
le  Printemps.  216.141. 
390. 

Prife  de  Maftrick.  7}. 
de  Gand.  75V  de  Lu- 
xembourg. 390 

Proferpine  &  Pluton. 

Prothe'e  qu'on  lie  119. 

fon  hift.  3J7 
la  Prudence.  \6 
Bterficore.  167* 
Ptolomée.  46 
Ptolomée  Philadclphe.. 

tu.  q_ 

QUarre'  d'eau.  377- 
R 

REbecca,  130.  374 
Rées.  394 
la  Renommée.  16. 404. 

3ui  écrit  l'hiftoire 
u  Roy.  19  y 

Refurredion.  15*7 
Rhin.  Paffage  duRhin. 
70. 

Rhinberg.  394 
Rodogune.  o$ 


Table  des 

Rhodopé.  109 
le  Rhône.  170 
la  RichefTe.        i£.  17 
Rotonde.  411 
le  Roy  prend  la  con- 
duite de  fes  Etats. 
64.  prend  la  refolu- 
tion  de  châtier  les 
Holiandois.  67.  ar- 
me fur  mer  &  fur 
terre,  68.  attaque  la 
Hollande.  69.  fou 
lage  fon  peuple.  79. 
fecoure  la  Hollan- 
de, lbid.  fon  Bufte. 

!  40. 

S 

S A  orifice  d'Abra- 
ham. 138,141 
Sacrificateur.  409 
Salie  de  Diane.  18.  du 
Billard.  36.  117.  de 
Mars.  39.  de  Mer- 
cure 45.  des  Gardes 
6c  du  grand  Couyert 
110.  du  ConfeiLizS. 
319.  du  Bal  195.  des 
Mnroniers.  30 f.  du 
Confeil  ou  des  Fef- 
tins.  jip..  Grande 
Salle  ronde 3 80.3 83. 
des  deux  ronds.  381, 
Salle  ovale  &  trian- 
gulaire, lbid.  Salle 
des  Mufes.  413.  Sal- 
les yertes  ornées  de 


Matières.      46 f 

Statues.  401. 404 
Salins.  393 
Salon  des  Bains.  18.de 
la  Guerre.  j8.  de  la 
Paix.  loi.  le  grand 
Salon,  ni.  Salon  de 


Marly.  38S 

la  Samaritaine.  131.147 

un  Sanglier.  174 

Santen.  395 

la  Saône»  170 

Sapho.  in 

Saturne.  19^ 

S.  Sebaftien.  49 

la  Seine.  170 


la  Seine  Se  la  Marne. 
4o£. 

Sénateur,  ftatuë  anti- 
que. 110. 114.  41^ 

Septembre.      19  16$ 

Severe  fait  diftribuer 
du  bled.  118 

Siège  de  la  Rochelle. 
138,  de  S.  Orner.  14 

un  Silence.  13^.141.157 
138. 

Silène.  168.  380.  411. 

le  Soir  fous  la  figure 
de  Diane.  104 

Solon  qui  foûtient  les 
loix  qu'il  avoit  don- 
nées. 117 

Sphère  armillaiïc.  143 

Sphinx ,  ce  que  c'eft. 
243- 388. 

M.  Spon.  36 


r4$6     Table  des 

Statue  de  femme,  414 
Sterops.  11 
Suifles ,  alliance  avec 

lesSuiffes.  93 
Syrenes  ,  ce  que  c'eft. 

184.  &  fuiv. 
Sybile  &  Apollon.  3  6% 
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la  Terre.  101 
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S.Thomas  mettant  le 
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Tibère.  411 
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Tiridatc.  140 
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Tobie.  33.  375 

Tomyrîs.  jrf.  57 
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Venus,  Statue.  17. 176. 
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409.fortant  du  bain. 
131.  aux  belles  fef- 
fes.  138.  139.  415. 
Venus  &  Adonis. 
146.  avec  des  En- 
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417. 
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Ibid. 

Verfailles  avant  le  Rè- 
gne de  Louis  le 
Grand.  2. 
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Ve'rus.  30^ 
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Vefpafien  fait  bâtir  le 
Coiife'e.  51 
Veftales.  99.  où  elles 
gardoient  leur  feu. 
100.  leur  hift.  101 
Veuë,  beaux  points  de 
veuè*.  9.  veuës  du 
Château  de  Verfail- 
les ,  &  de  Trianon. 

i45«  3^3*  369.  de  S. 
Germain  en  Laye,de 
Fontainebleau  ,  de 
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tenant  le  petitjefus. 
33.  44.  58.  148.  Ifl, 
tenant  Jefus-Chrift. 
163.  qui  apparoît  à 
S.François. i4t.avec 
fainte  Catherine  & 
faint  Jérôme.  137. 
aveejefus  &  des  An- 
ges. i^6.  161. 
Ulyfle  en  terme.  19$ 
Uranie,  Mufe.  109. 

138.  311. 
Utreck.  39 1 

Vulcain.  n.  10.  34. 
133- 

Y 

YPres-  m. 

z 

ZArmare.  47 
Zenobie.        11  f 
Zephire.  u.  1^7 

Zephire  &  Flore.  146. 

Zutphcn,  394 
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Comblions  &  addition. 


PAge  109.  ligne  g.  ttf$%  Le  Tableau  du  côte' 
qui  &c.  P.  uç.  t.  Ypficratée.  P.  113. 

1.  11.  Ufe%  Bethfabée,  P.  198. 1.  dern. Thermes, 
UfiX  Termes  ,  de  même  que  dans  tous  les  en- 
droits où  fe  mot  fc  prend  pour  une  ftatue.  P.  123. 
1.  a.  métaîl  métal  de  mène  qu'en  plusieurs 
autres  endroits.  P.  30?.  L.  3.  l)fe%  qui  la  fépare 
de  la.  P.  361.  l.s.Coypelle  pere  Ufi%  Coypel  le 
pere.  P.  416.  1.  17.  a/oa-te?  &  repréfente  le  fils 
de  Lucius  Tarqulnius  cinquième  Roy  de  Rome, 
à  qui  fon  pere  donn-aune  robe  bordée  d'écarla- 
te  &  une  médaille  d'or,  en  récompenfe  de  ce 
qu'à  Tâge  de  treize  ans  il  avoit  blefle  ,  dans  une 
bataille  ,  un  des  ennemis  de  l'Etat.  P.  431. 1.  2» 
lifeç  il  ne  fortit. 


AVIS  AV  RELIEVR. 

LA  v.eiîe  générale  de  Verfailles  doit 
regarder  le  tir  re  du  Livre. 
Le  Plan  de  Verfailles  doit  effre  mis 
après  la  P.Jface  à  la  page  1. 

Et  celuy  de  Marly,  à  la  page  385. 
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